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ex].ositioiis.  -  TJut  poursuivi.  Résultats  obtenus.  — 
Evolution  des  exjiositions  canadiennes.  —  Utilité  de  la 
création  d'un  comité  canadien  des  expositions  à  rétran"-er 

—  Avanta;:es  des  participations  collectives.  —  Héunion 
ré-cente  de  Herlin.  —  Avantaj^es  qui  résulteraient  de  l'orfra- 
nisation  d'une  exposition  universelle  et  internationale  au 
Canada.  —  T'ne  exposition  dn  cinquantenaire iC8 

10 


TAiti.i:  iii:s  .M.\Tii":ui;s 


Lsi  musées  commerciaiuc  et  industriels.  —  T^ciir 
origine.  —  Les  avjinta;;»'s  et  les  ineonvt-uients.  —  Leur  mis- 
sion. —  Les  exemples  de  r«''hiui}:er.  —  Le  nius«'e  eommer- 
cial  et  industriel  (1(>  .Afoiitn'iil 

L'Office  de  documentation  économique.  —  Xc'ccs 
site  (l'une  bonne  doeumentiition.  —  Son  rôle.  —  difficulté 
de  se  i>rocur(T  une  sérieuse  (locumenlation.  —  I^es  docu- 
ments officiels.  —  Lii  doeumentiition  dans  les  (•oIlsuIat^^  — 
]a's  «rrandes  lijjm  s  de  ror;.'anisatioii  d'un  tel  oftice.  —  Insti- 
tutions étran-fères  ayant  un  luit  analogie  -  <"c  que  dcviait 
«'tre  un  office  d(>  <îociim«'ntation.  -  Coiume.it  il  nnipliiait 
sa  mission 

L'Office  de  st\tistique.  —  ('<■  qir.>st  la  statisti(]iie 
dans  la  documentaticm.  —  Nécessité  d'avoir  des  statistiques 
mieux  faites.  —  L'o-'ivre  de  rinstitut  international  de 
Statisti(|iie.  —  Oéation  d'un  office  central.  —  rtilitc-  d'un 
accord  international 

L'éducation  économique.  —  L'instruction  est  la 
matière  pn>mière  <lu  pro^:rès.  —  Le  développement  écono- 
mi(|ue.  —  Les  Iiumanili's  an»  iennes  et  les  Inimaniti's  mo- 
dernes. —  Nécessité  de  tourner  les  jeunes  énergies  vers  les 
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Durant  f«'s  (loniièroM  anutT'^'s,  p)ti8i4-urs  auteurs  se 
sont  attachés  à  «'Xpostr  !»•  dt'vcloppf nient  «Vononiique  de 
certains  jtays,  (]ue  la  natun»  a  reinanjuahlenient  «lutés  de 
ressources  naturelles,  et  béncficiant  d'une  luMireusc  situa- 
ti«)n  ;;«^»;iraidiMHU',  ce  <|ui  eut  i)oHr  cons^^iuence  ile  leur 
assuiH'r  un  essor  coininercial  et  industriel  ra])ide. 

Kn  se  livrant  à  ces  tr.avaux,  tous  n'avaient  |)as  le 
même  but.  ("est  ainsi  (pie  (î.  Hlon4lel,  en  ])ubliant  trois 
("ditions  d'un  livre  justement  remar(|U«''  l/l.'xsor  iiidii.slriil  it 
iumiiivrcinl  ilii  l'uifili  <illi  iiinml,  a  eu  |M)ur  but  de  montrer  aux 
Franijais,  à  l'aide  d'un  ])arallèle  saisissant,  les  m«'*tliodes 
emi)lovt''es  par  lis  jieuples  jrermaiii<|iies  iHiur  se  hisser  4iu 
|>rcmi<'r  rauf^  i»armi  les  piijssant-es  (''4'on<imi<|ui's.  C'est  \in 
cri  d'alarme  et  une  le<;on  et  en  bien  des^-ndroits  nous  pour- 
lious  en  itrendi"»'  notre  part. 

<\  Wrijiht  en  jinbliant  l'ouvraf^e  L'IU-oIntinit  inihi.s- 
friillf  ihs  IHatsI  iiis,  et  J.  .Macliat  avec  l,<  lh'nl»iti)i iiKiif 
l'roinHiiiiiiir  r/(  /((  /.'«xs/V  ont  eu  i>our  but  de  nietti-e  en  lumière 
un  essor  rajtide  et  de  montrer  les  circonstances  dans  les- 
(pielles  il  s'est  produit. 

Enfiii,  (".  Smeesters  en  écrivant  ///v'.v.vr/r  inilnstrid  if 
(■iiiinntnidl  ilii  l'i  ii/tli  ImIi/i  a  voulu  montrer  que  le  dévelopi)e- 
ment  du  royaume  <le  I{elj;i(|ue  a  été  plus  rapide  (pie  tout 
autre,  en  étudier  les  causes  et  puiser  <les  lecjons  jtour  les 
pro;;ivs  de  l'avenir. 

llu  écrivant  L'Hsxor  imliisfriil  tt  vniniKninl  du  l'iiiiili 
ciiiiiKliiii,  nous  n'avons  d'autre  but  (pi'iin  but  (''(liicaiif,  celui 
(b>  montrer  ce  ipie  le  Canada  t'tait  hier,  ce  (pi'il  (>st  aiijoui- 
d'iiui  et  (('(pi'il  sera  demain,  si  comme  tout  le  fait  pn-voir, 
on  rencontre  une  union  des  iMuiiies  voIont«''s.  Cet  exposé 
mettra  en  lumière  son  essor,  comparable  à  celui  des  iv<iion.^ 
les  plus  privil(''j;i(''es  et  laissera  pressentir  les  profirès  (]u'il 
peut  attendre  du  XXe  sif'cle. 
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I>ans  une  telle  étiide,  qui  ent  un  exposé  île  lu  vie 
(''(•ttn()iiii(|iie  «rmi  pjivs,  il  est  iiKlispeiisable  <le  fuin'  entrer 
en  lifTiic  (le  eonipte  *le8  «''iénients  bien  eonipli'Xes  et  île  les 
«■xaiiiiner  ilans  lenr  ensemble,  si  Ton  veiit  ilonm-r  nne  api>ré- 
tiation  impartiale.  Nous  avons  essayé  de  réunir  nne  partie 
lie  res  éléments  ilaiis  le  volume  l't  d'en  tiler  des  eon- 
i-Iiisions.  l'arfois  même,  leiles-ii  étaient  si  naturelles  que 
nous  avons  pu  nous  en  abstenir. 

l'n  autre  plan  aurait  |iu  être  adoplt'  ;  les  l'Iéments 
auraient  |>n  être  elassé-s  en  <leux  catéjiories.  In  première 
comprenant  eeux  qui  it'^sultent  de  Texploiiation  directe  des 
ressounes  naturelles,  comme  les  produits  <le  ra^riniltun', 
de  rr-leva-e,  des  pêcheries,  des  mines,  des  foivts;  la  seconile 
étant  la  n-sultante  de  eette  exploitation  et  comiM-eiuint  le 
im.uvemeni  de  la  population,  le  tratic  et  les  ornanisations 
propres  à  l'aitiver.  le  mtsanisnie  financier,  le  jtrix  de  la 
main  d'ouvré,  les  voies  et  nio^vens  de  transi.orts,  en  un  mot 
rontilIa>;e  éiononiique. 

In  tel  travail  ne  nn-rite  jrnère  que  par  la  vul^^arisa- 
tion  de  ilo.uments  et  statistiques  très  éi.ariiillt^s,  émanant 
des  sources  les  plus  diverses,  tro|i  i-norés  du  imblir  <pii  a 
cependant  inti-rët  à  les  loiiniiilre,  mais  ils  sont  si  nombreux 
que  beaucouj)  éeliajqH-nt  à  son  attention  ;  nous  les  avons 
reiueillis  et  classés,  nous  avons  ihoisi  ceux  qui  nous  ont 
semblé  les  l>liis  inslilMlifs  en  vue  de  publication,  en  y  joi- 
^'nant  parfois  nm^  analyse  des  faits  ,1  de  leurs  -anses  ainsi 
que  les  enseignements  pratiques  qui  s'en  d.'-a-enl.  Hien 
des  quesll(.ns  qui  ,„.  sont  qUe  sij;nalées,  mériteraient  un  dé- 
veloppement impossible  à  donner,  car  à  elles  seules,  elles 
.justitieraient  un  ouvrage. 

l'iiissions-nous  j.ar  ces  <pMdi|ims  jta'.'es,  montrer  ce 
qu'il  est  i.ossible  de  faire  du  Canada,  concentrer  les  éner- 
pes  j.our  arriver  à  r..|ie  possibilili'-  et  apporter  ainsi  une 
modesi,.  contribution  à  l'i-ximnsion  éeononiique  de  la  j.atrie 
canadienne  ! 


LE  MOUVEMENT  ECONOMIQUE 


SsOMMAIIîH.  —  La  population.  Snn  unroi-MiiH'iit.  -  1-  i. - 
«Mi.sfiiR'iit  do  util.  —  lîi'|partitiiiii  de  ruii^'iiniiliilioii.  —  la  pu- 
piiliitidii  rurali'  l't  la  iioiiulalinii  urbaii»'. —  l.f  prnliliinr  aj^rairc 

—  Sa  Miliitioii. —  l.c-  i-nliiiis  tciiipiiiMirc-.  -  (  oin|iaraisi>ii  a\cf 
les  l';tat>  I  iiis.  —  Causes  de  raii;,'rri(iilali()ii  des  i^lal  — I  iiis  au 
XlXt'  .siècle.  —  La  populatidii  de  l'avenir.  —  lliiportaine  cruis- 
.satite  de  riiniiiiLTatii'U  aiiirri<'aiiie.  —  l/]iiiiiii;rralii'ii  en  ^'éiieial. 

—  Caraitère  nniiveaii  de  la  eoidiiisatitui.  -  l.n  |iiipiilaliiiii  du 
Canada  à  la  tin  du  .\.\e  sièeie. 

lie  Commcrcet  —  I.e  eunitneree  iiitéririil-.  —  Sun  état  aeluel. 
-  .Néeessilé  de  le  déMdupper.  —  l!éi'e;ite.s  tentatives  en  vue  de  son 
développement. — -Ia'  eoinineree  de  transit.  —  Ses  avanta^jes. — 
IllsUllisanee  des  statisti(pies. —  Ijc  eoniinerei'  extérieur.  —  Son 
essor  extraordin.-iire.  —  l'.xaiiien  des  i)ays  de  provenaiiei-  et  de 
ilestination. —  lv\anieii  des  produits  constituant  le  tralie  exté- 
rieur. —  I.e  eornrueree  e()nsi<!éré  ()ar  provinces.  —  l,es  éi  lianL.'es 
ave,'  les  Ktats-I'iiis  et  le  liovannie-Cni.  —  Néiessiié  de  se  t')ur- 
iiei  vers  l'industrie.  —  La  question  des  tarifs.  —  La  iiolitii|Ue 
eoMiinereiale.  —  l'n  jrrave  prolilènie  à  résou'  -  Les  écliani^es 
avec  la   l'Vanee  et  avec  r.\lleinaj:ile.  —  .\\  ieluncpie  et  avec 

la  Suisse.  —  Ce  fpie  montrent  les  diairraiiiiui  —  Votre  halanec 
du  commerce.  —  Intérêt  qu'il  faut  lui  acconli'r.     -  Le  marché 

américain   et  le  marché  an^rlais.  —  Tnsuffisan les  autres  dc- 

houchés.  —  Itétlexions  (pie  suix^'cre  l'étude  de  notre  ciuiimcrce  ex- 
térieur. —  l>antriT  de  la  situation  actuelle.  —  Moyen  de  se  pré- 
nmnir  contre  ce  danircr.  —  \éi-es>ité  de  répartir  notn'  ]iroduc- 
tion  sur  les  marrliés. 


La  popnlation.  —  ]..\  pr('iiiit"'i'c  question  <|iii  s'im- 
pose à  reXiinien  <Ie  (inirnli.iiie  ('■Imlie  la  sltU.ltlKli  ('•(•oi,(.- 
ini()ni'*rtin  i>ii.vs.  (>st  celle  du  inoiiveim  tit  <le  la  poimlatioii. 
"Il  y  a  lin  rai>p«)ft  l'-troit,  écrit  avec  rais.m  M.  Rlomlel. 
eiiti-e  les  faits  «nii  toiiclieiit  à  la  iM(]mlati(>ii  et  ceux  ((ni 
rimcernont  riiidiistrie  et  le  ioiiinieire.  Le  <lévelop])eiiu'nt 
<lii  coinnieice  entraîne  celui  de  l'indiislfie,  et  ciminie  con- 
s(îqiience.  raccroissement  <le  la  iM>piiIati(»!i  à  hKiiielle  l'in- 
dustrie fournit  du  travail  ".  (1) 


II)   G.  lU.oMiKi..— /.•A>«or  indunlrwt  ,t  aimm.rrial  du  rru/ilr  nllrmnnd, 
3e  éilitiim  p.  2i. 
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Voici  l<>N  fliIffrcH  n-vlM^B  du  rtH-t'OHonient  <lo  1911, 
(•omiIhik'h  av«'«-  vt'ux  d»'  teliii  df  1901.  (1) 


PKOVINCE8 

1911 

1901 

MOUVEMENT 

aiMola 

p.  c. 

AltwrU 

374,ti6S 

392,480 

466,t>l4 

361, 8H9 

492,33» 

2.623,'.>74 

93,728 

2,0(U,712 

492,432 

8,612 

7,t9«t 

73,022 
17K,«67 
'.'56,211 
.131,12(1 
459,674 

2,182,947 
103,269 

1,848,898 
91.279 
27,219 
2(1.129 

4-    .301,641 
-t-    2I.S,«2S 
+    2llO,40.'« 
+      20,78» 
♦      32,7m4 
+    340,327 

-  «Ml 
+    368,814 
>    401,163 

-  18,707 

-  2,933 

+     41.1,08 

*  ii».8e 

+       78,8» 
■»■        «,27 
7,18 
>       16,58 
-        9,28 

*  21,4« 

*  439,48 

(  olomhie  Brilitiiniqufi 

•Manitoh» 

NouvHau.Hruniwii'k 

.NiMivi>ll«-Ki'oue 

C>ut'»rio 

Ile  du  Hrinre-Kiiuiiard 

Wii^bfc _ 

Hafkaiolienran 

Vlikon  

Terriluirw"  du  Nonl-Oiiegi.! 

—  68,78 

-  18,91 

Totaux 

7,2(M,H38 



6,371,315 

1,8.-13,623 

34,13 

\'<>i(i  <!,.  plus,  les  ino^vf'iiiics  (l(VcnnaU«  de  l'accrois- 
wiuciit  de  lii  ]H>|iiiliili<iii  iiiiiii>liciiii»' dcpiilM  IM7(I  : 
if*'»  TU  ;{,Sl.-,.12»i 

i^!»<»!'!»  r.,(M  <;.(;(».-, 

litOO-OO  (i.HlC.iMT 

'!>10  7.L>0»..'^;{S 

Le  cliifTi-c  de  la  iMtjMiIalldii  (pii  était  de  .•{.;{71..'»!»4  en 
ISdS  est  jiass(''  d  ai»i»'N  |(  rciciiscniciit  de  Util,  à  7,204,S.'?S. 
s..it  iiii(>  aii-mcntatl..ii  d,-  ;{,s;{:{.244  habitants.  Cette  auft- 
nienialioii  «(.iresjM.iid  à  un  accmissenient  ni<.yen  annuel  de 
!»l.i.'t;(»  habitants,  ce  <|iii  ,l<.iiiic  lui  taux  exti-aordinairenient 
•'■lev.--  (le  -7  iH.nr  10(10.  (2)  Ciie  iKri.Ml,.  d..  40  .mis  a  sufti 
FX'iir  (l.Hibld-  la  jM.|.iiliiti..n  du  ('anada.  T'est  en  enet  en 
l!IOS.|ii,-|a  pciMllat:  .n  attei-nail  le  double  de  celle  de  Isr.S, 
soit  exaih  nient  C.it ,!t.."(M  habitants. 

Le  ci-uit  si  nipidc  de  la  iiopnl.ition  cinadictine  est  nn 
idicnoMK'ne  dont  il  iniiM.ite  -le  faire  i-essoitir  les  c„ns('- 
•  lUences  iin  point  de  vue  ('•cononii(pie.  Nous  ne  pensons  i>as 
<|ue  les  sialisil.pics  du  iccenseinent  d'aucun  i.a.vs.  accusent 
un  t.iux  (racci-.Msseinent  .iiissi  é|cv.'-,  M.  Hloiubd  signale 
raccnusseuieiit  de  la  population  alleinan.le  c(unnie  f("inai'- 
fpiable.  avec  un  taux  d-accioissenieni  uH.yen  annuel  de  10.7 


OUa«.!  :!M2!"'^'"'    ""'■■^""^"'^^^    '"•    '■^^^"*-        M-ITRncK    BT    IO,T,.AT,0V. 


Hf' 


de?:.;..''''""""''""'""''"  '""■""  ''*■   '"   ''*'■'""'"  '"''••-"■'«l*'  rr-'-y-dente  avait 
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p«iiir  1000  liatiitiiiitM  {x-iKlant  la  luTiodc  IMHTi-lSOO  (1),  et 
M.  Pierre  L«'r«)y-H«-»»ulief  «vrit  «|ii)>  l'aiiroisHeiiieiit  de  la 
|iir|Milatiiin  alletiianile  eHt  formidable  avec  un  taux  moyen 
aiiiiiiel  de  17  pour  1(100,  durant  la  |M-ri«>df  lOOniJllO,  wur- 
tout  conipuré  avee  rau;;nientation  «le  la  jiopulation  frnn- 
çuiHe  qui  n'a  <''t«''  ipie  de  1.7  durant  la  niênie  |»«''ii«¥le  (2). 

"M.  i\  Snie»  «ters,  dan^  rouvia>,'e  l'Hx^ur  imluMtrirl  ,t 
rotiniinriol  tlii  l'ni/il,  lu  h/,,  «  il«'-  |duH  haut,  estime  (jue  le  dé- 
velo|)|M'ment  de  la  po)iuhition  bel^c  depuis  l.SJO.  <''imi(|Ui>  de 


^tOO         i|to 


'SU       'tt       ino        Kto        i|io 


'^^0       iwa       ifj 


M(»i  VKMiM   lit;  i.A  poi'i  I ..«nos   m:  yi  ei^i  es  i-avs. 

la  ••..iisiiiiiiiMii  .lu  loviiunif,  est  extiaonlinaire  ;  »<i»eiidiiiit 
elle  n'a  (|uuii  taux  un.v.n  il.-  1 1  |H.ur  10t»0  liabitaiiis  et  av.c 
<•<■  taux  il  faut  une  [KMJ.Hle  de  !I0  années  pour  (|ue  la  i:opu- 
latitin  sciit  <li)ubl(?e. 

Kn  Jttant  un  loup  (rieil  sur  le  f;:iaplii<iue  <i-<Iessus. 
on  rcnianiuc  <|iie  la  courbe  du  i'anada  se  reh^ve  plus  rapide- 

(1  )    Kn  Europe,  raicroissuiimiil  iiioyi>n  annuel  est  de  7  iniiir  1000. 
I      ,•■:.'■'      \-.  i;,"^"Mi~il    U!AV.  AW  ,1,1    ir,  ,l,V.rnhr.-   IDU  :    /.„   n.pulàliun 
r      ,."';"','•  '']"■"<'•'>'<'■    •'•'«'■•■^    Ir    ,l,rnl.r    ,-, ,,  „«.  mr„(    d..   ja„vi,.,     l'U-. 


I.  KSSDK  INDfSTUlKI,  KT  COMMKljriAI,  \>y  PEIPLK  CANADIEN 

mt'iit  i|iu'  l'cllo do  la  I{cl-,'i<|uo  et  que,  d'aj»!»'»  les  (liilTrc.s  des 
diTiiit  rs  roct'uscmctils  (jui  vii'uiifiit  d'avdir  lieu  siimiltiuit''- 
ment  dans  les  deux  pays,  la  iM)|nilation  vanadicnuc  tw  tar- 
di  ra  i>as  i\  dépasser  la  pojMilatlKU  belj;o.    H) 

Le  reicuseii'ciit  d«'reniial  (jui  vient  d'avoir  lieu  en 
Australie  aeeuse  une  aujjnieutation  de  tJSl,204  habitants 
piiur  cette  iK'iiude,  la  population  passant  de  ;{,77;5,S()l  habi- 
tants à  4,4.").(ltir>.  l,f  laiipnKhenient  est  iustnictif  ear  le 
Coniinonwealtli.  (|ui  mairlie  à  fjrands  jtas,  se  [u-opose  d'eni- 
plovei-  les  inelhiMles  usitées  par  le  Canada,  pour  aeeélérer 
le  mouvement  de  rimuiifjrat ion,  contre  lequel  des  mesures 
restrictives  avaient  été  pris<-s  <lans  la  crainte  d'avilir  la 
main-d'o'uvre. 

11  faut  observer  <iue,  si  l'on  ne  tient  compte  que  de 
raujrnientatiou  normale,  c'est-à-dire  de  celle  ivsultaat  de 
lexcé'dent  des  naissances  sur  les  diVès,  la  pro<;ression  peut 
se  calculer  comparativement  en  tant  ;iour  mille,  en  raison 
du  chilTri'  initial,  mais  dans  un  pays  neuf,  offrant  de  nieil- 
I. Mires  jiersitectives  d'avenir,  il  y  a  un  autre  facteur  (jui  est 
l'immitiTalioii.  l/auj;inenlation  de  ]M)])ulaiiou  qui  lui  est 
due  est  ali'atoire  ;  elle  di'pend  des  conditions  (Tonomiques 
du  monde  et  foi'cé-meiit  les  pays  naissant  A  la  vie  t'cono- 
nii(iue  se  trouvent  dans  des  conditions  favorables,  ("est 
ainsi  <|ue  rKurojie  a  fourni  plus  lie  20  millions  <riiabitants 
aux  I^tats-Cnis  <ians  le  cours  du  XIXème  siècle,  Kncore, 
faulil  savoir  tnettre  en  relief  par  une  piopa;j;ande  bii'n  com- 
l>rise  ("il  s'adressani  à  ceux  (pie  l'on  a  déiâommés  "les  co- 
lons désirables",  se  trouvant  dans  les  conditions  voulues 
de  réussite.  A  tout  jirix,  il  convient  d'éviter  li's  autres,  de- 
vant  ilevenir  des  <b'class(''s,  après  avoir  (-prouvé  d'am(''res 


(1)      l'"i'iil.it"h.ii   .l'apr?*  Il'  ri'oriispiiieiit  de  mil. 


TAYS 

roriLATioN 

Aiiirriu-ntaticm  de  IHOl    à  I!<II 

*  "iiitl'reN  u)>BoIiis 

(irtipurtinii  p.  ('. 

<  aliri'lll 

I!Hl«i.|M.'      

7,'joi,>i;is 

7,4'J.'Î  '.";4 

I,H3.".,--'l'.' 
7311.230 

(■2i      \...i-  ;iv..iw   VII   av,,-  plaisir   h-,  .|,-.|,ats  .Ic   la   Cli.imtirp  (l«~.  Com- 
mun..-.   .11    la   .■.raiin.   .lu    1.)    f,ivri.'r    lOl-J.    n-lalivin.Mit    :^    r,'{w   .|iii.sti,.ii  ;    il 

sVii  ,1,-jray,.  .p,..  |-,,„  ,,.,1   ,ra,-,M,r.|  ,Hnir  .■..iitiiHi,  r  ^  fair..  ( naître  W  Canada 

dans  U'*  pnvi  snxs-ptiM.w  ,|,.   n..ns  ,,r....ur..r  l,.s  m.'ilk.ur»  cdIciis. 


UEPARTITIOX  DE  I/AIGMEXTATION  DE  LA  POPUI-ATION 

diVi-ptions,  et  faisant  ....suite  du  t<..t  ù  la  c-o!,„iisati„n 
same,  par  lexposé  .h-s  i..vt.iHlus  -liefs  qu'ils  „nt  contiv  le 
pays;  ,Is  „ubli,..,t  que  ce  ..'est  pas  le  pays  qui  ne  c.nvient 
pas,  niii.s  qiw  ce  s.uit  eux  qui  ne  c.nviennent  j.as  au  j.ays 

I/au-n,.-n(ati..n  d.  la  iM.jmlation  canadienne  a'c^té 
r.'.ua.-quaide  su.f.ut  ,la...s  l'ouest  ;  la  p,.puh.  .,n  d,.  ces 
pmvinces  s-est  acru,.  n..n  seul.-.uent  pn.-  un  c<,u,-a..t  in- 
t.;..se  c  „n.,..o:.-atio„,  ...ais  pa,-  une  fr,,,nde  pa,-tie  de  <'a.,a- 
il.e.is  ,1,.  I  est,  ce  ,,ui,  .M.inu.e  le  dit  f.ut  justement  M  \ 
M.'M,.,,  a  f...-...é  rla.is  r„u..st  «ne  '•  cl.mie  de  colonie.  "  ,1) 

Bwn  que  ,•,.«  chiUVes  dénot.'nt  un  taux  d'acc-oisse- 
nHM.t  .■x.,ao,.,li.,ni.e,  ils  ont  été  une  déception  pou.-  l.ea,.- 
;■;•"''•  '^';,^:'^;;"'  ^•"'  '•""f^^'"enta.io„  sij^nalée  pa.-  les  statis- 
t..p.es  off,c,elles  .le  rinnuioration,  ils  s'attendaient  à  voir  la 
J"*l"""''<"' <1''-Passer  |,.s  huit  millions.  Les  .lé«.-us  n'on.  pas 
"'"";i"«-  •'  '•"  acuser  1..S  p,.océdés  de  .-elèvcnent.  Sans 
;'""/"•<"'  ";■  P""t  .,1er  que  beaucoup  d'agents  rec-n.seurs 
«•'"<'»>  <■>.  desso,.s  de  leur  fAche  ;  pour  bien  i-emplir  celle- 
«•.,  .n.e  so.n.ue  d'ac.ivi.é.  de  dévouement  et  d  n.telli.ence 
qu-  a  fa.t  défaut  n.aintes  fois,  était  .,écessain>.  I^  question- 
'"'"•<•  -ra.t  .onsidé.able  et  .son  .-cuplissa^,-  exigeait  des 
.  ,.vn.s  «■on.peteu.s  et  expé.-imentés.  Mén...  on  .•appo,-,,.  q„e 
d.-s  ...unic.,.alités  pe,.   satisfaites  o„t   .-efait  elles-mèn.es 

rentr^T"'""'"'  '■'  "'"  "*'''■""  ''*''  '•^''^"'f"^'^  '•!"»  <liH-*^- 

"■"":':•"•  '!<"<  I<"'s  «lue  rien  que  rimn.ifrration  ap- 
><•■   .    des  clM.1,.es  supérieu,-s  à  ceux  ,1e  r.Uj,„.en.a.ion  .iu- 
ant  la  pe,.,ode<lécen.,aIe.soit  1,S41,1S1  auquel  l'acc.-oisse- 
J"«.n!  .lu  a  la  natalité  ,Ioit  venir  en.'or..  s'aLnifr? 

Ku  faisant  la  part  .l.-s  .....vu.-s  probables,  pour  n.-  pas 
d..'e  .•.■r.aMH.s.  il  ,.st  clair  qu'un.-  b.,nu..  pa.-tie  ,1,.  l'in.mi.M-a- 
tion  s,o,.al,...  n'a  .;.é.,u..  m.,me,.(ai.é..  .-t .]..  |à  „n  .l.Vl,..tqui 
a  pu  et.-,.  .■.msi.l.Vabl..  e.  .Iu.,n,-1  ..„  „,.  ,!,.„,  ,,,„  ,,„     „. 
'  "'"'"•'"  ">'  «'ir.'»  "-y  a-..il  pas  .1..  ,...s  i,nn.io-.an.s  .p.i  s'.-n 


(I) 


(2) 


\     MrTlN.      /,«    (\,!nnibi<    llill„„rt;,iur. 


"^""'   ""'""il'^K  «"■•^'it    au   ,lelA   ,),.    1    .-,,nnn  l.al.itant.   d'anr»,   1p 
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K(»ut,  refoiiru<5.s  chez  «-ux  {1  )  on  w.nt  passifs  aux  Etats-rnia. 
ou  eiHoiv  S4mt  (l«k«W'»  ?  ("est  diffltile  à  établir  et  a-  n'est 
que  par  l'oi-fraiiisation  méthinlique  <]e  IVtattivil  qu'il  y 
aurait  possibilitéd'avoir  des  données  abwilunient  certaines. 
D'après  les  statistiques  citées,  le  nombre  de  faniillei 
(|ui  était  de  1,070,747  en  1JM»1,  est  passé  à  l,4.SS,ar>a  soit  une 
auj^nientation  de  417,(iO(i. 

Il  est  intéressant  de  voir  con'uient  se  i"«i)artit 
l'aujriiK'iitation  constatée.  Il  ivssort  des  donmVs  ofn- 
ciellcs  <|u«'  l'aufrnientation  est  faible  dans  les  provinces 
niaritinies  et  <|u'il  y  a  même  recul  ]M»ur  l'Ile  du  l'rince- 
Ivlouai-d.  ("<-la  s'ex|>ii<|ue.  ces  ]»rovinces  étant  très  boiséc's, 
1  immij;ratioii  ne  s'y  arrête  pas  et  même,  les  cultivateurs 
natifs  jirt'fêr.nt  aller  s'établir  <lans  les  provinces  de  l'ouest. 
Nt-annioiiis,  ces  provinces  cdiiservent  une  i)opulalion  beau- 
couj»  )>i.is  (lelisc  que  les  autres.    (2) 

l>ans  le  (Québec,  province  française,  la  natalité  est 
tW'sélevf'-»'.  inalheureusemenf,  It  taux  de  la  mortalité  infan- 
tile est  ('■fialenient  très  élevé  et  iV-iluit  le  croit  (pii  lé-snlte  d ' 
cette  natalité',  f.e  mouv<'iiicnt  <rt''mi<iration  <pii  se  faisait 
depuis  i|uel.|ucs  années   vers  les  villes  américaines  a  été 

eiira.xé-  et    1 nombre  de  ces  émifiri's  sont   revenus,  s<;it 

dans  i'ouesi  (anadicu.  soit  dans  le  (^ui'-ln'c,  des  territoires 
y  ayant  été  ouverts  à  la  colonisation. 

l/<»ntarlo  retient  Jilus  les  iuimiH;|-anls  qyw  le  (Québec, 
surtout  liar  ses  l(';;ions  minières  nouvellement  exjiIoitt'H'S. 
("est  à  cela,  et  au  nombre  des  iiabitants  du  (Québec  jtassant 
I  Ottawa  et  s't'tablissaiil  dans  son  uoiil-ouest.  (pie  l'Ontario 
doit  son  maintien  au  [iremier  ran<i  des  provinces. 

Kiitin,  raii;;nie?itation  est  extraordinaire  dans  les 
]>rovliices  de  l'ouest,  notaiiimeul  p(.ur  la  Saskatdiewan  et 
I  .Mberia.  Les  terres  noires  de  ces  régions  sont  d'uni'  ferti- 
lité étonnante  <'t  donnent  un  rende m  supérieur  en  cé- 
réales, aux  terres  voisim's  des  Ktats-l'nis. 


'■     Ir-i    -t  iti>»:,|i,..<   (.m.-ric:iiiip.<   in.liiiuri.t    1,.   nonitirc   .li-    refiiiKig   et 
ilVmiKn'.H  ,|iiittnnf   !..  p;ij  s  ..inl.'nii-  U-,  trois  ,his  ,1e  1,.|ir  arrivéo. 


'2)      V.  1,.  tal.l.ii 


au  j.i 


■?o 


rOF't  l.ATIOX  Kl  KAI-E  ET  TOPILATION  UIJBAIXE 

Quoi  qu'il  en  .soit,  lo  (Jouvern^'inont  a  fait  »l<?s  efforts 
louables  |M)ur  assurer  au  pays  une  saine  iniuiijjration.  Tn 
rapjMirt  offieie!  donne  des  chiffres  intéressants  relativement 
aux  sommes  dépens^'vs  par  le  Canaila  i)our  favori.-i(.r  l'immi- 
pration,  et  au  nombre  des  lmmi<;raiits  venus  dans  le  pays  ; 
il  dit  :  "Au  cours  <les  dix  dernières  années,  ],.  (Jimverne- 
ment  a  dépensé  ]»our  rimmi-iration  une  s(»mme  totale  de 
$S.402.r)!»S,  les  sommes  annuelles  variant  entre  f4!Mt.(l(K)  en 
1001,  et  *l.(»7î).12!»  en  lidl.  Le  montant  total  des  sommes 
déi)ensées  dans  les  Il(.s  nritanni(iMes,  iM)ur  favoriwr  Tim- 
mifîrat'on,  a  été  de  ?1.7t;s.i;{S  ;  1,.  inmil.re  total  des  immi- 
grants au  cours  des  mêmes  <Iix  années  a  été-  de  1.7ir>,:Ji;«;, 
dont  la  it''i»artifion  jmr  i>rovinc<'  s'établii  comme  suit  :  !*ro- 
vinces  .Maritimes.  71,:{r.s  ;  (Québec,  24S.(iOt  ;  Ontario,  ;{i>7,- 
«!)();  .Manit(d»a,  l'!»S.:{(;!>  ;  Saskatchewan  et  Alberta,  r>(»2,- 
70J  ;  (N.iombie  Hritanni^iue.  lsr>.!tr.O  ;  destination  inccmnue, 

io,(;r>:{.  " 

L'examen  des  chiffres  'es  populations  rurale  et  ur- 
baine fait  naître  <|uelques  rétiexions. 

Kn  liKH.  le  chiffre  <le  l-,  ]Mn  nliUion  rurale  était  de 
3,;}4!»,r>l<;  et  celui  (h^  la  iHipulatioii       iiaiiie  de  l»,l)LM,7!tî». 

Kn  l!»ll.  ces  chiffres  étaient  devenus  lesiM'ctivemcnt 
a,924,;m  et  ;$,2S().444.  (l)  c'est-à-dire  iiu.-  durant  cette  [m- 
ri(Hle  décennale  l'aujjmentation  a  été  de  r>74,S7S  pour  la  po- 
pulation rurale,  soit  17.1(i  ])..-.,  et  de  1.25S,(i45  pour  la  jM.pu- 
lation  urbaine,  soit  <;i',2r>  i).c.  Kn  d'autres  termes,  en  l!tt)l 
pour  1(»(>  habitants  vivant  dans  les  villes  il  y  avait  ItJÔ  habi- 
tants vivant  dans  les  cami»aj;nes,  tandis  <iu'actu<'llement 
jM.ur  1(K»  habitants  vivant  dans  les  villes,  il  n'y  a  plr.s  que 
ll!t  habitants  vivant  dans  les  camiia;:nt^. 


(I)      Vi>ie.i  la  oompariiison  avec  la  partie  continentale  <Iea  Etats-Unis  : 


l'Ol'UI.ATION 

CANADA 

KTATS-UNIS 

HlirKie 

Urbaine 

3,924,:îy4 
3,280,444 

64,6 
45,5 

4i»,;?48,8«:i 

42,6l'3,3«3 

f>:i,7 
4ii,3 

Totaux 

7,2(>4,S:W 

lUO 

91,II7-J,'.'iiti 

IIH) 
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II  est  tW's  instniclif  «le  voir  le  m(Mivem..nt  <Ii's  ju.pn- 
luti..ns  rural.,  et  urbaine  .lans  cluKiu.'  provin,-,..  V..i,i  ,|,.s 
cliitTns  à  cet  ('nranl  : 


PKOVINCK.S 

MOrVKMENT  DE  LA   l'OPUI.ATIoN 

Rurale 

L'rliaino 

.Mlicrt.. 

<i>;(iiii!>ii'  I{ritaniiii|ii« 

Maiiit.ilia  

+  180,327 
4-  liKi,3Ii* 
+     70,511 

—  1,403 

—  53,981 

—  52,184 

—  9,54ti 
4-    3i»,H51 
+  287,3:{S 

—  13,430 

"  933 

+  121,314 
+  113,50:> 

Nouveau  BriinsMick  

NiMivelle  Ki'nwse 

•K  129,WI2 
+     22,262 

Ontario 

+    5c;, 745 

Ile  (lii  l'riiico-Kdcnani 

+  392,511 

Qi.'l 

+            15 

Saskatiliewan 

+  313,8<i3 

Ynkoii 

+  113.,Sl.i 

TuTritoiri'.-)  .In  .N.ml-Ouwt.    . 

—     6,2 77 

O'aiircs  tel  te  statisii(|Uc.  on  ii-iiiinin,.  ,,|„.  <|;,„s 
toutes  le.x  provinces  ran;;nienta(inu  [lorte  sur  la  p<ipnlali(in 
nrltaine  et  <|ne  pour  ([.latre  (fenire  elles,  cninine  pc.nr  le 
Viikon  et  les  territoires  <ln  Xonl-Ouest,  dans  les«.  ■  ■.  il  n'v 
il  l>as  .1..  iiopulation  urbaine,  la  p<.i)nlation  rura.e  est  <'n 
•liniiiintion.  La  perte  (pii  e-<t  i-artieulièrenient  sensi^i,.  .laus 
rontario  est  elian^-.'v  en  j,Min  dans  le  (Québec,  ee  <ini  laisse 
snpiM.ser  (|ue  dans  cette  dernier,,  i.rovince.  les  i.ouvoirs  pu- 
blics s-intéres.M'ut  davaniao(.  au  i.euideiuent  <les  cani- 
pajrnes. 

Le  cas  <lu  Afanitoba  doit  attirer  l'attention.  Cette 
province  a-ricol(.  voit  .se  jxn-ter  sa  iM.pulation  vers  les  villes 
et  le  niouv..uient  ne  pourrait  continuer  dans  ce  sens,  sans 
porter  pn-judice  à  son  av(.uir  (pii  est  dans  la  cultun.. 

li'accroisseitieut  <Ie  iM.pulation  durant  l<.s  <lix  der- 
nit-res  années  .i  <Iouc  vU-  pour  les  ti^.is  cpiarts  environ  au 
pi'olit  d,.s  villrs.  F.a  divisi(,n  setablit  connue  suit  i.our 
iliaipie  proviuc(.  : 


I'I«)VI\(KS 

l'OI'fl.ATIOX 

Total 

Densité 

Km  raie 

Crliaine 

par  iinflr  .-nm) 

Alli(>rra 

232.726 

18H,7ll« 
2,55,249 
252.342 
30K,'.'I(1 

l,llH,7s5 
78,75,S 

1.032,(11, S 
3til,0(i7 

141,937 

•203.(l.s4 

2110  :«  15 

.39,547 

IHrt.lJS 

I,32..i,4N9 

14,97(1 

9:c,()94 

131,311.5 

374.663 
392,484 
455,614 
292,889 
49I,3.3.S 

2,523,274 
93,72H 

2,002,712 
492,432 

<'oloml.ie-Bniniinii|nc 

Mauiliilia 

1,93 
1,119 

Nouvpau-Brmiawi,  k 

6,18 

Ni>uvt.lle-Kco8.s<> 

Or  lario 

Ile  '-  l'rin.-.--i:,|<,uar,l  ..... 

l.lUr)w    

Suskatclii'wati ', 

12,61 

22,98 

9,67 

41.91 

5.1  ;  9 

1,95 
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Lo  tiihlcaii  suivant  niontr»'  les  projfW-s  i-c'-a lises  en  nn 
tcinj>s  n'iiitivcnu'iit  cniit,  par  bon  nonibn-  de  cit.-.s  .lont 
plusieurs  semblent  être  sur<,'ies  de  t<Tre: 


VI1.LE.S 


PUOVINCES 


MontroBl  (1) 

Tonuito  (I) 

Winni[)eK  H) 

Vancouver  1 1 ) 

0(tawft(n 

Hiiiiiilton  (1) 

llné\m- 

Halifax 

Ixiiidon 

<"8lL'ary 

Sl-.leuii , 

Victoria 

R<''t'ina 

Kdinonton 

I|raiitfi)rt  

Kiii^'stoii 

Maisonneiivo 

PfterhiiroiiL'li 

Hull ^,.,.,„ 

J^'l"'"'»' "luntà'rïô. 

<?;■'.'"''''.••:■ iNouvelle-Kcgse. 


Qiifbec 

Ontario 

Manitoha „ 

Colombie  Britannique, 

•  >îTtario 

ntario 

Qu^liec 

Nouvxlle-Kcosso 

Ontario 

Alberta ..., 

Noiiveati-Bninswii'k 

Colombie  l'ritanni(iue.. 
SaNkiitclipwan 

Alberta .'. 

Ontario 

Ontario 

QnC'lxic 

Ontiirio...,. 

Qii«''beo 


POPULATION 


IWll 


(iiace  Biiv 

Fort  Wiliiani..."...'. 

Slicrbrooke ... 

Berlin 

Oiiolph ' 

Westnioiiiit 

St  ïliouias 

Brandon 

Moosejaw 

Trois  Kivières 

New-Westminstttr 

Siratford 

Owon  Sound " 

Hl,  Catherine 

Saskatoon 

Verdun 

Moncton  

Port-Arlliur .'., 

Cbarlottctown  .... 

Sault  .Ste-Marie 

Cbatliani 

l'ai'liine 

<ialt ■■■■ 


Ces  eliiffi 


Nouvelle- Ecosse 

Ontario 

Qut'bec 

Ontario 

Ontario , 

(2u('l)ec 

Ontario 

Manitoliu 

Paskatchewan. ... 

Québec 

Colombie  Britannique..! 

Ontario , 

Ontario 

Ontario 

Saskatcliewiin 

Québec 

Nouveau-Brunswiok., 
Onlarid 

Ile  du   Prince- Edouard. 

Ontario 

Ontario. 

(Jui'bec. 

Ontario 


470,4H0 
37t>,t88 

l(in,4(ii 

«7,(I«L' 

Hl.!)(>9 

78,190 

4ti,(il!) 

4ti,:!00 

4:t.7(l4 

42,511 

y  1,660 

.•?0,213 

24,900 

2;i,132 

18,874 

18.6.S4 

18,36(1 

18,222 

17,829 

17,723 

1B,.562 

16,4!»;» 

16,405 

lf>,19tt 

1,5,!" 

liJÛ'J 

14,054 

1H,839 

13,823 

13,«»i 

13,199 

12,946 

I2,5.'>8 

12,484 

12,004 

11,629 

1 1 .345 

11,220 

11.198 

10.WS4 

10,770 

Ii',(i99 

10,299 


1901 


267,7;i(l 
208,(mi 
42,34o 
27,01(1 
69,928 
62,ti:',4 
68., MO 
40,8:!2 
37,972 
4,:(9(; 
40  711 
211,919 
2,N9 
2,»;2(> 
16,619 
17,9(il 
3,9:)8 
11,239 

i3,99:i 

9,909 
6.945 
3.633 

ll,7(i5 
9,747 

11,496 
8,8,56 

11,485 
5,62(1 
I,-)58 
9,981 
6,499 
9,9.'i9 
8,776 

9,946 

11:: 

1 ,898 
9,(126 
3,214 
12,1  80 
7,1(;9 
9.06S 
5,  61 
7.,si;6 


1,'-9I 


219,1, 1(! 

1M.216 
25,69 
13,7(»9 
44,1.54 
4S,959 
(>.'!,0>,»0 
.38,4;i7 
31,977 
3,h76 
39,179 
16,841 


12,753 
19,263 

9,717 

11,264 

10,. •522 

2,427 

2,459 

10,110 
7,425 

10,,537 
3,(176 

10,."t)6 
3,778 

8,3,'U 
6,678 
9.50O 
7.497 
9.170 

296 

8,762 

11,:!73 
2,214 
9.052 
37(11 
7.535 


vs  sont  frapiiants.  Sept  villes  <|iii  n'.vis- 
taient  pas  il  y  a  vin-t  ans  et  n'.^taient  ,,u,.  des  b..ui-ades. 
Il  a  dix  ans.  ont  aii.jounriiui  ensemble  une  poj.ulation  di- 
plus  de  117,0(10  habitanis.  ITantivs  ont  vu  leur  populalion 
sacero.tre  dans  d,.s  pmpocions  <lont  on  ne  immu  trouver 
des  e.xemples  (iii'aux  Etats-I-nis. 

(1)      Faubourfr'  non  cmpria. 
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l'essor  IMTSTItlKI.  KT  COMMKUriAL  IH'  PEPPLE  CANAPIEN 

Le  (\iuiiila  compte  actuelh'ini'nt  107  cités  ayant  uni» 
|M>inil:itinii  suiu'iicurt'  :\  4000  habitants,  vt  formant  «'n- 
siMutiii-  la  ]io],<ilati()n  nrhaint-. 

La  (h'st'rtii)n  des  caniiia<;nt's  justmit-nt  (léploi""'»'.  *'^^ 
un  fait  cconoiniiiuc  constatt'  dans  touti-s  les  contivcs  <!<' 
jïranili'  activitt-  indnstiifllf.  On  a  nMaarquô  qyw  la  dcnsitt' 
de  la  nopiilation  s'acm.ît,  là  où  fllt'  est  lii  phis  d«ns4'  et 
quclli'  diniinu.',  là  oi"l  t'ilt'  «'st  la  pli's  faible,  l'aftont  Tin- 
diistrif  a  n'><laini''  la  niain-d'oMivft'  et  itiovoipK"  ct-t  exode 
qui.  ciivisaj;!''  d'une  fa(.(>n  ••••ueiale,  n'est  nullement  un 
symptôme  alarmant,  mais  .pi'il  convient  ceiM-mliint  de  ne 
].as  p.'nh-c  tie  vue.  car  une  tio]>  j:Tande  rupture  d't'-quilibre 
](ourrait  être  la  sonne  de  crises  économitpies. 

Les  raisons  de  l.i  désertion  des  camjHijiues  sont  mul- 
tiples; (  1)  comme  nous  allons  le  montrer,  outre  le  taux  jdus 
«Mevé  des  salaires  indusiiuls,  citons  le  (b'-velopiM'ment  du 
service  civil,  l'essor  des  chemins  4le  fer  à  un  double  iM>int 
de  vue.  d'abord  par  les  situations  nombreuses  d'emi)loyés 
nécessaires  à  leur  administration.  (1)  ensuite  i»ar  la  facilité 
des  communications  entre  les  villes  et  h's  campa-ines  ;  bien 
d'antres  raisons  existent  encore  parmi  lesquelles  le  i-ej^ime 
fiscal,  la  concurrence  aux  produits  aj^ricoles.  l'attrait  des 
retraites. 

Le  «léjH'uplement  s'est  i>nKluit  pr.'s<|Ue  iiart«uit  de 
fa(,on  identique  et  <e  mouvement  écon<uni<iue  n'a  pas 
•'■chaïqx'^  atix  «ïonvernants  «pii  vu  ont  comi>ris  tous  les  dan- 
•jers  et  se  sont  efforcés  tle  ]»renflre  des  UH'sures  en  vue  «le 
l'enrayer,  ("est  ce  «pie  l'on  a  api>elé  le  "  pr<d>lènie  aj^raire,  " 
j»robleme  ipii  s'est  |Misé  un  pi'U  i»artout  et  a  fait  naître  «lans 
la  plupart  des  parlemiMits  h-  "])arti  a-irarien.  "  On  est 
d'acconl  iionr  reconnaître  rintlueme  consi<lérable  «pr«'xerc«' 
le  ri'sultat  îles  it'-coltes  des  ciM-eah's  et  ili's  fourraj;<'s  et  la 
n'percussion  île  ce  n-sullat  sur  le  mouvement  economiipie 
^riMiéi-al.  Certains  ont  ni<"'me  accus*'  la  sécheresse  de  l't'te 
l!tl  1.  qui  avait  amen»'  la  rareté-  de  ces  cultures  <'t  par  suite 
du  bi'tail.  «l'être  la  cause  initiale  de  la  vie  chère. 


ili  \,  KF\  1  K  II  ii\oMi.(i  K  imf.hnationai.t:  ilu  15  ix-tobre  1012, 
l'iirt.  f  'I  <Usrrlin)i  ./.s  (vii/i;)ri,/)ira.  ji.ir  .1.  M.Miiie.  iini-ifii  iiiinistri'  de  l'A(fri- 
ciiltiiri'  a.'  Kram-<-  vt  pn'^-iil.Mit  .lu  i•<^\\):r^■^  R.)irW'>W  iiiliiiiiiti.>iial  qui  aura 
li.u  .1  li.iU'l  'Il   nu:!.    Il  y  ir.t  .|ui-tiiiti  >l.-  IViiiiHiatiuii  aiii>ririiiii.-  iii  1  aiuula. 
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LK    l'UOHI.KMK    ACltAIItK 


Les  mesures  <l<int  il  est  (HH'sti<iii  ont  Viiiit'  selon  les 
Kn  France,  la  partie  rurale  de  la  poi>nlation  est  en 


I)ays.  i\n  i-rance,  la  partie  rurale  de  la  poitnlation  est  en 
diminution,  les  ville»  déplus  de  .'t(l,0(MI  habitants  avant  un*> 
aufinientation  de  475,442  sur  une  auj;inentation  total»  de 
r>41M.M!4  aecuseï'  jtar  le  dernier  reccnsenicni.  On  y  a  créi'  une 
wicit'té  nationale  de  jirotection  <le  la  main -d'o-uvre  a^iricolc, 
svndii|uant  les  a^iriciilteurs  fraii(;ais. 

Kn  Aiif^leterre,  de  ISSl  à  liMtl  la  ])u]iiilaiiun  rurale, 
vivant  de  Pexploitation  du  sol.  est  passrc  <lc  S(»».(HM»  à  ,'>(((),- 
(m).  Kn  1!»07.  le  l.ill  "  Small  holdings  and  allotments  art  " 
fut  voK"  i»ar  la  Cliamhre  des  ("omniunes,  non  sans  <|n'il  eût 
»'tt''  vivement  disent»'  et  »-(iiisiiIi'i»''  iih'miii'  dans  i"  rtains 
milieux,  <'»imm»'  um-  att»'iiite  au  droit  do  ]ir<»|iri('-i»'', 

AilN'urs,  dans  des  t»'ri-»-s  où  le  morc»'||i'm»'iit  t'tait 
un»'  »'ntrave  à  la  culture  intcns»-,  la  culture  des  ei'T('al»'S 
nV'tait  jdus  suftisamm*-nt  r<'muu('rati-i»c.  les  pouvoirs  pu- 
blies, ])ar  rt'Nlu<'ation  et  jiarfois  jiar  la  i»rot»'ction,  s"»'n"»ir- 
(•("•rent  <li'  lui  sulistiiui-r  les  culturi's  iiidustriell»'s  ou  maraî- 
clit-res,  la  l'rueticulture  ou  »'n»<u-e  l»'s  »-l»'vap's  les  ]dus  di- 
v<'rs. 

l'n  auti'»'  nio.ven  fut  le  ti-ans|Miit  jioui- ainsi  djr»'  j^ra- 
tuit  de  la  main-d"»i'uvi-e  fi)  venant  i|UiiiidiiMinem»iit  s'uti- 
liser dans  les  centres  in»lustriels.  (  îrace  à  c»s  di|daeements 
faciles  et  peu  c<u'it<Mix.  d»'s  familles  euti»*r»'s  ont  maintenu 


Kii   lii-:^    t-i     JM-II    ï-wiii,-u.\,    ^J»'>    l«llllllie>    fin  U'I  »•>    OUI     lllill  [I  M'Illl 

leur  !-<'sideii»-e  dans  la  |»artie  rural»-  et  ont  »-ontinut'-  à  s\\ 
eicujiei'des  travaux  ajifi»-(des,  au  lieu  »l»'  se  d»^placer  parc» 
qu»'  le  ciief  ou  ]dusi»'urs  4le  ses  ineml)r»'s  s»-  viiuai»'nt  au  tra 
vail  industri»'l. 

^'oi»•i  iiuel<|ues  statisti<iu»'s.  de  dati-  un  lieu  jihis  an- 
<-ienne,  »loiit  le  rappro»'liement  «les  statisii(|ui's  du  re- 
cens»'ment  est  tr»"'s  ('(hicatif  »'t  Ji'tie  le  jour  sur  les  caiis»'S 
d"  rauirnientation  plus  lajiiil»'  d»-  la  population  urbaine.  (2) 


(1)  l/i'  ('.lût  aii[irii\inintif  ilc  ces  tickets,  liits  "  aluiniienients  ou- 
vriiTB."  c-^t  cl,-  .*0.ni  |iiiiir  11  inill.-s  rt  un  tiiT»  cnviri.n.  sur  les  clieniiiiB  de 
U'T  bi'ljies. 

(2)  RFCENsKMF.NTs  K.T  S T ATlsTiKiEs.  Vopuhtiion  du  "'inai/d  par  in 
ilustrim  d   ]tn,f(ssi,.i,s:     Ottinva    liUO. 


<".'sf  <lulM,»l  lu  statisti,,,,,.,!,.  la  tvpartitlon  <h.s  „ro 
f.-ss,ons  ,,„i  s,,  lit  ,.o„„iu.  „„it  :  '  '^" 


l'KOKESSlONS 


•Airripiiliure 

^rvicH  (liiiiiemiiinp 

l'iTllHril'S 

ForftHwt  biiig. .'.'.'.'.'.".'. 

MHtiiifariiire^ 

Mintifl ' 

Commerce  et  tran»iV,')r'ts 
1  roftw-ioiis  lili(ira),.„ 
WivBrH, 


HOMMKS  FKMMKS 


TOTAL 


TOTAfX 


7(l7,!t!tr 
1 7^,647 

IT,li;{ 

-')ti.4«2 
4,2!»7 


l,V)>i.|N() 


H.9.III 

10l.V.'07 

14 

70,852 

12 

I 7,774 

38,Hol' 

ll(! 


ZiH.TAS 


718,!»37 

-77,7.55 
2.'-.,064 
17,113 

3H9,S73 
•"tti.îHW 

2;{4  ,•.':;(! 

i»4,839 

4.)  13 


l,7!»>i,!)L'H 


l-l-i-s  |.,-.,|,„.,i,-,.,    ,..,,""■   ''■"  l"'"l"i'»  'I''»  ■■■■'I'- 

--"•' -;;::;:;:':;;:;,:';r;:;: "■ - 


AKfiiiilture 

JVilierieg 

KontK  et  Ik,;»...  .' " 

Manufai  turea 

.Mine.s...  


ToTAl'X 


1.7.S7,inL',fi3.i 
U,L'0S,5()4 


■»4«i,!M1.4S7 
l<»4,489,97ti 


-'.•H!l,7l7,(;,-,7 


14H.2.5L'.073 

■'.143,614 

•'>,L':'n,(l<i,3 

I4L',;i(IL',y,S4 

lH,y.-i»,!i;i.s 


:il!t,.s7.S27l' 


;i»i3,I7<i,:«i4 
1  i*,7t)S,44!> 
■'•l,ll82,t)H9 

■««i.nv(,:i75 

47,H:)'i,Sti-J 


!Nil',!»>i7,759 


,i ,.!::;;;;•;;::•"'"''•'''''*-'-''•-'''<--„,  ivvaina 


J'HolKSSION.S 


ItK.MIXKUATION    KVALUKE 


-y'ii.-uliurc 

Si;r\i,,.  .lome.tli,in,V.'.ï. ' 

i  ••■■Ijcri.'H 

Vi,ri'-i.s  „i  |„,j.^       ■" 

Muiiiil;i.tiir,m  ......".  

MiiuM 

rc>iiuh.-rrn  ,.t  tranHp,',rt.s 

lr,,f„.H-i,„i.  |il„:ri,|es...„    "■■ 
l'ivers  . 


H..miiifH      I       F.-mn.H^. 


I4'',!'I4.777 

^7^■.V,b^^6 

5.142.214 

.',L'2(i,(ii;:{ 

l-'N,'ll(),12.i 

IS,».-.6,(ft8 

lii>i,W-,'<,(K),S 

37,r74,(;42 

i,«>';.">,73:.' 


I.;}ll7,2!»ti 

14.(»(i7,(iO(i 

I,4(K) 

l.i.ll'J2"s.Vs 

L',M,So 

4,2:!7,144 

1U,0'm,'J,54 

--,(t4lJ 


Total 


I4S,2.52,(j73 

•Il„s.i7,l41> 

."),14:!.t)14 

.').2.(l,ti«i3 

14L',.'tiP2,!i,S4 
lx,'X>H,U3H 

ll3.li;-.,l.-)2 

47,M:in,s7tj 
l.l)-'^7,772 


S44,4liH,2:i4 

^■'^ '''''•''••'''••'■'''''■'■'•''-•-.'>.-..  .|.„s, , .s  ,„a„l' 

2(! 


LKS   COLONS   TKMPOUAIUKS 


fiuturpH.  lu  n'Mniiiu'nitioii  <''valiHV  {Mnir  cliiu-iint'  «h-s  liitt-^i- 
ri(»»,  et  fiifiu,  1«>  capital  fiifia-ï»'',  les  r(>(*'tt«-s  et  la  valt-iir  <lfs 
priMlui;'<. 

On  rcniar<|ii)'  par  la  statisii(|in'  des  iinifcswioiis  qui- 
ra}.'ri(iiltiir('  («cupc  hi-aiicoui»  plus  de  pci-simncs  (pic  les 
aiifi-cs  hranchcs  de  ractivit»'-,  mais  il  y  a  lien  (robscivcr »|iic 
l'iiidnslrialisation  du  pavs,  eu  d'antrc8  ternies,  la  transfor- 
mation sur  jdacc  <!cs  nonibrciix  jniMluits  nalniels  en  pro- 
duits mannfartniV's,  concentre  tians  les  villes  une  |M>iinla- 
tion  <le  plus  en  plus  dense. 

On  comprend  ipie  les  salaires  industriels  attirent 
vers  les  ajrfiloMK'-rations  et  sont  un  mira;;»'  faisant  déserter 
les  camita^îiies,  bien  que  la  vie  au  ffiand  air  soit  plus  s^iine 
que  celle  à  l'air  vici»-  des  manufactures. 

Ces  constatations  sont  un  indice  si;,Mialaiit  (pic  les 
carri(''res  industriell.'s  et  comnien  laies  ont  plus  d'attraits. 
Il  faudrait  «'ett'orcer  faire  marclier  de  pair  rajiriciiltnre 
et  l'industrie  <pii  en  est  m  sa  i>remiere  phase.  Mais,  kmc- 
nons-le,  dans  l'avenir,  la  jM.pnlation  urbaine  se  d(-veloppera 
fatalement  jilus  iai>ideinent  (pie  la  iHtpulation  rurale,  car 
il  V  a  place  pour  de  nombreuses  entreprises  industrielles, 
(pli  s'établiront  à  pri).\imit(''  des  a-ivrlomérations  et  feront 
apiM'I  a  la  main-d'ieiivre. 

Les  exploitations  a;;iicolcs  et  minières  occupent, 
il  est  vai,  une  poi)ulalion  flottante  d'immifirants,  et  il 
serait  iiiti'-ressani  d'en  connaître  le  nonibiv,  ooinnie  aussi 
de  connaître  le  nombre  de  r<''f;nicoles  se  d(''pla(;ant  de  pro- 
vince il  autre,  selon  les  saisons  et  leurs  travaux. 

.M.  <".  l'idel,  Secr.'liîire  de  la  Socii'-ti^  d'Ktudes  colo- 
niales et  maritimes,  d)  conimentait  najiU(M'e  rimmi;:ratio,i 
italienne  aux  Kiiits-l'iiis.  en  se  basant  sur  un  rapport  de 
l'ambassaile  d'Italie  à  W  ashiiii;ton.  I/aiialo;;ie  (pii  existe 
au  point  de  vue  inimiyrat ion.  entre  let'aiiada  et  les  Htats- 
Tnis.  permet  de  penser  «iiie  ce  (pli  est  dit  pour  le  second 
pa.vs,  s'appli(pie  an  juMMiiier.  car  il  est  certain  (pie  la  nieii- 
talit(«  des  immigrants  est  l.i  nK'-me,  en  de<;a  et  en  del.i  du 
4rMine.  La  statisii(pie  ap|»rend  .pie,  de  lOtlO  à  l'ioil,  rien  (pie 
par  mandats-poste,  les  Itjiliens  ont  envoy(''  dans  leur  pavs 
S!.">(l,71ti.(;(iS  soit  |!2!t,r)4  jiar  l("'te.    l>e  ])liis,  -10  p.  c.  de  l'imini- 

n)      ritVNCE  AMfimofE.      l.-i-migrntirtn   iiaUmnr  nn.r  Htat^Viii-,      No 
de  lévni'r  ini2. 
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I.-|:SS(.K  IM.(  STUIi:!.  KT  Cl.MMKItriAI.  I.I-  PKI-rr.K  f-AXADIKN 

;;ration  ii„li..nn..  (1)  r.-tonin..  pass,.,-  l'iiivr  .-n  KiiroiM-  y 
.Miiportaiit  Irs  <M.,m..ni..s  m.lisH-s.  Voilù  sans  .I.Mitr  ùm- 
••'►I""isal.<.n.  (|iii  sa..s,-.tn-  "  non  .l.'sirahl.-.  "  n'rst  pas  "  tvin 
<l.'sri-al.I,.."  ponr  ..nii>loy<'i-  les  .■xpn-ssions  c.nsacr.'vs 

U'  jap-nicnf  <l,.  U^m  Sav  snr  IV.n.itriatir.n  a  sinmi- 

l'<-.-.-n.,.n.  ,H.nln  ,1..  s„n  cv.lit.    -F..-  ,l.-par.  .!.•  10.( -.,„i. 

;rnm.s  par  an.  at-il  .lit.  .^p.ivau.  à  la  pnt.-  .l'un..  ann.V  ,lo 

'"•'""'    •""nni.s i    fous    l,.s    ans    sn-ait    .■nj^lonti,.   av,-,- 

!'i-nH.s  ,.t  l.a};a-;..s.  m  passant  la  fr..nti.-.i-,..  "  <',.,.,•  .l.Mi.ontr.. 

''"'"  '''  ''<•!"■""•  '•••..noini p.Mit  avoir  .l.-s  piin.ip..s  .pii  ^loi- 

v.-nt  vari.T-  av.-  lY-voIniion  ...onon.i.in.-  nnivi-sHI,.  \„. 
J-nnl  hni.  on  n'.-st  pas  |„in  il^-nonr..,-.  .-n  ...Hains  pavs  nn 
pnn.ijM.al.sohinu.nt  inv.Ms...  Ton.  .st  nlatif.  .M.  Unss,,'  .h- 
s..n  rot;'.,  a  pnhii,-.  nn-  <<(n.l..  i2)  .hn.s  hiMU-ll..  il  .--valn..  :l'nn 
'l<->m-n.,lliai>l  .1,.  fran.s  l.-s  soninu-s  ..xp.Mlj.M.s  .l.a.in..  ann.v 
<'u  Ftaho  par  l.-s  <'.nii-rrs.  r.-s  sonitn.s  ai.l.-nt.  .'..rit-il  "A  la 
nonnitnr..  .l.-s  fanMll..s.  an  pai.-nni.t  .|,.s  inip.-.ts.  an  .l.-v.- 
l<'IM"'in.-nt  .1..  nn.lnsiH,.,  ;,  rani.-li.,i-ati..n  .1,.  ra-ii.-nltn.-..  " 

<' .-st  parfait  ,,.,nr  la  nMT..-patii..  ,1,.  .-.s  .■■nii;:.vs."niais  .|n..||,. 
<'st  la  s.fnatK.n  <ln  pays  on  .-..nx-.i  ont  fjx.;  Wuv  ^.^si,|,.„,.,. 
t-mpoi-ai,-,.?  Ils  tr..nv..nt  sans  ,|„„t..  i;,  „„,,  ,„..,i„.,|.„.„v,,. 
'n.l,sp<.nsal,l,..  nuis  n-.-st-il  pas  ,|,.  |,,„.  i„t,-:-.-.t  .r..nip.-..-lM.r 
antant  .,n..  p.,ssihl..  ,...tt..  «'.nii-.ati..n  passa-.-iv  .-t  snrt.nit 
.•.•II.'  .'xiHiitation  .1..  .ii].ifanx  ? 

L.s  pays  <-..l..nisants  ont  int.T.-.t  ;1  v..ir  sVtal.lir  .l.-s 
'"l-nss-a,.a.l,ant  à  la  I..,t..  ,p,i  l.-s  fait  vivr...  v  .•.m,...nt.-ant 
I.M.rs  int.W.fs  ..t  y  faisant  frn.tili..r  l..s  .ai.itanx  a,.Mnnnl.;s 
J.ar  nn..  ..pa.-;:n..  fort  lonahl...  .-t  .,n..  l.-s  p.,nv.,irs  pnl.li.s 
ponrran.nt  p.nt-.'-tr..  ..n,-.,nra.i:..r.  <-,.s,  p,.„r.pn.i  la  F..,l..ral 
ImnM^M-a.ion  C.nnn.issi.,,,  ,h.  \Vashin;;ton.  a   i.i^.,,os,^  ...t- 

';'""■'  ^'"■"'*  '"•"'••■^  P'"'  '"  -""«i  <1.'  .•..ns..rv,.r  an  ,.avs 

<l«-s  .ain.anx  s'.xpa. riant  trop  ais.^nn-nt  ...  ,,ni  p.nirrait  sVr- 
MP  a  la  n.is,...,,  val.nr  .!.■  n..nv.||..s  r..ssonr.-,.s.  I/„n,.  ,|,. 
.-s  n,..snr..s  r,.sfri,iiv..s  ..st  |-..x.lnsion  .1,.  .jonrnali..rs  n.n. 
•"•<"mpa..n..s  .1,.  |..,ns  fannll,.s.  ri  s'atta-hant  t..nt  nalnn-l- 

'"""■"•  '""""'  ""  -''■    '-'"^ l-n.-.-.tr..  pins  qn..  l..s  antr,.s 

pays  ..nvoya.u  .I..S  in,niij;rants.  fai,  ,1..  ^..-an.ls  ..fTorts  .«mm- 
M-H- s,.s  na..o„.„x  n,.  s,-  laiss..nt  ,,as  absorl,..-  par  1,.  nuli..n 

^     !..■  .iM„l,r..  ,!,.«  *<„,i.rants  Tt^Hirns  a,.x  Ktat..t'ni,  est  de  1,717  005 

in 


ê 
I 


¥. 


C0MPAUAI80N  AVK(^  LKS  KTATSIMS 

dans  lc<|in'l  ilM«'Miii),'ri'iit,  iHtui-qu'ilw  it)nst'nt'nt  leur  Imijine 
«•t  liMir  sfiiriim-nt  national.  ••  ||  scni  fort  inlci-fssant,  ((in- 
clut M.  *\  Fitlcl.  «le  voir  coninicnt  les  aiilcnts  cITorts  de 
l'Italie  en  vile  «le  maintenir  Vilaliiniilii  inu-nii  ses  iniini- 
fjrants  aux  Ktats-lnis,  poumtnt  s.-  concilici-  avec  la  iwili- 
ti(iue  du  «""vei-nenient  UkUra]  relative  à  nniini;;ration.  " 
Ce  sera  surtout  int(''ressant  iMMir  nous.  <|ui  trouverons  peut- 
("•tre  là  une  profitable  U^on. 

On  s"est  plu  il  fiiiiv  iji  r,Hnparais<.n  entre  les  Ktats- 
l'nis  et  le  Canada,  à  un  siM,.  de  distance.  (Qu'est  cette 
coni|.araison  au  ix.int  de  vue<le  la  population?  I/<-nii;;nifion 
euroiM-'enne  a  fourni  l'O  millions  d'haldfants  au.\  Ktat^s-Tnis 
durant  le  XIXe  si(Vle,  avons-nous  dit.  K.xaminons  ce  .piV'- 
faient  les  Ktats-l'nis,  jm-u  aj.n-s  rind('iK'ndauce.  Kn  n"en- 
visa-j:ennt  que  la  partie  continentale,  le  territoire  n'avait 
en  ISttO  ,,ue  ,S(;7,»M)  milles  earn-s  ;  il  .-n  a  aujourd'l.u; 
:î.!).;{.sil(».  V(.ici  d'ailleurs  un  tableau  montrant  i.our 
cluKIiie  d.'.cade.  depuis  la  constitution  de  la  f.Mli'-ration, 
raufrnientation  de  la  i.opulation,  celle  du  territoire  par 
suite  de  l'addition  des  n(mveau.\  Ktats  et  le  chinre  de 
la  densit(''  :  (1) 


AXXKKS 


irao 

1800 
1810 
1820 
1830 
1840 
1860 
1860 
1870 
18H) 
1890 
1900 
I!»IO 


J'OPUI.ATKJN 


atisoliie 


H,»2y,LM4 
">.;t(i,s,4M 
7,2;<!),8i*l 
!t,li:i(S.45.'! 
12,s»it;,0L'0 

1  T.ddy.j.'v.t 

2S,I"J1.S«6 

;ii.4;!.t,:i:.>l 

■W,5,S«.371 
ftO,I.')5,78,'? 
aL',<J47,7H 
7à,<tî»4.:.75 
!»I,!t7L',2(i() 


rolativH 


i.-y 
li.l 

4.:i 

5.5 
7..3 

y.7 

7!t 
lO.'J 

i;i.o 
10  w 
■21.2 
L'5.ti 


SUI-KRIICIE 

(«t  mi7/.«  rnrré.' , 


8()7,»S0 
8ti7,'J((0 
1, «85,865 
I,7i3,7.s8 
1,753,78(1 
1,753,788 
l',il44,.l:<7 
2,)I7:!,W5 
'J,'.>!:\'Mi5 
•.',S)73,«tl5 
L',y7S,<i(;5 
L',97:i,!)il5 
'J,n7:i,hitO 


Par  ces  rhiffres,  le  re^Iifsseineiit  de  la  courlH'  sur  le 
jri  dii(iiu'  de  la  pa-e  17  est  remar.|ual.le.  mais  il  ,.st  dû  à 
d'autres  catises  .lu'à  l'au-mentation  de  la  natalit.-  et  i\  l'im- 
ini^n-ation,  modes  habituels  de  d.Hclopi.ement  ;  les  (Hoilea 
du  drapeau  se  .sont  multipliées  au  point  d'en  faire  une  cons- 
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l/KKHOlt  IMMHTUIKI.  KT  roM.MKIiriAI.  Kl'  l-KII'I  K  CANAIHKN 

tctiation  1 1  )  «lonc  Icm  iirin<'xiuriH  ou  ct-MMioiiN  torritorialcH  ont 
riiiitribiu-  pinir  iiii<-  iNtnm-  piiif  «Iiiiim  la  pii»fr|-i>M«iiiii  coiim- 

A  «t's  accrdiwstiiifiits  «h-  ti-rrilnipcM  <iirr<'HiN)n<li'nt 
«1<*»  n((T<iiK«cnu'nts  «le  |H>i)iilati<>n.  Mans  un  iVs-cnt  ouvri^m*, 
M.  l'aul  I/<'rity  Hcaulicu  m'occuim- tlu  irniuvcnitMit  df  la  |M>pn- 
lation  aux  Kfats  l'niH  (2)  sans  tenir  citniptc  ilc  leur  lonsti- 
tution,  <•••  <|ui  nous  scinhic  aHs<z  important  ;  «'est  ainsi  )|U)> 
l<'s  additions  fait<-s  duiant  la  dt-i-niiTc  déciule  du  sitclc  ont 
•  'Itvt-  It-  .  liilT:c  di-  la  ]Hi]Milation  de  s,(MM»,(MM»  «l'Iialiitatits, 
mais  CCS  soufccs  d'au<;mcntation  si,"t  anormales  et  doivent 
forteuKMit  se  tarir.  Aussi  on  p-  cioii^-  que  les  sfatis- 
tiipics  ne  sijjnalcront  plus  d'aussi  fortes  au<.'inentations  et 
<iu"un  Hécliissement  se  produira  dans  l'avenir,  i|uan()  il  n'y 
aura  plus  i|ue  les  diitTres  d«-  rauy;mcntation  noriuale. 

l>ojii,  les  associations  ouvrières  font  entendre  des 
idaintes  au  sujet  d'une  certaine  innui;ri"i  -on  faisant  une 
vive  concurrence  à  la  main  d'o-uvre  am<''ricaine  ;  ellen  sont 
entrt'-es  en  cam|iatrne.  s'oiiposant  a  1  entr«'i'  lihre  aux  Ktats- 
l'ilis,  et  il  est  hors  de  doute  «|Ue  les  iV'Sultats  n'en  feront 
sentir.  i;{| 

!><•  Canula  ne  peut  espérer  voir  sa  |M>pulafi.>n  s'ac- 
croître >n-in)  ment  jiar  voie  d'accedsron  (4)  et  «pielque  soit 
le  taux  de  la  nalalifi',  4|uel<|ue  soii  le  courant  d'immi;;ra- 
tion.  il  semide  peu  prolialdecpl'il  voie  se  clôturer  le  XXiènif 
siè(  le  avec  une  population  (^(uiva'i'nle  à  <elle  (piavaient 
les  Ktats  l'nis  a  la  tin  du  XlAièm<,  'oien  (pi'avant  en  1!»1(» 
une  |Mipulation  le;:crement  suiM-rieure  à  celle  des  Ktats- 
liiis  en  ISKI. 


(I)  lAm  trei/p  colntiii'»  an(:l;ii'ie«  ipii  fnrmfr.'iit  ITni.m  pn  ITTfl 
«nii!it  :  |p  Niw  Il.iniimhire.  le  Ma«Ba<'liii(M»tt-.  I*  Rliodr  Tslaiid,  le  Connec- 
tuut.  le  \.w>ork  11'  Ne»  .rersey,  hi  l'emi«,\  Iviinie.  le  I).-1aw«re.  le  Maryland, 
lu  Virt'iiii.-,  1,1  Caroline  <Im  N.inl.  la  Cnnili In  Sinl  et  Ii<  fîeorpie. 

C-'l      lAi  I.  iKKov  TiiAciiKi.     /,n  <^u,„lii.n  il<    la  Populalion,  pp.   108 

et    Ml:vj  rites. 

(.Il        yCK-IICINS      llO'IOMATlyCKS     ::T     CDI.OMAI  KS.       XllITK'la     <le     Illiir» 

l»\-2.     y.   un    iiit.rewint  iirtkle  sur  ctte  c|ii..-tlon   de   M.   M.  Dewavrin      la 

aux  Ftatê-Unta.  ■' 

'4)  \a-  Oomini.m  a  Ct»  con^titiiC  p.ir  le  Tîritish  Xorth  Atneriro  \ff 
I«iW.  ;iu  ,,Mrleii„nl  impérial  en  ISCT  et  iir.i«sant  4  provinces.  I.es  autre» 
vinrent  s  y  a.Ijoin.Ire  ult<irieurenient.  Il  semble  qu'il  n\  a  gufre  .pie  Terre- 
Neuve  et  le  Uilnuldr  (jui  |H,urraient  devenir  une  accession  territoriale  pour 
le   lana<la.  '^ 
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IMPOIITANCK  IlK  I.'lMMIOltATION  AMfÏKKWINK 

Il  vHi  \THiH<'iiiblablt>  qiK-  riiiiiilip-atiiin  va  all«T  f-n 
H'aroMitiiant,  «aiiM  qu**  l'on  |mi«w  t'tn'  ortaiii  ilu  niAiiH' 
aftiiix,  <•(•  qui  ne  nvrait  o'iH'niInnt  pan  iinpoMNibl)-.  (1)  En 
|)rcH4|ii«-  toiiH  l«'H  |>a,VK  irHiiropc,  Ich  populations  n'iVrasi-nt 
Hur  uni"  terre  <iui  ne  peut  plus  les  nourrir  et  à  chaque  reeen- 
Henienf  une  densité  plus  ^'ranile  eMt  aeciisi'c  ;  en  il'autres, 
elles  véfîètent  >ur  une  terre  sti'-rile  et  les  veux  se  tournent 
naturellement  vers  le  Nouveau-Monde  exutoire  spacieux  et 
fertile  dans  lequel  se  ili'-versera  le  trop  fdein.  C2) 

F/e  ranada  pi-<'':-iente.  et  pr«''senle;-a  de  jdus  en  plus 
dans  l'avenir  des  eondilions  de  réussite  plus  i  ertaiiies  que 
les  KtatH-l'nis;  le  iliaïup  est  moins  exploité.  (.'{)  la  concur- 
rence moins  ;;ranile,  et  l'on  pourrait  pr«'sque  dire,  les  res- 
sources naturelles  plus  considé-raldes.  Aussi  on  peut  s'at- 
tendre à  voir  rimini},'ration  s*-  dirip'r  de  préférence  vers  la 
terre  canadienne.  Mien  mieux,  les  Ktats-l'nis  mèuu',  amè- 
nent un  fort  courant  d'é'iuinrants,  ce  i|ui  a  alarmé  les  auto- 
rités américaines  au  ])oint  de  leur  inspirer  des  meHuns  jtour 
restreiiKlre  l'exode  des  fermiers  venant  s'établir  au  t'amvda. 
(4)  I/'s  conditions  éf<»nuiiii<|ues  de  l'ouest  américain  sont 
moins  favorables  pour  de  multiples  raisons  et  exiiliquent 
que  l'imiui-iration  s'accentue.  iTt)  Voi<i,  d'après  le  Wall 
Strnt  .luiiniiil  de  XewVork.  le  nombn-  des  éiMi;;:ints  des 
Ktats  fuis  passt'-s  au  Canada,  avec  le  montant  îles  capitaux 
(|u'ils  possé'daient.  durant  les  sejit  dernières  années  : 


ANXKFS 


1907 
lOOS 
19fi9 
i»in 

1911 
1912 


FMICKAXTS 

CAI'ITAI'.X 

\ri,'?-j 

1(1,1 19,9:7 

hf>fi^1 

l(),)i.3&,699 

57,124 

1U,1«1„T«9 

90,996 

14,679..S.M 

124,fi02 

2»î,440,544 

131.114 

4«,:^.^«„s<i9 

138,8>«) 

34,7S«.0(iO 

'"      \'-  l'it  "MiMisTK   niAN(,\is,  uni'  ^.•ri,.  il'urt.  ,!.■  M.   riirrr  l.cruv- 
l!iiiiilicii.   sur  /.'<  »(ii/rafi..n  «in  <,;«•.  «ne  ,t    l'iiiimiijratu.n   iliins    ti,ii.i   1,k 
niufs  au   iintis  fhs  thrnirrtH  anni\t. 


paii» 


(|iii-   ili'    l.!l:i    pur 


'L'i      l.a    il.ii-il.-    .Il'    lii    |iiipii|atii>n   n'est 
tandis  quVllp  «t  de  20.1   «iix  Etats-X'ni». 

■  '  '  ^  -I"  'WKIN  I  (  ONOMIwrK  KT  KINANTirHE  ihi  28  (l^.'niliro  1912, 
V.  lexwUpnt  article  sur  cite  (iiiestioii  ili'  M.  II.  Uirin,  I.'Immiurntion  et  la 
(  iihiii  11111:1111  (71  Ar<icn<inr. 

li  Suiii  li-^  l'IiMlr.'H  montrant  l'iinimitHnii'  ili-  l'iininiyrai  uni  aniêri- 
lain.'  :   /«v,T,,,/,.,„  ,/,,  h.„nrst.„.h  :   l-.'.ls.-i  >nr  m,  tntiil  ,!,.  44,-t7'i  ,M>.'ripli„nH 

'""' l"in.  —  Iwmuirittum  :    i:i:!.7IO  Ani.riniins  Mir  un   total  .li'  WMKH 

emitrrunts  .n    l!l|l)  et   131.114  «ur  nii   total  di'  .■i.->0,.t74  .n    liUl. 

'51      V.  lin  int(«ri'«-^ant  article  dans  i.K  ii.Mi 
Eiati-Vnii  au  pmfit  du  Cana/ia. 
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vunif.  /,(    (itilin  tiffrirolr  drs 
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I/KSSOU  IM.USTKIKI.  KT  CO.MMKKCI  AL  I..'  PKIIM.K  CANAI.I1.;.> 

Si  I.'  C-.unuhi  „,.  ,M.„t  s-,M,r..itr,..  ,.„.•  l.-s  an-,.ssi<,..„ 
t..m(..nal..s,  .o.niu..  Tont  fait  l.-s  Ktafs-lnis,  dans  l'avenir 
Il  IM-nt.  s,.,„l>l,..,-il  .■.,„,,,„.,•  plus  .|,..-  l,.s  Ktats-rnis  sur  ri,,,.' 
i".^'n,t.o„,  pa,v,.  .,„il  a  .•,-  .,,„.  r„„  a  app,-!.^  n.,..  .....illr,,,,. 

"  n'icptiviti'''.  ■'  (  1) 

Il  .•st  int.-n.ssant  .1,.  .onstato,-  ,,„•„,„■  „„„v,.|I..  poli- 

"•'""  "'  ^"'^  •'■"""■  '■"  '■'  "> •   «-'-s.  .Hl..  .1,.  la  ,.olo„isatio„ 

par  nm.  <-m,^M-a.io„  sys,.,..a.is<v.    l'a,-  ...,,t,.  i,i,,„,.  |,s 

<'"M^Ta,„s  ,„.  sn,„  pas  ,|.-s  unii.-.s  ,-..i,a,v,.s.  ils  f„,-,M.'nt  .Irs 
^M-u„,M„H.,..s  ......parts.  avant  l.-,i,-s  ô.ul.s.  I.mi.s  jn,M-„a„^ 

'•..MMTva.r  Irui-s  lan^u,.s  ,.,  |,.,„.s  ,vli^i,.„s.  ,ont  .  „  s,  ivani' 
l.-s  1..1S  ,.t  nsa-vs  .l.-s  pa  vs  ..,,  ils  ..,.i  (ix.-  |,.„,-  „.sM,.„,,. 

L..S  -u„v,.,.,„.,„..,.ts  .l-Kun.,M'.  |,..r,nis  la   Fv.uui-  mû 
.'St  dans  „,„>  sitnati„n  ].a.-ti.nli..,-.-.  n.-  v„i,  ut  pas  .Pnn  nian- 

vais,,.,!,.,  ,Mi,„„,a-,.nl.rtt..s,,„..|..,n!,.nisaii,.n.  p,.„,M,a- 
t'on  pa,it„,,„..  f„ni.nissant  .l,.s  ,W,„n,l„V.  i,.s  nati-.nanx  .lu 
<J;;lans  ,.,.stant   ,.n  ivlaiinns  snlvi,.s  av,.,-  ,.,.u.x   ,ln  ,|,.h,„.s 
«    '-M  nn  nH.y.n  ,|-,.Npansi.„.  par  l,.,|u,.|  ils  lunt  s,.nli,.  |..„r 
"'""'•'"■<.,    s,.,-v,.n,    i,.„,.s    i„t,M-,-.,s    n,at.Mi,.|s    ,.,    p|„si,.n,-s 

'""  '''"  ''"■'"■'^  '■"  '■ !'•  I''  <i,.v..|,.p,H.,..    |.,.s  .M|,.n.an,Is 

l<'s  pn.nnrrs  sun,  ,.,,,.-,-.s  ,lans  ,•,.,,,.  v„i...  l'..,s„„n,.  n'a 
"".•nv  ,.xp„s,.  !,.,„.  |H„  ,,,„.  M,  |.a,„p,-,.H,t  .pian.!  il  ,.,.,.ivit  • 
iL'i  ••  ■  ' 


"  »ii  ii>niiM(.|i<-,.  à  v,iii.  ilaiis 


(•nnm'alHni  un,,  iiiiporiaiit,- 


i":nnf,.stat.,.n  .1,.  la  nati,.n  .„nsi,|,.,-,-.,.  ,.,„Min..  „n  l,.nt  ,„-a- 
iii,,n-.  ,'1  ,!,'  pins  ,.n  plus  ,.n  s^.st  ,v,„|„  ,-,.inpi,.  ,|n-,.||,.,.„v,.,. 
■MVx£„„.lali..n  ,1,.  la  m,-!,,  palii.-  ,l,.s  niaiN-h..-  fav..ralil,'s. 


(1)     ;^l^it!sti<|u«  .1,.  IVmiKrntini.   t„l„l-   :,.,s    KUtB-fni-.  .-t  an   ,  aiia.li. 
<l.>|,r^s    I,   souisucal    Al„lr.,cl    „/    (;„■   (,„„,/   siat.- 
irtnada. 


l't   11"   Fillh    Ciiixun   o( 
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IIKI.i 
l'MM 
1!I07 
l!Mm 
IJHM) 
ItUU 
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1.TAT.S  IMS 


il>.->lu 
•IH7.!I1S 
<i4S.743 

s."i7,im) 

S1-_',M70 

I.HL'll.lll'J 

i.n"i.7.t.") 
i.jN:..:iit 

7'JS,s7(t 

7rii.7Hii 

l,iill,j7o 

.S7.s,.-,S7 


CANADA 


1 


4!>.I4!1 

,>7,I4!t 

t>7..'i7;) 

12H,:t,l, 

i;tii„i:u 

Uti.'JI"),! 
lH'.I.O,i4 
IJt,«ti7 

■Jti2.4(iy 

I4li.!)(is 

;)j(i.:t74 


(i)      K.   I.AM,-BKi;ilT.     Zur  ./u>,;,sl,n  J.ul.rhett    Verg„n,jenliPil.  p.  697. 
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I.E  COMMKUCE   I.VTftlUKLIt 

qu'ollo  él.  ve  le  ri'mlcm<.nt  (1(«  lu  uavif^'ation  all.'numd,.  vt 
SrAce  à  une  tenduuce  t.oijours  plus  f..rie  j\  s.-  transformer 
en  einijrrHion  n.(.mentantV.  suivi,,  phw  tanl  d.-  retour,  elle 
apporte  ;1  hi  ui{'re-i)atri,.  les  [.lus  profitables  expi-rieneès  en 
ni^^nie  fenins  <jue  des  eajjitaux.  " 

If  .•:-(.•  d'Aiifrleterre  à  Dus^eMorf  eonstatait  que 
"les  M.ili.rs  MA!!  .ands  ivpau.Ius  aujounn.ui  dans 
toutes  i.v  i,;n-t..,s  d:  monde  formel.,  um'  i.rovin.-e  ext,'-- 
rieun-  -  ..  me.v-i.at  e  et  que  eelu  favorise  sin-ulièrem,>nt 
1  oxi»oriaii.,a  d.  .•  iir»duits  nationaux.  " 

<'-.'tte  nouvelle  ixditiiiue  de  laquelle  nous  pourrions 
profiler  i'st  <le  nature  à  nous  ann-ner  une  exc-llente  elasse 
de  e<dons. 

Si  le  Canada  qui  i)ro};resse  ciqiendant  rapidement, 
(1)  ne  peut  <-spi^rer  j.our  le  commeneement  du  XXI.-me 
siècle,  avoir  une  i)oi.ulation  e<.niparahle  à  celle  (pie  les 
Ktats-rnis  avaient  au  commencement  du  XXènie,  d'autres 
♦-•h'ments  qui  ont  fait  d.^faut  au  moud.'  durant  une 
bonne  i)arti..  du  XIXèm..,  i.ermettront  un  dév..|oi.i,em,-nt 
plus  rap.ile,  qui  jH.urrait  même  conduire  plus  loin  au  point 
«le  vue  du  bien-être  public.  Nous  vc.ulons  dire  :  l'outilla-e 
tVononii(|ue,  fruit  .le  rex]>érienc..  et  de  j'instruclicui 

re  cimmerce  intérieur.  ^-- l):,„s  tous  les  pavs,  on 
sefforce  de  favoriser  les  industries  national. -s  et  il  s..'rait 
ais.-.  ,le  inontr..r  par  d.-  nombreux  ex..mpl..s,  ,,uo  Ton  i.r.-ml 
tout.-s  1..S  m,.sur.-s  p.,ssibl.'s  j.our  .,.ie  la  .•ons.,mmati..n  l.-ur 
a.-.'or.l..  S..S  pr.-'f.Mvn.vs,  et  dans  c,.s  niesur.'s  nous  n\-nten- 
<l..ns  m.-m..  a;nnn.'ni.-nt  vis.-r  la  proie.-ti..n  .b.uaniêre  .nii 
cependant  n'a  .rautre  but . 

Dans  un  pays  .•..mm,.  le  Canada,  .'u  ••.•tt.-  mali.>.. 
aussi,  la  .listaii...  ,..st  l'obsta.le  à  vain.-r...  L,.s  .•onsonuiia- 
t.Mirs  ,1,.  |'o,i,.st  i-norent  l.-s  Iiro.lii.t.-uis  de  l'est  et  vice- 
versa.  Le  c.,i;somniaf ...ir  ne  sait  pas,  ,|ue  l,.s  iu.histii,.s  na- 
tionah.s  f.mrniss..nt  n-  .lonf  il  a  b,.soin  ,.,  l,.  i,ro,lnct..nr  n'a 
l»iis  ,la-.'nt  .lans  |..s  niili.-ux  .1.-  .•ousonimation.  I.'  ivus,.,'. 
^'uaiit  sur  I..S  afTai.vs  p..ssibl..s  ri  l.-s  mov.'Us  .1,.  .•..u.pKM'ir 
les  niai-.li.'.s.  |»..„.v  faiis  r-vuts  montr.Mit  .|u'il  n'a  pas 
<^chapiH'.  aux  ini,.,vss.-s  .,u,.  |,.  manl.,-.  nati..nal  n..  nVlaiii.- 
Pasjb.  1:,   proilnHi,,,,   national...  t. .ni   .■.>  .ni'il  po,„r.ii   Ini 

.1  !■'.'     •^''   '--V  «^i  f"-*!'"-*    l'K  I.A    l'OCii.ATlON,    par    Paul    f^rnv  It.n.ili.n 
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I.  KSSOU   IMH  STItIKI,  V.T  CO.M.M  IMtClA  1.  l>r  THITI-K  CAXADIKX 

ri'i-liiiiicr.  l'ii  liiMiipcinciit  «le  itrculuctcurs  «r.MlM'rta  s'est 
it'uiii  |Hiiir  fipi-iiici-  mil- fxpiisiiiiiii  itiiK'raiitc,  [Mnir  (irtianiseï' 
à  iLTiiiids  fiais  1111  \va;i"n-(xiH>siti(iii,  devant  montrer  dans 
tous  les  «'entres  des  aut!'<'s  provinces  les  jiriKlnctioiis  aj;i'i- 
coles  relliai"(|lialiles  de  retfc  r<''i;i<iil.    (1) 

IVantie  part,  le  I'aiili(|iie  ranadieii  a  formé  un  train- 
exposition  i|iii  de  son  cotr-  <st  a I II'  <i ans  l'ouest  a'"i  d'y  faire 
roiinaitre  les  produits  des  industries  de  l'est.  <'<•  train  com- 
prenait une  s('rie  de  «airons  contenant  les  ]>riMluits  d'une 
centaine  industries  nationales,  totalement  i^noiV^'s  des  co- 
lons de  l'ouest.  (iM  II  s'ajiissait  de  leur  iiiontiNT  <nie  les  in- 
dustries canadiennes  sont  en  t'tat  de  fournir  <les  artitdes 
d'excellente  (|iii.  'ti'-.  sonveiii  dans  de  meilleures  conditions 
<|Ue  les  articles  d'im]>ortation  améiicaiiie  ou  eiiroi»''enue. 
L'expédition  «'tait  a«-««>mpa^iH'«'  «li-  |dusi«'urs  couft-n-nciers 
munis  d'apiiariils  «!«'  |>roie«-ti«(ns,  ayant  ]»«inr  mission  de 
m«'ttr«'  «'Il  reli«f  le  <l«''Velopp«'ment  imlnstriel  «lu  ]iays.  Ce 
train«'X|i«)sition  a  fait  «les  arrt'ls  «le  un,  deux  «m  trois  jours, 
s.'l.iii  rimp«(rtani«' «les  «'iidiMiits  «lù  tous  l«'s  nianufa«'turiers 
s«'  soiii  «'lï«ir«i's  ]iar  cette  o«'«'asi«)n  de  trouver  <l<'s  afîences. 
('«•tt«' «'X|iosition  a  ol)t«'iiu  un  vif  su«««'s  et  l'on  jieut  aufiiirer 
«pril  «'11  ri'sult«'ra  un«'  plus  ;;i'aiide  c«>nsomniatiou  de  pi"o- 
diiits  "  madi'  in  Canada.  " 

SoiiniH'  l«iut«'.  v«iiii  «l«'ux  teiiiativ«'s  sij>nificatives. 
l'.lles  re.  Ii'iit  riiiiiiMtiv«'  «l«'s  iiit('ii'ss<''s  v«)nlant  par  la 
iiiiilleiire  .l«s  piihli«ites,  par  li's  «•xp«(siti«»iis,  faire  connaître 
«•e  «[u'ils  p«iss(''i|('iit  ;  il  «'st  à  souliaiter  «|U'«'lles  soi«'nt  suivi«'s 
«raiiti«s  i|iii  ail!. «lit  pour  résultat  d'aitiver  1«'  nnuivemeiit 
«lu  ««imiih'rce  iiit«''rieur.  (3) 

Il  serait  trt's  int«'i«'ssant  de  pouvoir  se  !'«'ndr«' compte 
«lu  moiiv«'iiient  d«'  (■«•  «•omm«'r«t',  mais  les  <''l«''iii«'nts  ii'ap|ir«'- 


(I)  fe  «'.nfinn  cxpimitiDn  est  fa*>fi  i»  MoiitrCal  nii  wimmpiiwment  de 
niar"    l'i\'2. 

'-'  ' '■  'r^iiii  .-t  parti  iltiris  If  o.iirHiit  ilc  iiiiii  1012  l't  aiiriiit  Hf 
<\fmnw\6  par  la  r,i,„i,hnn  llumi  Mark,  I  Axsnri.ilion  :  \\»\>acf  a  ft#  disputé 
par  liM  iiidu-^triil-  ,|,-iri'iix  ,1,.  fairi'  <-..riiiaitrc  li'iir»  pr<Mluit«. 

'•Il  I..-  r.--iiltat«  ont  du  rtr.'  i\r,ll,nts  piiir.,|ii,..  rt^pondant  ft  nofr.' 
w.iihait,  lin  imin.aii  train  ,.vp,„iti,,„  ,.-t  .M-aiii-,--  au  iiicMii.nt  nrt  <•<■  travail 
.st  son,  y,—.~,:  I,.  train  luinpr.nd  II  »a-.,iH,  n.nt.naiit  d.'S  Cfliantill.)im 
.1.-  la  pn.,M.ti(,n  iinliisln.dl,.  d.-rt  priiaipaux  cntr.'s  productuiir»  d.'  iVat. 
(M  mai    l!ii;)). 
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ciution  font  totaliMiicnt  «h'-fiiut  et  il  .«st  difrtiilc,  si  pas  im- 
possibl.',  (1,.  faire  un  ivh'v»;  snffisanini.Mit  ...xa.-t,  ju.nr  .lu'il 
j.uiss.»  fixer  1..S  i<kVs.  Dans  les  niili.nx  int.-n'ss.-.s,  <,n  est 
lK»rté  à  <-roire  qxw  h-s  é,lian;;es  inteipicvjnciaux  ne  s-mt 
pas  ce  (|u'ils  poniTaient  être. 

La  commission  nomm.'e  jM.ur  étudie;  I,-s  anu'-liora- 
ti(ms  à  ai.iM)rler  aux  siaiisii,|ues  ofticidles,  a  fait  ciuelcpifs 
sufi^estions  sij;nalani  les  avanla-;-es  .,ui  résulteraient  du 
relèvement  et  de  la  publication  .le  statisii,|ucs  inieri.rovin- 
••iales  ;    (1)    il    est    à    souliaiter   (pril    v    soit    donné   suife. 

Actuellenieni    on    peut    se    faiiv    idév   approximative 

du  trafic  en  .'-tudiant  les  statisti<|ues  d.-s  transports  ,.t 
<-ellesdu  mouvrment  financier  <|ui  s-eire.-uie  i>rincipalement 
lors  4lu  paiement  des  réc(dtes,  mais  c'est  insuffisant. 

Le  commerce  de  transit.  _  L<.  „,,nsit,  sans  être  à 
proj)ri'ment  parler  un  comm.-rce,  pr.'sente  des  avanta-es 
tels  ,,ue  Ton  m-  saurait  faire  trop  pour  le  <lév..lo,,per  "lc 
J.lns  imp<,rtant  de  ces  avantaj^es.  c'est  ,1e  procurer  ,les  re- 
venus  .,ui  souvent  ont  assur.'-  l'existence  de  l'in.lustrie  d.-s 
lI"<nsports.  Des  li-nes  d..  chemins  de  fer.  d.-s  lioues  de 
navi-ati..n  ont  trouvé  dans  l,-  transit  d.-s  r.'ss.Mi'  ■  sans 
les,,u.dl..s  elles  n'anrai.-nt  pu  ..xister.  ,.t  n^ndr.'  I.'s  s,.rvic..s 
<l"  ell.'s  ..nt  r.'n.lns  au  «onim.-rce  int.-rieur  et  .'xtéri.-nr. 

I^'  comm.'rce  de  transit  a  <l..nc  multiplié  I.'s  v.iies 
••'•  'on.muni.ation  et  plus  l.,iu  m.us  vern.ns  t..u.e  l'imih.r- 
'•"lee  .1..  rextensi..n  .!.■  cett."  i.artie  .1,.  l'..nti...inv  .-con..- 
'""I""*-  '"'I''l'en.lamment  ,1e  la  r.-mumMa(ion  du  travail  .-t 
•'"  •;ipiial  .Mifrafré  ,lans  l'imlustri.-  .l.-s  transports.  Ici 
aussi  ,l,.s  statisti.pi.'s  c..midètes  .■onstituerai.-nt  un.-  d.xu- 
m.'nlalion  bien  utile. 

Voici  un  tableau  montrant,  par  cat.'jrories,  la  val.Mir 
<les  mar,lian,lises  en  transit,  ayant  subi  un  transbor,i,.m,.nt 
ù  .M..ntr.:al  dur.int  l'anm-e  (iscale  rtnis^ant  le  ;{l  uiars  lîHl, 
iiinsi  ,|m.  i,.s  pays  d.-  pr.)venan.'..  et  .!e  ,l..stinati,.n  : 


(1)    V.   HF-rORT   ON   nEP.^RTMKNTAL  COMMISSION   ON    THF   OI  IICIAI,  «TA- 

TlSTlcs  OF  CANAi>A,  p.  20.     Int,rprovinci„l  Tra,le. 
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I,  Kssdn  iNnrsTKiKi.  kt  roMMKuciAi,  nr  i-Kti'i-K  canaoikn 


PAYS  1>K 

rK<>I>!-  ITS 

rROVKNANCI 

MÎNIKIW 

l'FA-IlH- 

FdUIT                   .MACX 

AdKICOI  «H 

MANIFAC- 

TIIIKS 

rîraniIt^-îîrpta^iH'.. 

Klats-riii^ 

Hi'Ik'I'I"" 

Tiirre-Xi'iivo 

AiletiKi^in' 

riiili    

:;9,(i(H, 

14,!t7,1 

ar.os,-. 

2,;!(I7 

7i(i 

(l.l'.Od 

(I2i 

15,448 

221. INô 

2,2511 

i';),77;! 

8,15:i,'J()2 
255 

204.(;:!4 

8,S2,57(i 
14,779 

2(-.,7:î9 

;!,475 
5(HI 

2,554,291 

2,19.!, IS(t 

.'^,07^,I7(i 

1  ,S(H) 

2:!.s/i(i2 

H.i  ImiuIh    

;i/ 9,919 

■Irtixtri 

1 ,943 

3.4:!9 

Itiili» 

(18 1 

170 

'l'urunii'  

9<i 

80t) 

TOT  ATX 

r)4,();î4 

47,ir,7 

2:iH,083 

8,55:!,<t.30 

l,n2,(197 

8,48.1,i)0«i 

l'AVS     1)K 

r  U  O  1 1  U  I  T  S 

I>K-TINMII1V 

MIMEUS 

l'KCIlK- 

Kfini.TS 

ANIMAI  X 

AOHICOl.K.S 

MAM  FAC- 
Tl  RK.s 

(ir.inde-Iînna-'iiii.. 

Etatu  l'iiis 

Ri'Il'I'I'IC 

Knt  Alriiam 

7,50(1 

:;!',(H.4 

7,4(14 

47,157 

1(>0,0I7 

1 7,tl9S 

800 

36,!  W 

:l,449 

8,972 

1.3(18 
8,975 

7,985,175 
130,.SU8 

40,84(". 

209.560 

(17,070 

r^O,4(i5 

780,(191 

249,S,S5 

15,7(10 

14,240 

27,298 
11. Nil 
22,902 

774,r>43 
•i,2fi7,ft03 

302,875 

NdiivkIIo  //laiidi'.. 

Aii-ir:i!i(> 

Alicnia^rnt» 

Hollan.lc 

336,331 
354,400 
203,919 

29,308 

TiTrc-N.'iive 

Aiiii'rii)(iM  ilii  .>^ll.l 
Iii.lt'K  ocri.lfiitiilcH 
C'iltu 

1  1,101 
10,745 

3,0.3.5 

0,046 

I.»l.ni,i,,r  

.lapon  

500 
1,800 

Aiitri.lii.-II,,iij>riii.. 
St-l'irrrc  

03'.» 
147 
211 

4,043 

TdTAU.X 

54,034 

4  7.157 

■.'39,(1n3 

S.553,930 

1,132,(197 

8,4S3,0|,., 

Il  siniit  ii'fs  iiiicrcssiiiit  d,.  ((.iiiiaitic  la  tolalilc  des 
iiiaicliaiidiscs  tiaiisiiaiit  .sur  le  icrrit.tir,.  natimial  ;  le  w- 
\rvr  ne  i.ics.in  (Tai  t  pcni  .■■II-,,  pas  de  hicii  -;Taiidc.s  d'ilii.ul- 

tes. 

Le  commerce  extérieur.  -  I.^.s  stalisti,|ii,. s  du  .•..ni. 
iiwivc  -M. ■rieur  du  Canada,  i.our  l-aiiiKv  liscalc  tinissaiit  1.- 
:!l   mars   l'.ML'  accusent   une  sensilde  au-inen(ati..n  sur  les 

ann.'-es  I.r.V(>deut(.s.    Cela  s-eX|di.|Ue.     Au  deV.d..I)l.cMieni    in- 

teiis,.  de  la  icpulaticii  «lue  nous  avons  niontp.;.  devait  na!- 
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i.'Dssoi!  i.Nn(STi;ii;i.  i:t  .o.MMKitriAi,  i.r  iMni'i.i.;  r.\N.\i.ii:N 

i<ll<-inriit  <<)iivs|M.ii.liv  un  .l..v(l,.i.i>..m.-iil  intrus,.  ,1,,  ,„„„. 
v-in.nt  lies  .Tliiin-rs.  (•,■11,.  |.,.|Mil:iii,.M  pioclnisiini,  n.ns..ni- 
"'■"'<  '1  «'Hi:in.ur;i,ii.  I,,.  m;,,,|,i,,,„.  ,.i-,|..v:,ni  ni.Mitiv  rii,- 
'■••"issi-nicni  <ln  runiniciv.-  ...M.'ii.-ni-  «In  Ciunnlii  (lr|.iiis  la 
«iinsiiniiii.n  «le  l;i  «■.uircilci-Mliun  jns,|ii';i   1!»1l'. 

N'niri    1rs    cliilllvs    c|rs    i  m  [K  ,|1  a  |  ions    ri     «1rs    «'Xpol-ta- 

''""-  ''"'il'^  l'ii'^  |'"nr  «lia.iiir  |.rii,H|r  .|ninc|in.nnalr  .jrpnis 
r.iMiirr  Iv7<i  :  <  1  I 
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<''•  snrit    la  ,|.  s  rhitllrs 


«jni  priiiiniriii  il'aftiiniri«|iir, 

' l'^naiivrnirm.  Irss,,,-  rn .,vial  lin  Canada  nr  Ir  .-..jr 

•  •n  iirii  a  l-rssoi-  ,j.s  pays  1rs  niirnx  i.lar.-s,  an  puint  .Ir  vnr 

''"   '''■^'•l"l'l"' m   «■-•nnnnii.inr.     |,a   pin-rrssiu,,   a  .Mr  cons- 

'•"!''•   <i    i-.'inaninahlr,   ri    ,M.|a    pariimlir.rnirni    .lans    I,. 

'"nis   ,lrs  .ininzr  .Innirivs  annr..  .    Ir  ,. „|,.,.,.r  -rn,-.,al 

.ivani  an-nuMiir  ,lr  ;!()(»  p.  ,-.  rnvin.n  <lni-ant  mir  |HTi,Hl,>. 
<»n  s-a,lirnii,ir  vn-s  Ir  niillianl  .|ni  p-nira  l.irnini  ri,r  at- 

Irini    si    \\,u   ci.Msrrvi-   la    nirnir   prn;;l-rssin!|.    (!') 

Il    ••si     rducatif    .1,.    vuil-    1rs    .liiin-rs    .Ir     J.lus     pivs. 

'!'•  sr  r-rnilir  r,,iiipir  .lii  incMivrni.iii  par  j.ays  ainsi  .pir  .1rs' 
aiiirlrs  (rini|H.!Mali..ii  rt  .rrxp.iiial  imi. 

\  "ir:  (1rs  siMtisti.iiirs  «■..Mi].ai-ai ivrs  int(-i-('ssantrs, 
mcniiaiii  l,.s  inip,niati..ns  .■(  l-s  r,Npui-iati..ns  .•ana.li..nn.'.s 
'Il  >'••"!  '1  en  l!»l  I.  ran-in.'ntaii..n  ahs..ln.'  rt  (•.■11.,  p.  r..  la 
paiiiripaiiMii  p.  r.  .lans  Ir  .(.ni.nrivr  t-.tal.  (.'{)  anx.inrllrs 
ii'Mis  ajonions  1rs  inuyriiin.s  (Ir.-rnnairs  <!rs  pfiin-ii.anx 
pays  : 


'-/      '•-  ''iiHi,-   |>r..u-.inv<  |.ariis  mi.   iiiuiiM-nt   ..il  r,.  travail  ,vt  ».)ii« 
n'iTril!!'        l'"-"""    '1'^"    '■■    >Mniiar,l    .,,a    ,1.:,,,.^.,^    ,„„„.    r,,,,,,..,.    ,i„,al,. 

»IIM'    11;   :U    M  Ml.-    I!i|  1.      Kitaw.i    l'.il 


Nrs   l'otR   l'exeikicf.  teb- 


Empire  britannique 

liinallliir-l'lll 

AiiNtralasit' 

In.U'  an^'lais» 

(iiivaiic  antrlaise 

Aiitillrs  aiiL'Iiiisus 

'rcrre-Neiivn 

Autres  p. ..«mirskuis  au^rl. 

Tntal 

Fayg  étrangers 

K)'|)iilili.;""  Ar.'i'i!li  »".. 
Aiitrirlic.ll(i]i>!rit) 

Hl>lL'il|l'« 

Br.hil 

Ciilia  

Iiiili'  iirituit.  liiillaiLilaisc, 

Kraii.  1' 

Alli-iiia'.MM> 

llnlIaiKl,. 

Itali.' 

.Iai)"ti 

M'  xic|ne 

l.-|'ai;iu^ 

Siii~Be _.. 

Ktat^-Uiiis ', 

Aiilri;»  pays  rtranjifts.. 

■lot  al 

ToIAf.  riKSÉli.M. 


IMl'OItTATIONS 


ASNlîl    PIM'AI.K 


liMIl 


lilll 


■i:MWti,i:.Mi(i..';«.'i,n(M 


i,:!:4,:7(; 
i.L'7;i,'.».vj 

ilLM.'iMi 

i:i2,i!i4 


4li,';<i7.7.is 


2(;:',,:{r>: 

11! 


-'S!l 

,7H;t 
:'.47 

,'ÎL'4, 


•'>,ôu;i,:  ; 


,t)77 
M!!l 
54:;, 
,iiL'(l, 
17, 

m:( 

(i{)7 
,il7I 


I.ti45,7!l7 

4,:!r4,4s; 
;),7!>:!,'Ji)| 
li,47M,.'i5ti 
1,K1S,;!(I7 
7Hfi,iiM! 


L'L".i,SL'M.h44 


ii.->y 

!i!t 

.114: 

,7t)C 
.411 


,'-i>". 


2,3"4,%7 

l.;!47,5i.5 

;;,ti:;(),;i4i 

!'24.047 
l,055,tir>4 

l.sis.ds:; 
il,7-.;.,:i( 

10,(i'>7,I!'!i 
l,s4'i,;il 

l,t)-Jl,S(i 
l,4-.'4.!>:; 
4!i4,!iUh 
l,i:.'7,:):i4 
:!,i4'.i.7'<; 
2^4.4i;.'i.4:!; 
r>,(i7i, '.•■>( 


Al  (iMKNTATloN 


HhHIlIlin 


ii7,iil,s,.S7li 

i,4si,:i.si 

2,(i9!t,711 
'.',''''",'' 1".' 
.■■>,iyH.4li4 

l,i!i:î,t;97 

7;iL'.4!'fl 


SL',s,"):;,(ist) 


p.  r. 


i:i7.:iH 

ilOd.'HI 
218  1» 
,I»1H.0",I 
4(«i  14 

r.ii.ii 

1,5111.1;:; 


lABricirAiios 


moi 


22  !•! 
.0! 


1; 


,s7,->,2:ii 


2,041  ,t;il4 

l,0f),S,17s 

Il  l5;!,-,7!< 

ri7(i,4!'-j 

7l2,-'>0 

l,4ii;i,L'>-i 
(i,2.")L',i:'.i 
;i,4(i'.i,L'4(i 

l,0(i(i,!l-.'(i 
477,.SH. 

ii(i4,f>7; 

477.2(P>* 

:ii4,i23 

2,r)42,07l 
lti'-,4;M,34"> 

2.MIU.77!! 


,2i(i.47:ï;;f.'..'>L'(i,4si 


77:).2:! 

:;iiri.ii( 
1  )  4.1  itj 

lliô.HÏ 
4S.L'l 

4'i:i  7ii 

ll:Uil 
•M. 115 

llit.Ki 

87.81 

4'.l  «1 

,i;sr,.!l,s 

:'.8  iJi 

41S.3I 

ur^.■:'.< 

4.".2 


l'.lll 


::i.w.  1)1,8(11. i7s 

.'M 
.lift 


H 
!l> 


I!i2.;ii(i.iii: 


■'>;iifJ75,iii;),uii 


Empire  britannique 

liiiyaiiiiii'  l'iii 

.Aii.stral.iniii 

Afrii)iiii  aiiL'Iaiw 

<in>aiir  aii^'lai-i' 

;\iililU»-  aii.'iaihf.s 

Ti'rri^-NiMivo 

Autres  Jii«.><f8.iiciii8  aiifr. 

Total 

Pays  étrangers 

Kt'|)iil.lH|iu>  ArL-niitinc. 
AiUnrlu,  Il.iiiirii»  ... 

IVL'i.liiH 

Hn>il 

Cilla y...'. 

Kraiiii\ 

AIU*l|lft;/riH 

Hol  aiulc 

ItaiiH 

.Ia(inii [ 

M('.\i.|iie .'..." 

Kiis-i,. 

Siii.sse 

Ktal.x-rnis'.".'.'.'.'..."..'.'.'.'.;;' 
Autie-  iiaVH  rtraiit;ers.. 

Total 

TOTAl,  (itxÉllAI, 

(1)    Diiiiiiiiitioii 


1  i:>,:'..sii.ii,",7 


162,041,: 
K.\'1>()UTAI'I()NS 


137.11 


147.24 


.11 

.r. 

2.0:; 
.IH 
.Is 
.1 

2.'.I4 


1  21 


i.03 


lIKI.OIl 


.4'! 

.7'' 
.l'.l 
.2:1 

.::i* 


MDVBNNKS 
DKCKNNA- 

I.KH 


2..Ô4 

7.140 

2.1« 

7,!ii;o 

.:iii 

1,10.-. 

.2. 

lillli 

..">2 

2,425. 

.24 

87.") 

.il.S 

S.iifil. 

i;i,>7 

1112.844 

1.1  iS 

7.'),.".0I. 

i.ii; 


2,."in7.2:'.u 


.21:1 

!III9 
..'itlH 
.204 

.;>3ii 

.13.-) 

,2:!8 

.802 
.018 


71'i7 


1(1(1.110:71, i27.r);i5 


i(i."i,:!28,<t."i( 

2,:!  11,4(15 

I,(i8(1.0() 

:172,7'> 

l,02.'j,04 

2,2.".7,;!00| 

'.l7..'S2i: 


270..')il(i 
l.lol 

2,so«i,nL' 

n72.:!ol 

.•i7>,oi:: 
l..i^l.:i:ii 
2, 141, .-..-.2 

ls7.:',7s 
31. '.,011:; 
!  sv  »i^:: 

4.'>,tM 

7:i',l 

7ii.4nc._.',4i 

1.0,-.2,14;! 


18,0(12.071 

r.,m(i,i»2 

2,:'.64,8H0 

(122,7::," 

4,,Mlo.7:i( 

:i,874,(17( 

t)84.iiy; 


i."i4,i:i7.iio; 


31,(!n4.(ll 
2,73fi,.52 
1. •'(17,0(14 
240.078 
2.«i  1.5  1180 
1. Il  17,271 
l,7Sii,")( 


4ii.7."i(l,Oôi 


3,021 .7os     2,742,148 

15(1.0'  ,!      i."..T,><:iii 
1      :!j.fOs 

4ilo,4il> 
l,2il7.l.'i(i 
l,-'o(i,7()l 

.".21.lti.-i 

I,2(IS<,iiill 

«4,2o7 


2,77:i,l 

i,o:>'_'>jo 
1,^14. ".jtiO 
2,7.S2,00 
2.(lil:l.oI 
l,:i07.olo 
.■;7o,27i 


(110,080         431,3'M 


l,2(is.1,-)0 
1  l7o,.'i7l 

22,(17.1 

l2,(lS0,(;r.l 

4,l(l2,ti7."> 


M,120.(»,S(ii;i.v8(i3.'2((:; 


104 ,.-iO'J,143  200,(10(1,21(1 


l,10.",,ii.-,2 

1.12ii,sO(i 

:  1 .034 

42.27:l.sj,-. 

2  OUI, ,032 


54,7:!4.117 


:iii.03 
Ils.:t4 

1111(14 

(17.1X1 

i:;>.4; 

71.04 
l.,')i»3.4(i 


i.").y4 


OS(I.S^ 

I4,i53-.li 

{\j  1.1 

81 1.4.=) 

210.2:; 

7.î.'.l3 
24.;!.") 

t)4.")..")i; 

2(1.37 

1,(140,22 

2,4  7.').()2 

.',0(,8.u7 

1)11. i>4 

4l.:i4 


1.1 

..")() 

.10 

.0! 

l.H 

.0." 


(17.4: 


05,491, (K17       4»,00 


14 
.(M 
1.44 
.20 
.30 
.M 

1.10 

.Il 
.1(1 

.10 

.04 

.02 

Mil 

3o  21 

l.dl 


41.71 


100.0(1 


47.2 
1.71 
.81 

.21 

1  ..=>N 

l.:;4 

.24 


."i:;.i 


1.04 

.(!.". 

Oll 

.;!f> 
.114 

.0(1 

.y; 

.1: 
.21 
.44 

.41 
.01 

3'*.8.=. 
l,:io 


.'2.040.(1(12 
2.505.104 


!,442.t>70 


2,3S9.54(i 


4(1..'<.T 


100.00 


1 ,857 
1,018 

:i38 

4«4 
1,11.1 


410 

.021 
.850 
.()48 
321 


01 

8(1.1(14 
12,0(11 


.27.5 
.4.50 
328 


.'35.414.880 


•M 


I.-KSSOU  .M.,  STU.Kl.  KT  <«.MMKUnAI,  .„•  W.Wl.K  r.VNAOIKX 

Voi.i  l,.s  rliifTivs  i,Hli,,„a„,  1,.  ,„onv..nH>nf 
*•<•  .anfr,.s  par  pn.v.  ,l„,,,„t  l,,s  .-i,,,,  d<Tni,.,vs  ann.V. 
nnlhrrs  ih  inii.stnn.) 


•  les 


l'AYS 


ROTACHE-DIII 

ETATS-UmS 

FRANCE 

AUEBAONE 
BEUIIQUE 
PATS-BAS 
AI.  DD  SDO 
AUSTRALIE 
CmNE,  JAPON 
INDES-OCC. 
TERRE-NEDVE 
AUTRES  PATS 


(  IniportatiiiiiB 
l  Kx(«)rtatiiiiiN 
(  IiniKirtafidn- 
l  Kxportatiiiiis 
(  Irii|iorlntions 
(  K\[x]rtatiiins 


(  Ini|iorlati(iM» 
l  KiportalioiiM 
I  Iiii(«rtalioii8 
l  KiportalidiiB 
(  lMi|KirtationH 
l  Kxpi.rtatioiis 
I  Iiiip(irtati(iii.s 
(  KxiHirtationH 
(  t'npi.rtationH 
l  Kxpi.rlatioiiH 
(  liii|Mirtatii)ns 
l  Kx|<irtatiiiiis 
'  Irnj)(irtaliiiiis| 
(  Kxpc.rtalion» 

f  I III p<Tta lions 
l  K.\pi,rtatioii.s 
(  Iiii|)ortation8 
l  KxiKjrtatiiinh 


liitanx 


I.<'s  pi-incipalrs  Miaivliaii.lis,.s  («nsti.iiaut  1,.  trafic 
'xt'M-i.r  .1„  cana.la  .lun.nr  I-an...v  fiscal,,  finissant  l,-  :U 
i>.;.rs  lîili'.  sont  l.-s  suivantes  : 


l'RdDl'lTSKXPOKTKS 


Produit*  Hinlera 


AiinaiilM. 
('Iiarlmn  . 
•  "ivrn  .... 
Or 


VALEUR 


Nickel. 
ArL'i'iit 
J'ivir^'.. 


Prodnlti  des  Pê.berles. 


MoruB... 
H.iiiiar.l. 
Saiiiiiiiii , 
l'ivers... 


l.',M)r,S14. 
•1,4(17, 11*7. 
■">,<n6,l>o«i. 
7,L'1I,4.'?>. 

•■t,74:î,!iL'n. 
i.ï,9(i«,Hi;j. 


4,2!>I„')4'.'. 
:i,(«2,77«. 
■■t,380,17«. 


TOT A IX 


4i,5i(i,:)Si' 


16,815,192. 


■iO 


LES  PHOnUITS  CONSTITUANT  LE  TKAFIC  EXTftllIKlK 


t 
•a 


PRODUITS  EXPORTES  (.Suit) 


ProdniU  Fonttiert. 


BoiM  de  pin 

Epinette 

Latte» 

Madriers  et  pisncliei. 

Vuligiia 

Bardeaux  

Divers  


Animaux  et  lenn  Prodoito. 


Bétail  plus  d'un  an 

Cuir'',  peaux,  fourrures.. 

B<iurre 

Frniiiaiceg 

Lard 

Divers _ 


Prodaits  Agricoles. 

Poiiimaa 

OrRB 

Bl.-d'Inde 

Avoine 

Kroinent 

Farines 

Céréale»  préparées 

Foin 

Lin 

Divers _ 


Produits  Hanafacturés. 

Mniiu)onneuBo« 

Gomme 

Prodviis  chimiques 

Aiifi      t  prinluits _ 

Cordages 

Semelle.s _    ...  . 

Aluminium 

ImpriméH 

Automobiles 

Bois  de  piil|>e 

Lainuge» 

Divers 

Articles  diven 
Honnaiei  et  lingots 

Total  des  Exportations. 


VALEUR 


I.4'J8,492. 
6,013.(151. 
1,732,294. 
19,;i4L',10(). 
I.180,9<I5. 
I,481,4!i8. 


4,118,0;!1. 
6,0h8,0<l4. 
2,l(l(l,'.'(l3. 
i;i  ,0.^>9,84,'i. 
7,51'1,2H4. 


6,llH,;!01. 

i,3:;4,r,(X). 

5,:.'!2,00I. 

4,0(iô,r)7S. 
(i4,ti!»0,:V.'.-). 
26,037, 9i»'.>. 

2,:ill,7.S,S. 

6.:!7.">,491. 

2,842,242. 


1,433,(;!)7. 
2,2.".7,21li. 
1,(174,(170. 
I,117,(!:i4. 
1.104,;i04. 
1,441,.'-)»,'). 
2,:)5(i,S(i7. 

;!,2',t;i,-jou. 
2,o3o,;»;«. 
ri.(Hi4,;!ii.=>. 

1,127,234. 


TOTAUX 


41,104,887. 


49,2211,897 


ll.),454,486. 


42/)08,9S5. 


1,101,122. 

7, (lui, '109 


315,317,250 
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i.-|:ss..n  iM.isi-iiii:i.  ..r  (  ommku.im.  i.c  pkii-i.k  tanalikn 


l'KODlirS    I.MIORIKS 


FrodniU  Miniers. 

riiarliMii  <|e  tmiit»  «urtis 

Miiit-rui» 

I>iainaiitn ^.  \ 

l'iverH 


Produit!  dei  Pêcberiei 
Produit!  Foreitier». 

HiIIi-8  «le  rliriiiiii  (I..  1er  .. 

ClnMie 

rilili|.iii l........ '.'"'" 

l'Iiiiii'lii'H  i-i  liill,  tM 

I>iv.'r»  


Animaux  et  leur!  Produit!. 

AniiiiaiiT  vivaiilH... 

•  Kiifs '.'.'.'.'.'.'..'.'.".'" 

IV'lirrt' 

i.ar.i,  .ac 3  '.'.'.'.'.;;;;;;;;;;■;;;;;; 

Cuirs. 1  |»>aiii,  f  .iirniri-- "|',r'i,t,'.s  " 

I.UIIIIM  l■rtlll^<  

l'ivorH 


Produit!  Agricole!. 

MaÏH    

Vn.iiieiit 

.Iiitc ]  ,[['  [[/^^'^"' 

Kdin.  cti- .'.','. 

I.tV'IMIlls 

j^'>t"ri  l.rnt '........'.'..,.' 

Tal>;ii'  Don  iii.iiiMlaiiiirr. 

TliéetCafi-  vort ' 

Knilt» 

i*i\prs 


Produit!  Manufacturé!. 

j.ivr.w  et  iiupriin. -.  papct.ri..,  et.- 
1  r.uliiit»  <liiiiil.jiie8 


l'or.t.iaine  

M.lll.lesetol.jt.tsi'll  h..iM.'.','.'.'. 

r.iiirriire.s 

Verre  à  vitr.'H 

<  ImiisMiires  en  .'iiir. 

Aririi'H  A  l'en 

' ;ii.1p<'aii.x  et  lierri-ls,  liàntéri,..' 

riTH  .'t  aciers    f..iitej 

Ma.'liiii.'H  .liver.,es,  aiii.Vn'i.VlVii','..; 

.'•■aillerie,  nrlVvr.-rii' 

Ol.j.  iiiaiinfa.tiir.s  (f.T  et  .'■taiii"i 
li.iIeH  riH'm,  lin. )1. •mus,. -t.' 

HiiliaiiH,  .soieriiH,  ..te....' 

Wiske.v " 

Sucr.'s.  liicl.i-Hi  s,  >-\r. ..,,.,_,, 

Prai)s,  lainages, '.-ti' ..| 

<»i'Miiiie 

Ti.s.sii.,  ,1e  j,it.! 

ÇiiivrH  et  étain  .ti  l)arrës 

IVtr..le ■■  

Olijet.s  en  caoïiti'linii.- 


Fers  et  B.ierH  iprolil^-s  et  laiii'i'n.^s!, 
Uivers  niaiiufa.turéi 


Article!  diver! 

Monnaies  et  lingot! 

Total  de!  Importations. 


Çot.ins,  itisRMS.  v(Heinei,ts,  broiiërie-'l 
l;iii,i  tissus,  .lentelle»,  et.'.i 


VAI.KCR 


4iMi.xi,LT.l. 
4,iik;.I74. 


1,11.-.,!. ■!•_•. 
'-'.4t«."i4-.'. 

1, !»:'!!. lej:,. 
4.iiss,.-)|ii. 


•.'.S7.-,,.Mp7. 
I.ImU.IiI!». 
l,ll.î>i.l.'.S. 

i,4r<;,L's7. 

i:;.SMi.,s7.".. 
l.,-)rM.:i<j,i. 


r.M184,!i.".. 
l'.Vi7,7(lti. 
I/-'I!I.(I20. 
:!,.''>:!!I.Ô77. 
I.lW.-,.t4S. 
7,:i.fL'.4l>7. 

4.4:i.',(i,s:'. 

4.'JL'l.l"J4. 
<v'*.'>li.71.">. 


ti,4M.:!(l4. 

1.0lti,7.'ili. 

1. 7114 .!».;(. 
:!,7iKi,(;<j2. 

l,ll(l7,tlL'S. 
LMM,4Mi. 
L',7l*l,s;f.'. 
I.I1''M.'47. 
.■<.4:';!.ii.-.3. 
:!..■)!  I.s.-,t;. 
44. :;■.■'•  Hii7. 
L',7i.'.t,ii42. 

i:i,'-'ii;,i;s5. 

l,:U'.t.(i74. 

•  >.-'   :'>.7(i."). 

'.•,:!9  Mi:i7. 
](;,ti.'|.'>.s(;(i. 

l«,'J>»i,lr7.-,. 
-',IHi.'i,l7l'. 

i.<'<!:M7;i. 
8.;{.S(i,7'.is. 

L',L'70,:i74. 
4,L'/i(l,:i74. 

l.'i,7i.'.,::4w. 

-'.'•1.'<,41.'S. 
Il),lf>7,!»,s7. 


TOTAITX 


41l.:!43,OI5. 


2,r.3i,itji. 

ir),l'17,'.>75. 


30,182,174. 


68,,'!47,MS. 


3(i7,586,383. 


274,877. 
Cô,l),l.'!,(i.il. 


559,320.544 
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i.K  foMMKitcK  n.\sri.f;ur:  l'.vu  i-itoviNn: 


1 


Il«'st  iiit('-r.ssiiiif  (If  voir  coiiiintMit  !.•  n»mriicn'('  cxtr. 
ri.-iir  H.'  rvparlit  nitiv  Irs  pr-oviiircs.  V„i,i  |,.s  .hilTivs  s,- 
rapiH.i-r.iiif  iiii  trois  .l,.rni.-r.-s  iiim/vs:  (,„  millin:.  ,1,  i„„.str,s\ 


^H 


M  — 


J    La 

c  c 


i.o 


£.3 


J2  f^  T  d  5P  -^  -'  -  ^  ,,  -■ 
^.  "t  «v  ij  ''i^'  3  *  S?  ï  îj  ^ 
?ç    io    ,    ?    :;    -j    -    -    2    ••-. 


i         3         £;■        -         V 


=         .'  ^         S         S 


:'      .-!      1         ^       ?! 


■T      5'      î      r      3.'      Ti      ?i      ^1      —      ,-• 

■rf    i    ,■!    u;    =     I.-     î     -o    :j    ',- 


§    1   ^   r?    i    S    ï    i    I    O 


'';    '^.    '".    "^    =»i    i    j    -'    i    'ô    '■' 
t     5    ;£     —    xf    x"  »    -;    il; 


"^      -?       -       ~      3      ■■=       -       '5       -■      — ■ 
5.      i-l.     ï_     !:-;     2     3,     5     3      '2      V, 


Î2      2     î?      ^      ï      î      «      î      -r'      ci      r; 

".      -      îi      3      ôb      :£       f       i       î;       £-      -r 


•^  f™  »n  —  r:  ^ 

ÎJ  ^î  rî  îi  ^  -i       :-: 

O  >-  r-  ic  i~  g       ^ 

r;  »  t'  =■  .-■  r." 

^  î^  —  —  Cl  îl 


M      u5      « 

S     ci     :.' 


~       V      s      -^      —      ■:>      ti 

-      ::^      Â      -^      -      z:      y 


5 


tù 


2 

a       c 


«       ÔJ      i      ~       _      —      ^ 


is      S     r_,     ;:;-*;     j^ 


a       *. 
»     -1     = 


43 


I.KXS<.U  IMM  STIMKr.  KT  n.MMKIin.U.  UX'  l-KI  PI.K  CANAI.IKV 

l'lii«i..iir«  .•ns.-i>r,„.„„.„tH  H..  .I.'pip.nt  d.-  r.-xain.-n 
<I.-H  sti,t.sri<,ii,.><.  Klh-s  font  c.Msiut.T  .|ii,.  l.-s  KtutM.rnis 
«OUI.  .t  .l.-iiirnivnl.  I,.  f.,iiniiM.s,.ur  h-  plus  ii„|„,rf„iit  <lu 
«"itiiii.la  .r  .,11.-  .l'iiiitr.-  par».  I,.  I!..yaiim.-riii  .'Ht  sou  piin- 
npal  a.lHh.nr.    IN-  là.  |,.h  Kfats  Inis  ,.r   I,.  l!.,va.n mi 


Exportations     HH 
Importations     I       I 

pivnn.-iM  un.,  pla.-.-  a  pari  .laus  r,-i,„l,.  .i„  mumwvrv  i-xu- 
'•'"■"'•  '-nia.li,...,  .l..nt  ils  s,.  pa,ta-,.n(  pl,;s  .l.-s  |„.it  .lixi.-.m.s 
'■'  l'-n  II..  iH-ut  s.-.par,T  IV.i,,,!,.  ,i,,s  ,.,.|ati.,„s  .•..inm..r.ial..s 
.■Mstaiii  ..ntiv  ...s  pa.vs  ,.t   1,.  Caaa.la.    O-tf..  situali....  .1.^ 

iiiiii..  la  p..liti.|n..  .•..imiH.irial..  .-aiia.li..nn..  .j..!  -.., „,..,.  ,... 
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t't  «luit  niMoiidrc,  «h-H  cliflliu:    ^  «pu-  Icm  polit  ii|ii«-H  U«'m  uutn-B 
jmvH  ne  n-nciintn-nt  pas  et  u'oiit  pjis  n  i-cnoikIi-*'. 

Voici,  ra|)pr«Kli(''s  iMUir  la  comi  aniisoii  cl  pour  mon- 
(••«T  Ifs  promvM  n-aliscs  durant  la  .l«  rnifi-c  jM-i-ioiU'  dt-n'ii- 
nali-,  h'H  (  hilTicN  ruontraiK  le  volume  dis  (•(■liaii;.ns  avec  ces 
deux  pav«  et  avec  le  reste  du  inonde,  rau;;iiientaiion  abso- 
lue et  p.  c.  ainsi  «pn-  la  |iarlici|)alion  p.  c  ru  r.Mii'et  durant 
la  <l<'rnièri'  année  tiseale  : 

TMI'ORTATrOXS 


l'AVH  l>R  PROV  IN'AN'CK 

1!H|-.' 

1(112 

AI  i.MEVTATION 

lAUTICO'A- 

TroN  p.  r. 

Ah^cliie    1  p.  c. 

UHiL" 

IWIL' 

Kuyaiinie-I'ni  _ 

4it,'j|:i,7i;-.> 

U'0.s<i7,n.'>" 
:i!,<'7(i,7,s:! 

lli;.!Mi7,l'L'L' 

r.(;,;)54.47x 

S(),04!I,(M4 

fi7,c.li:t,L'()(l 

•.'r,,r,47,4'jH 

.'■i.i,i;78,l'9l 

i:t7r) 
vn.'.t 
l6-.'r, 

•-'4.2 
l(i.2 

2(1. !t 

AutrPH  puvs 

15.4 

TOTAUX 

'J(i'.',7:»l,'i!».i 

:M:^■iu,^^^ 

;i.'>i;,riiHM4;i 

I7(i.s 

KpO 

100 

EXPOlîTATIOXS 


l'<ÏS  I>K  IlKsriV  \rMN 

1902 

Ut  12 

AlliMESTATlON 

lAHTICIPA- 
llciV    |l.  c. 

AIjsoIiu' 

|..  r. 

l!t(i2 

1III2 

U'i\  nuiiit»-l'ni 

Ktiits-I  "liis 

Antri'»  |);i>  s 

1 1  7.3l'0,22î 
7I,l'J7,ti(-4 
2:i,122,;!»l 

ir,i,,s3;),4i:i 
22o,."):!4,i;:u 

42.!M'.l,2li;t 

:!4,.M:i,i'.»2 
29,:i:iH,!i.-ii 

r.t,ft2l>,."22 

2!i  :'. 

^5.7 

r>5.4 
32.2 
12.4 

4K1 

:!s,:i 
la.o 

TOT A IX 

211,(14(l,L'>i.; 

:ti.'),3i:,2:i(i 

I03,ti7ti,!M!4 

411.4 

10(1 

100 

rO.MMKRCK  CKXKRAL 

Pays 

1002 

1!'I2 

MllMKNTATION 

lAKriCM'A- 
MON    p    C 

Ar.Si.lll.> 

!'•  '•■ 

Il'02 

l!i|2 

Koyniinie-Uiii 

Ktats-Uiii.i 

Autre"  piiy» 

ii'.f,,,'-.:!:!."!-.:; 
iii2,iMi4,::;4 
•■>,"),,•<!•;(, iti4 

2'i-<,74ll,4;',.') 
4  7>;,SMt,llL' 
I2>,!i'.t8,247 

1(I2,21K',,452 

2,S4,  si.:;7,s 
7:;  ■-';  .os:: 

i;i.4 
i4:;.2 
i:ii.2 

40.1 
4(1. ,-) 
13.4 

:;o.7 
r>4,r> 

14.8 

TOTAl'N 

414,4;U,.SS1 

.S74,(;:'.7,7',M 

4ii<'i;i'),9i;! 

U2.2 

ll'd 

100 

l>ni'ant  la  «lerniere  année  fiscale,  les  Ktats-Cnis  ont 
'loue  fait  avec  le  Canada  un  commerce  s..  cliilTrant  par 
47ii.Ssii.n2  piastres,  soit  1LMI..-,:U.»;;U  pour  nos  e.xj.ortatiou.s 
et  .■{.■iti.:{r>4.47.s!  pour  nos  imi>ortations. 
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I/ESSOU  IXnrsTKIKI,  1;T  COMMIMtClAI,  1»I-  l'KIIM.E  CANADIEN 

T'est  donc  mit'  halamc  de  |il.';C..Sl!».S44  en  faveur  ih-s 
Ktats-rnis,  e-estàdiiv  1(»7.!C.(M;s;{  piastres  .le  plus  «luen 
1!«»S.  année  où  la  dilTérence  fut  la  plus  f(u-le.  (1) 

Kn  roniparant  «es  eliillres  avec  ceux  de  l!M)i.',  ,,i,  re- 
uiar.|u.'  uiH.  au-nientation  de  I!U,!»  p.  c.  jM.nr  les  iuiiM.rta- 
tions  et  de  Ci'.t.S  i».  c.  pour  les  exportations.    A   un  autre 

1"''"'  "''•  ^'' "   •oiistat.-  i|ue  la  n^puhli.ine  ani.Ticaine  jni- 

porle  (i;;.;  ]..  c.  des  importations  totales  du  <'ana<la  et  <pie 
nous  envovnns  cliey.  nos  voisins  du  sud  :V2:2  p.  c.  de  nos  ex- 
portations totales.  On  conçoit  «|u"nne  frontière  commune  de 
idiis  (le  ;i.(l(i(»  milles  favorise  le  mouvement  des  ('clian^-es 
entre  |,.s  deux  pavs.  les  voies  de  conimuidcat ion  les  plus  di- 
verses la  traveisant.  constituant  autant  de  traits  d'union, 
mais  il  conviendrait  >U-  donner  une  im|inlsion  <pii  soit  de  na- 
ture a  nu'ttr.'  mieux  en  .'ipiililire  les  plateaux  de  m)tre  ba- 
lance du  commei-ce.  ("est  autant  par  la  diminution  des  im- 
p<irialions  de  produits  (pii  peuvent  se  fabriquer  dans  le 
pays.  <|ue  jiar  rau;inienlalion  de  nos  exportations,  qm'  cet 
i'(|nililire  iloit  s'eialdir. 

Le  iralic  vers  r.\nj;leterre  se  fait  dans  nu  auti-e 
sens.  Tamlis  ipu'  les  imporlalions  ont  ei,.  de  1  Ki.'.tOT.lli'L' 
piastres  durant  la  derniei-e  année  liscale.  les  exportations 
ont  eiede  l,".] .S.'!;!. IK!  piast l'es,  donnant  i veulent  to- 
tal d'echan-es  de  L'f.s.T |().  j.-,.-,  pii,stres  et  une  balance  favo- 
rable de  ;!i.sji;.;!<(|.  soit  cependant  um-  r.'duclion  assez  im- 
portante sur  l'année  l'.MtJ.  qui  nous  ,i  donne  nm-  balance 
favoiable  cle  C.S.Km;,  l'.l!»  piastres. 

l/auutnentaiion  du  commerce  total  est  de  C.l.l  p.  c., 
les  imporiations  eiani  anunfnir-es  di'  i:!7.."l  p.  c.  et  les  ex- 
coriations de  -!!.;!  p.  ...  (j„;,,ii  i,  la  participation  dans  le 
comm.-iTe  -eiieral.  on  reinarqii..  que  la  part  <le  l'.\ii-l,. terre 
n"'>l  l'hiN  que  de  .-id.:  p.  ,.,  soit  l'U.l»  aiix  importations  et 
l'^.l  aii\  e\|ioiiaiioiis. 

l»oiic.  le  poiirceiiia -.Mie  l'an-iiM  iit.it  i,,n  du  Iralic  avec 
les  Kial-  Inis  esi  plus  ,.|,.v...  tant  pour  nos  imp..rtalions 
que  pour  nos  .'X porta I  ions  .'t   la   parti,  ipation  .1..  la  r.>pu- 

'■'''l'"'  • ■li'^iiii"  dans  I,.  .loiibl.-  monv.'inenl  il. -s  .'.han-.-s. 

nnpori^a lions  ,.t  .■\portal  ions.  pr..,rress,.  au  .l.'lriiii..ni  .l'è  la 

.  1  .        l)',„,r.V    t..   Sl.Ulsf:.,,,   „,,..,,..„.,    f„,   ,;„t..l   ,v,,„,,    ,,„,,         ,,,.^ 

!.■   IV. .et,,,,  ni  ,.,  ,.„„„„.,,.,.  .„.!   l.,,l.,r  ,1,.  W  :,«l,in,M„„.  ! |,i,rr,.         „,.',[ 

>■■•<  .1..  .^■J.,:..M„i,,|:,  „„  ...,,„r,,,i„„.  „,  .*i,m,s,;:,,,ls  aux   i,„,„  rf ,    ,  w    -  i 
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particijjiition  juifîlaisc,  iittaciiK'c  iik'-iih'  i>iir  le  reste  du 
MioïKle,  jtoiir  le<]uel  les  sf  al  isti(|iies  accusent  une  lé;;ère  au;;- 
luentatiiMi. 

La  priiicijiale  ci>nclusi<>n  à  eu  tirer,  c'est  que  le  vim- 
soiiiniateiir  cana<]ieii  se  procure  ce  dont  il  a  besoin  au  mieux 
<le  ses  inK-rêls.  Dans  l'c^tat  actui-l  des  choses,  les  Ktats- 
l'nis  ont  !e  hénétice  de  la  situation  «ji-oj^rapliifiue.  Le  vojsi- 
ui'trt'  les  avantaj^e.  Ils  n'ont  i>as  leurs  importations  ^revi'i's 
d'un  fi'et  et  <rassnraiices,  dont  les  taux  sont  souvent  rendus 
excessifs  jiar  les  ententes  supprimant  le  libre  jeu  de  la  con- 
curreiwe.  I^es  s'atisti(|ues  montrent  qu'ils  inondent  le  mar- 
cIk"  canadien  de  priMluits  nianufactun-s.  l»ar  suite  <le  ces 
avanta^res  certaines  importations  sont  pri'S(iu'nn  mono'xd»' 
[>oui'  eux.  Les  concuri-eiits  m-  parviennent  pas  à  les  sup- 
idanler  maljirf-  la  faveur  d'un  tarif  ju-r-fi-rentiel.  .Même  il 
I>i-ix  de  revient  <'',!.;al.  tlans  bien  des  cas.  le  fournisseur  voisin 
sera  preft'H-,  l'aclieteur  pouvant  se  remire  jilns  facilement 
sur  place  et  n'avant  pas  les  ennuis  d'une  lonj;ne  attente, 
car  on  conmiit  les  irr('';;ularitt''s  des  livraisons  europi-ennes. 
Ajoutons  (|ue  le  voisinaiic  li-s  favoi-isi-  davauta.i:e  em-ore 
durant  la  jM-riode  hivernale,  à  cause  de  la  fermeture  de  la 
navigation. 

l>i's  modilicalions  tarifaires  ne  ix'uvent  iiuèi'e  apjior- 
ter  de  clianf;emenls  sans  qu'il  en  resuite  une  hausse  qui, 
eu  derniéi'e  anal.vse,  serait  payi-e  ]»ai'  le  consomniateiir  ca- 
nadien. Il  y  a  jdus,  celte  hausse,  qu'elle  se  produise  sur  les 
deiiiiH's  alimentaires  ou  sur  les  matièi-es  pr(  niieie^,  doit 
fatalement  avoir  pour  résultai  un  relèvement  des  prix  de 
revient  de  nos  produits  manufacturés.  Déjà  ad  uellemenl 
ils  lulieiit  difticilemeui  sur  les  maii-hes  etran^cis;  si  le  coût 
en  .laii  plus  t'Ievt'.  la  lutte  leur  serait  impossible  et  ils  de- 
vraient se  contenter  du  marché  natieiial  pour  tout  dé^liou- 
ché'.  Se)ail-ce  là  un  débouche  snftisant  '!  Il  est  itermis  d'en 
douter.  l^miiariMis-uons  de  l'industiiel  s'est  on  écrie.  < 'e  cri 
est  philét  un  cri  d'alarme  (pTuii  enj;a.i;cment.  Oui,  empa- 
rons nous  di-  rimlnstrie,  (|ii'e||e  soit  at;rico|e,  manuf.iclu- 
riére  ou  exiractive,  car  elle  est  la  de  de  l'avenir  é-cmo- 
mii|ne  :  Ni-'ilipr  l'indusirie,  c'est  i  isipier  de  (  «impronieiire 
ci't  a\i'iiir.  L'industrie  se-  (lunnier-rialise  chaque  jour  da- 
vantai;e,  les  nn-thodes  t'conoiniques  niiMliM-ues  tendront  de 
idiis  en  plus  à  la  sui>itressiou  des  iuiermé'diaires,  elle  em- 
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I»i»>t<'  <1«'  i>lii.H  en  plus  sur  un  terrain  jusqu'ici  K''s<»rv'é  au 
coiiinH'ric.    Il  imiM»r(i'  donc  <Ii'  se  tourner  vers  elle,  mais  la 
pn'inièi'e  conditiou,  c'est  «le  fournir  i»ar  une  politique  con»- 
nierciale  bien  comprise,  <les  di'boucliés  jMmr  les  produit»  de 
ces  industries.  Cviic  ]Hilitique  4'si  sollicit«''e  d'une  part  par 
les  Ktats-tnis.  qui  avec  \in  marché  de  près  de  cent  millions 
de    consommateurs    semblent    êtr-e    le    <1(''1m>uc1u''    natund 
<lu   t'anada,    et    d'autre    jtart,    par    le    Koyaume-rni    avec 
le<iuel    le   Canada    a    <les    liens.     Et    ici    l'on    se    trouve 
devant    un   dilemme  anjîoissant.    Ou    il    faut   prendre  des 
mesures    <louanières    i|ui    auront    jtoiir    cons<'i|iien('es    iné- 
vitables   <le    coinjd'omettre    l'avenir   économique   du    pavB 
en    restreignant     ses    débouchés    naturels,    ou     il     faut 
prentire  des  mesiii-es  qui  peuvent  sembler  moins  favorables 
aux  iiit«''!-éts  de  l'l]ni]iii'e.    .Mais  (|ui  oserait   itrétendre  <iue 
riiiti'fêi    de   i'iùnpire   n'est   ]ias  d'avoir  une  c<donie  auto- 
nome, i-ii-iie,  pi'i(s|ière.  ileveiiaiit  une  iniissance  <''conomi<]ue, 
plutôt  <|iie  <i"avnir  une  colonie  ve;:('iant  et  n'avant  aucune 
imissame,  ni  de  production,  ni  de  consommation  ? 

Les  inii-rèis  nationaux  varient  selon  (pie  les  r<''}::ions 
sont  industrielles  ou  ai^ricoles  et  souvent  ils  seront  en  <q>- 
positioii  ;  les  uns  comme  les  autres  dt*sirent  voir  de  f)lus 
hii-j;es  debmiclies.  Il  semble  (pie  la  solution  se  trouve  diins 
lies  (uMiessiniis  mutuelles,  faites  en  tenant  compte  des  IK'- 
cessiles   einliiillllques  des   deuX    rejiloMS. 

Iiie  bioi  linri-  publiée  l'éceminent  donne  d'inti'res- 
saiits  (b'iails  sur  la  convention  qui  avait  ('té  projeti'e  avec 
les  i:;,its  l'nis  I  1 1.  l'.lle  reproduit  la  correspondance,  dniine 
des  i-eMM'iuiiemeuts  clrconsi a iicit's  sur  le  mouvement  com- 
iriercial  entre  les  deux  jiavs. 

('e-<  reliseiiiiielllelils  se  mml itiel'ont   bient('>t.    îiCS  ('lec- 

liiiiis  (Mil  appel('  le  par-ii  démocrate  au  pouvoir  et  son  jire- 
niirrsiiin  sera  la  reNJsiondu  tarif  douaiiier  coiiformi'nient  à 

•<iiu  pro;;raiiiiiie.    I.es  (l('i raies  ont  toujours  combattu  le 

icuiiiie  iiroieciionnisie  il  oiitiaiice,  car  en  bien  des  cas  ce  rv- 

::illieelail   devemi  plcdlibil  ioliliisie,  tavolisailt   les  excès  des 

trusts  i{ni.  diliairasses  de  hi  conciiirciiee  eti-aiiui'i'c,  exploi- 
taient a  leur  fantaisie  l,i  masse  des  ciinsomiiiateiirs.  < 'o 
liarti  s'etaii  f.iii  le  iliaiiipinn  de  l'iiiieivt  ^encrai  contre  l'in- 
lerei  piive.  (  e  ti'esi  pas  (|ii"i  1  veiii I le  le  libicci  lia n;;c  absolu. 
'■'•  "oiiv.  au  proideiii  .M.  Wjlsoii  a  declan- au  lendemain  de 

(I)      l{i/nli''rt«  ilomniii'nH  ,ntr,    hH  f:talsrni»  ,1  le  CSinada.     Corre*- 
I"i'i'l:iiii t  rx|M«MVs.  Ottawa    litll. 
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IVIwtion  :  "  Nous  (lev«iiis  jifîir  avec  pii-caution  et  prudonco, 
comme  des  m'us  «ini  savent  ce  «iii'ils  font  et  non  comme 
(HMix  (ini  sont  ««pris  d'une  tlit'orie.  "  l'n  clian},'emeut  brusque 
poumiit  amener  de  },'raves  peituibations  dans  la  vie  tVono- 
mique,  aussi  n'est-il  (juestion  dans  le  messaj^e  pn^sid<'ntiel 
que  de  nuMlifier  les  tarifs  en  vue  <le  iM-rmettre  la  libre  con- 
currence et  d'emiH'cher  h-s  abus  du  i)r(>t<'ctionnisme.  Le 
messa;r«'  admet  même,  les  droits  protecteurs,  à  vûté  des 
dr<iits  tis<aux.  i.ourvu  (|u'ils  soi.-nt  ukxIimvs  et  ne  facilitent 
I)as  la  cn-ation  de  monopoles.  La  réforme  douanière  se  fera 
donc  projrivssivement,  j.ar  étapes.  (1)  L<.  j.remier  pas  est 
fait  ;  c'est  le  point  <h>  déi.art  d'une  nouv.-ll.-  i.hase  de  la 
vie  éc(wioniique  américaine.  (2) 

Il  .s«'ml>le(|u'en  Canada.  Ton  n'attache  j.as  toute  l'im- 
l.ortiince  (|u'il  faudrait  à  cl  évémnicnt  <|ui  est  ceiK'nilant 
jrros  de  c..nséNiuenc..s.  Le  i.erc.'ment  d,.  l'isthme  de  Pana- 
ma, aura  moins  d'elTet  sur  la  vie  économi(|u..  canadienne 
<|iie  le  chanfiement  de  iM.liti,|iu'  commerciale  d<-s  Ktats- 
l'nis.  On  peut  pivs<|u..  ju^voir  „,.  ,.,.  sera  !.■  fait  h'  i)lus 
important  du  premier  quart  du  XXe  siècl,.. 

(,>u«-lle  n'percussi.m  ,„.iit  avoir  chez  nous  ,-,.  ,  î,anj:e- 
meut  de  la  ]ioliti<|ue  douanier.-  do  nos  voisins?  Que 
pourra-t-il  eu  ivsulter  <laiis  h-  muuvem.-nt  de  nos 
é,han-rs  avec  les  Kiatsl 'nis  et  av.'c  l'An-letcm- ? 
('.'Ile-ci  menac...  .lans  s.'s  in.lustri.-s,  là  par  le  <lév,.|opp,.'- 
ment  .les  imlnsii-ht»  europ.''..nn.-s,  ici  par  1,.  .lévelopprni.'Ut 

lies  aiii.;ri.'aiii.-s.  s.-nt   l.-s  mar.h.'s  du  n.l.-  lui  .^happ^T 

.1  ••..mm.'  cons.-M|n.-ii<-.',  travers.'  um-  cris.,  d'imp.^rialisme 
<|M.'  lui  <-omiiian.h'  son  int.'T..|  ;  |,.  salul.  estim, .-(-,, n  .huis 
c.rtains  milic.A.  ..si  .lans  l'uni. m  douanier.'  biitanni.|Ui'  «i 
li.-n  II.'  .I.iii  .-.tiv  ni.^naîi.'  pour  v  arriv.'r.  .Malh.'ureusem.iit 
l.'s  int.M-éts  d.'  la  m.'tr.ipol.'..t  .•.•nx  .l.-s  .•.)loiii.'s  n.'  se  .-..u- 
foiiileni  pas  (..u.j..urs  ;  .les  div.'i-o-.n.-.'s  se  pro.luis.'ut  et  ih-s 
ac.-or.ls  arrach.'s  ..u  .d.teiius  à  l'ai.!.-  il.-  subtilit.-.s  m-  |k'u- 
vent  éiiv.liirabl.'s.  L<.  c..mm.  ic- n..  fait  uu.'-r.- .1.'  si-ntiuiciit 
et  sV  en  fait,  I'.'  II.,  peut  .■■II.-  .|iM'  .riin.'  fa.;.>ri  passaii.'iv  et 
'!""'  'l'i'il  advifiinc  il  suit  t.nijoiirs  s.ui  cours  natur.'l.  (in 


(!)      I.'froNOMisTE    FRANC  Ms,      N.ncnilif    !ni2       V     Tiirt     hs    ilcc- 
Iwns  amfrwiiinrs  et  Irury  (onséiiUinii.'t,  ,|e  M.   l'uni  T-.Ti.y  IWiili,  u.  ' 
(2)     \  .  nue  K.-(>N,,MiHr  ,1.1  12  avril  l!l|:î.      ï',„  „fv<,m,  riran  l.iriif 

i   >         .în'.     "":  ^''■'\f-  /'"^"^"<^'-^'   .ANADIENNL.   Xo   ;)    .t   4,    Si-pt^iibre-Oc- 
tobrc   l!t|2,  notre  article  la  l'„t,li,ji„    mnimm-talc  ,/,■  (Mil.);,  (erre; 
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L'iiccord  ((niiiiicriiiil  ('baiiclir  avec  les  Ktals-riiis  et 
itniiiu  sdiis  le  noiii  (le  it'cipriM-ii  '•  a  citi  rcjctt-  par  le  jn'iiplc 
caiiadicii.  A  l'(''cart  «les  (lisi-iissions,  on  |M'ut  le  .jiij;<'i'  saiiH 
passion,  et  l"aii|ii-('riaIion  suivante  M-nildc  en  éirc  iltMini'c  : 
(1).  '•  l.t'  pi'Upli- ("anadicn  en  i-rjciiint  lo  Iraiti'  ilit  <lt'  i-(><i- 
IM'oi  in-,  nc^idcii'  par  le  ^ionvi-ni'nicnl  lilici-al.  a  a;;i  jiai-  scn- 
tinnntalil)'  licamonp  i>lns  (|iii'  par  iult-n-t  raisonne  ei  bien 
l'Mteriilu.  Le  rejei  (le  la  '•  rériprofiti' "  pai*  le  |ieiiple  cana- 
dien n'est  pas  antre  eliose  i|u"nn  a<-te  de  foi  hritannit|ne. 
Tenir  antre  explication  jienl  êli-e  inli-rissante  on  sédui- 
sante, fidlelà  seule  est  la  vi-aie.  Les  4 'anadiens  d'<>rij;ine 
anulaisi-  ont  cru  i|Ue  ral»aissenienr  de  la  muraille  douanière 
enti-e  les  I^lais  l'nis  et  le  Canada  coiuproniei trait  le  coni- 
inei'ce  l(riiannii|Ue  et  surtout  le  coniuierce  du  Itovaunie-rni 

a\ec    le    Canada.      Ils    ont     cl-n    (|Ue    le    d(''Velop|ieiUent     <les 

('•changes  enti-e  le  Canada  et  les  l^lats-l'iiis  aboutirait  à 
rannexii.n  du  Canada  an.N  ICtatsl'nis.  I>evant  l'ajtparition 
de  le  fantônu-,  la  fei-veni-  du  sentiment  l»ritanni(|Ue  a  fait 
taire  tout  raisoniuMuent  et  la  n'-ciprociti''  a.  eit-  rejeti'e. 
.Vm-antie  liiei-,  elle  surgira  demain  plus  ni-cessair»'.  plus  in- 
dispinsalde.  plus  imiM'riense  (|ue  jamais.  Il  n'est  pins  pos- 
sible de  niainienir  eut  re  deux  pays  dont  les  aimlojiies  (•cono- 

mii|nes  sdiil   si  évidentes  el   ipli   sont    si'paiM's  pai'  Utie   liulle 

iib-ale  de  près  de  «-iini  mille  kilomètres,  ou  la  ji<''o;;rapliie 
pliysii|ue  n'enire  pour  rien,  il  n'est  pas  j)ossibIe.  diso?;s- 
noiis.  (il-  niainteiiii-  ••  ad  aeternum  "  entre  ces  deux  pavs,  une 
muraille  l'iinanière.  aussi  haute  et  aussi  (-paisse  i|ue  celle 
(|ui  sipiire  an.jiiurd'lini  le  Canada  de^-  lltats  l'nis.  Cette  mn- 
railic,  il  est  vrai,  protège  les  indnsti'iels  canadiens  contre 
la  r(iiiiurien(  (•  des  industriels  ami'i'icains  sur  le  mai-clu' 
canadien,  mais  le  joui-  n'esi  cei'tainement  jias  loin  où,  les  in- 
dusiiii!s  lia  Canada  comprendront  (|Ue  l'abaissement  de 
ci'tie  niniMille,  s'il  les  uiet  eii  concurrence,  au  <"anada 
iriéme.  a\(c  la  p-odnction  imlnstriidle  des  l^tals-Cnis,  leur 
loniira  en  i-e\aiiclie.  aux   l'.tals  luis,  bs  débouches  autre- 

neiil   étendus  <|Ur  crlix  SUI'  les(|Uels  ils  peuvellt   a  U  joUI^l'Ilui 

coït  II  lier.  1  la  us  I  eiat  actutd.  c'est  à -dire  en  pr(''sence  de  c(>tte 
nnii;iille  douanière,  les  industriels  ami'ricains,  ;:èiies  dans 


'Il  II:  ..\NM>x  II  i\  iicNcf.  V..lii!m'  piiMir  par  la  (lianil.i.-  do 
cninir.-..  l'iaip  ii-i-  •'-.■  Mmit  ri''al.  à  l'ni'i'a-inii  ,|ii  \  iii^'t  i'iiii|ii  iCiiii'  amiiviTsair» 
(le   sa    l(.li.|.itii,li.      \'.   l'.iit.    I.,    C.miii.rr,    ..rhii'lir  .'»    l 'nifnlii .   ]i.    1  :!.">. 
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la  dilTusi(ni  de  leurs  priMluits  au  ("auada,  vont  étiv  amenés 
les  ans,  après  les  autres,  à  fonder  au  Canada  des  usines 
suecursales  <le  leurs  usines  des  Klats-ruis.  Ils  \  trouve- 
ront des  forées  li.vdnM'Ieetriques  eu  abondance  "et   toutes 

s..rtfs  de  facilités  de  trausjHu-t.    Les  Cauadii.us  c.ni n- 

cernnl  par  applaudir  à  celte  invasion  de  .ai.ilaux  ain.Ti- 
caiiis  et  à  ce  d.'V(dop,.enient  rapide  de  Pactivii.-.  iiidusiriell,. 
<lu  Canada  ;  mais  le  jour  vi.'udra  où  r,,n  s'apercevra  :  I 
que  l.-s  dividen.li-s  de  ces  entreprises  industrielles  sont  en- 
tièrement vers(is  a  des  ca|.italjs|es  des  i:tais-rnis;  J  ,,ne 
les.-tahlissemenlseï  or-anisal ions  industrielles  <lu  Canada 
sont  en  majorité  des  iudnsnies  americaiu.'s.    A  ce  monient- 

la.  cette  même  ferveur  hritauui,|ue  <lont  i s  parlions  ,,,ut 

a  l'I'-ure  ,.t  <,ui  a  renv.'i-sé  hier  l-  projet  .1,.  nMiprociie  ,on.- 
merciale,  abaissera  la  muraille  douanière,  pieléMani  ac- 
•■"«'illii-  b's  produits  anna-icains  plutôt  ,|ue  de  voir  le  Canada 
envahi  par  les  capitaux  et  surtout  j.ar  les  cai.itaims  d'iu- 
ilustrie  des  Etats-I'nis.  " 

<"ctle  citati.ui  est  un  peu  lou-ue,  mais  ,st  un  exposé 
assez  net  de  la  situation  et  s(.n  imp.u-iauce  rexcuse   1  Câpres 

''".'""'"' '''t  "••ticle,  la  crainte  de  l-anm-xion  aiiiai/donc 

fait  prendre  des  mesures  ,|ui  auront  i.our  r(-sulrai  un  enva- 
•  issement  i.a.iii,|ue  plus  lent,  mais  idus  ellénif. 

Le  loyalism..  envers  rKmi.ir.-  est  chose  excellente:  le 

.nia.la  a  -ramii  snus  IV^ide  ,1e  la  .ounu.ue.  mai.  ce 
In.valisme  m-  peu.  è.re  pouss,-.  jus,|u-au  suicide  national 
VT'  "••'''"■■"■"'•""'!>  nettement  le  u.aire  d-|:du,oniou  hus 
de  la  réception  d..  S.  A.  IMe(iouvenieur(H.„e,alen,li.anl- 
••Nous  mms  remb.us  compte  .(u'il  m.ns  incombe,  si  nous 
sommes  loyaux  a  nos  meilleurs       .,.,é,s.  d^emplover  toutes 

nos  eneruM.s  à   ,-lar-i,.   nos   fr, ères   cou.mer.iah.s    atin 

<'="'"""1'-"  tous  les  u.arclu^s  .,„i  sont  préls  à  recevoir  la 
I"-'"'"'"""  '""J.mrs  .roissante  de  nouv  sol.  afin  .,m.  noire 

l";l'"lat,ou  sache  .,u-elle   n^esl    r..,uie  .|Ue  par  des   h.is  écorne 

"'"''  =  ''^   '■'    '•""" '•'■'•'"•■s   ...luilables.    el    afin    .prc-lh-    puisse 

"""-"••   l-s    meilh-urs    resullals    possil,l..s   .h.    S..U    imluMlie 
''SI  ainsi.  ,.,  ain.i  seulemenl.  ,,Ue  le  lo.valisme  et   le  couteu- 

t-'im-nl  seront  places  sur  une  bas,-  permamnte  et  durable.  " 

l.i'S   mêmes  seiitiuH'nls  ont   ele  exprimes  de   la    façon 

suivante:  ••  Le  Canada  a  .évidemment  atteint  le  point  'où 
par  suite  de  [•inllu-nce  de  r„ncs,  il-,,,.  j,,„(  ,,,„,  ,i,,j,„.,,  ,,,. 
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n'nionttT  son  tarif  «'t  <Ic  (hvcnir  un  pays  protectionniste  à 
outrance.  La  concession  faite  luiur  le  ciment  en  est  l'intli»"*» 
et  fout  le  monde  doit  a<lniettre  iiue  le  tarif  actuel  est  le 
maximum  jwissihle,  si  l'on  ne  veut  pas  que  l'ouest  boufjt». 
Toute  moilification  future  au  tarif  devra  donc  être  fsute  en 
descendant,  l'n  y;rouiH'  «le  consommateurs  sufî}î<'*rait  tout 
deriiièi-enient  l'idiH'  (jne  le  (louvernement  maintienne  on 
non  <les  droits  de  dfuiaiie.  d'acheter  {Kiur  leur  consomma- 
tion des  articles  anu'Ticains  de  i)réf»''reiice  aux  articles  (  ana- 
diens  sotis  le  pr«''texte  <ine  r«''(niivale!it  <les  droits  de  d.ouan»' 
dont  ceux-ci  sont  surt'devés.  étai.t  «lestint-  à  aller  dans  les 
]»oclii>s  de  nos  manufacturiers  de  l'est,  ils  jtiH'fèrent  verser 
les  <lroiis  an  trt-sor  en  im]iortant  des  Etats-Cnis  et  plus 
tard,  recevoir  leur  part  des  rentn'M's  douanières,  dans  la  r^^- 
partition  hudi:<''taire  ]»our  travaux  ]>uhlics  ou  autres  «d>jets. 
'•  Lorstpie  les  es]>rils  en  sont  venus  à  ces  dispositions 
venjicresses,  les  choses  sont  terriblement  avaiict'-es  et  il  y 
a  lieu,  sinon  de  s'alarmt  i-  pour  l'avenir,  au  moins  de  ch<*r- 
clier  une  s<dution.  " 

Il  ne  faut  pas  se  le  <lissimuler,  le  Caïuida  se  trouve 
là  devant  le  prtddème  le  plus  «jrave  «lu'il  puisse  avcdr  il  r*'*- 
soiidre.  car  de  sa  solution  (li'iM-nd  son  existence  même 
ciimine  puissance  econ(>nii<|ue, 

!<e  comniei-ce  franco  -  canadien  a  ]trojrress(''  d'une 
façon  ri-miii-<|naMe  ;  il  est  jtassi'  de  >«s.O)il,(»jL'  en  l!tlt2  à 
Sil.tut'.Ml  1  en  lltlL'.  Nous  avons  vendu  à  la  France  jtwur 
>îl'.lL'.'{.7tC«  duianf  la  dei-nière  aniu'-e  fiscale,  tandis,  ipi'en 
l'.MtJ  le  montant  de  nos  ventes  n'était  (;ue  <le  .S1.;{SS,S4S. 
Nos  achats  en  l'rance  sont  liasses  de  S(i,i>7l.M!tt  a  -SiUSS,"»,- 
Ttui  iiendant  les  mêmes  années.  l,a  moyenne  dt'cennal  l'.MIl- 
lîtll  accuse  les  chilTres  siii\anfs  : 

Imiinilations .Ss,f;!t!t.lt;it 

l^xportaiioiis L'.l.Tt.C.lK; 


«"ominiice  iciial •S1(I,S."U,77  1 

l>e  \  i;:olil-enx  elTnrls  ont  f(v  lenli'S  de  païf  et  d'autre 
jtoiir  aitiver  li-  iiinu\eMienl  di'  nos  ecliiiny:es  avec  la  l'rance. 
l'ne  coin ciiiiiiii  cuiMinei'ciali',  dont  on  peut  atleudiv  les 
meilleui>i  i-esiiltals,  a  v\i''  si;in(''e  rt'cemnient,  non  sans 
«|u'elle  n'ait  donni-  lieu  à  de  vives  controverses,  en  l'ram-e 
du  moins,  <|ui  <int  fait  rohjil  d'une  excelleufe  ("fude  4le  ^f. 
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LES  ÉCHANGES  AVEC  LA  FRANCE  ET  AVEC  L'ALLBMAONB 

Montpetit,  pn»fessfiir  ù  l'Ecole  do»  HautcH  Fîtudes  (%>ninier- 
eiuloH  de  Monti^al.  (1) 

I>es  pr(><:rr^s  du  eoiiinieree  av<>f  l'Alleniagne  ne  sont 
pas  moins  dijjfneH  de  r»'tenir  l'attention  et  anu^'nent  les 
mêmes  constatations.  Nos  exportations  sont  pass^'s  de 
?lM>92,r)78  en  1!>02  à  »:{,M14.!U4  en  1!»12  et  nos  importations 
de  |10,H2;3,1()»  ù  fil, Ht». 74»;,  ce  qui  produit  un  commerce 
K^n«'*ral  de  ?i;{,r>ir),747  en  1902  jtassé  A  ?14,9«>l,»Ui()  t'U  1912. 

Pour  la  moyenne  décennale,  nous  trouvons  les 
chiffres  suivants  : 

Importations fS,921,733 

Exportations 2,l^!5,22;{ 

Commerce  total ^11,10«,95«> 

Rien  (]ue  ces  chiffri-s  soient  lép'rement  suju^rieurs  à 
ceux  de  notre  commerce  avtn-  la  France,  la  courbe  de  nos 
t'chanîxes  avec  ce  <lernier  itays,  durant  la  dernière  dé(a«le. 
Si"  redresse  plus  vivement.  Si  les  projjrès  av<'c  la  France  ont 
6té  plus  marquants,  le  volume  du  commerce  avec  TAlle- 
majîne  a  été  plus  considérable  durant  Ifs  dix  dernières  an- 
nées, et  cela  mal<:ri"é  une  <;uerre  de  tarifs  qui  a  pris  tin  le 
1er  mars  1910,  par  l'octroi  nriproque  du  tarif  minimum  à 
la  suite  d'un  accord  j)rovisoii'e.  Le  tarif  allemand  est  moins 
élevé  que  le  tarif  fran<;ais  et  il  est  hors  de  doute  que  le  fjou- 
vernement  allemand  va  s'efforcer  d'obtenir  <les  avantages 
pour  le  commerce  de  ses  nationaux  au  «'anada.  Les  effets 
de  l'acconl  provisoire  n'ont  pas  tardé  à  se  faire  sentir,  le 
mouvement  des  échanfjes,  en  1911.  tant  des  importations 
que  des  exportations,  a  pres(|ne  double  compaiN'  à  celui  de 
1909  et  l'on  p«'ut  au-;urer  <le  nouveaux  ]»ro«:rès. 

La  Helffique  est  certainement  aiqw'b'M'  A  avoir  un 
mouvement  d'éclianffes  plus  actif  avec  le  Canada.  D'après 
le  tableau  de  la  j).  ;{9  on  constate  que  c'est  le  seul  pays 
dont  les  importations  sont  en  (liminulion.  t'-taiit  tombt'es  de 
?.'{.7S;{.!»1!I  à  ^.'{.t;;{0.:{40  resp.Mtivement  pour  les  aniKT^ 
1901  et  1911.  Il  y  a  é^'alenient  diminution  des  exi>ortations 
canadiennes  vi-rs  la  Heljiique  cnmnie  vers  rEsj)a<rne.  En 
ne  consid('.rant  <|Ue  les  cliilTres  de  1912,  on  remaniue  «prils 
sonfjdus  élevés  ipie  ceux  de  la  nioy.'une  diM-ennale  mais  (jue 

(1)     i.kvif:   fcoNoMKjiF   rANAïUKNNE.     /,c.9   it(ux  convenliotiê   corn- 
merctalik  frnnco-r.inadufiHrx.     Vu!,    ),  [-.p    17!   et  251. 
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Ir  voliini.-  «h's  «Vliiinp'H  «••Miipiii-.;  iiii  vdliiiiK-  totul  «-st  «-n 
.liniiimiioM.  I^-s  iiii|M,ifiiti.>i,s  h.'l;;..s  vu  <-iiiij,(la  n<-  sent 
que  0.7!»  (l,.s  iiiiiM>i-tjitionH  tolulrs  .-i  \oh  «'xportations  cjnia- 
iliniiivs  ,-ii  n.-l>ri<|ii.'  lu-  sont  <|n.-  (».!»»;  dvs  cxiMutiif icns  to- 
talcs.  ApW-s  la  FrancM-t  rAll.-ina-n.'.  la  I5.-l-i(in,.  a  n.n.lu 
••n  jnin  I!tl(».  un  acc.nl  i.r..vis„iiv  hii  arccnlant  U-  UHivtivi' 
<Ui  tarif  inl(.ini...liain-  ;  il  „y  avait  ,l„nr  pas  |.lns  .r.-n- 
traws  an  .uninivirc  Im-I-,-  ,|u-an  cunim.-ir.'  av.c  les  aniivs 
pii.vs.  I^.  (lcv<'I<.i.p,.in.iit  iiniins  rapide  n.-  p.nt  j;,1(-it  .-.tn. 
iiniMit.'  qu'à  un  nian^pi.-  ,lr  (lo(nin.'ntati..n  (1<-  pai-t  et 
d'aiitic. 

Il  est  un  antre  petit  |tavs  dmit  les  pro^^i-s  ri-alisés 
ilnrani  la  dernière  |H-ri(Hle  <lécennale  sont  absolument  re- 
nianjuahles.  e'est  la  Suisse.  Nos  exj.ortations  sont  passées 
de  ST.*.!»  à  >îi'i.>,(;;3  ,.f  ,|,,s  iniiK.rtations  de  «fidT.Tlf.  à  |;;{.l  »  »,. 
7.S7  (1).  <N' d.^velopiMiiieni  extraoïilinaire  n'a  j.as  (■(•liapiM' 
an  -onv.-rnenH'nt  de  la  ivpul>li(|ue  lielvéïiipie  (,ui  se  pn.- 
jH.se  (le  pivn.hv  tontes  l,s  niesur.'s  néeessaires  jM.ur  assurer 
Ka  continuation,  entre  autres  par  ror-anisationin.tli..di(|n.' 
d-un  service  consulaire  ;  ,.n  se  rend  .-onipt,-  e^MleuM'ut,  dans 
c  j.a.vs  si  actif,  de  tons  les  avanta-es  <pii  ivsullent  d'un 
tel  s.rvice<piaiid  il  est  l)ien  or-^anise. 

Notre  coniuierce  extérieur  avec  les  autres  jtays  est 
V:roup(;  et  ne  présente  rien  <le  reniar.piable.  si  ce  n'est  <pie 
(HMir  .hacun  de  ces  ;.n-oupenieuts.  la  balance  du  commerce 
nous  est  nettement  dé'favorable.  i2) 

«"••st  là  un  fait  si;.niilicaiif  .|ui  doit  attirer  ratt.-ntion 
••t  la  retenir.  Le  diaj-ramnie  ci-après  met  clairement  cette 
situation  en  Inmièr.-.  j'onr  h rnièie  année  lis.ale  n..s  im- 
portations ont  dépassé-  nos  exiKirtations  de  i.'H.0(i:{.lH4 
I.iasires.  Sans  doute.  ,-e  n'est  pas  là  l'iudiee  d'une  inau- 
vais,.  situation  éeonomi.pie,  surtout  pour  un  i-avs  neuf,  ce- 
IN'udant.  .••■la  d.-note  une  situation  .pi'il  convii-nt  de  sur- 
veiller. 

l'onr  des  raisons  diverses  qu'il  n'est  pas  opportun 
d'examiner  ici.  la  balance  <ln  commerce  est  même  fré.pi.'m- 
iiieiif.  mais  lé-èrenient.  dé.favorable  aux  pays  riches  ;  béiw^- 
'''•'"'■'  '''■""•  ^'tiiiition  ac.p,is<'.  ils  a.hèten't  i)lus  .pi'ils  ne 

11)      \'.  taliliiiii   p.  :î!1. 

»dn„(J!,lr  J'""7'""""".  "'"'■'""'?'''''"   •""    '■"'P'".v'^'-    r'«roe   ,|ue   c'est    oelte 
ftdn,,!*^...  |,ar  ],-  (••,„n„„„.t,.s  i,„i,r  ,lf.,ipn,  r  une  Vile  Hitiiation. 
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vendent.  En  la  niatièw,  l'Ktat  est  c<MiiiMirable  h  nn  parti- 
culier qui,  Hur  le  point  de  t'oninienei'r  une  entrt^)riHe,  s'ou- 
tille au  pw'aliible  ;  il  e^t  (^vident  que  les  <l«4p«'nm'H  d'installa- 
tion pn'aiif''re,  d'abord  eonsidérables,  w  rt'iiluiront  profH'i'H- 
sivenient  |M»ur  amener  enfin  une  ('H|ui valence  ndative  entn* 
leH  d(''iM'nws  et  les  recettes.  Pour  les  pays  qui  m'  trouvent 
dan/i  ct*s  conditions,  la  balance  <lu  commerce  ne  sijrnifie  jms 
frrand  chose  et  même  il  se  pourrait  «|U»'  la  différence  accusr'M' 
soit  encoiN'  plus  «''lev«'v,  car  à  côté  du  mouvement  commer- 
cial indiqnt'i  jKir  les  chiffres  <les  statistiques,  il  y  a  d'autn-s 
mouvements  de  valeurs  (|ui  sont  impondérables.  ('<«  sont  les 
frais  de  transport,  les  d«ii>«'ns<»H  efftH-tutVs  par  les  touristes 
visitant  le  pays,  les  marchandis(>s  envoyées  par  cidis  i^m- 
tau.\,  celh's  échapi>ant  aux  investifiafions  douanières,  les 
objets  et  valeurs  introduits  avec  les  immi;;rants,  ftc.  (1) 
.Même  en  ne  (•onsi<lérant  que  les  statistiques,  seules  bases  de 
nos  comnientaiiN's,  de  nombreuses  inexactitudes  se  <;lisseiit 
fatalement  dans  les  ndevés  dress«''s  d'après  les  déclarations 
douanièi'es,  l'évaluation  des  marchandises  étant  faite  sur 
des  bases  dittërentes.  Comme  ivsultat  on  a  constaté  par  la 
totalisation  des  statisti<|iies  <iue  le  monde  entier  imj»orte 
plus  qu'il  n'exporte  !  (^tie  devient  dès  lors  la  fameuse  ba- 
lanc«'  du  commerce  '!  Il  est  de  tonte  ('-vidi'nce  «pi'il  devrait 
y  avoir  «'Ninivalence  enti<'  le  total  des  imiK)rtations  et  celui 
<les  exjxirtations. 

Voici  d'ailleurs  d'après  le  bureau  des  statistiques  du 
d.'.partement  du  < -ommene  et  du  Travail  de  Wasliin>;ton, 
les  ciiifTi-es  du  mouvement  commercial  universel  :  kx  mil- 
liirx  (Il  fiiiistrcK)  <2) 


ANSEKS 

IMl'OIiTATION.S 

KXI'OUTATIONS 

T(yrAi, 

VMH 
IMIO 

><,Sll7,(MKI 

I:.'.si  i.diKi 

l.").i'SS,(l(l(l 

17,11  :;,i'(i() 
ls,!l(  111,0(1(1 

7.71('.,(iOO 
7.i.i"i.(l(iO 

ll.:fJ--'.iHHi 
14  :;il.(*iii 
lil.(ili7,(i|iii 
17,(KI(l,0('l) 

Itl,5'2.'!.iKiO 
L'0.4()-),(HMI 
24,i:i:i,(KKI 
.•îo,4'.'it,(MH) 

3:i,i;;!o,()iio 

H5,iH)0,000 

I  I  >  V.  nsANTH.  l.rs  iiriinihn  (t./nfs  de  l'^onomie  poUtiçue  V  sur 
(•pttp  .iMi-tion  T.  Il  p.  tl5.  ^ 

i:ii  <<'tt."  stutittiinic  rst  !..  r.''siilt!U  ili-  la  tutalinati.Mi  îles  iiii|iorta- 
ti..n^  ,.t  ,1,-s  ..\|M,rlati„ii-*  il.M  divers  pays.  Iii.lrpciiiliimim'nt  d,-  rimérft 
(|ii.l.'  pn-^.ril..  |H>iir  la  iKSnioiHtratii.n  .lu  fait  .pie  ii.nis  afliriii..in.  .■Ile  .'st 
iiit.Tf«siiit.-  :1  ,.,,ini.l,--r.T  .ar  .11.'  i.i.,nlr.'  .pi.'  \r  imnivenicnt  .les  f-elian.'ea  in- 
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8i  la  buIitn(-<>  du  coiniiu'n-**  m-  si>;nirtf'  paH  nnind 
chow,  (t'iii  n«>  Vfiit  pjiM  dir»'  «lu'il  ik.  faille  en  li-iiir  uiinin 
«■«iinpN'  ;  il  coiiviciit  d'4-.\aiiila*T  <lia(|iii'  «as  en  i)artituli«'r. 
Il  y  a  un<>diMtinctiou  à  faii-«><-iitr<>  U-n  vieux  pavs  it  N-n  pays 
n<-:f»,  scldii  J«'«  cxpiM'KsioiiM  «■niployccu  jMtiir  dcsi<:in'r  les 
payH4loiit  h's  rithfSKcs  sont  «•xpldii^'cs  <l<'piiis  liiii;;ifiups  et 
rcux  iiaissaiit  i\  la  vie  «tonoini*!!!»'.  Ceux  ci  sont  exposes  à 
des  crises,  iniiivant  all»T  jiisqn  a  coni|.ronieltre  l'avenir,  si 
rexc«'"d«'nt  de  leurs  importations  sur  leurs  exiMirtations  ne 
ivsulfe  |tas  d'achats  faits  en  vue<lu  diveioppenient  de  l'on- 
tillap'  »''<-(>no!ni(|ne.  si  des  cai>iiaux  •'•tranj.'ers  n'afHueiit  jtas 
l»our  la  mise  en  vah-ur  <les  ressources  naturelles,  si  lecliilTre 
de  la  i)oj)ulation  n'est  pas  en  au;imentalion  constante.  Kn 
ce  (pii  concerne  le  ('^ina«la,  c'est  en  ce  moment  la  période 
d'organisation  ;  à  rau;,Mnentiition  rapide  de  la  population, 
doit  correspondre  un  d«''ve|o|>|M'iiH'nt  de  l'outillajre  <''cono- 
mi(pie,  une  mise  en  valeur  du  pays.  Il  faut  crt-er  des  voies 
de  communication,  <le  n<iuveaux  districts  ruraux,  de  nou- 
velle» villes,  avec  t<ius  l.-s  travaux  publics  et  tous  les  per- 
fectionnemcuts  m(Hleriies  pour  l'i-lahlissement  des  nou- 
veaux venus.  Il  faH<lra  pliisi.Mirs  anmis  encore  avant  «pie 
Cl-  ne  .soit  terminé  et  «pi'ainsi  l'écart  constaté-  dans  la  lia- 
lanc<-  du  comuK-rce  disparaisse.  Toutefois,  tout  en  recon- 
naissant (pie  les  imi>ortations  ont  s.-rvi  a  l'orfranisation 
économiipie  du  pays  et  ipie  celte  orn;.i„isa , ion  amène  iine 
poimlation  cr.issante.  on  m-  jx-nt  s'empédier  de  constater 
i|ue  cet  écart  <-st  considérable  il). 

Il  faut  remarquer  «pu-  la  Italai-ce  du  commerce  nous 
est  <léfav<u-abl(-  dans  tons  nos  é-clian^ns  internationaux, 
hormis  <Ians  ceux  que  nous  faisons  avec  le  Uoyaumeliii, 
avec  Terre-Xenve  et   avec  la   nel;;iqll<-. 

-Vvec  Terre-Neuve,  la  (  liose  s'exidicpie  :  les  imitor- 
fations  de  l'île  voisine  ii--  pouvant  être  bien  considérables 
tandis  qii,'  les  fouriiitiii-es  canadiennes,  (pii  souvent  sont  (U-s 
réH'xpoftatiuiis,  doivent  miturellement  être  beaucou])  plus 
élevéN-s  cl  consister  en  majeure  i)artie  en  produits  manu- 
facturés. 


(  n      Ilo  pins,  il  ,.,t  iwiKistant.  \o  nioiivoniciit  dp-  (^iOkhisw  durant  le» 
44  dernières  am<i-<'s  (itiint  C.tiil)li  coiimir  «uit  : 
Importation»  ST.'iS.l.iitJ.'i.I.Vi. 
Exportations  $fl,2.tl,0.-i.5.7ti7. 
Soit  une  balanc  di^favorable  de  .'?l,(>.')'.'.r.l  I.ns.')  piastre». 
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Av.e  la  |{t|y;i.|ii,.,  |-ji\iMilii-f  cHi  iii>ii;rtiitliini  <>(  il 
sriiil.l.'  ilni.lrlittl.  Pour  II'  (l.iiiMI-  fxrni,,..  pri-s  <|<-s  tl-..lH 
•  lUiiits  il,,  iii.s  .•x|H>r(aii.Mi«  vis  ...  pjivs  xoiit  ins.ijm  s.mih 
iiiu'  seul..  nihi-i.|ii)-  :  le  hic 

Il  n'.v  II  <|iic  lu  Itiilaiirc  .1..  iK.tr..  coiiiiitir.'.'  av..'  I.- 
K..vamii..-1'iii  .|iii  s<>ii  r..i:iili.r..ini.|it  .11  uiiiii-  favfiif  |...ni- 
un  iii.>iiiaiit  apiM-.-.ial»l.'.  mais  i.'i  iii..|iir.  il  ...iivi.'iit  .!.■  if 
pas  p.-i-.li-,.  ,1,.  VIK-.  .|iii-  !..  tli'au  .1..  .•.■ir,.  halaii...  l.-ii.l  à 
liiTuilrc  niK'  p.>siti.>ii  li<.i-i/,..nlal.-  .■!  p..|iilM.ia  .laiis  le  sens 
.■oiiirairi-  .1.  s  i|iii.  I.s  .'<iii>.>iiiiiiai.'iirM  Aii-lais  v  lr.iiiv.Ti>iit 
I.'  ni..iii,lr.-  iiii.T.-i  il).  |>,;ja  .•.■ii.-  halaii.f  11.. us  .-si  niuius 
fav..ral.l...  avant  iliniiuu*-  .1.-  .'.O  p.  .•.  ,.„  ,|u.|.|u.s  anii.'-.s.  I.s 
Ixiis  su, -.lois,  Ifs  JMUiivs  ,.(  |,.s  laiils  ilaïK.iH.  ,-U:,  faisuiil 
iiiifux  l'alTaiic  des  .niisi.iunial.'urs  .1..  <  iraiul. -Mrfla;.'!!...  (2) 
Xoln-  Jivauia;:,.  n'.si  plus  ,|u,.  .!.■  X;! J.'.UC.rî'.M  apivs  av.>ir 
iif'.inl  7J.I(i:...î;!(i.   I..S  pr,Mluiis.|u..  u..us,.xp.ut..us  S..UI  l.-s 

'•'•■•'  I •■  I""''"*  <!«■  '!<•  riill!i..iis.  ,laus  lcs,|Ufls  ou  ..iiupr.'  p..ur 

*M»(MHHt  ii.ui  piu.luits  m  «'anaila.  i..s  fnuua^.'s  |M>ur  pW-s 
<!.•  L'I  uiilli,.us.  I,.  lanl  p.uir  pivs  ,1,.  7  uiillioiis  .•(  ,l,.iul.  ].• 
iM^tail  p.)ui-;!  uilllious  ,■!  un  <|uai-t  et  1,.  Im-uit.-  p.uir  un  niil- 
iiMU  .-t  (i-..is  ,|iiarls  si'ni.iu.  lit.  Nous  iiupoitmis  suit. .111  .h-s 
iiiaiiulaiturt's,  .•..tonna. l.-s.  laiiia^.'cs,  niaiiiin.-s,  .•!,•. 

Av...'  I.s  i;iats  luis,  le  «Iflav.ui- <!.•  la  lialaiic..  s'a.-- 
«t'iitiii.  ilavaiiiaii.'.  li-  .l.'inii'i-c.xcr.'k'c  il.diiiant  ><-;>.">> l!».s}j. 
I/<'s  arti.l.s  iiiip.utcs  .|ui  .■..iitiiliiicut  à  .i-..*.!- ..■It..  siiualio:i 
sont  Ifs  .liailH.ns.  pour  pivs  ,!.•  l'tl  niilli.wis,  l..s  nia.'iiiii.-s  l.-s 
]>lus  ,liv..|-s..s,  l.-s  IVi>  ,1  ariii-s  ,.t  l.'s  ,.lij..|s  nianiifa.-tun-s 
«■n  lii.'ial  p..ui-  la  plus  -lan.l.-  parti.-.  Il  faut  ivinar.pi.'r  .pio 
'i-  sont  piiii.ipal.iii.nl  !.•>  iiiar.liaii.lls..s  |ioini<'rcus,.s.  |.. 
•  •'Mil  ,hi  ir,.|  ...iilril. liant  a  laiiv  .lisparaitiv  l.-s  avantages 
'I'"'  r'-'"iin  Ir  tarif  pnl.nnii.-l.  (Jiiaiit  à  nos  .■xi.ortati.uis 
«u  U-.  ir..iiv..  s.. us  |.>  nihri'pi..s,  l>.,is  <Iiv<M-s  p.uir  cnvii-ou 
1.".  iiiillioiis.  .iiirs  .•!  p.aiix  p.Mir  i.liis  ,!,.  7  luillioiis.  foi,,  p.,ui- 
plus  <l,-  .->  iiii!li..iis.  Im.Is  ,!..  pulp,.  p.Mir  plus  .1.-  ;{  ,uilli..ns. 

I."  -lia-ianini,.  .1,.  la  p.  »»  fait  ivssortir  la  parli.-ipa- 
"""  '•"  '"'iiiM' iv. s  priii.ipaux  pa.vs  au  .•..niui.-r.v  "-.■n.Mal 
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rt  iiioiiti'r  la  |ii'<>|iiirii()ii  txistiint  fiirri>  «-iix  toiiiiiic  aiinxi  la 
(lilït-nMiif  «•iitrf  ji's  iiii|Mirialioiis  et  Ich  cxiNii-tatioii?',  c'csi- 
à<li."t'  la  lialaïK'c  tlii  cniniiMTcf.  '»"  rfiiian|iic  i]iii>  Ich  l^ints- 
l'iiis  <•(  le  Itovaiiiiii' l'iti  iir('a|i  disons  |)ri-M|ih'  la  tola- 

litH  ilii  l'iiiiiiiK'rc)'  <-\ti'-i-ii-ur  can.i....  .1.  4  '<•  sont  ilutic  li's  cun- 
raiits  (•(•miiicii  iaiix  vi-is  ces  pays  ipril  faut  travailler  ponr 
niii('-lii>ri-r  pro^ji-cssivi-iiiriit  iintfc  lialaiirt-  <Iii  nuinni'i-ct',  i-t 
à  ccltt'  fin  la  ]M>liii(|in-  fiininH'i-riali'  i-anailit-nni-  devrait  être 
nrii'iit"'!' df  faron  à  fournil"  les  di'lMMirlu's  indis|K'nHaldi's  au 
di'Vt'li>|>|H'nh'iit  )'ronoinl(|U<>,  tant  pour  les  produits  a;;ri- 
(•oies  de  l'ouest  «|Ue  j>our  les  pri»duils  iiianufat't Ufi-S  de  l'est. 
Va  c'fst  en  laissant  le  coiniuerei'  suivre  son  cours  naturel, 
sans  entraves  ni  contraintes,  toutefois  eu  conservant  les 
luesures  indispcnsaldes  au  maintien  du  sysicme  ecoim- 
ini<|ue,  (|ue  ces  drdiouclu's  lui  seront  assuft-s.  Il  est  frappant 
<]<•  constater  «pn-  les  trois  ipiarts  de  nos  importations  con- 
sistent en  pro<luits  mauufailuri's  et  les  trois  <piarls<le  nos 
exportations,  en  matièri-s  premières.  i;t  ces  trois  «piarts 
sont  loin  «l'être  «Mpiivaii-nts,  puis«pi<-  la  l«>talili'  «le  nos  «-x- 
poitatiotis  est  hii-n  en  dess«ius  «le  la  totaiiti'  de  ni>s  im|Mir- 
tali«ins,  ri«Mi  «pU'  de  proiluits  ma  nu  fa  «tu  11  s.  l/«'s  «lia  ■.;  ranimes 
montrant  la  répartition  «le  ii«»iri'  «■«(mm«'rii'  «•xt«'iieur  iiar 
pays  «KiniiariMit  le  vidutne  des  imp«)rtations  et  «clui  des 
exp«Mtati«ins.  p«iur  rann«'-<'  tiscale  se  t«'rmiuant  l«-  .'M  juars 
litll'.  l't  eu  l«'s  «•«iiisi«|«Mant.  il  ne  faut  i>as  un«-  l«iu^u«-  me<li- 
tation  pour  si-  «•orivaiinfi-  «l«-  la  u«''«issii«''  de  manufa«iur«'r 
ii«»us-m«"'m«'s,  atiu  «1«-  «liminu«-r  n«is  importations  «le  pnMJuits 
manufactures.  Tamlis  «pic  nous  exportons  «piantite  de  ma- 
ti«''i«'s  ]>r«'ini«'res.  <pii  uc  s«iut  pas  mi^-mi'  p«>ur  la  plu])ari  «l«'s 
dcmi-falirii'ats.  mius  iiup«>rt«>us  les  produits  mauufai'iur«'s 
avec  ces  maii«'res  prcmi«'r«'s  «-t  laissons  «•cliapp«'r  l«'s  protifs 
«le  la  fabrication,  ("«.st  là  uiu'  anomalie.  .\«.ns  «li-v«>us 
I>rendr«'  des  mesur«'s  pour  que  nos  pr<«luits  industri«'Is,  con- 
'■urr«'mm«-ut  à  nos  pi-oduits  ap:ric«)I«-s,  nmi  seul«MuiMit  «limi- 
mu'ut  la  valeur  «le  nos  im]M»rtafi«>us  par  leur  placemeui  sur 
!«'  marclK-  iu«li^M'ne.  mais  aujrmenfcnt  nos  cxjxtrtafions  i»ar 
leur  plac«Mn«"nt  sur  l«-s  mari-lii's  étran;:ers. 

(^uc  |ieus«'rait  «m  des  aptitudes  commer«-iales  d'un 
piiltivateur  cpii  ayant  veiulu  fonte  sa  |)rodncti«>n  di'  hle  s^ 
«les  a«liet«Mirs  rt'-sid;iul  au  l«(in,  vi«  :i«lrait  «Misuitc  leur  «lire  •. 
'•  .Maintenant.  f«iurnisscy,-moi  «I«>  la  farin.-.  "    !!  est  de  limtc 
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cviilt'inc  (|ut'  if  (ullivatfur  aurait  dû  eoiiscrviT  ce  qui  lui 
«•lait  11»  («'ssaiic.  Outre  le  jd-nlit  de  fabricatidu  (|ui  lui 
t-cliapiH-,  il  «Ifvra  jiavcr  des  frais  de  trausport  à  l'aller  et 
au  reii.ur.  Mieux,  pouniuoi  ce  cultivateur  ii'aurail-il  pas 
euvisaj^e  la  fnuniiiure  de  farini'  à  s.iu  eutourafre  iiiiinédiat  ? 
Sun  |iri.\  de  ri'vieril  plus  a\autaj;xMix  que  celui  des  cducur- 
renls  eliiij;ues.  jiuisqu'il  l.enelicie  du  Uieiilaut  des  Irais  de 
(rausiM.ri.  devrait  le  lui  i>ennettre  et  il  réalis«'rait  de  et' 
chef  un  double  l.enétice.  Telle  est  ceiM'lidailt  l'inia^re  d'un 
jia.vs  exp(u-taul  une  <|uautit»''  coiisiderahle  de  matières 
preiiiieris  et  iinpurtaiit  des  pr«Mluits.  niaiiufacturt-s  «-u 
fii-aïKle  partie  avec  ces  luêuies  matières. 

I»e  l'expose  plus  liant,  que  des  diauraiiiiiies  font  net- 
tement ressiiitir.  on  peut  tirer  deux  conclusions  : 

1  /,!  V  Iriiis  i/itarts  ili  uns  iiiiiiorldliniix  sont  (1rs  }nitiluits 
miiinijiuliiiis  it  plus  ,l,s  trois  i/inirt!.  ilr  nos  i.rportotioiis  sont 
ihs  iirodiiils  iiiitiinis.  Notre  attention  doit  être  ivtenue  jtar 
les  avanlap's  qu'il  v  aurait  à  transformer  nous-mêmes  ces 
priMlnits  naturels  en  produits  niauut'act lires,  iiotaniinent  en 
assurant  a  ceux-ci  des  dt-lMiiicliés. 

-  I.is  liiiil  (li.riiiiiis  (Il  Hotn  roitninrcr  i.rtiriiiir,  tmit 
il'  s  iiiiiiorlillioiis  i/iir  iliM  ir/tortatioiis,  si  font  iinr  h  v  lUnls-l  iiis 
it  h  l^oi/iiiiiiiil  ni.  Les  raisons  <le  cette  situation  sont  con- 
nues. Notre  |ioliti(|ue  commerciale  devrait  tendre  à  nous 
assiiii'r  de  plus  lari;es  <lelMiiicli('-s  et  à  activer  le  mouvement 
lies  éclian;i:es  sur  les  antres  marchés. 

Il  faut  remarquer  que  cette  situation  n'est  jias 
exempte  de  daiijrers.  Dans  l'état  actuel  des  choses.  |iresqlie 
toute  notre  producliiiii  est  (lestini'e  à  deux  marchc's.  A-t  ou 
retlechi  aux  cons(^|uences  désastreuses  <|u'ent rainerait  la 
feriiiiime  de  l'un  de  ces  marclpi's  ?  H  en  résulterait  une 
crise  <|ont    on    ne  saurait    pré-voir  l'etendue   et    h-s  suites, 

mais  qui  ai-IVterait  l.olir  loli;:teIlips  l'essor  econnuiique  du 
pays.  Supposons  qu'une  crise  «'conomiqUe  éclate  en  ces 
pa.vs,  suiq.osolis  une  y;uerre.  IH'  fut-ce  qu'uiie  guerre  de  ta- 
rifs,  ou    même   moins   que  cela,   supposons   que   ce   soit    l'in- 

té-rêi  de  l'un  ou  de  l'aiiire  des  jia.vs  vers  U'sqiiels  w  diri^'e 
tonte  notre  exportation  de  cré-^-r  des  droits  pr.diihitifs  sur 
nos  ])roduits  ;  ils  n'hésiteraient  pas  un  instant  et  ,|ne  de- 
viendraient les  industries*'!  lecouinn-rce  canadiens'^  l'ii  or- 
traiie  ai.préi  iant  les  travaux  parlementaires  de  la  i>remière 
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ees   en    juin 


'•  Ih'jh  les  Ktats-rilis  seuil. lent  iirtndi<.  ,.iiil>rat;e  du 
l.n.Jet  (ra(.-(.rd  ('•l.au.lK-  entre  le  Canada  et  les  Antilh'^s  an- 
filaises  et  des  mesures  de  repivsailles  sont  n'claiiKH-s  r.mtrr 
fis  di mil  is  pays.  " 

N'raie  eu  jias  vraie,  cette  eventualiK-  est  une  ix.ssi- 
bilite.  et  il  en  est  irautres.  Ce  dan-er  est  doue  rc-'el.  car  nul 
ne  peut  pr.--V(.ir  ce  (,ue  N-serve  r.;v.duti..n  .-•(•..n(.nM(|Ue  du 
"'•••••l'-  :  !«•  I'1-..tecti..nnisiiie  semble  renaître  en  plusieurs 
points  :  des  unions  douanières  ]M.urraient  se  cn-er  ;  des  nt'- 
eessit.^s  nouvelles  i.ourraieiit  sur-ir  ;  des  év(^nenients  p(di- 
ti«|ues  peuvent  nioditier  la  face  de  l'univers. 

Pour  (■•tre  à  l'abri  de  ce  dan-er.  il  faudrait  établir 
une  ivpartition  mieux  i»roimrli..nn(-v  de  notre  pr(vlucti(>n 
nationale  sur  tous  les  marches,  et  divers  moyens,  dont  il 
sera  (|uestion  s(.us  le  titiv  des  institutions  écononii(]m^s.  s«' 
pn'sciitent  à  cette  tin. 

II  faut  ajouter  (|u'un  vifrouretix  mouvement  vers  l'in- 
<lustrie  mettrait  en  valeur  les  rid.esses  naturelles  du  i.ays, 
en  m(-nie  temps  ()u'il  donnerait  ,dus  de  vari('t('-  A  nos  pro- 
•luits  et,  par  le  libre  jeu  de  la  loi  des  «Vlian-es,  apporterait 
un  équilibre  satisfaisant  A  notre  iMiance  du  commerce 
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LES  RESSOURCES 

ECONOMIQUES 

S()M.\fAII!K.  -  Les  ressourcea  aericoles.  —  rMiH.rtiinci'  iiri- 
iiicnliali'  (les  ,iitri']M'iMS  iij,Mic(i|i's  aux  lOtiits-I'iiis.  -  -  lùinar- 
qiialili'  i'ss<pr  dis  fiilrciiriscs  iif;ricolcv  uii  Canaila.  —  \.;i  ciillurc 
ilii  hU'.  —  X'aliiir  de  la  iiroductiuii.  —  l.a  loi  des  fc'raiiis.  —  U' 
•r.ilic  ciPiisidi'Talili'  dfs  produit.-:  ajrricnlcs.  —  l'issor  de  la  ^.'rancli' 
(iilturo.  —  l'ri);.'ivs  ilr  lï'lfva;:!'.  —  l)r-vcl.i|i|),'iii.'iit  <lr  riiidii>iriL' 
lailit'Tc.  —  La  diltiin'  fruituTc.  —  li"avciiir  de  raj;ruidtiirf.  -- 
li'aisiiiis  di'-;  |pnii;ri's  futurs.  —  Ia>s  surl'a(v>  ulMi.s,-i>.  -  j/n'uvre 
du  niiuisti'Ti'  dr  rairricultufr.  —  li\'i'scij:iifnii'Mt  afrrinilc.  -  - 
Travaux  ilu  couuti'  prituauriit  de  ra;,'rMultur('  <-t  i\f  <  ■>l<iiiisati()ii. 
Le*  ressources  forestières.  —  Uvs  ridirss,.,  m  fdrrt-.  — 
]>•  p'nniiuiTrc  <lr>  lioi-.  —  jjcs  iiii|u>t riis  t'(irc«lirrfs.  ■-  Mesures 
de  eoiiMTViitiiin.  -  -  Aetlnu  des  imu^uir:-  iiuMies.  ■ —  l/euselj^ue- 
lUellt    fciri'Slii'l. 

Les  pêchr^ries.  —  Kaisnu  de  leur  iniiiortaueo.  -  -  \a>  |irc;,'ri\s 
réalis,-s.  --  l^s  pniL'rès  i>ar  iiniviiiee.  -      ]a-  eoriiiiieree  des  ]m)- 

duits  d'-  iM'eheries.     -  l.'auL'Miiiilat  iiiM  di'  l'i  uni  Maire.  - .\eti(in 

des  [Kunuirs  judilies.  Création  d'une  eoinuiissioii  .-[M'eiale  des 
pêelieries. 

Les  ressources  minières.  l.a  valeur  des  produits  iiii- 
nier~.  -  -  Ks.or  reiuar.|ualile  d,'  riuilu>trii>  luinièro.  —  Ijc  trafic 
il'-  j'î-odiiii-  inirners.  -  Lu  proiltieticpu  luiuière  des  jiroviiu'es. — 
.\etion  de~  pou\oirs  publies.-  Leur  développement  dans  ravcnir. 
Les  industries.  l/es.or  industriel.  —  Statisti<pie  ile<  jiro- 
j:res  réalisés.  ---  Siatisti:pie  des  priiieipaiiv  produits  manufac- 
turés. .-.-  \'aleur  <le  la  production.  —  Comparaison  entre  le>  pro- 
vinces. ■  --  i;ép;iftilioii  des  industries  d;ms  le  i>avs.  --  Nécessité 
d.'  -e  tourner  \ei-,  Tindu-trie.  La  liouilic  lilandic.  —  Les  ri- 
chesses du  Can.id.i  en  pmivoirs  livdrauliipies.  —  I^^s  pouvoirs 
}i\drauli(pies  et  l'iivenir  industriel.  --  I/aveinr  des  iiulustries 
caïuidieuiies.    —  l>;inj.'l'rs  à   évitiT. 

Les  ressources  agricoles.  -  ruiiiiiic  I.-s  Ktiits-riii.< 
iiidiisliiids  sntit  vctiiis  npii'-s  les  Ktiits-l'ilis  ai^ricolcs.  !.• 
<':in:i(lii  iiidirsiticl  vi.'iit  ,ipfrs  h-  ("an.idii  .•lî.'ricdc.  <%'||.' 
•'•VDliitiuii  (.>^t  ii.iiiiiidl.-.  MU  fur  .■!  à  III. ■sut-,.  <|ni-  riiiiiniiic  ti 

]iiis  (.(.sscssinti  di-  tcfiilnii-es  Iloll Vc;lll X,  il  ;|  diin;md<'  :'|  lu 
tcfiv  I..  ii.'-ccssuifc  il  s:i  snlisisl-ilicc  et  ji  livfi'  le  .ifldll-s  ail 
trafic. 

Li's  stalistii|iics  aiiici-icuiiics  antt'rii-iit'rs  à  ]ST>()  iw 
siiiit  i|iii-  (li'M  (•s'Mnniiniis  et  m-  |iiiivciil  ("■iit  piiscs  «'oiiitiK' 
lias..  .1,.  ciiipaiaisoii.  y,,ir]  <]rs  cliiffrcs  niunii-aiii  les  ]if(>- 
j:ivs  i-.mIIsi's  aux  i:iats  liiis  dans  ces  dnix  l>i-aiirlics  de  l'a,- 
tivil.v 


i;ssaK  iii:s  i:vri!Ki'i!isi:s  acuicoi.ks 


Kn  ls.">(»,  le  (';i|>itiil  iiivcsii  iliiiis  les  t-iiln  |ii  iscs  iiiiliis- 
iriillfs  .-hiit  (11- sr>;î;!.:.'|.").:î.-,|  ,.t  l'cviiliiiiiioii  .-n  litoit  ciaii  «U- 
!!!>,."i;î(»,i't;(»,!t!tL'. 

i;il  l>r»(l.  Il-  r.'l|)il;il  investi  ihilis  les  clll  icprisi-s  iiMri. 
.  elles  s'eleVilil    a  ■"?  I.IIC.T.:!  l'.K.'.Ti»  el    Peva  luill  iell   en    lilO'.l   |miui' 

la    |iailie   ei.nf  inenrale   ih  s    i:iais-lnis    s"e|eve   a    sKt.'.l'H,- 
ll'.l.ll'.M». 

Donc  en  idiiiant   jmni- hase  (ra|(|iir(iaiiiiii  la  valeur 

(les  eaiiitatIX,  et  il  en  serait  «le  même  |)iiil|-  le  iKimhl-e  .le  |ief- 
>elines  em|. lovées.  (  1  iTam  ielll  |  ni'e  est  tonjollls  de  l)eaU('on|) 
la  |ilemiéle  (les  fessoliices  ailX    l^tals-Cnis. 

On  lient  alliiinei-  (|n"il  en  sei-a  de  m.'ine  an  Canada, 

ou  l'on  n'est  ^llèl-e  (in'a  hi  piemieiv  idiase  (In  (Ievel(i|i|ie- 
liMlit.  Ce  n'est  •pie  Vers  la  tin  dn  XIXe  si('T|,.  (pi'il  il  ,.|,: 
possiide  (le  tirer  parti  des  terres  de  l'ouest.  I.enr  mise  en 
valeur  (leinamiait  le  d(-ve|oppeinent  de  l'ontillauv  <'-c.iiio- 
ini(pie.  La  (n-ation  des  clieinins  de  fer  et  des  canaux  a  jier- 
iiiis  (pu'  les  provinces  du  .Manil(dta,  de  la  SasKatcliewan  et 
(lAliieria  deviennent  une  repion  apric(de.  tjiande  sonne  de 

liiljesses  du    jiavs. 

l/a;iricnltiire  oiciipeia  la  i»renii('re  jdace,  indeiini- 
tiient.  poiirraii-oii  dire,  |.arce  (pn-  si  rev(dntion  iinhisirielle 
iM  pins  rapide  actn(dlemeiit,  c'est  en  raison  de  ce  .pi'ejlc 
est  a  ses  (l(.t)iits  ;  idie  devra  ralentir  et  les  conrltes  des  pro- 
pres futurs  <le  ces  deux   hlailclies  de  l'activité  ne  tardcKHlt 

pas    a    de\eiiir    parallèles.     I>es    considérations    sur    cette 

•illestion  ont  ele   faites  dans   une  ivceilte  hrocliiire.   int.'lcs- 

'';""'■■'  "' '  '"'iileiiant  un  (liaMiamine  monirant  ...mp.ua 

livinieiit    la   pr(Mluction  a-ric(de  et    la    pr.Hliiciion   minière 
'les  provinces  ,|||  Taiiada.  durant   raiim:.-  lîlll   l'J). 

I.a    culture  des   c.-n-ales  (pii    s'est    deve!o|i| I,.    plus 

'■•'l'i'l''"ient    est    de  i.eaUcoup   la    principale  el    (cpendanl,    le 

''•"'■l'I:'   n'occupe  (pi.,  le  dixi,- ran-  parmi   1,  s  pavs   m-o- 

ilii.-l.'urs  i-'t). 
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I.  KSSOK  INITSTUIKI,  KT  COMMKUCI.VI,  Dl'   l'Kl^l'M-:  r.WAKIKX 


A'oici  les  cliilTi'cs  de  ccftc  itriMliictinii  ((■«  iiiHUdiix  tlv 
IiiixIkIs)  ainsi  <|uc  !<>  rcihlciiu'iii  jifir  lurtarc  cultivé  :  (1) 


l'AYS 

l'R<l|)l(TION 

KKNDKMF.NT    l'AB 
IIKTAIIK 

Kt:itM  t'iim 

tiâti 

51  :< 

:!L'!t 

L'L'4 
lllli 
l.VÎ 
IliT 
llil 
litt) 

i:is 

Il  M! 

7.1 
1!IS 

H  1 

r.'4 

Itll^sii' 

lr:in.i' 

ln.ii'~  .iiij.'lai-o» 

Aiitricl»'  ll(.n/rif 

Ilali.' 

Ar;.TIltilM- 

All(iiii.i_'iii' 

Ks|,;,LMI.. 

''ana  i:i 

Aut!'  s  |.ays 

l'ni.lii.tiiiii  iii.iiKliali' 

;!,:m 

l.i- < ':iti;nla  se  ii-niivc  pariiii  1rs  (iiicli|iics  ]iavs  fxiior- 
taiiiii>  ilr  Mr.  |H(iiliiisaiii  ddiic  plus  (|irils  in'  ciiusdiiiiim'Iii. 

La  siaii>i  i<nic  suivaiili-  imiiitri-  rau;iiiiciiialiiiii  «-nii- 
limii'Ilc  ili-  ers  cXjMillal  ions  :  h//  Imiwi  nn.r). 
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t/i  AMiri: 
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•fJ-J.-.'74 
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|!l(>t| 

1ip,n4I,i,-.(| 
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IMO"» 

1 4.:h(i.:;i:. 

1L',;m..74:! 

1!'1h 
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r):',i'ii''.:''">i 

T'II 

■1!',7,  t.i.J!' 

4'.l,^',»;,!^■J^ 

l'.M-' 

!■'... 41, ll-L' 

ii4,i;!i(i,;;j'> 

l.'iiisciiilili'  i\,<  ccrtalrs  (Xpuitccs  eu  l!tl2  <'st  de 
n7..'!0  1..'.s.">  liujs^iaux,  valaiii  Til.r.dl.f.TI  piastres,  (pliant  à  la 
pi  iiiliii  I  iiiti,  Miiii  les  |iriiiripaiix  iliilTi-cs  : 


r>ri-;(  i;. 


-I  lu  (rl;si  11  i,vi:i 


r.i- 

Av, 


l.in!. 


'>.Jli..: 

l,li:..ji«i 

l.i;77.-iiii 
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ilHII,:.!-) 


I  >'',"JI1»*..M|PU 
^1>I>, '.*).', III III 

-iii;H7,("i(i 

:!,I;iti.iiiKi 

■-'."i.MH.i'iKi 


VAI.Kll; 


r-M,'i'j'.'.iiiiii 
I  ii.,'.i',ii;,iiii(i 

-(i.4ii'i  ,111111 

n.ii.'ii.iKiii 


\.r  (DiiiiniMii'  (les  ufiiiiis  l'si   laiilitc  par  un  siTxii' 
liirii  iii-i^anisr  ci,,  nanspuri  ,t  irriuiua;:;isina^c  <■(  rien  n"i-i 
iiHiiaui'  piiur-  raiiii'liiin'f.    !,<•  ikuiiIm-i'  et  la  capaiiti'  tics  iji 
\aiiiirs  a  imil  iiiurljcniriii   proirrissi' cl   ils  sont    munis  iln 


lll       \".      \N\r\îl!r.    TMItlV  \Tio\Ar,    Iir    si  A  I  l-iTIylF    AlilliroI.F     111". 

\''\2.  piiMi.'  |,;ir  riii-tiiiit  itit.iiiatiniml  crnyrii'iiluiri-  ili.miaiit  la  lu- 
lij.-tii.ii  !.,  ,■,!.  lll.-..  ,11  t. .11,  |,.|\...  aiii-i  ,|iic  lu  «ii|wrli,i..  i-iiltiv^H.  .luraiit  l.'- 
-   ■      •         ~-  ■  ...,..,.   ,.,.;.,..,.,.,,,,_r.    loim-l ■>!!>. 


i; 
,1, 

Ir..i«    ,1, 


!.. 


'à 

X 


4 


ritO(;i{f;s  i>K  i,A  <;it.\M>i;  ci  i/niti: 

m.Vatiism»'  lo  j>lus  in'rf<'cti<.iin.'-.  d)  l,,.s  .liillivs  suivants 
iiiuntrciif  les  jiro'jivM  di»  .>•((,.  jinrii,-  .1,.  r,nirillaj.r<>  ; 


ANNKKS 


I!»(H) 
1005 
ItMO 
I!M1 
I',I13 


KKEVATKUHS 


4l'ti 
1,(H>5 
1,7S2 
I.H85 
2,016 


MACiASINS 


y? 

5;! 

Xi 


CAl'ACITF. 


17,H7!),:<ftL' 
r)0,t)!»0,700 
77,!K)1.I()0 
Hl,'.t27,T0O 
H!i,r)14,!K)0 


hi-  >;(.iiv<Tii.-iii..iit  viciil  (le  (li.p„s,.|-  nii  pi-oj..!  ,1,.  |„i 
infitiililla  l.oi  ,lrs  (;nii„s  du  Ciniml,!,  iU,ul  |-a|.|p|i.;itiun  iM.iir 
ru<l..nii.'r  «IVxc.-IIfiits  ivsiiltats.  rcUi-  lui  pirvoit  la  riV'a- 
lioii  ,niM.-  «•..minissioM  .l.-s  ;:rai„s  i-Lvant  .in  niinisi,-,.  <hi 
<(.iMnifir.-  fi  ayant  puni-  mission  csscniirll,. ,],.  s-Jni.T.-sM.i- 
a  iiMit  c.'.inicdniciih-  r.Miti-..pos;ii;,..  I..  tiaiispoii.  la  .unscr- 
vati..n.  nnsp,.,ii.,n  .les  -n.i.is.  I.a  mis,.  ,.n  a|.pli<aiinn  .1.. 
n-tlc  In..  p.Mii-i-aii  ai.lci-à  .„ns,.,-v,.i-  nm-  l...nnr  npntaii..,, 
aux  ;:iains  rana.li.'ns  sur  h-s  maivl.rs  .■.(la.iuns,  rumm.- 
aussi  (r,.vit..i-  un  .-..nt  ..xn-ssif  ,I,.s  (Vais  iMisnlta-it  .l.s  mani- 
[Milalicns.  I.(.  j.n.jri  ,1,-  |„i  ;,  ,.„  ann-x,.  un.-  s.tI,.  ,|,.  ,|u,n- 
iiicnts  s..  i-app.)i-tant  a  la  marintriitiuii  ,|,.s  -lains. 

^fais  c-  n"('st  pas  svulfinrnt  pniii- 1,-  M,;  (|ii,.  r,„i  .-..ns- 

'■" ■''  \<f»iP-i'^  .-.lonnanis:   il  y  a   pinu,-,.s  a.inrll..,,,..,,, 

'•"•"■  '"'"^  '"'^  I>n„Iuils  aj;nCu|,.s  ,!,.  j.,,,, rulini-,-.  hi  .ni- 

tuiv  fi-uiti.'T.. ,.(  |-rl.-va-.-.  (,ni  ,„.  ,l„iv..nt  pas  s.,  laivs,,- ,-.,  |i|.- 
scv  par  l.s  -rains  ,.t   niciiiml   .•••nain. ■ment   .|-atl  ini-  |-,t- 

"""•'•'•""  i"M-snnir,-appr...ia li.hrssrs  pouvant  pn-. 

•^"I.'n.rnt.  et   .l.-mamiant    nirm.-  a   .-.tiv  p,- j,,,.  .ompl,.- 

niiMilaifcnii-nt. 

Voiri   un  lai. Iran  .•ompaiatir  muni,-a„t    I,.».   pi-,,..,vs 

'■';:''"'■''  !•••."■  '''^  '■••'• -^  '•'•  .i^'-an.!,.  .uliun..  .luiani   l.s  "l.T- 
'n'Mvs  p^riiMli^s  (liM-iMinalrs  : 


Ksi'KcKs 


i;i. 


i.( 


(Ir 

\v (. 

Nijl,> 

'^'■ii>  M<'-.i'iii,ip)... ";;■"'.  ., 

Sarrasin 

l'ii's  !•!  iVvcs '.. 

l'"n]ir.i'M  iIk  ti-rrii 

NnYi'is 

'•raine  tr.  et  liori.ef.'mr.      " 

'•"^ni't  tièlle ton 

llniililun M,. 

I  allai' 


1^71 


l';,7L':i.s7:f 

ll,4'iii,u 

l'.'.lVI,), 

1.1  Mi), ;(.■.> 
M,s(i-j,s:',( 

.■!.7:•li,.|^<^ 
Iip,rjii,:!ii4 
■i7,;i::(i,iK7 

.'7,s!lL',::!i, 

:>4s,(i(ri 

•■;,M.'^,ii4i 

1,71 1,7W' 

i,-'>!ir).:i:)-j 


|>^I 


:tL'.::.Mi.-jii 
ni>44,si;.s 

■ii,4'i:0.'ii 

L',liV7,IMl 
4.^1111,14 

i:i,74:',(ii 


:ii.'4,:îiT 

,'l,(|^):î,(lll^ 

!iii,'i,'.'ii; 

-,-'i-7,^iil' 


I.S'H 


i:',L'-.':i„-i7-j 

I7,'.'2'j,7'i 

i,:ui,,-i:' 
ii',7ii,:!s(i 
4,:m4,,^7l 

:itis,7!i{iri:t.j!i,i^> 
t,"<,'.',"ii,4l4  4'i,,i7!i'i;;ii; 


:ui;,o;î( 


i,ii.'i:, ■.',•)( 
4.'J77,!t:'»i 


ll'dl 


.',:".' t,:'.iii 

!■'<  1.4' 17,411; 

-•.::i(i,7!i:; 
-.">,s7.'i  «nu 

4„->i7!i:ii 
l:f,--'hi,'J7i 
•'i5.;tiiL'.(.;;,- 
7ii,(i7r),t;i-.' 


.'■'':i,7:i:t    i;,s-.j,7:)i 


'       l.t'iM.'Jli 

I  ,l'i;(;.7;îl' 


\:<\\ 


-'l''',^'>l,"lMI 

iii,im,iiii(i 

:i4s.l87,i>i  0 

•'.ii'M.li'll 

I-^,77l.',7iiii 

s,i.-,ri,.-(iii 

.'),ii'i|,7i'0 
tlii.ULM.iiOil 
>4,!i:i:;,i)(ii) 

l-,'i:M,Oi(i 

i:!,(>''0.nnii 


-nt  laU^Mii^rXoll^'r'''^^''-''*  "'"  r-'-i-— (oT;^ 


l"iaii-  <k:    lu'.I.ISJ.illHI    Imi^IiiIm 


cr 


iiii   t  iiiM'.a. 


ll^U'ité 


I  i;ssi>u  iM>i  sTi!ii:i,  i:t  i  oMMicmiAi,  m   i'i:i  ri.i;  f.\NAitiK\' 


Les  priHliiiis  lie  l'i'lfViijîf  sont  r;i:ili'infiil  en  projjK's, 
liiirriis  (dix  il"  hi  imcc  ii\  iiii-  )|Mi  iMiiiiijiicni  ciiM'iKliiiil  don- 
II  ;   lin  \i>\\  ri'iiili'iiii'iii  piir  riiii|iiii'tiiiiiiii  <!••  siijits  <|iii  loii- 

I  l'Ililli'rilii'lit   ;l   Min  iillirliiil';ll  iiill. 


Ksrr.cKs 


im:i 


issi 


ISUI 


IIHU 


l'.MI 


(liivatix  i|i'|iliiHili<.'îaii>.Miiiiil.r( 
<  ln'Viniv  iliMiKiiiiH  ili- :!aii-. 

Vailles  laitii  rex » 

AiilinM  lu'in»  ùriiriH'8  

.M"iit<<nN 

l'iiriH 

V..laill.'S .. 

Kiirlii's  iral»'ille-' 


tU.1,171 

l 'j.i  : 
i,'j.M,:;o!i 

i,:;7i,o,'<i 
'.,l."iri/,(iii 
i,:;iiii,(is:t 

H4,7!ll 


S'i7,s.">' 

'.'iil,.'.(i: 
1,5a"), WK 

1,;M!I,1>'!i 

,ins.i;7,s 
1,207,(11 


1,1 1  .«,:>>>  4 
4(il,li.s 
l,fV)7,ll 
i;.-''.:i,47-l 
i;,.'>ii:<.7Ki 
i,7:i;(.N-)ii 

14,lli.'>,l(CJ 
1!I".V.'N,S 


l.:!ii4.^iIlt','.'(i(i,4fH( 

L'7'.V>s.i| 
l!,4lP«,t 
:!,1(;7,774 

7,!'l.".'.llôH 

iMiytiii 


.',«7(!,r.(KI 
l,'.'HI,IIIHI 

:',;fs7,:<CN( 
i;,7ic',L'ii() 


I.1-.  imliisiiics  Ijiilit'ics  i|iii  (Iciivciil  de  l'clt'Viij;!' 
Jiriiisi'iil  cjijili'illi'lll  les  plus  ;;riili(ls  pn)y;rrs  ;  <r:ip|-i-s 
iii'c  icic-nn-  piilillraiioii  ilii  iiiiiiistcrc  irii^ririiltiii'c  1 1  ),  N-iir 
rccfiisfini'iil  piiiir  fjiiinr'f  l'.tio  a  doiint-  les  rt-siiltats  siii- 
vaiiis  : 


IMII  Sillll>  I.AirlKKKH 


HKrRRlC  KT 
KROM.tliK 


1  AIT 
CCNKKNKK 


Noniltro  ili»  "lif>ttii't(* 

Niiliiliri'  lie  fiiliriiitii's 

ValcMir  (le-  t  itiinxiits 

Val.Minl.i  l'oiilillai.'« 

Niiliili.  <l«  iiiurliiiiKN  et  luiiteiirH 
Nninlri'  lie  ili('vain-va|>ciir.... 

NMiiilirP  lie  |'»tri>ns 

Ndiiilirii  Ho  jimrs  i-ii  ii|>iTatioii. 
Ijvrr  lie  laii  cuiivcrt.  en  l)ciirr« 
liv  iii-rrriiii<riiinHrt.  en  l)uurri' 
I.iv.  ilo  lait  ruMVHrt.  on  troma);f 

lîenrri'  faliriiinc  .In  lait 

HtMirrru  fal>rii|m'  île  la  cri'iue.. 

f'r"niai:e  l'uliriini»'* 

ValiMir  lin  l>nnrre  falTiiin»' 

Vaiiinr  lin  Irunta^e  l'al'rit|ii'''.... 

Montant  pay.-  aux  palruns 

Miiniiint  i.iivi-anx  patrnns , 

Niiriilt.  lie  persnnnf'H  e?n|>Uiyi''e? 

Tiital  ili'S  jiinrs  île  Hervire 

Salaires  ei  L'a;.'in.... 

I.iv.  lin  liiii  revni'sà  la  faliri(|iie 
I.iv.  il«'  lail  riiiiili  l'i'  lalirii|ni'.., 
I.iv.  \.il.  lin  lait      1,  .1  à  la  l'ali... 

I.IV.  valeur  lin  lan  imulensé 

I.iv.  val.  lies  antieH  pri.llllit^^.  .. 


I.'^il 

1  ,n;i.-. 
,<(.".ii,',».i:t 

,!«7,.'i49 

i,:.'io 

ll,4it2 

7r,..-,7i» 
•.';!-i,:.'.S(i 

!Hi:i,-J74 
;iL'.s,974 

."infinis 
-.'(W.ltil 

7:'t),!i4ti 

s,"J,7(i.') 

•-',(144 
4.M, 11.11 
tiyn.:i47 


li") 

■.M  .-14 

,n:!l,L't;7 

,.i:'4.L't)l 

1,77-.' 

l:!,48,î 

70,77rt 

3«M,y7 


l,7:'4,13l',011 


-7, 
10, 


,4.'in,80i; 
5L'4,ni'l 
,:!!il»,S5."i 

::,i,sii 
.'i:ii.:i:;7 
7;î:»,(i;«t 


71 

4.1(1 

7<i(i,iiô.S 

tJ«7,H40 

47'.' 

4,211 

•.'L',7(i6 

io;<,.")(i.î 

I51,4.W,7.')7 

L',7(i7,r)2;» 

:!U8,,HI9,((7H 

«>,«.>  l.4H!t 

Nis.HiH) 

;i7,4.".:i,4(i:i 

I,h7ii,s«!I 
4. (»■:<, liF.! 

I,(i-.'5,(i44 

;'),54ii,.Vi(> 

VI 4 

i!is,ij:tii 
L'72.:;!i8 


".H.'), 
644 


11 
,(i71 
■|7.s 

Is 

Bn7 

!HI4 

1,1 1;» 


1(k;, 
17(1, 
(i9.1'64. 
7.s:;l, 

n:îs, 
l,Hi;!, 


.'{.'it) 

li.M. 
Il'.ll 
'li'(i 
IlL' 
<71 

H  lit 


N'ilici    iraiiircs    talilcaii.v    iiiihiUmiiI.    ]iar    pi(>\  iiucs. 
racciviisscini'iii  (le  la  pivniiici idii  des  iiKJiisi rii's  laitières  : 


■  Il      (iM;iii\ii:    in.i  i:\-k\,i;nt    m     i  vnmiv,    linlletiii   II.   Ottav 
dt'H^'mlii  ■'    r.il-, 

C8 


Kssuit  iii:s  iNirisiimos  i,.\iTii:i!i: 


Il  i:  r  H  II  y.  (1) 


PKOVINCK- 


AIlKTtll 

<'i.|iiiiihit!-Hrit;iiinii|iU'.. 

Maiiiicilia 

N<iiivi>aii-HniiiKvt  ick  .... 

Niiiive|!i-KiM>M<i' 

l'iihi'ii 

Il»  (lu  l'riiice-Kdoiiiinj. 

t^Ilt'-UM" 

Sttskiili  lifwaii 


l!t(M) 


I.ivi 


(  .\N.\tU 


41  If.,  120 

:i!fi,N)8 

1,.V.7  (iKl 
•-'S7.8I4 
:t:!4,-JII 

7,.'>.",9,r)42 

•^>»>',22(l 

I4,«25.IKNI 

.■i:i!l,(il4 


Val.. 


H2,ti30 
2itJ,247 

«s.dSt, 

l,!i27,l»:r. 

Il  M,  41 12 

4,!Mti,7,')(l 

70,<«7 


l'.IIO 


l.ivi 


3<i,(K;<i.7;î!i 


',24ii't7 


2,l4it.lL'l 
1.2(ii.,2(l2 
2,ll.'i(i,4s7 

74!»,<;:t:i 

:!'.4.7n-. 

l4,ii.s,-,,ti.-,5 

ti7(i,90H 

4l,l.^•J,(w^ 

l,'>4>,(;!»i 


«4.tl!iS,M8 


Viil.. 


.^:i:i.42•.■ 
42ii.i;>:! 
.Mi.nrj 
-'l'.'.-ji'.'i 

K<.4M 

.■î,:i7it,ip<;3 
i.vi.4;s 

'.',iHil,7:!2 
:rsl,H(iii 


l.'i,i;4.".,S4.-| 


I'  I!  t>  .M  .\  <i  i;  (2) 


l'KOVI.VCK.S 

l'.NIO 

I!>lll 

Livres 

Valmir 

l.ixreH      1      Valeur 

AlU'rta 

27,W».i 

1,2S!»,4I3 

l,«»2,6>-ti 

.iti8,I47 

131,(»ti7,»il2 

4,487,019 

8ii,t>3n,iy9 

;i,>.i7(p 

124,(I2.'> 

lS7,l(Hi 

5>,:;21 

13,44tl.!tH7 

449.4«MI 

7,lt57,«21 

Ilt:!,47!l 

<i!ij,7i:; 

l,lti<i,24:! 

2li4.24:! 

l3(i,(W3,ir.I 

3,2it;i,7.S.-| 

.")8,171,li!)l 

2(),7:i(i 

23,473 

81,403 

129,ti77 

2'.l,»77 

Cipliiiiiliic-llritiiiiiiiiiiHi 

Muiiitiilia 

N'iiivH;iii-Hriiii!-wii:k 

Noiiv<'ll(fcKc()>8e 

Ontario 

Ile  <lii  l'riiiie.Eiloiiard 

<^iit''U»r 

SH^katchewaii   

:!.">4,;{7s 

t!,iy5,2.'-.4 

3.:i!iii 

(AN.\I).\ 

22(),^:i:i,2ii!l       22.221 ,43ii 

iyi,!hi4,2(r) 

21, .VST,!  24 

l'niir  iiiuiitrcr  l'essor  il, .s  inilusiiifs  l;iiiit  ics,  1', 


lilts.ivrl-  <|lli-   lii  valeur  (le   vente  ,lll    lait    c.ikI 
•'•lait  (le  *l'ti!l.r.L'(l  et  ell   l'.tlO  de  >îl..sH.S71. 

I>"aiiti-e  part,  la  valeur  totale  du  iM-urn 

et  (lu   lait   colldell 

<lc  !?■■!!•.(•  »7.S4(»,   soit 


lisons 
i-lise  en    l!l(l(l 


du  ri-oiuai 


la  iM'fiode  deceiinaU 


en   I!M1(I  .^taii   de  si'lt.T;!!.!^^  et   eu   l'.llll 
au^iueiitation  (le  31.  ;!.3  p.  c.  pour 


IMM- 


l.a   culture   fruit 


l'ellseiMliIe  des  produit  ions  de   Iji    t 


lei-e  apporte  nu   si^rii  nx   appoint   à 


I, 


(lleiines  ont    une 


poinine: 


r.ina- 


Ici 


't   h 


'putalion  univetsi'lle  pat faiiiiueni   meri- 


exportations  vont  i^iamlissani.    Il 


est    \IMi  (|Ue  II 


^nuivernelueilts  de  toutes  les  proviuies  susieplildi 

l'fiMluife  le  iMiinniier.  ont  insiitin-  d 

lii'Il  ou  d"eX|ierilUentat 


es  \e|-:^e|-' 


lie  pro- 
ie deiMolIst  la- 


ailiel 


loratiiin  des 


(in.  un  des  ('■Indes  s.uit    faites  en  vue 
piddnils,  pour  montrer  les  imkii  d.^s 


11)     t., 


'Il  liini  .1,.  |.,.|i 


I'ri\   ni. IV. -Il   ,1,. 


ts  24.I.S2S. 


M'iii..   p.ir   I 


1 1.-  Ctiiit  111    l'ioii 


•f        fil         mil»       ,1..       ;. 


Iirix  m,, M. Il  ,1p  ^,,,||,.  |,,|,.  i. 


rt.i.it   «11    lllllll   il,. 


iUt-  20,(i7rp|i 


'lit-    lii.di;: 


li'.l 


fi     n 


L*ES80n  IM»f8TIUKL  KT  COMMKIttlAI,  |.r  l'KlTLK  «ANAI.IKV 

It'f  plus  cfrti-Uf.'M  «h.  ciiltuiv,  iM.iir  ohifiiir  ,|,.s  fruitM  Micliuiit 
suiipiirUT  U'H  tran.s]NirtM,  «ic. 

Lt'x  aiUpt'H  ciiltiiivs  fniiii,.|vs  soin   .'';;,il«'iin'nt    pr,.- 
yrn'ssiv<»s  :  (D 


KspEcKs 


Pomniiig li,,j; 

IVcli..» 

i'Mir..« ;   . 

l'riiiuoi • 

('"•ri*'H ' 

I>I\»TN • 

•(■«i"''!» livre» 

l'otits  fruit» piiiten 


isn 


«,3«ô,315 


IViK.H»;: 


IMSI 


l:!,3;:,tr>6 


H41.L'|9 


i,i"ii,4iii;    ;i,si»ti.5os 


It'M 


■;')i:»,'.u;i 

2'.",l,L'40 

'.'iiti,:i.Mi 

■.'ii.i>4l 

12  .•.■.:'.:!:ii 


iWi 


l8,ti^li.lMi 

M.MI.'i 

r>:li.H:!7 

.V>7,S7r 

:tsii.7.-.i 

70,;',!Ki 

:'4,;!(>-j,ti;u 

:'I,7ti7,7'Jl 


IRll 


l(i,,'W4.;s5 
fi4.l,4S) 
4tM.4;4 
47."),!I4!I 

L':!4,7M.-i 

!4.4IW,.-<|  I 


I.a  valeur  «les  fruits  .xp.uti'S  en  litlJ  isi  <1..  .V.>si:,l.-)3 

[liasiffs. 

Tniii.siTs  stalisti(|m.s  im.uti-ctit  .pic  Tcsso:- di.  l'ajrri- 
cultiif..  est  .■xdMi.r.liiiaif.'  .-t  li-s  suivanl.'s  le  in.-ltfiit  p.iif- 

^;" '""'•'■    P>"><    "flffUlvllt    rn    .'•vi.l.-ur...      Kllrs    lll..ntr.'llt 

ran-iM.Mitali.m  .1,.  hi  val.'Ut- .l«-s  pi-.i.luits  a;ri'ir..l..s  .M  .•.■11,. 
<!.■  la  sup.-ili.i.'  niltiv. .-  .liiiaiit  la  <|.iiiI.-ih.  ].(-i-i(>ili'  «ItV.'ii- 
nalf.  (2) 


an.m:ks 

VAI-Kllt 

Sri'KKFICIE 

l'.lll  II 

.1<)(I,(MI(I,()(K> 
.'iK,'.,7IJ,(HHP 

".L'.V.S.OiN) 

Aii^'iruMiIaliiiM 

-'o">,7r.',(Kio 

'J,7Hs,:):,(i 

V..i.i  un  iiiiiiv  tabl.aii  «lotiiiaiii    la  val.iir  des  pro- 
pfit'ti.s  auiiii.N-s  ft  o-jlf  il.-  la  lu-iHliiclion  m  lîMll  : 


l'Hi>l'KIKTi:s 


Tcrr"-  et  l.:i!iiii..rit« 

"util-  !•!  Uiarljin.-»    

'■|ii'vaii\ 

V.irlies  lailiiTfS    

Aiitr.'s  l..■•tl•^à^■rlrll<•i 

Mimtoiis  

itc> ;...^.!;!;! 

V  iilaillfH 

Ahi-i!!Hs 


l'ANADA 


l.7-'7.1ii:',e;;,( 


l'KoincrTONa 


l,4ii:),'j. /i,-,iil  K,o..lt.»  cletrraiiile  luliiirr 

lnh,ti(;.),,-,ii2  FriiitH  et  It'ciiiiieH 

1IH,L'7!»,4I!*  V,  annuelle  ilt  jeunes  arhre 
ii!i,2  ;7,l»7(l  \  ••ntcaniiiK.ll..  il«h<Hail.. 
■  )4,l!i7,:!41  l'r  iiliiitH  <Ih8  animaux 
lli.4!M.r)!i4  al.atIuH  A  la  f-ruie. 
Ifi,  14:.,70-J  l'riMluilN  Initiera 

.^JÎ.'i.Mlu  l.aiiui 

'.'2,711  iKulH 

Mii-I  i-i  (in 
re  il'i'TaMf 


(AXAPA 


lit4. !»■.::,  l-.'o 

r.',!»'J4.!l<lll 
4l.li.. ".(M 

w,7:.ô,;!75 

•.'•.',!':.i  .r,-:: 
fiii,47.i.'r,:i 

l.N^7,(lt.4 

lii,'X>.>'.'s 

S.'iii.Slti 

1 .7s(l,4Sl.' 


■I  4,'.KHi,St>i. 


,  h      I.-  provi,,,...,  ,1,.  \l.„nt,|,,,    s,-kat,.|,..«an  ..t  Aligna  ne  sont  pa* 
i'"ni|>n-i.»  clan-  cette  Hlati>li.iiie.  ' 

•li.-H'...„    ,1,,    M,n,M^r..   ,1,.    1-A^,r„.ultur...   .|..„nant    .l.-s  ren..--,;,„..„„.„u   A   l.'u. 
I.-»  |...,iit.  ,|,,  ,..,.  „|r  1,.  lana.la  af;ri...ile. 


J:.\TKN.M|0N   KKS  KXn.MITATIONS  AdlMlOMls 


l'ar  i'ii 


rcroissflinill     lie    1;|    p<>|inhlt  ioll.    \r<    suil'ai 


'  iiliivcfs  Vont  riiiiiiiniiT  a  iiii;;iiicincr 
iiiiiii'iii  (1.  >  surfaces  ciiltivabli-     I,,. 


Miiicllcimiii  au  <1(- 
.itjiainiiic  fi  (li'ssus 


MiuiiH'.'  l'iiiiiiiicnt   se  iH'i>arii(    r«i.-ii.Iii.-  iiiil.>  •In    i.rrit 


Ollf 


lanadicii.  If  rcst. 


L<>nii»iciiant  la  p.irti»'  st«''iilr  i-i   la  zone 


.uianalc. 


71 


\^   n 


I.DSSnl!   IM.I  STIlli:i.  1:T  «HM  Ml   |(.  |  AI.  I.l     l'CI  l'I.K  r  \N.\  |  ,i|.;.N 
h'iipiVN  r.     i|i,l^:iiiiMmi.,   1.11   ...iistiilr   •|IM'    les   IH.ssil.i- 

lif--  .II- .iiltiir.-  |M.iir  liivriiii-  s.Mii  .•..iisi.l.iMl.l.s.  i.iiiMiuil 
v  il  moins  ,r,m  .lixi.-m..  .1,.  la  «mf;,, .-  .iiltiN  „l.|,.  ..ni  ,.h\ 
(ilIliM'c. 

Il  .-Nt  nn.-  iintiv  niis..n  .]..  |.i-..j:i-,.«.  .'..st  r,.l,i,  niion 
<l  Mil  plus  ;.,;,„,1  r,.|i.|..|n..ni.  .|.-viint  ivsnii..,-  ,|,.  s.,jns  plu, 
<"tif..riii,.s  ,in\  pi.>.iipii„ns  ,|,.  h,  s.i,,,,,.,.  ;,.,,.!, .,,|,.  ;,  .,,,. 
•  ''•••"•<-  iMix  .nlini-..  I...  ,„l,l,.nn  .l.-  h,  p.m..  .;.:  ',|,.ni„. 
•I.ipi.-s  rinsiinii  liii..riiaii.,niil  .IAj;ii.iiltniv  ,1,.  |;.,n....  la 
iii-.,v..|in...ln  ivii,|..ni..nt  ,u  i|nintaii\  par  1...  lai-.-.  .Ians"l,.s 
pii.Ns  ii.Aaiii    iiii.'  pi-.Mlii.il..n  siiiMTi.iiiv  à  .-..II,.  .1,1  Cana.la 

A  ' ..  p..j„i  .1,.  ni...  ..|i  i..nani  .-..nipi..  .1,.  la   |!..|o| ,„i  ., 

""  '•'•"•'•""■iil  .!.•  -'»  .1  (In  i:...vani Ini  .!.•  •_•].  I,.  «'anada. 

:'/'■'■  '-•'  '*'■  '■'•'"'^"  '"''<''• l'i"'"  i  i.piis  |,.s  pavs  .in  ini.n.l..  ■" 

Il  y  n  ,|.,M.-  .1..  ;.,.a,H|s  p,...o,,.s  a  i-.-,,lis,T  .-t  ils  .l,.vr.„ii  ,•.,,,. 
''•  '•■""    •"-  ■.•n-i;;ii.'iii..nl  a;;n.-.,l..  ,.|   .j.-s  ,n..sm-,.s   pils.-s 
hir  I.-  •rnin.in.  h..'iit    p„iir  nnstni..ri..n  .I.-s  .nliivai.-ni-s 
'  "  '^'"  MNi  .-1  i..n,ai-,|iial,l...  , '..st  .,,„.  I,.s  pavs  a.-.iisaiii  |.. 

'',        '"'■'   '■'■"•'" "'  ^'-'"  '■•■'■X  -M  la  s.i..,M-  aviir..|..  a  la 

plus  y:i:iii(||.  iliiriisii.n. 

<•■-•«!    .Ml    IN.-,-  .,1,..   f,„   ,,,.,:  ,,.   ,„i„|„-.,,.   f,.,^,:,..^^   ,,„ 

.f  ■."■""";■•■■    -^  '-••"• '•P-l-'-.  I.-  V s  .1..  .•..„ini.ini.-a.i,.n 

f=..s...-,i,   .l..fan.    ...    I..S   ,..,.,...s  ,1..   I-..S,    s,.„l..s  .-.,ai.,„    .,„,i. 

""'•    '•'"  "•"^" •"'"•  l-^Hlivii,.  .hi  ininis...,-,.  ,1..  ra.,,.i.i,|. 

'"'•■  "'■  '^"'  1'^'^  '"■•■"  "">'-i.l"n.l.l..  :  ,.|  il  ..„  nu  ai,„i    ,.;.|,„„ 

'""^"■"''  ^  ""'•""  ^'l"<-'^"'v"<i-Ml..  la  .■..nlV,I.M,iii..ii..ar 
'••M. .s,  ;;i„.|-,.,,„..v..|-s  ls7.M,-"T...|,;pait.,n..M,  nm.iM,:ii..| 
"  :".'^""""«'-  .1  .l..iiii,.|-  .I..S  .-..snliats  tanu'il.l-s.    I...  ...j , 

""MIS...I     .1..  ra.,i.  iilnuv.  ,|,.v..|,n  si  iniporiaiit.  ,.s,  .|-..„s..i. 

^.'"■'.'   "'.'' ■""'-■-.. -i-.     l.,.s   ,|,.|,iiis    fiin.n.    p.-.nil.|.-s      || 

y>^>'-~nn  ,1..  va.n.i-..  la  n.niii,,.  ,|,.s  .  ,iliiva...n.-s  .■,  ,...|a  „■ 

,.'    ''■'."■      '"■^^'"i-^"i-n   .1-   f..n,...s   .-nimm- .„,al..s.   .r,... 

.   a.n.  ulni,....  .1  .   v..|.„.,s  .1..  .|..n...ns„.a,i..„.  .lVxp..si,i..ns 

"-    -i.l-s.  .1..  ,l,Mnl.„,i..ns  .1,.  ,.,. s.   .,..  ,...„,.„!,,  ,.,    ,,,. 

'.""'"'■'■""■"^  .'-.i.-l.s.     I....  p„Mi.,,ii..„s  .1,1   ininis,..|-,.  ..n, 
•■■Hu.-Mi.nl  .., -M, ni,,,,.,|-,..l,i,aii,,n:p;, ,-,..,,,  .,,,,,,,,,,,,  ^, 

c':r;r  r  '"■'r"'"-^  •••  • ^->'"-  — ^.-.,  sn: 

''     ""■iIi.m|,.s  imcmI.tii.s  ,1,.  .iilnir...  Il) 


■111.  IIV    ,  11, M!,    ,|,,,,, 


•"    •■■"t    j.r.nii.r    1„  u   ,,.||,.   ,|,.   ,„„,,„,,,    ,     ,    j 
iii.n,,.  -,„-,   \.  I,,  V,  I 


■-■":■■    'iv;.J„„;;'i;  :;')''";■■';'   "■  ''■  l""f'— "^   "■   >a,ir..v-,l.„.s  

'I'ii-ti"l.i..n,    .„!,-„||.,.~       ,  '"' ''     '■""'■"■    '■'"■    ' "■■'"'■>■ 

i.Mt    |.i„.|uit!..  '  -■■'iMMi,i„,„|,   ,.,    ,„r    1,,^   rrH,ilt„t-   .luVll,. 
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a:rvKE  uv  MiMHTf:uR  i»k  i/aijukmi.tihk 

DiviTH  (ir<;ani!«ni<-M  ont  C'\i''  im'x  tonioiirant  an  iim'-iih' 
f»iif.    Kn  IStMt,  le  m'i'viiM'  ili>  rimluMtrif  laitit'n-  et  di-  la  n'-- 
frici'-ratioii  fut  iiiHlitiH' i-f  i|)'|iuis  lors  jiiw(|iriut'  jiMir,  il  ii'ist 
I»as  traiitM'»'  qui  n'ait  apiMtrtô  la  (ii-alion  d'un  ii-i vi.c  non 
veau  ou  raïutilioiatioii  d'un  «trvict'  ancien. 

I.'ory;ani.saiion  d'un  servitc  s«'ricux  d'inspection  a 
rendu  d't'Muinents  services,  en  einiK'chant  l'exiMirtaiion  <]>■ 
prisluits  douteux  et  en  conservant  ainsi  un  lion  renom  aux 
priMhiits  d"ori;;in(.  canadienne,  chose  iiulis|iensalde  sur  les 
niarclit's. 

Par. 
(|i-l<artein'   m 


lies  Nci-vices  intiTessants  relevant  du 


lions  à  r 
ta-e-.  .  . 


t       .11'! 


ili  r  I    iiiii 

M- 


il   l'ail!   signaler  les  exfiosi- 
•  ntrei-oiis  ailleurs  les  avan- 


elllo,.' 
niepi 
rell> 
socjiitii 


nie 
'    Il 
.    il 


■  ,1  ; 


■      iMr 

J  I  !  '  I 
1    I  I-' 
ll'lllli- 


O'IlM-e,  Slll-    le   : 
>lir  le  dé\el(., 
llliui'atioii,  les 


celle  d'un  coniitt-  spt'cial 
.  Ses  travaux  soin  exiiv- 
sieliie  I-appoll  coiKeiiail  des 
de  d<"!iioiistnition.  sur  i'as- 
•  .-  >'<■  ;;rains  au  Canaila  ei  «on 
•  li  Mies  eXpiTillleliIali'S  fédérales, 
i!-  I  iiiliisiiie  de  la  volaille  et  sur  riui- 
■  ne  lernies  et  dolliest  i<|iies.  i  II 
Pour  se  rendre  compte  de  l'importance  actuelle  des 
ressources  a};ricoles,  il  convienl  de  coiisiilici-  les  sîatis- 
iKpKs  relatives  au  commerce  exti-rieiir  d'i  ;  on  constatera 
i||ii'  les  pro^irès  de  ,•,•  dernier  soin  <|iis  itriucipalei  eni  au 
divelopiienieiit  des  exploitation  a;;rico|es. 

Si  l'on  considère  le  dia;:ramiiie  de  la  p.  Cl)  montrant 
les  .xporiations  du  Canada  |.our  la  dernière  aiiii.-e  tis.ale. 
III  reiiiar.|ue  i|ii.-  Ifs  pnHlnJis  agricoles  |.reniieii!  pirs  du 
tiers  du  total  ;  en  v  comprenant  les  proiluits  de  leleva-e. 
'lerivaiii  le  l'auii.ultiire,  pivs  de  la  iiioiiie.  ci  ,.|i  y  ajipiiiimi 
'ii'i.i-,.  l,w  proiliiiis  foivsiii.,s.  i|iii  a  certains  .-.'inls  | r- 

IMlelil    ,••11-,.  ro||side|-,.s  coliiiii,.   nm-  ii,  liesse   produite  pai'   hl 
l'Ile,    un    Jippi-ii.lie   des    tlois   i|llart>        oit    Sl'(ir.,7s(» -'Td    sur 

•'*;!i.-,.;{i7.i>.-,(i. 


n  ,,„'!J,    ^'  "■^'■''"'"'  '•'    'i.Min    i.iiiMANKNr   i.K   lA.iir,  11,11  lii;  ir   i.k. 
lA  M)i,„MsAiii.N   loin   mil  l'.U-.',  Ottawa. 

(■..I.-,    ..'r''ii  \  ';'!''"■'"  ''""  '■M'<"-tati,.iw  it  ,1,-  iin,mrl..ti„ni.  ,1,-  ,.r...lints  iij:ri- 
<"l'-.   |.|..    Il   ,t    I.'.  iiiii-i  1,11,.   I,.,  ,|j„,,r, ,  ,,.,.„i, 1    ,  .   .     !..„.  ,     ^,    r. 
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I.  i;ss()i;  i\hi  sTi!ii;i.  i:r  ((immioijciai.  m    ri:i  i-i.i;  rA\Ai> 


ANAlilKN 


l.is  iiii|M>ii.iiiiiiis(!(s  im-iiirs  pnMiiiJts  s'iMt-vcnt  à  jin-s 
<lii  1  iiii|iiifMii"  i!fs  i  III  |M>r-i:i  lions  iui:i|(s  suii  SI  |:!.7  If..  I!t7  sur 

<"is    lll>S(.|\;itii.||s    cl     (ts    lIlilTll'S.    <|||<'    l'on     lli>ll||;|i| 

iniilli|)liii-.  iMi'iii'iit  «Il  i\  iilcini-  le  K       iiii|)<ii'iiiiit  ipi)'  jniu- 
lii  liri.diniiipii  (|f  hi  l.-iii- d.iiis  l;i  \  :>' i'r<iiii>iiii(|iii- ihi  |.;i\-. 

.M;iis  i-.l  .ssiii-  II",. M  ,|i|':i  s.'s  ili'liills  .1  les  llliiiiis  i  !•<• 
illlli's  .11  Mioiii  i:i|.i,|..|ii.lil  I  iMi\;|iini|s,  s'ils  v.lll.'iil  SI-  <lu||. 
II'I-  hl  |iiillr  (r,|||,|i,|-  I,.  |,,-,ssc.  lie  Miil-  II-  |.|-r'S.M||  ,1  <ll-  f;|ilf 
ilis  ilr.lli.liuiis  |„,,i|-  liiv.'Iiil-.  S;||is  Vi-IS.T  «hilis  les  <Tr.-llI-^ 
il<s  |.||.\-.|,H  T.ilrv,  un  |„  m  iilliiiiliT  i|lli-  rrss.,1-  rolll  llKlri:!  I 
••I  illilll-îiirl  (lu  |..  111, II'  i'J|i;l<li<  Il  II.'  M.  |H.lllSlli\l:l  .|;ic  |Hil||- 
illllillil  ,|1I,.  |-,,||  s-;|I|;|,  ll,.|;|  ,|  |;|  |,.,lr.  allssi  les  |MillVi.il>  |ll| 
llllis  llr  sjilllili.lll  |.|Vlr|-  llllr  III. |,  Sfli.-IIS.-  :llt.'llli..||  llll 
<|.'V.I..|.|...|I|.>I1I   .!.■  .-■•II.-  |.;i|-tir  lies   nss..ll|-,fs   l|;|  I  il  |  ..|  |,.s. 

Les  ressources  forestières.        |,,.s   |.||is  iiii.l.  nues 

'■1    IIMII   les   liiiiilis  illl|.n||;i|||,.s  iji-  loiilis  lis  lr-s,,i||c.  s  ni,Ii| 
n  Mis  .Mli.i.li.iiiiis.   SI, M    1,  s   ivssiillliis   r.i|vs|i,.|.,.s.      |>-;||,i-,.s 
l"S   sMlis|j,|||l  S   flillllliis    |.;||-   I,.   siMvil-l-  .lis    r,   -."•IS   llll    iniiiis. 

i''i''  '!'•  riiii-'ii.iir.  ..Il  il  ,u,i|„..  ,.|i  l'HiK.  ,|;,,is  |,.s  r..i.-|s  .M'i.i- 
'li'  iiMi  s.  J.SiMi.niKMMKI  ,!,.  |.i,.,|s  ,1,1.,. s  ,1..  I.uis.  ,.v;ll.l..s  il    ICi;.- 

"iii'.nim  il,.  pListivs.    Km  v,,i,  j  j,.  .|,.,;ii|  : 

<  \'l  i:i.iii;!Ks 


K'ii-  -  i,.  |,,ii,.s  et  |,;,r.|,Mi,v.. 


l'i';ii\.  |)i.|iiHts  i-i  |.;irri'n...! 

Hi'is  ili'  |,iil|»- 

'rr.ivi>i~i.>  l<'!h!iifs  ..  '...'" 

'I'..ijiif;|,-iif 

Hiil.it»  r,,iiil.s  •■V|m.i|,'h'.'.. 
li'iis  r-.iii,|  |„,,|r  111, II, .s  . 
':"'"   I'"  l'^ir|„i.!,-.,|„,,,,i 

K.'.ir.  !••(   I;lll||:i, 

Pri.iliiiiH(lniirs 


I  <  Il  A  I    X  . 


(,>i  .\NTn1-; 


slO,(liill,llii() 

1,4  tll.lKHI.IKiO 

'JMI,ll(l'l,OII(l 

I'iII.IHIII.IHKI 

11'.",  ,(111(1.1  H  1(1 
•js,i'(Hi,,)iin 

■JII.IKId.dlKI 
L'll.(l(«l,(Hl(l 

:!,iiii(i. (1(111 

|ll,IKKl,(i(i(l 


■J.'.'dtl.i^lll. 11(1(1 


VAI.KIl; 


>7,.')(  1(1,(1(1(1 
■i:i,(i(i(i,(Ki(i 

!I.()(HI,(I'  Il 
l(l,(l(KI,(Ml(l 
.'i,IMl(l,lKI(l 
-..'iiill.lllKI 
l,(KMI,(,(Nl 
l,IMlO,(«,(l 
l.diKI.ddd 
l,(l('ll.<KUl 
l.ddO.dlXl 


li.ilddd  11(111 


l.«'   «'.llliKhl    (Si    !,•    |i:i\s    I,.    |.|iis    li.  h,,   ih ;,.   ,11 

II. ICI-.       Il    |»ii|,|,.s    l.s  .■\:ili|;||i,,||s    l'ail, .s    1-,  ,-,.| ..Il    ,,:,,•   I,. 

v'T\i,(.  plus  haiil  iM.|i.|iic.  hi  -.iipci-iicic  l.ital..  .uiim-iI..  p.ii- 
!■■-  r  II  i>  VI  lait  .1,.  .-.(Mi  M  1,1)11  iiii||i,,iis  .|"a,  i-.s  .Imii  :;iMl  il  Min 
inilliiiiis  .!,.  |„,is  ,1,.  lai!!,.  \  .ihliil.!...  i:n\ii-.,n  un  ,|iiiirt  .|,. 
'  '  "'•  "iipnliiii.  ,,,ii\i,.   lii   piuvin,..  (je  (,>ni-li,i  .  iL'i    l'iir  .,s 

''      ^      -'""   ''    'ii^i-TMiiii,,.,  .1,,    I,,    [,.   71    ,,,i,,ni,i,i    -,.   r.p.irtil    r.t.ii.lii,. 

'"'"'•''■I'         ■!"        '■     ''II.  'M.         ,.,,l.,,|,.„       ,,        1.1        |,.,,,        ,,,;„         |.;,,         I.,       ,,„,.,, 

,        ,       '        ^     •■    .riT.  1,   ,1,1    M     I.    ,,, ,,!,„, VI  i:i  ^«.  ,Imi,..   -.,    1....,  hiir, 


■'•    Oiii'lnr.   pp.  21   ,,1   niiv:,nl«>«. 


1 


1,'ixiiisTitiK  i>r.  i.A  l'i  i.im; 


'  i 


rliilTri's.  It'M  foivts  (■iuiiiilifiiiics  ont  ]>liis  (rctt-niluf  i|Ui-  lc.«» 

,  ;i-|s  (Ifs  aiilri'S  ((illlillflils,  cil  cnlisiih  raill  les  csliilccs  Imi- 
M  -.  (le  II  m  s  Ifs  pilN  s  i|ui  les  (iiinliiiMlil .  I."i'\|ilnilal  i<>ll  fiirrs- 
jicrr  et    loiiitvi  les  iiiiliisi lit-s  ijui   en  (Inivi-iil    riiiisiiincnl 

IIIH-  l-irlicssi-  iilralrllhllili-  Iiiilll-  If  Jiiivs  cl  l'un  ne  pclll  i;lli|-c 
iliiiiiici-  <|iic  (lc<  cvaliiiiliniis.  (^iiiii  «in'il  cii  suii.  le  iiiuiitaiit 
des  i-\|Mirlal  iiiiis  des  |iriHliiils  rnrcsiieis  iliiiaiii  lc>  der- 
llielo;  di'eadcs  ont    elc   les  silivaillcs  : 


WVRK.S 

KXroHTATIllS- 

A  N  \  '  KS 

K\  1mKT\  I  hl^x 

:>-i 

l-'.'l 

r.inl 

■JI,'"'.iMllL' 
•JJ.L'S.',(l|.'> 

l'.Mo 

r.iii 

l'MJ 

47..-.l7.ii::'. 
■\:,,:.:i7:,vi 

4i,iiii,s~: 

1,'iiidiisiric  de  la  |iiil|i<'  <iii  itàlc  de  liiiis,  ser\aiil  ;i  la 
iMliriial  iuii  lin  |ia|iici'.  a  cciiiliiliiic  |iiiiir  une  liunnc  [laii  .ni 

iliv  c|ii|>|"IMi'lll    tics    e\|diMlal  ions    rnreslièl  es.      N'iiiii    la    sia- 

I  istii|iie  de  la  |iiiidiiei  ion  en  1 '.)!_:  I  1 1 


Mip\  t'iiiif 

r,.i.r;.| 

fH 

l'IiilVINCKS. 

tMiiplity*''. 

Viili'iir 

rnr<ll< 

1  v,\\u- 

prf'iinit»'. 

ni 
ilrliv  1' 

gii^i..-. 

.*(7s,'*.'i.') 

;;.:;m;,7(i,-) 

■'.-■"l 

!'l-,Me 

■Jl 

l'ntMlin 

17:;,'"':; 

l.i.'::r..:u:i 

7. Il 

.■-■i,:.M 

11 

N,rivi'llc-K...-Hi. 

2i:,17i-, 

ll:'.,-.'iMi 

■1.  :•■•.' 

.'■■',:!■.■_' 

7 

N'.iiMMii-r.riTii-i»  ii'k...  . 

."•".iHl 

L's7.tH;ii 

''.'>- 

.",:i,ii;ii 

1 

1  ■   i.iMlic-Hr  lMiiiiii|m'.. 

.;.'>,o*i7 

r ':'.,•-''■'. 

.-.  ;.l 

fii'.rids 

- 

i..r\i\   

Sl.l,  (l|*J 

f.,--T...-.-.' 

(iii'J 

1.  .1.  ..■-'>. 1 

1^ 

N'oiel    de    |dllS    le    cIlilTic    des    e\  poil  al  Ions    de    |iUli'' 

|H.iir  raniiee  tiscalc  llnissaul   le  :t|    mars   l'.Ml,'  : 
rii  ri:  \n  ianiiji  i; 


l'AVS 

\  .\i,i  ri; 

Wl 

ANïm: 

Ht  1 

1   t;i'>.-riliH  

•J.s:;;,:  ■.■.'!! 
i.7-',441 

.i  7->.l4i 
l.L"'-..4-7 

l;<'\  ;iMiii»*-U  ni  

ii)l  \i    

3,5e'i.77ii 

■■i,e'.':'..>"ii  - 

l'I'l.l'K  IIJIMK;!   1 

1  AVS 

\  Ai.iiri; 

(^1   A  NI  111. 

l.M    -1 

i;  >.M,i 

lus 

H-    l-Ill 

l,.'.>:.,i.l.. 
l.'.ljll 

-.;i.|v. 

\.:^:  :.•:.::, 

-:.:.  ■:/.; 

I.e>   e\|iollal  lo|!S   OUI    |i|ie^iesse    Ici  iinilleiil     |m.i,i     h  ■- 

liii^eiiN  viiisaiiies  :   Il    \    a  i|iieli|iies  aiiiii  ev   le  |ia|Mi  r  i   l'ia 
'li'ii  r.iivail   une  \i\e  coim  nrii  lec  au  |ia|iier  anieiiiain.  ai:\ 


I  -     Ml       .     \  \   M 


■\'.  f:l,. 


l'ui.li, 


1.    ■!■  iMiliir  t,i    i.l    ml.  1  i,,r. 


;5 


i.'kssok  iM.rsTitii:i.  i:t  ((.mmkuciai.  i.i-  i'ki  i-m.;  <anai.!.:n 

lOlMls-rnis  ii„-.iii,..  iiinis  les  |.nMliirt..tirs  iiiiin  i.  ains  panin- 
rt'ni  il  li>  fait-.-  fia|.|..T  irun  .huit  .l-.ntn'M-  ijni  r.iidit  l,.s  im- 
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|/ES.S()I{   IMMSTltlKl.  KT  (OMMKUCIAI,  Iif  PKI  l'I.E  CAXAUIKN 

Miins  (ctt)'  iiidiisiiii'  aussi  le  iciKlciiicut  a  ('-ft'  pni- 
jrr<'ssif.  mais  il  «(invciiaii  «le  ii<-  |»as  tarir  ct-tti'  sonrc*'  d»'  ri- 
cli.'sscs  par  iiiK-  cxplDitatioii  ptii  it'll.Mlii,.  et  <l«'  pii-iHlr»-  drs 
nifsurcs  |M.ur  la  coiiscivaiion  des  imhIu'Hcs  en  v\u-  «N-  l'a  ve- 
nir ;  les  |Miiiv(iii-s  |iiil>lirs  n'v  mit  pas  niaii(|in''. 

I^-  iiiiiiistcri'  d<-  la  iiiarii i  dt-s  pêclicrics  a  ciW' des 

ftaliliss<'iiifiifs  d'ilcvap-  pour  tmis  les  p«.iss(.ns,  il  s\'st  jnt'-- 
<M<ii|N'd('la  (icati.iii  (|<-  r.-s(r\«s  naturelles  et  de  la  siirveil- 
laueedes  p«-<lieries.  dis  éludes  ont  <''té  poursuivies  |M>ur  la 
pis.  i.iillnre  et  l'ostlt'i.  ullure  et  luênie  pour  l"elevaj;e  du 
lioniard,  <prunc  p..,!,,.  intensive  épuisait  -;raduellenu'nt,  un 
inusif  des  iM-.li. -ri. 'S  a  et.-  institut-,  .-te. 

I{e<'.-nini.-ni.  il  a  insiiiu.-  nu.- . oininissi.m  sp.M-ial.-  .!.■■ 

si-n.-.-  s.. us  I..  n I,.  Kisli.-ri.'s  .\.lvis..ry  IJoar.l,  .•..nip..i..e 

d.-  pliisicnrs  fon.tionnaii-.-s  aux.piels  sont  a.l.i.iinis  d.-s  re- 
i'r-.s.-niaiits  .|,-s  .lilT.-r.-nt.s  i.ran.li.-s  .!.-  nn.iustri.-'.l.-s  j..-- 
elieri.-s  .{.-s  .01. -s  .1.-  1-Atlanii.|ui-  .1  .In  l'aiili.|ne  .-i  .|.-s  .-aux 
int.-n.-nr.-s.  1)1  c.ite  e.ininiivsi.>n  .l.>it  ein.li.-r  t.. ut. -s  I.  s 
•  |U.->iions  <pii  t.iu.'li.nt  aux  inl.-i.-is  .l.-s  p.-.h.  li.-s  ,(  a  poi:r 

'"'''^''"1  ''"■  •' nir.l.-s  r.-ns..i;:n.-rn.-iiis  piaiii|nes  .1,.  natiin 

a  ;:uider  jc-s  travaux  a.lniinisi  laiifs. 

<'i-s  .|u.-I.|M.-s  ..lis.rvaiions  ^ur  !.■>  p.-.h. -ri. -s  «ana 
'iieiin.s.  sont  nii.li.,-  .l'un.-  pr..uressi..n  r.niar.inal.l.- .t  sans 

'■raiiiir  .1.-  >.-  ir..nip.-r.  .11. s  |..i- ii.-ni   .l"aliirni.-r  .pi.-  la 

.'MM-I..'  (Il-  ..•  pr-o;^r.-s  .'.iiiiiniii-ra  sa  niar.-h.-  asc-ndaui.-. 

Ressources  minières.  (V  n'.si  .pià  nu.-  .-immiu.- 
n'laii\rrmiii  n-.-.-m,-  .pi.-  l'aMnitioii  s\-st  p..rt<'i'  sur  l.-s  ri- 
'liess.s  iniiii.-r.s  ,|ii  fana. la.  Il  n>  a  -uer.-  .|u'nii  d.-nil- 
si.-.  l.'.|U.-.l.-s  .•xpl..raii..ns.  i,-.  s  siip,-iii.i..||..s.  ..m  .-t,;  fait. -s 

'■'  ;i'  'II. ■II. m. m  il  ,.xis M. ■..!■.-  Iii.-n  .l.-s  r.--i.iiis  jh-u  .m  j.as 
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EVENTUALITE    DE   l/ÉPUISEMENT   DES   HOIILLÈUES 

(Vs  qiu'hpies  stiitistiqiu-s  ont  niontr»^  que  'Vssor  in- 
dustriel du  Canada  avait  été  d'une  rapidité  extracrdi- 
naii-e.  Les  possibilités  industrielh^  sont  rependant  eneore 
iiliinité,.s.  rn,>  .les  j.rin.ipales  ,au«.s  du  dével.,p,M'nient 
futur  qu..  r,,,,  ,,révoit  est  la  iH.ss..ssion  de  forces  hydrau- 
liques, soune  .r.-.„<.rfrie  mise  à  contribution  par  l'industrie 
et  <lont  on  eon.nienoe  seulement  î"!  tin-r  parti.  Si  j.ar  suite 
<lu  rehef  du  s«d,  les  rivièn-s  canadienn.-s  ne  constituent  pas 
un  réseau  de  voies  navifrabb-s  j.ouvant  être  utilisé  pour  les 
transports  sans  de  mmibreux  travaux  d'art  ,l),  ,,;„.  N'urs 
.butes,  elles  procurent  à  un  autre  point  de  vue,  un  élén.ent 
des  plus  pré,-ieux,  qui  .'st  une  -énéreuse  c..mpensati<.n  :  la 
jinissance  hydraulique. 

On  a  dit  que  la  bouille  .-st  b-  j-ain  de  l'industrie,  en 
raison  de  ce  que  sa  conibusti..n  pi-ocun-  l'éner.nc  l,.„ 
.hut.-s  d'eau  pr.xluisant  l'éu.'rjfie  de  leur  côté.  o„t  été  ap- 
].elées  la  bouilb.  blan.be.  ("est  le  ,.ain  noir  et  le  pain  blan.- 
cf.  au  s."ns  proi)iv,  celui-ci  est  .l'ordinaire  b-  pn-f.'-n-.  Y 
a  I  il  d.'s  raisons  jM.ur  qu'il  «"u  s.)it  d,-  même  au  fi-rur.-  '/ 

On  s'.'st  d.-mamlé  qu.-lle  pouvait  .-tre  la  .pmniité  ,1e 
bouille  .'xtraite  .lepuis  .pie  les  cliarb..nnaf;cs  s<.nt  .-n  «-xploi- 
tation  .'t  si  r.-qniiH,.ment  .b-s  b.Miilb-re»  .-tait  un.-  .-v.'ntua- 
hté  à  .•nvisa-.-r.  D'ajinV  les  calculs  «b-s  statisticiens,  l'cx- 
tractuMi  momliale  jM.ur  1911  s.-rait  .l'eiiviron  l,;{tl(MlO(HMI0 
de  tonn.-s.  Les  Ktats-Cnis,  rAn-b-t.rre  .-t  rAlb'ma;;n.-  ont 
fourni  .■nsemble  pivs  .le  .^0  p.  .-.  de  .-.m t.-  pro.luction. 

A  eux  seuls,  b-s  Ktats-rnis  •■xtrai.'Ut  pivs  ,1,.  lo  ]>.  c. 


et  leur  producti.in  b.uiill.'r. 
en  une  dizaine  d'aniitM'i 


s.'st  accru.' de  pivs  .b-  KMI  j». 


ir 


il>rt'8  M.  E.  Tli.''iy,  dans  "  L'IC 


a  production  anda 


uiomist.'europt'en 


iiiilli.>ns  et  .1 


ise  a  ete  ap|)r.iximativem.'nt   ib>  2(i!) 


'iiO  milli.)ns  d<'  fra 


l'iui  de  tonn.'s  ,.n  litlO,  valant  d.ux 


liciiis  .le  to 


n.s.  dont  i)ivs  .l'un  quart. 


unes,   a  été  export.:.    Les   bouilI.M 


ont  pro.luit  ;{04..-.]S.!iL>7  t 


milliard.- 


s.ut  (;:!  mil- 
es anj;laiscs 


on 


avaient  ]tnMluit  1  milliard  ■2:U  inill 


n.'s  .'Il  litll  et  do  1S7;!  à   litK 


ions  (b'  toiiiK 


11) 


i-llitr  cl,,  lu  ,|iil,-.r.' 


pp.    lis  .t   siiiv.    les  t 


rioi'  ili's  niveaux. 


ravau.\  qui   ont   dn   être   ixr 


par 
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n,\ 


i.'i:ss()i;  iM.rsTi!ii:i,  i/r  «oMMinfciAi,  i>i   iM;iri.K  <an.vi>ii:.\ 

La  itrodiiilidii  alIcniiUKlr  <|ui  ('fiiit  de  iiioiiiK  de  l."»» 
iiiilliuii-*  ilr  tMiims  tu  ISîMt.  est  pasMCM'  ;i  plus  dt-  iTi!»  iiiillions 
de  liiiiiK's  i-n  I'.))  t.    1 1  ) 

Ii"aiiln'  |>ait  •'Tin-  Kroiimnist  ",  dans  un  aiiiclc  («in- 
tciiaiii  irinti'-it'ssaiitcH  rcinarcpn-s  sur  la  |tiiidiicliiiii  cliai- 
Ixiniiièi-f.  (stinic  «jnc  la  ruiisoniniatiKii  nnivcisfll»-  imi  liMl. 
serait  lie  !t."»7.Mttl.(MMI  tonnes.  cliilTre  «pii  n'avait  jamais  t''i<' 
atlei?ii.  2)  I),.  tels  chilTres  font  i-elli'cliir.  smtuut  si  l'en 
tient  eiinijite  des  heseins  einissanis.  non  seulement  pouf  la 
eunsommatidn  industrielle,  mais  pour  la  eonsommalion  m''- 
cessaire  an  fonciioiinement  de  rouiilla;ie  «■(•onomi(|ue.  I,a 
<|uantite  lie  liouille  consomnKN-  jMMir  fournir  rr-nerfiie  aux 
chemins  de  1er  et  aux  steamers  du  moufle  doit  être  ein»rme 
et  (es  niovens  de  transport  prennent  di'  jour  en  jour  une 
jdus  ;:rande  extension.  (.'{ i  l.n  eonsmumation  universelle  est 
donc  croissanie  maljriV"  rau;j:mentatiou  continiiidle  du  iioni- 
liic  d'usines  li\dro-electri«|ues.  M.  Hurou  a  attirt-  l'atK  n- 
tion  sur  celte  (pu'stiou  <|nand  il  écrivait  "on  est  tou.jouis 
portt-  à  se  demamler  si  r.\ni;lel<i're,  les  Ktats-l'iiis,  la  Hel- 
fiiipie  ou  la  l'rance  ne  sont  |»as  à  la  veille  d'être  «''iiuisi'es  en 
houille  on  si  les  difficultés  croissantes  de  rex]il(iitaIioii  des 
puiis  honillers  ne  rendront  ]ias  francliement  la  juihIik  lion 
houillèi-e  impossible  surtout  avec  la  concurrence  <jue  les 
jiavs  neufs  pourront  op|Miser"  (->■). 

Il  lU'  faut  même  pas  envisa;;fr  rt-veutnalitt'  île 
rr-pnisemeni  coni]dei  des  houillères,  mais  de  l'i^puisement 
au  poiiii  où  les  difiiciiltes  d'ex t lact ioii  rendront  les  frais 
d'exploitalion  trop  i'!e\es  et  déjà  actllidlement  le  ]uix  des 
charhons  suit  une  ciiurlie  ascendante.  On  constate  que  la 
lirodniii\  ili-  de  roiiviier  mineur  est  di^croissiiuie  taudis  i|ue 
d'aniie  part,  piesiine  partout,  la  le;:islalion  sociale  im]iose 
des  cli;ir;^es  à  l'indusi l'ie,  comme  le  minimum  des  salaires, 
la  reduiiioii  des  heures  de  travail,  eic.  ;  cet  (Mat  de  choses  a 
pour  iiiiisiijui  nie  mie  hausse  <ln  prix  de  revient  des  ehai- 

ill      la   |.iri.liictioti  caniiili.'iinc  1-t  'l''   11   fl    1  _'  iiiiHic.ii-i  .!.■  tiiiiii.s  et   li' 
!•   iriincrii'   rxiiTMiir   ~r  l'hillli'  riiiiiiiio   «llit    l  aiiliéc    IMl  1-1012)  : 
liri|M.rtalii.ri-  :     1  I  .'J  l:i..l  I."    Idiilirs    valant    ■■<:ill..'l  IT.IiUS. 
lA|.i.rtati..ii-  :      J. :!!.">. 171    toiinf>   viilaiil    S  iJ.iil  l.ili;.'i. 

-il  \.  n:i  iciiNoMiM  <iii  IiT  f.'viiir  l:il:t,  Tin  Muilil's  imil.  \i,- 
Miii  i"l''  i.'i  I  i>\oMi<J  i:  i  iiANCAi»  a  |iiil.lir  riVriiiiiiitit  un  art.  /..  rlmil'ii 
■/<iiis  /.  lin, util  cl.-  M.  K.  Ia>/(-  r-vahiant  la  iipii^iiiiiiiiatinii  ai;  mil.'  A  12i"i  iriil 
li..i,~   .1.-  f..i,r,.-. 

(3|  I  lu  jM-nt  <'-\alii.T  la  (•"iisi.iMiiiation  .|iicitiiliciini'  il'uii  •.tiiikI  «tiMinrr 
"(  7  "ti  ^nd  ii.tiiii-  .1.  c.Miit.iiNt  il.Ii-.  .\iri--i  par  rM-nipl.-.  un  crttiM'ur  «Miira-- 
ilii  tv|i.'  Walil.cU  lliMi-Maii  fn  cnn-iininir  7'.MI  tcmni-.  iinan.l  1.-^  nmiliinr*  il' - 
■iloppint    la    piii— aiii.-   n.'c.-s^Hir.-  | r   alti-in.ln-  un.'   vi|,.»M-  ,],-  ■_':(  nninl-,- 


I  1(      1'^  lîi  H(i\.  l.rH  rirhf'sst  s  tin  ('iinaila.  p. 


^.n^. 


'J-i 


iM.ns  ,..,,;„•  ....„„......„„,.  „„,  au«:m,.n,a,i„„  .lu  pHx  .1..  ,.,„, 

«1-  l.t  M.-.   -M.l;:,..  la  .I.T.M,v..H..  .1,.  •harbon.uy.s  „..„v..„.x 
<|n.  .•.•ja  au,-..nr  pn„.  HIH  .1..  ,l.p,a....r  ,,.s  ...;,  J       ;,^"i^ 

;;;..;;  .-in,nsp....sau,..sv, ......Ma'..,..,!;:':;,!: 

'     ,   '"     '•'; '• '"M""' l-n,..  ,v.la„ n..  ...MM-i,. 

"""•"  •'••  l'I'"^  <••'  plus  .•,.,.si,lr,aM,..    Sans  an.nn  ,1.  .  , 

:::::;::;;;::,;::,:;;„::;:';:;;;::..;::-'' -'■-'-'-■ 

";"""""';" "■■' I.-.    "n  s,.„„„vi.,„.    „" 

;^";;:::,i;;::v'::;:;:;;:;;;;;z::-r"" "■''■''" 

»» .   Ikiiiiisav  ilisa  t    ?ii.iiii.i...  .  ..X-   .  ■f.'o's.  «-^ir 

■•r-..i.-....s,.:™i;:™..^';;;.^-:',r:;t'::- 
",'""  •■'■ '■■»  I"  VI,.  „■„„,.  „,„i„„'.;  ,.„,„  :  ,,:,•", 

(!.•  la  hniiiii..  ,1 .  """""'  I'<"  la  cinisiniiination 

."».:. 'r:;;;::::;;::;,:;i't;;r':;;;:  :;;,::■•■'? - ■ 


loiiiics  <||.  ciiar-l 


mil 


iiioiitaiit  irt'iKT- 


pili-  24  h. •lires  :  ("..st  ,-,.( 


I^îiiii-fiir  :  oii 

aussi  aisiMiiciit 

l">iir  un  j,„ir.  mais  |m>ii 


K'Mui  ,.sf  dissipé  ,i,a.pi,.j 


"'III  Ifs  .liai-h.iiii 


IMIOI-IIIC 

OUI-  par  1,.  Saint- 


lliK'   telle  si.uiTe   d 


'a^es  (|ni  poun-aieiit  f, 
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r  un  siècle,  niais  inilèti 


''"•■i;:ie.  non  seulement 
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l»|-neii(ie  (Tn 


"•'r«|Ue  l"aveiiii-in(|iisiii,.l,.s, 


ne 


IKMK 


|iics  (lu  Doiilini 


<'n  lionille  hiancli 
situaii(.n   pi-ivili- 


us  iuiliie|-s. 


reseive 
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'•'■I  »'j;ai-(l.  le  <' 
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ou  sont  iiiiiiien> 
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et  reparties  sur  i 
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I/KSSOU   INDI  STUIKI.  KT  COMMEUCIAI,  IlU  rElTI.K  t'AXAl>!KN 

r<ttii(lii('  (le  son  ti'irildirt'.  On  ne  possi'th-  (jihtc  (\\U'  tlcH 
til>|inixiniiiliiiiis  dont  {«-h  KuiviintfM  sont  lUM-cptaltlcH  et  biou 
(■«'rtiiiiH'incnt  en  dessous  de  la  ivalitt'  : 


l'KOVlNCKS 

NDMiiKK  l)K  (  HKVAIX-VAI'KUK 

KXISTANÏ 

UTIl.lSK 

Qii^her  (huiim  ITa^avai 

fi,!l(IO,IMHI 

4,:i(W,47i» 

•-'.(Hn.fxH) 

l,ll4,(Ht() 

(1(I0,(KK) 

.■)(I4,(KK» 

,')(K),0<Mt 

47{l,mHI 

I.SII.IKNI 

■')t,3(l(> 

7r),(Kio 

331,167 

75  HH) 

All)»*rtrt         

1  333 

T»*rritoirt'H  <lti  N'urd-OtKïHt     

18,tK)<l 

SfiNkuti'lii^wiiii 

YukoM  

'A  (KH) 

N«)tiv<'llt*-Kr(iH-*«^ , 

13  ..(K) 

CANADA 

lt),(>Wi,'.'7y 

5I4,MM) 

l!ifii  (iiif  le  Siiint-Lamt'iit,  dans  sa  travvrstH'  de  l:i 
liroviiicf  de  (^in'lM'c  et  ses  nombreux  afiliients  qui  sont  cou- 
]H's  de  iioinbi-t'Uscs  fliulfs  et  rapides,  founiisscnt  une 
éiiorine  foiTc  liydrauli<iu<', acliu'llcint'nt  j»ns(iu't'nt it'rciiicnt 
incxidoiU'f.  (  1) 

M'apivs  la  coniiiiission  de  (•oTis<'rvation  on  peut  esti 
mer  rfiiscirilili-  des  fol-ces  II ydi-anli(|Ues  du  4'aiiada  à  envi- 
ron 17  millions  de  clievaiix-va.jieiiis  ;  la  (piantilt-  de  rlie- 
vaux-vapeurs  d(''veloppee  en  litlO  et  les  industries  <pii  en 
fdiii  usauc  sont  les  suivantes  : 


l'KoVINlKS 

KiKir,;!» 
rlnitrii|ue 

l'ajiftories 
ot  iiiiJiH'rii.!» 

Antro-< 
iii.lii.'trieH 

TOTAL 

Otitari. 

IJikOmc 

4(i(i,(l>'3 
l'.tl  ,•.'■')•-' 

1  .'^7^. 

;i,4iKi 

4s,'.'.-,0 

7,"(KI 

Sn,I4.-. 

L',(HIO 

.■.7,fi7."> 
7(>,!tjti 

1-,IWIII 

:i,(i,",(i 

74,(Mis 
31  ,'.)7.-. 

i,:;^<7 
3,3 1:. 

45(1 
..(I 
4,-) 

i.-jt:. 

53-J,-Ji.(l 

3(1(1,1".:'. 

1  ">  •-'7-.' 

^^.llV^^llll-^.nlll^Wh■k 

II.'  (lu    l'rinri'-K  liiii:ir.| 

Ma.. i!, ,1.11 

!i,7(l-'> 
.M  M 1 

4S.:'.(": 

45 

.\ll.,rta 

<'.,i,,iiiliii-  lljitamii.iiii' 

Yiiko.i 

inH.'.iL'ii 

•-',0(1(1 

CANAIiA 

7  4 '.'.•.(.'>.■) 

ir),s,nr)i 

ll.-«,.-.15 

l,(iHi..",:.'l 

La  commission  de  conservation  a  publie  un  subsiau 
tici  viduuic  (-)  contenant  de  nombreux  renseijjiiements  sur 


ili  \'.  rHi.Miru  iiMTuur  m:  i.a  (■i>mmi.-;>ii..n  ix"  Hf:.;iMK  VK^  i.vis 
1 1)1  it,\N  1  i.s.    (,iu.'l..c   1^112.  i>,   1:1. 

cJi  II-  iiiini-;  iivniiAi  I  Mil  i:s  i>c  i  \\.\ii\,  i>ar  !..  Driiis  it  A. 
Wliiti'.  (Ittawa  \'.>\\.  n\i;-  il..  iionil.rciisi'S  (.'raviiri'S  lu.rs  ti'Xt.'.  !.<•  ra|.|i..it 
est  nciiiiiipa^rnC'  iriiiii'  )ii.<liitti-  iiiiitciiaiit  six  lartis  se  raiiportniit  aux  fi.rc -^ 


!i> '.Itatiri'iUr?-    (ÎU    Vl 


Aa 
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I.■l;s^<llK  iM>r.sTi!ii:i.  i;t  io.mmi:!!»  iai.  i>i   im:i  im.i:  i  .\n.\i>ii:n 


(lii»tri<'l.  (I)  «'es  »  h  i  lires  îi|>|mIIiii1  If»  iiu-im  s  nscrvcs  t-t  il 
fil  fiiiit  ciiiitit'  <|jivaiilii^i'  jMiiir  lii  «iiiiiiiiiii-  ilis|Hiiiilil<-  cvji- 
llli-i-  ;l  '_':t)l,HHI,IMMI  rlK'VilllX  Vilprlirs.  Il  isl  vi'ili  i|llf  !<•  I'il|i 
|M«ii(iir  liii>Hf  ciitt'iiiii»'  «lUf  r"f.si  l;i  lin  niaxiiniiiii  pussildc. 
If  JKiii'  où  If  riiiiilMiNlililf  <lf\  if  iHil'ilil  il  lin  prix  pniiiiliitif,  f  t 
i|iif  if  iiiiixininni  f>l  nliiiiiii  par  un  svsifiiif  Ai-  i»ai!a;:i'  ft 
(If  ri'Sf iviiii-M. 

Apifs  avoir  ciaMi  a  Taitlf  ilf  sialisiii|iifs  fi  «l'iinf 
st'i'ifUsf  tloriinif  ntalioii  If  liilan  <\rs  ifs^oiii-i  i  ^  ilonl  h- 
<"aiiatla  «lisposo  »•!  inin  fii  liiniifrc  rfiiM'niMf  <!fs  proj;ifs 
iM-alisfs,  on  pful  pi-fvoir  (■>•  tpif  if  XXf  sifclf  sfra  pour  t-r 
pavs  an  iioinl  «le  viif  inilnsirifl,  si  Ton  saii  doinifr  a  l'aili 
vit)-  l'orifiitation  «pi'il  foinifiii. 

Il  iiNsi  pas  possihif  irfiivisay:!'!'  «ians  iiiif  Ifllf  fimlf 
ton!  If  «ini  fst  iflatif  à  la  vif  iconoiniipif  ft  il  fst  infiiu-  ilfw 
IMiiiiis  importants  tloni  il  iif  pfiit  t-trc  «iiifstion.  Toiilffois. 
tonrlianl  iinnifdiatfinfiit  a  rfssor  iinliistrifl  et  pouvant  if 
coiiipfoiiifttif,  si-iiialoiis  Ifs  f  ntfiitfs.  (pi'fllfs  soif  lit  (If  liiii 
ou  (If  l'antre  des  factcui^  <lf  la  iiroilnctioii.  (iii>ilal  oti  tra- 
vail, «inailil  elles  lie  so'lt  pas  te llll>el-ees  par  la  plus  lar-ic 
libcrti'-.  ces  conventions  siii>priine!it  le  libre  jeu  «le  la  eon- 
eiirreiice  polir  les  produits  (iiiiiiiK*  pour  la  niaiii  (rd-uvre.  et 
ces  abus  du  droit  (ras.s(»(iatioii  i»eiiveiit  mettre  l'avenir 
(''eonoiiii<iUf  f  II  [M-ril,  surtout,  si  de  r(''tablisseiiifiit  de  tarifs 
et  (le  la  b'^islation.  ri'sultent  une  protection  fixant  aiitoiiia- 
tiijuemeiit  un  niveau  aux  prix  des  deiii-t'-es  et  aux  salaires. 

Sans  doute  rass(Kiatioii  est  l'essence  iii(''iiie  de  l'or- 
ganisation (•con()ini<|Ue  contemporaine,  mais  ce  (lioit,  ([u'il 
s'agisse  du  droit  (iircxerceiil  les  industriels  i2i  ou  les  ou- 
vriers se  >\  iidi(|iiant  ne  peu!  aller  jiis(prà  l'abus. 

La  cliert(''  (le  la  vie  a  des  causes  diverses,  mais  en 
dernière  analyse,  c'est  dans  ces  abus  (pie  se  trouve  sa  rai 
son  jir(''<|oniiiiante.  <  (réel  le  clic  rti' de  la  \  ie  est  un  l'acteur 
dt'faxdiable  a  l'acl ixih- commerciale  et  iuiliistrielle.  Il  est 
inl(''ressant  de  lire  les  rfiaar(|iies  faites  a  ce  sujet  par  .M.  .\. 
l'icard.  pi-(-sicl -ni  de  la  coimuissioii  perniaueiite  des  valeiirs 
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I.'KSSOU  IMUSTKIKI.  KT  «OMMKUriAI,  l>r  l'ElTLK  CAX.VKIKN 

t^uiii  (|u'il  fil  soit,  ^nicc  à  lii  liMiiilli'  hliiiiclic,  (1)  à  si's  nom- 
brciiM's  n-ssoiircfs  uaturfllt's  et  il  faut  ajoiitt'f  à  son  oiitil- 
la>j;t'  (•(•(•iioniicuu'  <|ul  se  (h'v<l(»i»i»(',  l'avciiii-  in<liistrit'l  <lu 
Caiiaiia  n'est  jiut'i-c  inoblt'-iiiatiiiiic.  I/cssoi-  (((iistalt''  i>ai- 
la  ('(ini])araiK4>ii  dfs  statisti<iu('s  liu  (•(•imiK'rcc  et  <!<'  la  pro- 
«liictioii  va  se  iMiiirsnivfc  et,  fortes  de  ces  avaiita}ies,  les  in- 
dustries canadiennes  vont  vi-aiseinhlablement  se  dt''veIo]i- 
per  an  \Xe  siècle,  iienfètie  |dns  ia]ddenient  <|ue  les  indus- 
tries aini'ricaines  ne  se  sont  di'velopjK'es  dans  le  coufs  <iu 
siècle  ]il-<''cedent. 


Il)  l)ts  rxiiniilia  Irnppa' tH  ROiit  foiirniH  par  1rs  imy  siniiiliTin»  — 
et  par  la  Suissiv  (V  dernier  pays,  bien  que  ne  produisant  pas  une  li  lir  • 
lie  jjiinille  e^it  parvenu  A  implanter  des  inilustries  reniari|UHbleK,  en  utili-;n.; 
l'énergie  liydrauli<|iie  ipi'il  tniuvi'  dan»  seH  cliut«B  d'eau. 
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l/ESSOIl  INDISTItlKL  V.T  COMMKItriAL  Df  PEIPI.K  «■AXAI>1KN 

transformiitions,  les  transixirtcr  sur  les  lii'ux  de  consoiii- 
iiiatiini.  <'"('st  routillap'  •■coikiiiiùhu'  qui  permet  de  valo- 
riser les  ]>n>dnits  <|ue  fournissent  les  trois  rejoues  d<'  la  na- 
ture. <"est  l'outilla-re  écoiionii<iue  (jui  fournit  des  routes, 
(les  clieinius  de  fer.  des  canaux,  des  li-iues  de  navi;j:alion 
fluviales  et  maritimes,  des  ]MUts.  aver  tous  les  ai>i>areils. 
tontes  les  luaeliiiies  assurant  un  transport,  une  manuten- 
tion rapide  et  ]m'U  coûteuse  La  question  est  de  la  plus 
liante  importance  et  partout  les  pouvoirs  i»ublics  ont  se- 
condi'  rinitiative  privi'^e,  et  au  besoin  se  sont  substitm's  à 
elle,  atiii  (pu-  le  trafic  national  et  international  ait  à  sa  dis- 
]Misition  les  outils  les  nieillcurs  possibles,  cardans  la  lutte 
('cononiique.  l'avantap-  dc'cisif  demeurera  aux  mieux  ou- 
tilles. Partout  de  nombreux  oriianisnies  d'i-tmles  ont  et" 
cî(M  s,  ligues,  l'i'ili'-rations.  associations  en  vue  de  fornuT 
ropinion  publi(|iie  et  d'activer  le  dr-veloiqtement  et  l'ami' 
Ijoration  de  l'oiitillajic  iMoiiomiinie.  D'autres,  non  cn'cs 
s|«''ciali'meiit  à  cetti-  tin.  connue  les  chambres  di'  conimi'rce, 
1rs  >ocictes  île  jii'oiiTaiiliie,  ont  iiranmoins  des  "  sections  ili  s 
transports"  ilans  le  même  but.  Si!L;nalons  1'  "  Assuciatimi 
nationale  ]iiiur  l'outillai;i'  l'ionmiilipie  de  la  l'rance  ",  qui 
vient  de  naiin-  ei  de  riMinir  un  prand  nombre  de  ]»eisiiii- 
naliir's,  en  ^i  ncral  les  ju-r-siilents  de  toutes  les  cliambics 
iji'  ininiiiri-cr  ilr  l'iMiice,  soiis  la  présidence  d'iiu  ancien  nii 
iii^in-  lin  ctiiiimerce  i  1 1.  Sit;iiiilinis  encore  la  commissimi 
e\i  laparleiin'iitaiie  de  l'.ipj,  nommée  ]iar  li'  liouveriiemeni 

frain.ais   et    il   est    lim-s  île   ilullle   que   si    l'on    \oulait    les   II' 

clieiilier,  nii  iiiMUi  laii   1111  ^failli  nombre  d'oruanismes  >i- 
inilaii's  ihins  ions  les  pa.vs. 

Les  routes.        Il   e>i    iiiii'-nssjmt   de  constater  qu' 
dans  les  pa.vs  les  ]ilns  iuirieiis.  :i\ani    la  ciM'ation  des  rlir 

min-;  (le   ter,   les  liiUIes   iiiliaielil    I"  rùle  le  plus  coIlsidiTa  lil' 

lia  IIS  lis  Cl  11!  mm  II  liai  ions.    .\  cet  le  l'poqiie  les  a\'an1ai;es  il.  ^ 
bonnes  idiiles  Inielit   ajqiri'cii'S  j   leur  valeur  ;  inesqlle  p;M 
Iiilll,  elles   turent    colistrnites  iriltle  façoil   solide  et   iluialili-, 

certaines    mêiiies    nécessiièreiii    <les    iravaiix   d'art    reiii.ii 

qnaliles,  ,1   tel  |ioilit  qile  benilcoup,  sailS  même  fiiire  allllsinii 

aux   antiques   routes   romaines,   subsistent    encore   anji'Ui 
d'imi,  bien  que  di'laissêes  par  le  ;.M-aiiil  trafic,  au  iirolit  ile- 
Viiies  ferri'-es.     |>'niie  fai.-oll   ^l'IM'rale,  depuis  (pielqiie  teiii|'~ 

(l)      T.h'i   il^iiiiion   ]ir<'ii?iiiii.iin'  eut    lit'n  pn  Diar«   1012. 
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(•"•iiijKirativcnicnt 


IX  sfi-viccs  considéiahlcs  (|ir<'llfs  avaifit  rend 


fois.   .Mais  vditi  que  raufoitiohil 


d'acliialiti'.     l'artoiit,    raltciiti 


isiiic  leur 


Ils  antrc- 
ippintt'  un  rct;aiii 


ion   est   atim-c   sur   i'inipor- 


laiicc  do  cos  voios  de  (•(.ninninic.uion  (|ni  r..dc\  imiicni  in- 
i.Tnationalcs  f„ut  i-u  pio.niant  par  leur  niilisation  do 
îii-ands  avanla-os  au  tralic  ioMi..nal.  <'\.si  poui()n..i.  i-ar- 
tont  on  s-attaclio  à  lu.nv.-an,  anjonnl-Jini.  à  anicjioivi-  I,.^ 
n.ntos  ot  à  on  consiniii-o  .1,.  nouv.jlos.    l/opjniun  pi.l.li.,no 

dosM-o  voiiMHahlii s  sonioos  .•.■.onli,.,-s  d-aniomuldlos  ,M.ur 

l.'s  li-ansp„Hs  d,.  voya-oni-s  ot  do  nianjiandisos  il)  Toilo 
osf  la  loi  du  pi-,.jiW.s.  La  i-outo  doit  .■■tn-  1,.  ,-o,nplo,n,.„t  du 
liiil.  ollo  doit  on  oifo  !..  iM-oion-oniont.  non  souloinom  dan^ 
los  r,.y,.,ns  tfop  a.-.id,nto,.s.  mais  aussi  la  „ù  lo  ti-ali,-  u'ost 
pasass,./  intons,.  iH.ui-Justiliof  la  n-oation  do  la  voi,.  f..m-,. 
<'-.iains  pays  ont  nuiltipli,-.  l.-s  sorvi.os  ,1.  u-anspurts  au- 

"";'"' ■"•  I"""'  '■^•'■"■>'  'l-ii'n.iohilisoi-  dos  capitaux  ronsi,!.- 

n.ldos  dans  la  oonsfnn.tion  do  voios  d-int(-..vt   so,nndaiio 
<  ost  un  ,'x..n.pIo  à  snivi-o.  mais  do  I.onnos  t-uutos  sont  in- 

'lisponsaldos.  ,-,  Dans  los  vioux  pa.vs.  ram l.ilisn,..  p,-,,- 

^";i"«-  la  ■••■naissanoo  ,1,.  h,  ,„„,.,  i,;.  ,-,  ,„  ,„,,vo.,uo,a  la 

naissan.-o.     IH-s  à    ,„..sont.   il    oxîm,.    u, ..uostlon    dos 

routes    . 

I»'-l<;pnnoipe.„n  n'a  pas  aroordé  à  la  iirando  voirie 

'■'"•"'"■"""'""•■""""  'l"i  a  <^<-<l....neo  ailleurs  à  ees  voies 

;"••"•"";.';:"-'"';!'•    <'-la  se  .0,1,01,,  ear  iud,.pendannuent 
00    dl„ons   el,.uaté,.i,„es   oxi^..ant   <les   soins   spéciaux 

■ns  1     eo,istrue,n.u  et  lVn,,.o,ie,i.  eo  , ni  devait  déjà  è,..è 
..noNs,aHo  s.-noux,  il  existait  <raut,-es  misons  Jusri.iant  à 

i--"ins  ,i„  „,„„,.„„  „„ii,.  ,,„-,.ii,.  „  .-,  „,„„,,,.;:'  7'"'  "  ""i"""  pi"-  ""\ 

qiip  )..  fri.iivcrnriii.Tit  fraii..;iis  prit  l'jni- 
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,;,,.         ,  ■'•'ivicnt   ,1,'  si;;„i.!..r  nu,.   1, 
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I.'KSSOU   IMH  STUIIM.  KT  COMMKItc  I  AI,  I»r  l'KITI.K  «'ANAllIKN 

certains  •'iriinls.  l'inactinii  en  la  matiiTc.  à  savoir  :  poimla- 
tiiiii  jicii  (iciisc.  «listantes  ninsidiTahics  et  siii-loiii  ri-eatioii 
«les  1  iiciiiiiis  <lc  i'cr.  l'ar  snilr  <Ic  ces  raisons,  |,.s  lonfcs 
n'ont  ijonc  jamais  en  (|n'un  intcivl  pnn ment  local. 

.Mais  la  |in|iiilat ion  aiiunicnti',  îles  a;;i;loini''i-ations  se 
siiiii  l'niincfs  i-i  on  ironM- in!oi-i'-t  à  N  s  joinilrc  ](af  ilr  Itoniit-s 
fniitis,  lai-  Fiisaui'  lie  raMtoinol>ilc'  iiri-iid  une  ta|(i(lt'  cxlcu- 
sioii.  !•!  l'ail  iatci-cssant  a  constater,  cet  nsaue  s'i-ieinl 
cliai|ne  Jour  ilavaiiia;;e,  'ion  seulement  dans  les  villes,  mais 
dans  les  cani|(aunes  ;  on  prévoit  l'adaptation  du  moteur 
aux  vehirulc  s  les  |ilus  divers  et  déjà  ail  -.'rand  nombre  ,]■- 
lermieis  les  emploient  pour  les  transports  des  JM-oduits  de 
la  ferme.  i>our  leurs  travaux,  iionr  leurs  camionnap's,  les 
j:iaudes  distaures  i»ouvanl  »'tri'  couvertes  lii'anconji  plus 
raiddeinent.  l/olistade  à  un  emploi  plus  ^ji-m-ral  est  le 
cont  élevt''  i\,-^  macliines  automotrices,  mais  di-Jà  actmdle- 
meiit  les  prix  sont  beaucoup  plus  bas  (pi'il  y  a  <|uel<iues  an- 
iii-es  ;  il  est  permis  de  ciiiire  (|u'ils  diminueront  <'iicore  et 
(|Ue  le  prix  d'achat,  comme  celui  de  l'eiiireiien,  se  réiluira 
stiftisamiuent  p(mr  perimiire  une  utilisation  toujours  crois- 

saute.     Ce   ne    serait    d'ailleurs   ipTune    I-i-petition    île    ce  <||!- 

.s  est  passe  ;i\ec  loMies  les  inventions  mt'canicines  comme  la 

macliiiie  :i    eoudre.    1,1    macliine   à    écri-e.    la   bicyclette,    etc. 

Iiicontesialdenient  les  niMulireux  véhicules  utilisi-s  dans  les 
fermes  trouveront  utie  force  motrice  plus  puissante  <'t  ]di:s 
i''conomii|Ue.  menant  a  l'arrii-re  plan,  la  jdiis  nobh-  complète 
•|iie  Ihomme  ail  jamais  faite,  i  1)  Cei-taitis  i)r(''lendent.  .-ivec 
raison  croyoïis-unns.  (pie  la  ci-i-ation  de  bonnes  routes  aurait 
imni.diatement  pour  ri'siiliat  une  utilisation  plus  lar^^e  des 

^'■''''•"'"■^  ■!    "•"'■.  inal-re  leur  prix   relativement  élev.-. 

I>i'-ja    le  dr'Velop|.eineiit   du   tourisme  est    une  .|Ueslioll  d'iii- 

ti-rèt    public.  la   jdns  vali n  résultant   devant   être  ].roli- 

table  au  pays,  mais  elle  n'est   pas  la  seule  à  envisa-er  .t 

''^'    ""'■""■   '■•'    indre:   Irs   i  lanspcrts   a    nieil|,.;ir  c pi.. 

poiii'  les  exploiialions  les  plus  variées  doivent  ri-ilnire  le< 
pii\  de  revii'iii   et   ni,.||ie  la  j.ro.l  ml  ioii   nalieiiah'  en  imii- 


'  1  .  I,.'  li.wril.ri.  .1..  (.l;..v:ni\  (.niyil.iy.'^  :1  l'.iri*  ti\'<\  jiIim  (|11<-  ilo  T'illllil, 
soit  pliw  .lu  .|u;irt  ..ir  tii..iii.<  ,|i.'..n  IIMin.  |,„  ||„-in,.  i'..ii<t;ilMti..ii  [«.iirra,- 
«'tre  fiiiti'  jinrt'uit. 


lO-J 
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ti 


PUOUnftS   ItfiAMSÉS  DANS   LES   DIFFftUKNTKS   I»ROV 


IXI'KS 


Icuiv  siluatioii  «levant  la  «oiiciim' 


net' 


(1)  L 


,  ....  iiiotuciiliiin', 
(■•«'st-à-din'  Pappiication  <lii  iiii.tcur  à  tout  routillajrc  de 
culture,  n'est  <iue  dans  sou  enfance  et  l'on  peut  en  attendre 
les  jdus  firands  piotits.  l'eut-êtl-e  senit-eile  1,>  nioveu  d'ol). 
vier  au  nian<|ue  de  liras  dont  ou  se  [daint  dans  les  jii-amles 
ré-ions  a-i-iccd.-s.  Le  fait  n'a  pas  (Vliapin;  aux  pouvoirs  i.u- 
hlics  et  ropiuioii  conmieuc.'  à  se  foiiiicr  sur  celle  .|nesiioii 
des  bonnes  routes.  Dans  toutes  les  provinces,  ei  i.aili.ii- 
liei-eiin-nt  dans  le  (im-lu-r  et  l'Ontai-io,  d'iiiiportaiits  sacii- 
lices  soin  cimsenlis  pour  la  voii-ie. 

Le  (iu.'bec,  ,,ni  a   ».-,.00(»  milles  de  routes,  a   poi-té  ,1 
son  bud-el  1...U.-  I!li:!,  LT,(MHM)  piastres  pou,-  la  voir!,.  ;  ,.„ 
I!tl2  mie  loi  <lite  •'<les  bons  chi-niiiis"  a  aiitoiist'  1,.  uuu- 
v.Tiienient  à  faii-e  un  .-niprunt  .le  Ut  millions  i.oui-  faife'des 
avan.es  au.x  niuni.ij.alii.^s  et   iM.ur-  cnstruirv  un  ••.-rtain 
nombi-e  .le  n.utes  i.i-..vimial.'s.    H  j,  d.-ci.l.'-  .1,.  .•onsii  uiiv 
la  nulle  .Moutival<^i.;b.-c.  .levant  avoir  KiO  milles  ei   m,,, 
ami-.'  allant  au.x   Kial.s-Inis  .-n  passant   par  Sl,..rbr....k,. 
I-M  roui.-  .Montr.-a|.J{„u.ses  l'.dnt  s,.ia  l..riiiiii.M-  pr.Kliaiii.-- 
in.-iit  <-t  sera  une  exc.-llente  v.>ie  carrossable  se  rac.or.lani 
a  soa  point  t.'rminus  a  la  v.)i..  am.-ri.ain.-.    Div.-rs  pr..i.-is 
M.nl  ,.n.-or,.  à   l'.Uu.l,.  ,2,  ,.„  vue  .1..  f„rm,.r  un  plan  .l.-u- 
s.iuble  .lan.s  l.-.,uel  l.-s  juin.ipaiix  .-..nin-s  seraient  ra.voi- 
'l''s  .Mitr..  eux  .-t  av.-c  l.'s  r„uies  am.-ricain.'s. 

LOntari..  a  dépense  iî<i',(i,sl,i;{,-.  d.-  lli(»i'  à  I'.hi»  -t 
l".ss,..|,.  actu.-ll..ment  plus  ,1e  5(M»(M)  milles  ,|,.  voi.'s  .arros- 
sabl.'s.  i'.i) 

Ia'  N'ouv.-au-lJrunswi.k  p..sse,le  envir<.u  14,(1110  mill.'s 
"e  r..ut..s  ,.t  a  d.  p,.ns,.  .si;!-j,-.i  ,„„„.  ,.,,.;,,  j..,,  ,.,  ,.,.,,.,.,),,„ 
en  11»  11*. 

La  X.invelle-i;,usse  c.imi»!.-  cnviiiiii    l.s 
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iar;;e  des  iiimiici|>a!iifs  ei  U 


l!.ll,.l 


11) 


•  laiM  l.'j. 


a/nt'ui.^  mit'' 


llNa.MIMi:    I  l!.\.N(\I>    ,1 
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I/KSSOR  INKlSTItlKL  KT  COMMKUCIAI,  1>V  l'EII>I,K  CANADIKX 

Kystf-incs  les  jiliis  vjiiirs  de  ((instiuclioii  et  (l'ciitiflicii  cxis- 
taiiMit.  V  ctiiiipris  \r  svsicnif  (imsisiiinl  À  iic  licii  fiiirc  <lii 
tout.     Les   pHivciiiciiiciiis   pioviiifhmx    iiitciviiii-fiii    petit 

à  JM-lit.  Iltilisillil    les  Illovciis  i|"illlci\«  liliuli   les  |>llls  <livi-I's, 

<f  (pli  (Mil  riiimitMisc  jivinitiiLîc  (l'iiiiii'cpniiisci-  iiii  iiidins  les 
«.'fiindcs  iil-t('|-cs.  I,f  inii.vcll  le  plus  cnililovc,  et  (l';iiiicill-s 
le  l»lils  cfticiicc.  est  t\f  iin>lill-cr  iiiix  intéresses  1(  s  iiv;iiUii;;-es 
(pl"ils  iclireilt  (les  liniiiies  nulles  cl  de  leill-  laisser  toute 
initiative.  Toutefois,  le  niiliistfe  des  (•lieillilis  de  fer  et 
(•anaux  vient  de  disposer  un  projet  de  loi,  ili  dounaiit   au 

jrouverneluellt    l'aut(Uisation  de  sulisidier  et   llUMIle  de  eolis- 

liiiife  des  routes,  a](res  accord  jin-alalde  avec  la  lt''j:islature 
de  1.1   province  oi'i  les  travaux  sont   à  vx('ciiter  ;  la   cliose 

peut  (■•lie  excellente,  le  tout  d.^pelld  des  proced(-s  d"a|.p|i(a- 

tioii.    Il  SI  uilde  soiiliailaUîe  (pie  le  [ v(dr  central  i)reiine 

en  mains  ou  aide  la  construction  de  la  fifande  voirie  inter- 
pro\iiiciale  ou  internationale,  l/existeiice  de  lionnes  v(Hes 
carrossaldes  pouirail  avoir  des  coiisi'ipiences  econoiui(pics 

(pli  df'passeraiellt   l(Mltes  les  pr('-visiiuis,  UKMIle  si  une  ir^ere 

taxe  alTecKM-  à  leur  entretien  fra|.i)ait  les  V(''liicules  à  nio- 
lenis.  (|ui  v  trouveraient  j;raiid  avantage  '.  ('et  enlivtieii  se- 
rait d'ailleiiis  facilitt;  de  l.eaUc(Uip,  s'il  existait  une  seveiv 
IMdice  (le  roula;:('  ;  les  routes  cn-iH-s  en  pr('>vision  du  nou- 
veau moyen  de  joconiotioii  ne  devraienl  jias  (''tre  def(''rioives 
nicoiisidi.ivmenf  i.ai-  les  autres  véhicules  et  il  cuivieiidiaM 
di-  pfelldre  les  mesures  iK'cessaires  à  cette  (in. 

Tour  conclure  sur  la  (piestioii  des  routes,  le  mouve- 
ment   n'est   (pi'a   ses  dehut.S  mais  ou  peut   aU.UUrer  .pie  eetle 

partie  de  r,uitilla.ue  economi(pie  ualioiial  ne  laissera  plus 
Ion-temps  a  d.^sircr  et  (pi'avaiit  Ion-temps,  un  iV-seau  rou- 
tier sera  la  source  d'une  activil.;  muivelie  e|  ,],.  revenus 
pour  le  |>ays. 

Les  chemins  de  fer.  ^--   Les  .h-coiivertes   scient i- 

ll(|Ues  de  la   sec,,n(|e   moitié  du   XIXe  si,-cle,   (.lit    lr(.uve  Ull 

vaste  (liam|i  d'ai.|dicalioii  dans  les  industries  des  tran- 
l'oiis.  tant  terrestres  (pie  mai-itimes.  |,a  r('-V(duiion  (mo- 
""l"i<plc  de  cette  p.MÎ.Mle  est  due.  pour  la  majeure  |.arlie. 
a  CCS  traits-d'iiiiion  d'acier  (pie  le  -eiiie  liumain  a  pos.-  entiv 
les  centres  de  pnvliiction  et  ceux  de  consommation. 

Souvent  les  voies  ferrées  ont  eu  des  coiiS('(piences  .pii 
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Li>  iiKiiKh'  vHt  donc  silloiiiK»  par  C.lT.ir»!  milles  ]>• 
voies  ffiréc»  dont  U-  tout  u  <''té  <!<•  Û1,00(»  iiilllioiis  de 
luasli-i's. 

Il  loin  iciit  de  ni|)|ti-o(licv  ct'ltt'  stJitisti<|iic  de  la  siii- 
vaiiif.  otatdic  ihmii-  <|iie](|ii('s  pavs  à  raid,,  de  données  tim-s 
du  SiatesnianV  Vear  Itook.  (I) 


l'AYS 

l.<)Xi;l'ErU    (KN  MII.LKh) 

Totale 

;.ar  IiKi<)  liai'. 

|>iirl(ll«im.  car. 

KtatH-Unis 

liil.ilM 

30,:,:  I 

-'H.4!I'J 

•-':i,:ior> 
L':(,i.-.4 

r..7'J2 

2,!M5 

•J.r.(i 
II. '.H 

(i.:u 

0.0!) 
(l.7t> 
11.5.1 
.■1.47 
(i.fil 
0.11 
0.4L' 

7!».(;4 

17"i.l)S 

Al|piii«'_'lir      .  . 

liiissit» 

Iii'los  aii^'lai>rs 

1  raiiiH 

1 7.;io 

144. !»4 

11115(1 

ii.(i."> 

liHI.-ti 

.T.'.ds 
24,S.5.') 

Aiilrii-lii' '"' 

Canailit '.' .  ..."!!"]].!! 

Anj.'li'terrf !!'.!!!.."]. 

.Ill|Klll  

Iielu'M|u.' 

<'ftle  stalisti(|iie  di-iiole  une  .xjtuatioii  hi/.arre.  i;n 
raison  de  la  faillie  deiisii.--  de  sa  ]ioi)iilation,  (2)  je  «'anada 

•  •SI   de  l.iiti,  le  IM-elnier  pour  la   lonjilll'nr  de  ses  clielllins  de 

f<v  ivlaliveiiieiii  an  noniliiv  d'iial.ilants,  et  de  loin  le  ,1er- 
nier  pour  la  loiiiiueur  relative  à  sa  superlicie. 

I>iins  un  iia.vs  ;;raiMl  coniine  li-  Canada,  e'est  la  dis- 
»;ince  ,|i,-il  fallaif  vaineiv  ;  e'.-st  par  la  voie  f.-nve  .pi-elle 
il  «'II-  vainrne  et  elle  Test  elia(|ne  jour  davanta-e. 

I>';ipr.-s   .M.   (Jni^nard.  .l.pnis   IS.T..   le  plan   adopie 
seailile  av.iir  «^t.-  luodin.'-  trois  fois.    "Tout  ,raiiord   l'idie 
maîtresse  a  .-lé  de  ni.-ttre  le  iJas  Canada  en  coinn.uniea 
t-on  avee  ri:iat  de  Xi^w-Vork.  ainsi  ,,ue  le  liant  Canada 


aver  rOiiest  di-s  Ktatsl 


ui> 


«lernieri's  anin-es,  1(.  Cana<la  a  t 


Knsuite  de  ISVi'.t  jus(nren 


iransroniineniale.    jinis   deux,   jmis   t 


lavaille  a  créer  une  limi 


tnt'c 


■OIS.   eiilièreineni 


s  sur  son  territoire  et   d 


l>rairie   canadienne   et 
rAtlant 


csiin('.es   à    peupler    la 


ami 


<iiainer   tous  .ses   j^rodnits   v 


i'jiic.    Kniin.  dejmis  trois  on  (luatn 


er- 


années  seul 


ment,  .m  s.-mlde  .■nirepren.he  IV.xploitation  rationnell, 


(  1  )    (  ■, 


s  chiltrirt  s(int   nnx  d 


trois 
('■valuM'u. 


ris    .'ijinV,    il    st'raii'iit 


.■ii,il,|, 


u  ioiiimi>n<vniiiit  (!,■   mOil  ;   niijininl'lnii 
iiifiit    auj;im-mcv<.     I^.s    population,,   ^„r 


(2)      V.  |,'iis  liant  p.  22 


■fi     • 


•-■'i 

i 


Oftmr    I.KS    rUKMINS    r.K    FKU    CA.NAI.ikns 

runn.la  hnif  rn.irr.  v.ts  I.-s  tmis  .K-r-ans.  Atlantin,,,.    P, 
'•-'.'..yMMaHal.  ., ans  ,.„s, ..s  ......;.„.,;:      ,;/.;: 

..      .n.nnf..s,.M.s  .l,.,M.is   I.,„.„.,„,.s   san.   .I..„,..  .|„..   ,,., 
/<-■!<-  l.n.v.nn.s  ,1..  ,•...,.  „,,is  Hl.s  s..„r   n..„v..ll.     .h   . 
l""'-f".  ,v,.,..Hl..n,  a.l..s.,..snins„..„v,.a„v,n 

-  C.na.lian    l',rUU-  Kaiiway  a   r.MnnM.n,..  sn„  .x. 
.    .......     ss.     „.,,.,,,,  ,,^ 

"""•''•'""•   "  *■'""  'l"-.i..n  avan,    ISTO.   „,.  soi,   s.,-,-,,, 

^" "•  ':;•"■  '■"  ''•••■•"'•  "■>  .-i..^  .1..  f..ii..  „,,  „.  nh,    : 

'"  --•^"'•■•'-an ,.,  I..  M,,,,.,,,  ,,,,,.,„  .„.„.„;„.:":;:: 

"'""'"'■•  """"  l'"'l'"'-"i"'n  .1,.   (.V'-S  ln|,i,,„,s  V 


.'   Iiai-aiss;iii-i|    ,,;,^    j,,^,., 


•lise  <lc  consd-hiic   un, 


"•"i""s  Hait. Mis-s  (.-})•  il  V  .,  .,..,„   Il •iNa|.|.,v. 

<  .  ne  lc;;i(,li   11  est   (i||';|i|  i|,:iiii»   ,1  i         . 

-^^.^.t    la  ..-..aiion  .I.i("a„a.Iian   l'an.i.,  ,„„•  .ai- 


■'  '■'"""■''-  *  /.,■  ,/„  r„„.„, 


/rt. 


(I)      MiAN(i:,A.v.M)A  murs    l!»i>    -_  /, 
1  '  iir  liixtvir,-.  '• 


''-"    1"-    1.     ,„„„„.„i„„    ,.,„.,,],..  '    ■"■-'^"^'  '"■"""■    ■"-•-    .'M     l.,.l.    V,    pl„. 


lo; 


i/Ks*s»)ii  i.\msTitii;i,  i:t  coMMiniriAi,  m   i-r.ri'i.i:  cwAitiKN 

•maison  fiiv<>y«''c  di*  \N'iiiiii|M';;  piir  la  Ki  «1  Hiver  à  tJvri'iMMtl, 
via  If  MiiiiH-Moia  roulait  liT  cciits  par  ImisIh'I  pinir  le  iraiiN- 
IMirl.  AnjiMirdliiii.  le  hic  est  nivinc  ilii  iii<»l  (Irs  .Miiutay;iit'H 
Ittirlinisfs.  a  HMIO  inilli's  plus  à  l'oursi  <|Ur  W'iuiiipf^,  jus- 
•  lira  l.ivcrpitol  pour  :!ti  iiMlts.  <'fs  l'cilucliniis  de  fri't  nul 
assun-  tics  ilcltiiurlii's  <pii  tint  pci-inis  la  culluic  iiitciisixc  (  1 1 
Au  Cauailiaii  l'acilii'  smit  venus  se  jniiulre  le  (iraiiil 
Tnme  et  le  raiiailiaii  Norlliern.  <  "e  sont  les  clieniiiis  de 
fer  i|ui  nul  fait  iiailt-e  les  villes,  (pii  mit  fait  pousser  les 
uioisMiiis.  i|ui  ont  crée  celle  partie  du  pays  !  (.hiand  ou  cou 
sidère  niie  carie  des  dieiniiis  de  fer  du  (  'aiiada  avec  le  ti-acé 

des  lii^Iles  eu  colisl  ruci  ion  et  <le  celles  pl-ojetees,  ou  cous- 
laie  <|Ue  le  r»''seau  s'achève,  se  «'oniplète.  N'oici  plus  de 
•JS. (KMI   Ulilli's  exploites  aU  dehut    de    \U\'.\  cl    le  dernier  lllot 

esi  loin  d'elle  dit.  Aux  lignes  principales  allaul  d'un  océan 
a  l'aniie,  de  iioinhieiises  rainilical ions  se  •^relTerout  dans 
l'avenir,  ei  resserreioiii  les  mailles  du  reseaa  an  fur  et  a 
mesure  (|ne  la  hardiesse  des  ca|iiian\  nu  mieux.  la  raison 
de  ceux  i|ui  les  posscdeni.  in;;era  i|ne  des  ri'';;ions  a;;!  icolcs, 
foi'esl  ières  ou  minières  peuvent  èl  l'e  exploiti'cs  avec  succès. 
I>e  noinhreux  einlirancliements  devraieiii  être  coiis 
irniis  en  xin-  de  drainer  les  immenses  richesses  dont  l'i'x 
ploilation  sera  possihie  (|uand  h's  voies  de  conimiiuicaiion 

serolll  di>\ cloppees.  l'Insienrs  lij;nes  secondaires  sont  plii 
jelees    el     parmi    elles    il    en    is|    une    (|ni    mi'lile   de    l-eleliil- 

lonie  l'aileniiou.  car  idie  pourrait  devenir  mieux  «lu'uiic 
li;;ne  secondaire,  celle  de  la  haie  .lames,  ("elle-ci  csl  au  sud 
de  la  haii-  d'ilndson  <|ui  est  actnelleiiieni.  difticilenieiii 
acci>>sihle  durani  i|Ue|(|nes  mois  seulemeiii,  après  uni- 
longue  lia  viciai  ion  jiar  le  ih'-iroii  «rilndson.  I.a  rc'i^ion  con 
lient  d'almndi'liles  l-ichesses  Uiillièl-es.  sans  compter  It  V 
pêcheries   i nex pjoilrvs    par   suite   dll   man<|Ue  de   inovens   de 

iranspori.  Le  (  hemin  de  fer  île  la  haie  James,  aura  hieni..i 
coinnie  coiiiph  nieiii  nn  |iorl  à  l'einhouclinre  de  la  N'oiiavi.iy 
a  ônii  milles  senlenient  de  .Moniri'al  et  de  tiindiec.  Le  p'i  i 
de  l'ouest,  l'orl  t'Iiurcliill  fera  .ippel  au  tralic  de  la  pain  ■ 
nord  des  |ii-o\iMces  d'.Mherla.  <le  Saskatidiewan  et  de  Ma 


<li       nii:    K  DMiMi-T.    Niiv.'inlirr    I!I1l'.      'Ilir    r<i.tt    nf    tiiinup.iitiif     n 
iiltiiit.    S-,:i<i    irviilii  '■;  lin  iii'iini;/  ml,  /fii/'iii/  riili  n  ut   lin-  iiinii'tian  mst. 
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l'U.HiUf:.s  l.KS  rUKMI.NH  i.i:  l  ku  c.v.v.u.iknh 

nitobu  ,1)  ,.,  ,.,.t,,.  voi..  ,„ilis., |„,,,„  ,i,  „„.i„ 

;•"•''  <••;;■<"•  ".ill-K  la  .lis.nn...  l.s  .,.,.„,,„,  ,|..  IVst  ..,  s..,,. 

a  in..|  Innv  ,o„t..  ,,.„.,•  l'.-x liMi..,,  n-oisHant..  ,I..s  hlôs 

\..in  .loin-  „n  i.o„v..,m  „,iii  ,nn,in„  .-nir.-  r,-«i  .-t  f..,i..st 
qui  Hci-n  piiHi-  à  liicvc  <'ili.;iiii,c.  (2)  ' 

I»'au..-,.  ,,:„i.  .■,.  .iMinin  ,1.-  f..,-  .onsri.M..  un.,  y,,],- 
•':"■*•'"  "'-'  |-|M,.-.v..  ,..,-,i,..in.  ,„,„  ,.,,,,,1,,  „,„.,  ,,^^„„ 
'I  'i..|M,r(,...r..s  r.  ssu.MT.s  nan.n.Il.s  „Mni,.r..s  k  f,,,-,..,!.'.,.,.. 
""  """"'■  '""M-  <l"-  1I..S  ,..n,.s  |,..„,  ,,  ,...|.„.is„i.„,.' 
l-x.-"-pl.'  l'l".-<  liant  .a,.,.-!,.  ,ln  Can.Mlian  l'a.i.i,.  ..H.ntr.. 
•l".'l<m,H.n,  .■on.|,..Tsnp|^n,.nir.  IH  ,.,., |,.  ..„  ,„.„, 

'"■'"T"'"','"'"  '"  ' ^"'■•""  ^'■'•■•'  '■'"•>-'>-in...n.  .1,.  la  mis.. 

•  Il  val..nr  (I..  t. mm.-  .-..it.-  r.'^'ion.  (.'ti 

<M..|.,u..s  siarisii.,„..s   n...niivn,nt   .Pnn..   fa. ,.»  .•I.,- 

;'"'■';'"  "'  ''  '"^■"'•^  I '^  -'<•  V'-.  l.-s  pr.,pvs  n^ms.^s  par 

lis  .lii-inins  .1,.  f..|.  caniHlicis  .  ,  |)  ' 


•  «l'ifTn.  .1..   :.'(;.7i'7   n.ill..s  .l,.vi..„,    ;;t.,;i'!t    .i    i",,,, 
li.-nt  «•..nipi,.  ,|,.s  v.,i..s  .l.Mit.l.s  ..t  ,!  -   ,i,.  ,...„..,„, 

''•^^""""■'"-    »in'-Ma.j..n„.r.,n-ala,hu,  nhV,:i..v.; 

stans.M.n..  an  ;{o  ,j„in  l!.l:i.  s.s:;;^  , s,,,      „,  .,„,.„„.- 

tvuruuu.    \..,.ila,v,,a,     ,i,.n,lnn..n,l.r niill,..  ,,;„•  ,.,- 

-- ..-•^  v::;;;::j;:/;':;::::-- -'--. -^ i^. 

'-'        \'.    ilans     I  IIA\(  K  (  ANAIn     (le     \,iv...„l,r,     loi 

'■■"-■■■'■•'-" - .-«vanU'r;;:;,,;:,  ;:„;;;:":;:„i;;; 

«..i 'ne  :;r:r  ;;:,.;■';,,::  rtr-'"^  ""- ^  ^-  --  •• - 

rn.  jiiM  A   It.rt  .\..|>..n.  1  aiitr,-  A   Kc.rt  Ihurohill. 
'J'-n,Vs  sont  e„,pn.,r.;  """""  ""•'•  '""'"""-  """  l'-ti..  ,1..  c. 


109 


I.  KXSIIU  IMUHTItlKI,  KT  <<»M.Mi:i((I.\I,  l»l    IMM  l'I.K  rAN.VlllKÎ» 


l'ROVrNCES 


l'.MlT. 


IINIK. 


llMt. 


imo. 


ItMl. 


I»13. 


Oiitiiriii  

Qm''lH"c 

Maiiitiiliii 

Hanliutclifuaii 

Alhortn 

('>iliiiiil>iii  l!ritannh|iie  . 
NiMivfmi-llruiiK»  M-k  ... 

Niiiivolli'-Kiiii'H» 

Ile  ilii  l'riii<'»-l')  liiiiuril 
Yiikoii 


7,«:l.s 
:t..MC, 
;i,l)74 
•.','Ci 

l.lJHIl 

I  ,:iL".» 

•Jii: 

'.n 


7,n:i:i 
3,574 
it.lll 

:',o.si 

l,7;!:i 

I.6<I1I 

l,:i44 

91 


H,229 

:5,(><i:i 
:i,L'(« 
•J,(i:u 
l,.t'.'i 
l.7'.»i 

•Jti!» 
!»1 


M,'.'30 
S.-B.'V 

3,-.'.;i 

1,4HH 

1,522 
l.:!Sl 


H,32-.' 

;i.SH'.> 
:i,4i;(i 

I,41U 
1,H42 
l,.-)48 
I.IW 
2t)» 
lO'J 


.'.4« 

.■i'.'O 
7.-14 
Sit7 
s.>,5 
.')45 
:!57 

:'•)!» 
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lyt'  ("iiiiiiilii  il  «'II'  (Ifs  incinicrs  à  ii<l<:ptt'r  les  chciiiiiiH 
lie  r<T  ntilisiint  la  Inictiun  cliMtr'Kiiii-.  IW's  1!MM,  tiTi  niilIt-H 
ont  <-ir-  iiiIh  <>ii  «'Xploitiitinii  <'t  vi)i<'i  un  liililciiii  faisant  n-s- 
siii-tii'  li's  |»i'i»;jn's  ii'alisfs  ilcpuis  rctlc  <'p<K|ut'  :  (</»  milli.s) 


;,<)N(iUKt'U  1>KS  VOIKS 

l'JOi» 

1!>IL> 

I.ormniMir  .le  preniiùro  vdim  principale 

lion^tutMir  lit*  MM'ond**  vm»*  priiw-ipalo 

lAjii^iit'iir  ttit.iltMlo  Ia  voie  priiu'ipiilo.... 

!I.H.S,!(7 

2l5,ft'> 

l,204,H-.' 

l,-'-<7,ti.') 

;!(I.S  70 
!t4,,'>0 

.•i'!'.'.i;7 

-•0  84 

l.on^'lll•^lr  îles  voieg  tlVviteiiieiit  et  île  Kiira>.'i' 

lu  tfl  (l('vi'l(iii|n'ni<nt  est  inouï,  niais  il  iiu|M»rtc  <li 
•  iiusiaici'  le  viilunic  (ji's  (i-ansp(»ris  pai*  voies  ffi-rt-cs  rt  h 
inaiiiii'l  iiiujant  t'ni])l(»v»'' : 


.\n.m;k.s 

VOY.AdKnW 

MAl;(!I.\Nl)ISKS(ioii.) 

18^0 

ii,4ti2,'J4S 

'.l.!'S8,S58 

1.SS5 

!V''"2,5i'!t 

14,«:ill,271 

1^90 

1 2,821 ,2(.2 

2(i,7.«7.4i;9 

18^5 

13,!'87,.')SI) 

21,524,421 

l'.KK) 

2l,ri(H),17."j 

35,mfl,i8:! 

l'.WIô 

2.->,78>,22;{ 

5(I,S!I3,957 

lyio 

:Vi,8ft4,57,'> 

7A,iS2,Sm 

i^iii 

37,(IU7,7I8 

7!»,S84,282 

1H12 

41,124,181 

89,444,.')3l 

F.i's  tahlcanx  ci  apn-s  diinncnt  «les  indications  ici; 
tives  au  inouvcnicnt  des  vova-icurs  et  des  inarcliandiscs  : 
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'EHROIt  I.EH   VOIKH  IKICUftEH  (■.\X.VI»IE.VXEl 


!  I 


4   5   I   §    -   y   g   1' 
^    s    2    -  I    î; 


5       «       «       I. 

S     n     S     * 


35 


K 

-!•" 

T 


4 

a     2 


?J      5      "» 

»■»        r»        ^ 
5"      -■ 


~5 


Sx"" 


■*      !;      '■> 

—        « 
"         »        — " 


S     = 


•4   ^'   ^    ^-   B. 


•s 

s" 


«5        -r 


?î       Ê 


?     5     7     2     7 

t«'      ï      £      .|      - 
^'     •*■     I"     ?• 


^    S    2    u 
î    ^    l[    5    -^ 


1^53 


-      3 


S      - 


5      -      -r      I- 

■■'  i  —         M 


i5    ;; 

5     r"     "■" 


3 


S       ■=         -f 


3      ir 
3      5 


=      5 


^      =      s 


a       s       - 


I       I-      1 


t!        • 


c      i:      2      3 
•*      •*      i      « 


ic        2. 


—         ■*» 


5-   -    ::    s 


—         o       ^        ^ 


-3  —         =. 


1:     £ 


—     3 


>    >    >    S    :s 
111 


p     j, 


5       2      i       - 
AS       :■:       S       B 


i/kssok  imh  stiîikl  i:t  «'ommkuciai.  ih-  rinri-K  canaihkn 


—  c>  co  oc  î^  Cl  c;  »o  r:   I"-  i" 

M  r;  «-  —  ^1  X  -^  c»  -^  00  ..'; 

co  — _  r--  Cl  o  x^  î*  :c  0(5  (^  »^ 

■-r  tc   T-:  CI  I-  « 

^     o     l«  >—  T  o 


X     ^ 


C-    *Û     X 


CI  X  rt  o  o  ■/>  i.*:  o  -"C  -^  t- 

î^  -r  '.  «^«  ^-  -n,  9.  ^  ce  o  »^ 


-r     X     — 

00  **  r: 

X    o    :C 


«c   r-   r^   -^ 


<^   C-i    :■!   1—1    o    ^    *    —   -i    ^    :i 
ix^  1  *  V  5^   "^  T  -f.  ^    Tc'  r^  '' 


■  t   —    r.    r.    =   X  X  I-  rt  Ci  D 
îl   .-    *.    —    ~.   »o  I-  ;i   .^    .^   l- 


:r    — 


I-   n   X    \r    c 


o  -.i"  :: 


'*  —   'C  T~    r   «r  r-  O  ^»  <-  '-■; 

--  I-    -r_  —  X    -T  o^  CM  ._•  ^^'    y. 

"•  t^   x~  (t;'  —  o'  —  — 

—  ^    "  î.'   ^  î- 


î    S 


~     7      t; 


S     Ç      -      C      ï, 

c    1-    c    i    :. 


w  —    g    5    rt 


^    -  -  S    Ç 


=   c   c   T  =  =   -r   :;•::*>-  >• 


b^  b'  h^  b^  0^,  0^. 


Si^.p. 


T^ 

:-•        ^  f;?  2  Se'  2  5  55 

c     £i  "  s  i2  2  ■'''  "^ 

■ 

o    o  ^.    -^   -^  ro   ?i 

•r   X   35   rj    X   '■-0   -T 
C:^  Cl  I-.  t-    ^^  ra_  i5 

s  2  '*  ïï  ?.  r:  ? 

t-'  co  «  -r  «  c^  -r" 

— '           ce    — *    ^^ 

- 

i. 

'-  §  'x  Î5  8  i  ?? 

U  "^  ^  ';f  1:;  "  '-^ 

de  b'  c"^  î;  X  ^  ^ 

'•V  *\  '^'l  "-  *  •=:  •  V 
*"  o"  îT  x"  r-f  X  — *" 
r  r:  i.*  tt  1-  -o    f. 
X   —  --^  rj  o   ■^  Oï 
M  r^*  x"  :-'  ::'  ?j'  -r 

- 

û 

M  I,  — ,  40   -r  <o  lô 
(>^  Pî   W5   r-    cV  :^'    r- 

X 

-  1  ?!  5  S  2  K 

r;  O  c,  ~  rj  r-  O 

—  lo  C'i  x"  -•  xr  pt" 
à  If.:;  2  =  s  S 

9*    71     ~     i^.    <Z:    2*    iC 

- 

i 

-^    —     —    1*     Tt    00    C»J 

*    :*   X   r3   X   o  r^ 
*-  -p  .-:*  I-   «i  r^  ci 

T 

tt   i^  —   1-   n   .T  M 
■j:   X    c    C    C    X   I' 

T-J    -r    _    C    iT    C^   ce 
çf  1^*  —'   .f   çr  ç^'   -r' 

?^    X    ji    ic    ?:    ce    ff* 
— '  ri"  rt  w^  r-T  -m"  i.'f 

;^ 

—    t?    1^1    *     «     X    Tl 
C_    ri    *    -r   i.-D    --    C 

X 

X 

V  '^  ^  ?^  ^  'i  ^ 

•£   cT  --C    rT  «rT  x'  X* 
n  1-  :■:    —  lo    ~   -' 

:■:    T   -.c    r:   te    C;   c: 

*'  "^"^  ^'  ^   *   *=^*  ^' 

^ 

':2.  ^  -5  q  -  S  r: 

^    ^   ;_!    x'   f   -r    T- 

t- 

T. 

"S 

—  :ç  îM  .-r   —   -r  « 
•■c    C   i^   :*    -r    X   c* 

*e   «^  «-•   »    "C    C    -r 

^t  ^  è  ^'t  Z  i  l] 

^    T    -T    îi    -    rt    o 

/: 

X 

i  M  :  M 

:    ;    ;    ;    i  r-    : 
';     :    !     ;   c    '     ; 
X    x'     i   i  £  ^     : 

•E  ■=    =   £    ê    fc    i 

1£    =    —      o     «     *     - 

<  ■<:  S  [i.  S  S  ,1. 

m:s  i!i;vi:.m  s  kt  lk  corT  dks  ciik.mins  dk  fi:u  (  a.nai.ik.n.s 

Il  est  iiitt-n-ssiiiir  (1).  voir  jnissi  la  natiir,.  ,l,.s  pn,- 
.Imts  tnnisi...i(..s  ainsi  <,„,.  j,.  ,M.um-nta^',.  de  ..haqu.-  .at»'- 
;i"ii<'  iilativciiiciit  à  la  totalil)'- des  tran.siM.its. 

Il  (onviciit  (le  r)'niai-.|iici-  <|iic  Ws  (|iiatn-s  |.n-ini.-ic.s 
iat.-„ii.-s  f(mij.r..|iiu.„t  <i<s  manlian(lis«-s  ('.xiMMli.Vs  <mi 
vi-iic  «■(  (|u.'  (•..  sont  i.i-.M-is(-ni('nl  c-s  ••ali^-onVs  .,ui  n.ns- 
fitucnt  1).     ixv:iu,\s  nvtUU's  .lV.x,„„-lati..n  .lu  Canada. 

Lii  i.r<..mvssi..ii  .-onsiat.M.  dans  I.-  iiial.'i-i.-i  roulant 
•  ■st  <';:ali'nicnt  un  imlir.-  .I.-  pfojrjvssion  dn  ti-alic  : 

.M.VTKUIKl,   KOll.AXT 


.M.ATI,i;iKI, 

1!)07, 

lOOS. 

ii)(iy. 

11)10. 

IDll. 

11)12. 

Locomotives 

3,.^04 

107.407 

3,)142 

3,872 

115.701) 

4,020 

3,901) 

117,771) 

4,1!I2 

4.07!) 

Ul),713 

4.32(1 

4,21!) 

I27,l.^,>s 

4,.-.13 

■ 

\Vaj.'on.Hii)arcl]aiiiiiHo- 
\Vii){oiis  vovii^ieur!.... 

4,4'<4 

Hd.DIS 

4 1)4(; 

I..'s  U(l,!tl>:  wa-ons  cniplov.vs  pour  |,.  traiisp,,it  d,.s 
iii.ii.liandi.scs  s.-  r.'-parlisscni  .oinini-  suit  : 


KspK(:i:.s 

11)07. 

r.ios. 

11)01). 

11)10. 

11)11. 

11)12. 

Wairoiis  fnrim'-M 

08,14!) 

20,477 

4,817 

I0,3,W 

132 

1,917 

I  ,.->.')7 

72,S(;3 
21,7,ÏH 
5,047 
11,010 
11)7 
2,423 
1  ,t)04 

74,477 

21,I.SM 

■■i.ftl.S 

11,721 

11)7 

2,4(;i; 

2.212 

7>,!).S3 
2(i,7)>l) 

r.,.'->2s 

12,(iS0 

IDÔ 

2„531> 

2.01!) 

111). 713 

7!),412 

ÏI.(IOI) 
5,S0!) 

13,7(;s 

277 

2,>(i7 

4,ol)> 

W:is:nii~  plats 

Watroti-  à   l.i'Kliaiix... 

Wa^'oti-^  à  houille 

\Vaj,'oii»  riscrvuirs.... 
\\'a;.'o)infrii;orili,|ii<«8.. 
.\iitri'.s 

.Sli.DsJ 

22,11(1(1 

(i,322 

H, 71.-. 

.'M) 
3,(i,S2 
-1,427 

TOT.AI. 

107,JO7 

11  "1,70!) 

117,771» 

127,i:,s 

1  lii.DIS 

l'iilin,  rindicali) 
<!)'  iiatiiic  à  donner  iito 


iraiispori» 


I  OUI    un    t 


>*ujiis  pour  les  aniiiMs 
(1)  s  frais  d'exploitation 


•V.V.NKK.S 


1S7 


KKCKTTt 


18M) 

1  !>,-».(  ),.->;, 
23,561,44 

ISS,-. 

32,227,40 

ISDO 

46,843,82 

18!»:) 

4(i,78,'i,48 

I!».0 

70,740,27 

11K15 

10D,407,19 

I!)10 

173,9ri6,21 

11)11 

188,733,4!V 

1U12 

219,403,75. 

I/KSSOU   IMH  STIilKI.  KT  COM.MKU»  lAI,   Kl     riCI  l'LK  CA.NAKIKX 


Voici  (le  plus,  les  sources  <!(>  revenu  brut  pour  leH 
quatre  dernières  années  :  (c;/  piustrrs). 


60UIJCKS  DK  KEVKNUS 


Voyau'etirs 

PostcM 

MtwHii^eries 

Murrhiindises 

I*rivil<V«'sil<'j£ari«etdetriiin> 
Téli^;;ra|il]i's,  loyers,  ete 


TOlArX 


l',l09 


3!  1,073 .4  ■^S 
I.TL'.'i.lSil 

934,483 

'.•fi,(iKr),(i7(> 

403,895 

2,r>y5,o:îR 


i45,Mrit!,3:',ii 


mil 


4li,01S,S79 

l,7yi»,«S7 

4,14:i,K37 

!)!«,til3 

117,197,(1(14 

(i7:i,(«il 

1,KJ3,33:! 


I7:i,n.-,(i,'ji7 


1911 


50,5i()r,,K93 
l.«(i:',4l3 
4,(174, nô 
I,'.'(l7,ft,ï5 
IL'd,")  70,033 
H2(i,2.-)1 
3,018,709 


1^8,733,493 


191'.> 


5(i,,")43,()63 
1,914,7211 
5,294,388 
l,L'flr),414 
149,9til,140 
1  ,UHU,(1S7 
3,307,738 


:i9,4o:v6L' 


Pour  terminer  l'examen  statisiiijue  de  cette  partie 
iinp(;ri:iiite  de  l'ont illajic  (•c(>nomi(|Ue  canadien,  nous  exa- 
minerons ce  (|n'est  le  capital  rejn-eseiitc'  par  les  voies  fer- 
it'es.  Le  montant  total  des  ol)lij,'ations  ('•mises.  jns(iu'en 
litlL'.  est  de  l.r>SS.!t37.r.J(;  pia>lres.  Kn  ajoutant  à  ce  chiffre 
le  montant  des  subventions  (I  .  on  (dttient  l.l".t7,tM»4„")!»l( 
piastres. 

L'('lablissement  du  coi'it  exact  i)ar  mille  n'est  jititTe 
possible.  I>'apr(-s  des  calculs  faits  par  le  depaitement  des 
chemins  de  fer,  le  prix  de  revient  du  niill(>  serait  de  >:.V.»,4.".4, 
chillfe  (|ui  se  réduirait  à  .s.-)0.s;!l'  apivs  certaines  déduc- 
tions. <•('  ].rix  de  revient  est  relativement  bas.  ||  est  ins- 
tructif de  \(.ii'  la  situation  <les  chemins  de  fer  des  i)rinci- 
paux  p.ivs  a  ce  point  de  vue  ;  voici  tin  tableau  fait  à  l'aide 
des  statisti<|ues  les  jdiis  r(''ceutes  :  (ni  /liiixtri s). 


l'AVS 


(Jr.iii'i)'  Hri'tjigMc 

AlU'ina^'iic 

Frnii.e 

l"-li.'i'|ni'       

Ki.itM  fuis 

VlCt'M'lIt 

Nouvrll.'  (i,il!.'  .lu  Sii.l 

(  a(iit<l.i    


CAriTAL  DU  l'ASSIK 


fi,38L',29(i,742 

3. <K  13,848,400 

3,447,4iil),0(HI 

4.30,800,(KKI 

I3,.'-.(I8, 71 1,173 

210,244,.'>78 

22.721,478 

1, 183,998, fi99 


l'AR  .MILI.K 


27r.,040 
109.78S 
l,39,;)9(l 
169,800 
.■".7,970 
00,-22.-. 
1.10,876 
59,454 


_L 


.  i  >      In.|.'.p,.i..|:iimn,.iit  .l.s  t.Traiu*  cr.U-t.  ;t2.0JO,:i78  ■.„^r^^■^    ,iont  un  ?!.■ 
I..'i(l   iippiMirr  I.,    vMli'iir.   !.•   ti...iitunt  ,li-i  Mul.v.'iiti:iiM  awonlé.'S  depuis   187(1 


iii-c;um   I!i1 


2  -I'  répartit  aiii^^i 


lînuvcnn'nicii* 
Provincfs  ... 
Miiiiiciptilitis 


•.1,-r.il . 


TOT  Al, 


154,07.'>,2.1,'5 
3.'>,94,5.5I.'> 
l8,0.-.|,.'li'} 


208,(172,073 


m 


ACTION-    i.KS    l'OfVOlIîS    nULICS 


La  note  de  la  joi;;,.  pivc^d 


v..ir.s  publics,  se  jriHlaiit 


t'iili'  imiiifrc  «ni(>  les  I 


•ou- 


avaif  <1(>  brint'i-  lis  dist 


coinpt,-  ,1,.   {•iniportaiHf  <nril  y 


tiativc  privt'c.    '•  Dj 
l!l(i;{.  SirL„i,i."r( 


aiicfs.  ont  ;,'i-aii<l.'niciit  scoinh;  ] 


lis  auciiii  jia.vs  (n:iin»iH'.  i'-n 


•  olllll. 


alors  iiiiiiis 


ini- 
ivaif  en 


tlaiis  aiicmi  K^ar  <!•>  la  KN-piihl 


Ilcllicnis  Ile  se  sont  n 


«•iiti'i's  aiis> 


lr<-<I<.s  Travaux  publics, 
le,   les  fjduvcr- 


'M'K'  aincricaii 


t's  <-li('mins  (le  f;- 


X 


:ai-<li 


iMi.s  les  av 


mis  (li; 


j;<'IHTcu.\  (urici,  envers 


<'ns  aux  traver: 


pensés  (le  Jilacer  <les 


priv(M's.  <le  veiller  à  la  sinvlé  .lu  I 

concilié  le  droit  d 

1 

1..'{0(MI00 


mvaux.  il"enireienir  les  tn 


»étail.     Xous  leui 


efiouttenient  di-s  teri 


exi)ropriation   et    |a    lii 


ivel'ses 
'  avons 


•er(('  d'entraver 


piastres  ponr  leserv 


■es.    Nous  lenr  pavons  annnell 


enient 


nient  aux   Ktats-rnis.    'J 
ment  aidés  de  nos  dénie 


lei'jiostal  .pi'ils  font  yraiiiite- 


oiit  cela  aiuès  I 


'•e  rôle  des  c) 


(Il 


es  avoir  ('nornié- 


peiit  diiv  av<".-  M.  U.  lîaulij 
l'i  i>Iiis  i>leineiiient  encore' 


leniins  de  fer  a  «^t 


<'  coiisidi'-rahle  et 


■<|lie  le  clieniin  de  f. 


on 
V  a  joiit' 


promoteur  <le  la  colonisât 


ion. 


causes  ( 


d 


lu  <Iéveloppe,nent  de  cel 


oïlc 


ajouter    que    i^v 


•Jiii'u.x  Ktats-rnis.  le  r.Me  d. 
'-)  ^'"'is  avons  montré  le» 
l'i"  ;  on  j)eut 


les  débuts  du  XXesiécI 
!l"^  plus  belles  espéran 


<ie  celle-ci  et  son  avei 
a    l'exiension    des   vti 
'■  ""vrent  la  porte  aux  pins  I 


fen 


ii'irt^s. 


d. 


•a  le  X\ 


.la  on  jHMit  jdévoii 


nous  Ile 


SOIIIIIK 


■s  <|u"ii  Paul) 


e  siècle, 


ee  (|iie  r.-serv..  Pavei, 


II-,   ce    (|,|e 


•les  t<''li''Mra.p| 


Poste»  et  télégraph 


es. 


colilll 


les  et  des  téli^plioi 


L 


■s   servie 


•e  faisant  i.artii'  de  l'ontillay 


'es  peuvent  éir, 


■es  (les  postes. 


consi(|(;i( 


perllu  (le  faire  i 


lia  IIS  la  vi( 


•ssortir  le  v(>\ 


e  ecoil(.nii(|Ue  ;   i|  ,,st   .sn- 


moderne.   c 


e  consid(:ral,|e  (pi'ils  j 


IltlIlK-  (|i|e  leur 


est  en  raison  iii("-nie  d 


oneilt 


essor  a  ét<:  si  rapid, 


e  cette  1 


lailte 


OUI    une  statisti(|ue   niont 


]>ar  le  service  des  post( 


rant    I 


(3) 


es  projiivs   r.'al 


l||";j. 


(1)     /, 


'•   rrnumÛMrnt  <I,:-,  .,»/,„■,/,,  féj,,.^,,,,  ,,„ 


f'n;iir  ,lrs    l'r>ii;„,; 


'3)     V.   Rapport   m-   \ii\r-iTi>m.-   i.i- .   ,. 
'"■^■f:    IK    31    MARS    11112     (H  Iwâ    1    .,     r  ■■"   ''"'"   '■' '^i  i"'"  i:   r,  ,c 

divers.  '    '  """*    ''"■'■    I"""-    r..,H,.,^r,„,,„.nts    statisti,|„..s 
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AN'XKKS 

NOMllKK    UF. 
ItriiKAI"  \ 

1 HITKKS 

CAKfK'*  roSTAI.E.S 

M4M1ATS 

IsTo 

.•(.H'.'il 

•J4,,">(M(,(ioo 

iio.o-Ji 

is;-. 

4.SW 

42,0<iO,(HiO 

1N1,()<)1 

ISHO 

r>,7T3 

4.'i,S(NI,(HKI 

7,SIKI,()lK) 

;t(Mi,o,s.s 

ihs:. 

7,084 

6t<,4(XI,(N>0 

l;<,,SINI,U<MI 

49"J,'.'43 

IS90 

7,!ti;t 

114,  l(Hi,0(IO 

I0,4S0,(KK) 

7.so.,")(i,'< 

i,sn."> 

H,s;v2 

l(i7,-'">fi.'>,IKHI 

'J4,(iv.':i,ooo 

l,(l!i'.'.0."iL' 

KKHI 

!l,t>-'7 

17'<,ai'J,.')<«l 

•.'7,IH0,(KM) 

1,074,11-J.; 

IJHI'i 

1(P,»7!I 

;;s.'i,.'i4 1,00(1 

•.".l,(l4l,(MKt 

1,»'J4.I,10 

liiiii 

12,SX1 

4,')t).OS,".,{HI(l 

4,'i,  ll),"i,IHIO 

4,17H.7.VJ 

l'.iii 

i:i.,'tJ4 

.">o4.'i.'t;i,0<H) 

4it,:ii;),iMKi 

4,M0,S!lii 

iiiij 

i:t,s,-)U 

.">!17,.'i7ti,(KKl 

.">l,7-'7,000 

4.'<4l.iiiiH 

•  lusiin'il    l'.KIl,  le  i|('|i;ir)iMlli'tlt  (li-s  |mi-.1cs  ;i  t-lircuisl  n- 

(•1i:m|Iic  iiniK'c  un  dclicii  (lnniiinil  un  iniiil  dr  Hi.7!tL',:>7S 
|ii:isir(s:  cil  l'.Mi:.'  isi  coiniiiciui'i'  l'cTc  lies  bonis  <|iii  mit 
ilnmii- T.lHO.d;',."»  ]ii;isircs  iiis(|ii\'n  litll. 

I.c  siTvici-  l('|i'i;r;i|)llii|ll('  du  ;;iill\  c'IlK'Illcnl  l'('dt'l-;il. 
diiHI  lis  |(i  i-lliiclcs  lii;iiis  uni  ('le  ili'rcs  cil  ISSO  :i  di'imis 
Ims  |nis  Liijidiifllciiiciii  de  ri'Xiciisicdi.  N'dici  des  statis- 
liiiiics  s"v  iMi>|HiitiUit.  a  la  date  du  :!1  mais  \'.i\  i  : 

l.iiiiiiiiciir  des  lignes i  I////. .vi         S,1.")(i 

Luiiui'i'iir     ''S    lignes   sdiis-iiiaiiiii  s ••  L',")(i 

Xiiiidirc  dt    l.iii.'aiiN Cd."» 

Nnllllirc  de    depr-clles  eXIMiiiees 211I. !•!."> 

!,e     service     1  elcLli  a  |  dl  ic|  lie     l'ederal     est     d'iltilitt-     pli- 

ldic|iic,    enipldyi-    piiiK  ipaleiiieiit     piiiif    les    lnillctins    des 

p(>(  lielics.   les  serxiccs  des  si^nailX    cl    ll|ete(ir()|(iL;it|iie.      ||    a 

jMiiii'  liiii   la   eniiiiiiunieatioii   avec  les  pfc(\inces  niaiitinies 

de    r.\llaillii|lle    et    du     l'acitiqllc,    les    teriitoifes    du     Xei-d- 
•  Micst.  le  N'ilknn.     l»ails  ics  cdiidilidiis   il   ni-  peut   être  (|nes- 

tidii  d'un  revenu  ;  ainsi  en    lilll,  les  di'pcnscs  diii   ('té  de 

I.".l'.!l7lt   piastres   et    les   recettes  de    1  »;!•,.".•<.-,. 

A  ciph-  du  service  l'i-d('Tal  existent  neuf  ccuiipaj:nics 
.•iiiieiisi'cs.  N'ilici  des  statisti<nies  cdiiiparai ives  iiKinlfaiit 
les  pidures  fi-alises  dui;int  les  10  dernières  aniK-es  : 


an.\i:k.s 

MiMliUl.  Ii|:s  DKl'KClIf.s 

lu  Kl:  \l*\ 

l!lil 

.■!H.7I7 

4,n(iii,4i; 
'•,(i(i;i,()ii(i 

L'.fiSO 

.■t,-.'4'J 

Les    ilistallatiinis    des    postes    cotiers    de    tel(';;iapllie 

sans  til  ont  (''tp''  faites  cii  ;;iaiide  jiartic  i>ar  le  j;((iivei-neiiiciit 
(  t  sont  le  ]diis  souvent  cxpl(dt(''es  par  la  conipajiiiic  de  teli- 
•.MMpliie  Mafconi.    Le  (h-partcineiit  du  service  naval  a  pii- 
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ftli('  une  carte  iiiontrjint  les  sitiiiition  <lcs  stations  cutitTt's 
pour  (■«imiiiuniciiii.iu  avec  les  iiavin-s  sur  h-s  .ùtcs  de  Ti-st 
l't  (1.-  l'ouest  coiimie  à  celles  des  grands  lacs.  Ce  service  est 
éfraleineiit  un  service  d'iililité  puldi(|Ue  doui   |,.s  cliari;-es 

inconilM.lU    à    fKliit.     <"ehlicl    l.„ss,..le   de   pins    11»   sK-aiiiers 

<|iii  sont  iniiiiis  d'installations.  l)'a])r<-s  le  rappori  dn  ser- 
vice naval,  la  radiojiraidiie  a  rendu  d'iniporiants  servici's 
à  la  navi;;ation,  aussi  j'usa-e  prend-il  une  rapide  .-xten- 
sion  ;  en  l!i()!t,  si.oTl  .l.-.pècl...s  fnreni  e.xp.-..liées  ou  re.nes 
et  ce  chilTre  (  sf  devenu   MMi.lT.t»  ,.|i   llMt». 

l/eniid(d   du    tél.'.plH.ne  s'est    -.'■ncM-alis.'  au   Canada 

•'"""""  ""-^   i:tats-rnis;  lin  juin   lî.ll.   le  nombre  d'; a- 

re.ls  en  usa-e  était  d.-  .•tOl'.T-t.  ce  .,ui  donne  nu  diillfe  re- 
liXif  a  la  iM.pulalion  t  à  r,  l'ois  plus  ,dev.- <,u'en  la  plupart 
<les  pavs  enropi'ciis. 

Les  capitaux  enua-és  j.ar  les  compaunies  du  lel.'-- 
Pl'""'-  au  Canada  étaient  de  4)MU:!.!(si'  ,,iastres  ei  durant 
liiiinee  plus  haut  indi.|uée  les  r.-.clt..s  mu  été  de  KMtCS-'o 
piastres  contre  ti.i.T'MMÔ  d .penses,    i.a  lon.u,.ur  totale 

des  Ills  telepli(,ni(|lles  est   de  flST.Tl'S  milles. 

te»  voies  navigable».  --  Mais  |,.s  roufs  et  les  voi.  s 

ferrées  n.'  sont    J.as  les  seuN'.s,  elles  sont    même  les  der.lieles 

vi-iiies,  car  les  -rmiies  .,ui  marchent  "  les  ont  d.'v.mcvs 
Lors  d,.  la  ii.'-m.traiion  h-s  v.des  iiavi-aMes  uiit  oll,-,!  des 
moyens  de  communication  et  de  trans|H.rt  existatit    im.  d,.- 

nmn.lant  au.-un  .-llort  d.'  la  part  de  l'homn t  il  esi  ass,.,. 

"^'""■'''  'M'VIl.^s  aient   et,;  la   voi navi^aii,.,,  pivmiete 

«Maml  on  consulte  les  cartes  de  la  densi,,i  d,.  la  populaiion 
<•»  '""""1''.  il  ost  frappant.  .1..  voir  .umment  les  pe„|,|es  s,. 
sont  massé-s  le  lun-  des  cours  d'.-au.  aux  endroits j-, 

ll"'<'  S,.nil,le  i.voir  disposé'S  a  dessein   pour  .pie  des  au-le 

rations  jmissenr  s'\  etaldir. 

-\u  Catiada.  le  (leuve  itnposani  .pi'.si  le  Saitiil  au- 
reni.  devait  servir  de  hase  au  system,-  de  navigation  inte- 
••"■"'•'■  ;  a  vrai  dire  la  nature  n'y  a  -iier..  éie  p,odi..u,.  en 
voies  de  communication  naiiirelles.  ].,.  Saint-Laurent  ,.( 
les  -rands  lacs  sont  fuites  les  voies  naviuaUles  et  em.uv 
•"■Il  f.-.llu  un  travail  opiniâtre  en  draguant  et  ,.„  civu-ini 
des<anaux  pour  p<Minettre  leur  navi.^•,•|ldliI.^  <\) 


iia- 
!ni('- 
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<'\'sf  «i,.  ISjr,  <|uc  (latfiit  l.'s  i»i-«Miii«'rs  pn.jfts  d'iuiK:- 
lioratioii  (!<>  la  voie  du  Saiiit-Laiirent.  Avant  l.s41,  en  bien 
d<-s,.ii(li-,,its.  de  .M..ntiV-aI  à  Wu-ihiu  h-  Hifiial  naxait  que  10 
pi.Mls  de  i)n>f(.iid.iir.  Il  fut  propos.''  de  civus,.]-  1..  iliciial 
«'t  <rinip<is,.p  m,  droit  do  tonnajjc  immu-  j.av.T  le  ((.fit  du 
(■nMis,.nH.nt.  d)  i:„  1S5;{  !..  rJH-i.al  fut  .'.|ar-i  «-t  port.;  A  Ui 
I»ii'<ls.  Kn  ISdr.  il  fut  crcus)'-  à  L'O  pinls  et  t'-lar;.'!  à  ;{n(».  Kn 
ISSl'.  la  i>r(»fond.'ur  fut  porlôc  à  lT,  pieds  et  4-ii  ISSS  à  27 
l.i.'ds  vt  d..nii.  L,.  (^inada  s,.  (i..vcl..ppant,  lo  trafic  all:rii 
croissaiil  ft  (••■it.' profondeur  fut  bientôt  jn-,'.-  insnfli<iiiit.- 
piw  suit.' de  la  construetion  t..uj..urs  en  [dus  p-and  .les  na- 
vires,   l'our  .lonn.-r  satisfaetL.n  an  eoninier.'...  1..  -..nv.'r 

ni.'iii  f.-'d.^ral  i.orta  1.'  elu'ual  à  tr.((  ],i,.ds  .1.'  lar-.ur  .1  ;'0 
pieds  de  i.r.d'ondeur.  avee  rinfenlion  de  ereus..r  jns<|u'a  HT, 
<!<■  fa.;on  à  .•.'<iu..  l.'s  navir.-s  de  in.OOO  tonnes  puissent  v.-- 
nn-  à  .piiii  à  M..nlr.'al.  ]>.•  plus,  d.-s  anu-liorations  ..nt  du 
.•ti-.'  ai.i.ort.-.es  à  la  vol..  fluvial..,  il  a  fallu  la  baliser,  la 
<lraj;ner.  r.'iitret.'uir.    i:t  au.jour.ri.ui  Monir.-al.  ni.'tn.pole 

•  iuiadienii.'  .|ui  se  trouv.-  à  !»S»;  milles  d<-  la  nn-r.  (2)  est  le 
ix'int  terminus  .1,.  la  navi-ation  ...•.-■anl,|U.-.  point  vers  le- 
M'H'I  .•onv..rjr,.„t  tout.'s  h's  voi.'s  d,.  .•ommuni.aiion  .lu  i.avs. 
La  l.n-u.'up  du  eh.'ual  de  M..nfival  .^st  d,-  L'l»(t  niill.s  .-t'ia 
partie  .Ira-u.'eu  um.  lon-m'ur  .1.'  7(1  niilb.s  envir..n,  s.-  trou- 
vant i.res.|n-enti.'r.'m.'nt  en  amont  de  (^u.'-bec.  I.a  lar.'.'ur 
vari.'  .1..  4.-,()  il  (ioo  pi,^]s.  (8)  outr.-  1,.  eivus.-mont  .lu  .henal 
.lautn-s  anK'liorations  ..nt  et.-  }rradn.-ll..m.'nt    apj.ort.Vs 

•  onsisiant  .-n  rinstallaf i..n  .1..  j.lian's  p.-rferiiMî,nés,  de  si- 
irnanx  maritimes  ,1,.  tous  systf-m.'s.  (4|  d-  post-s  d.-  t.'l.:- 
^niplii,.  sans  fil,  ,.fe..  .les  re.-li.'r.-li.'s  s.i.'utiti.pies,  d.'s  l.-v.-s 


1  - 


l-"ll    ISSS.    1(> 


r„„f,.  ,|„   s,:„,  , !.'"iivrrn,Mn,Tit  .Ifoi.la   ,lo  oonsUUrfr   IVntn'tion  de   In 

•       '^^     '»•;!'"■"    e,..m,...  m.e  ..ntrq.rise  national,.  H  ,\v  ta  livrer  BanB 
....  '"   "^■""■.     !>'■  l'Iiix.  il  r<-iirit  la  drlto  ni 


iti'.ri 

lie   Jii 

(2) 


\'.    I.A    .N.WKi.xlIiix    I>ANS    I..\     V\riri 

1.  r  nwi.Kii^  iif:  vc 


ini  (-•tuit  (le  iihis  de  3  uiil- 

lil-    HlKl.Vi:    IT    M  s    riiO.IKTS 


fà       ,  ,    .-r„   U-  .r^m   Pnnr.panx  ,,ays  d'IÙM,,,,,..   n„  ,.,„„,at,.  ,,„..  parfont  „„ 


(3)     V.  iiinrv  rirni 


RIVr     ^^■.■    v,..„v,„..  ''"    •^^'''''^'-    I'fl"'ÎT    Of    Tlir    IIKPAUTMI  NT    OF    MA- 

RINE   AMI    H.SIIKKIKS    |(>i(    THE    I  I.scaL    vfm<    IQlll'Il^ 

cart».    ,lu    .Sairit.I.^,„r,.|,t,  '    "' 


.  avec  nne  pxwllcnto 
-M.'htr.-.a)  K   ...ih-lM.... '    ""'""""'    '"    I'f"'i'    '''•    '«    P^T'it-    «Irapuée    entre 

„.-.?V    ^'   '"   f''".''';  '""■'•''  pi>bli<^,«,  par   1,.  ministère  de  la  marine  et 
p.Tlarj..^.    montrant    la   situation   d<s   pliar.'^ 


d 

sonores,  etc. 


ili-s   boiiiM'rt   lumlmu* 
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I.FS    C.W.VIX    fA.NAKIKNS 

li.v(ln)frnii,i,i,,,„.s  „„t  ,--t.-.  fiiiis.   i„.  riutic 


iiiaritiiin-  on  a  lar- 


go„u.„t  bé„.,inô  ot  il  en  .s,  .vsnl.é  un.-  ,.I„s  ;;n.n.l.>  "s,V„: 
r  t.^  p„nr  la  „av.«ati„n,  avant  .n  ,.o„r  ,o«s,-.ju.nn.  nu. 
"'"'""uti.m  sensible  <l,.s  taux  d'assuranees 

Par  l-n.ilisafion  des  la.s  et  des  .live'rs  eananx.  Mont- 

ôn.      ,.!'"  ""  '■"•"""""''•""•'"  "V.-  la  tc.,e  ,ln  lac  SniK- 
r    ...  par    mvnvs  ......vant  av.,i,-  „n   tirant  <reau   de   14 

l;  Is.    La  d.sta.ue  à  franel.ir  est  de  V2U  n.illes  d..nt  7:J 
"Mlles  ,1e  eananx.  se  r.'pariissant  ainsi  : 


SKCTIOXS  DK  NAVKJATtOX 


;iiirt*iit , , .  , 
'^t  î-.uiri*nl. 


<  .iii.'il  il,,  /.acliiii.v  . . 

I.ii-  St-LMiiis.i  Kliuvi-  Si.  Lui 

Ciiii.il  i|p  .S..ularit:cs 

Luc  St-|-'niri.;nl.H  et    KlvIlVl' 

C.iTi.il  .li.  CM'iiuall.  . 

FliMive  St-Uiimit 

Cuii.il  ,1,.  1,1  |',,i,it,.  Kiri'.iM 

Kliiiv.-  St-|,„n.vni 

l'.m.il  .lu  l{;,|,i,|,.  pi,„    _    _ 

Fltiiv,/  St-Luiitcnt,  . 

ChiimI  (les  (.a|..|i«    .  .  

n.nvpM-Lu,n„t.-t  i,.,'   OniHri.,' 

»  final  \\.-lliiii.l 

I.ac  iJi.-,  Kivi.  1,.  |),.ti,,|i  ■  i'.,, 

Canal  .|„  Sanlt   SK-Ma,',,'  '" ''  ""  "'"""•'■<■ 

'-"■  ^"l'-ii.ur  à  Port   Artlinl-ou  a  V.'.rt  WilHàn.; 

>    i>   ,     ,  TOTAL 

A   Dnlnth 

A  (iikago    ..,;;.■,  ■;■;; 


■^t Clair,  Lar  Hnnii 


MILLKS 

s.,-,(i 
l(> 
M 
.■(I 
I  I  ■■.'.■| 

II'.". 
Il  .".(I 
:i  liil 
4  :■<! 
7  .■« 

•Ji;  7,-1 
•"■71 
I  ■-'.■. 


l->ll 
L't.'ii; 

lL'4IP 


I  ...ment  de  nM.er  ,ne  la  dilTerenee  d,.  .iveanx 
,  ;;  p.'  .^"i-'.;..r  et  le  tienve  Sain.-l.an.vnt  en  an„.nt 
<l<     I  .H.Is.Mv.eres  ,.n  rinlh.enee  des  n.arees  e,.sse  de  se  fnre 

-...,.•.  est  de  ,;00  pieds  et  ,, ne  IS  eeinses  doivent  être  (. 
«■l'>.'sponrat.eind.x.  les  niveanx  extrêmes 


I>'a..tre  part,  .MoniiV-al  est 


•  'Il  foniinnnicatiun  av<-e 


\i.ii-A'..  1  ...  ..   V    •■■■■■iiiiit  ,11  Miij  avec 

N      -WK  par  la  rn-.ere  i;ie^^^ 

1'  »....<•.•  a  parennnr  est  de  1.-.7  n.ill,.s.  ,l„nt  I.T  s„r  ,erri- 
loin'  caiia.l  r.Ti  >ii    u  il  I 


">■«'  canadien 


Wr:.^ 


L  ESSOR   I.M>r.STI!Ii:i.  1:T  COM.MKUCIAI.  HI'   ri'.riM.K  CANAUIKN 

l'dni-  arriver  à  ce  n-siiKat.  le  «"jniada  sV-st  imposi- 
(Ifs  sai  riticcs  cniisiiir'rahli-s.  .\iii.>ii  les  anirlini-alititis  a]i|>(rr- 
ti't's  ail  llciivc.  If  i-rciisciiifiit  cl  rclai";;iss('iiit'nt  dt-s  raiiaiix 
ont  ucrasioiiiii- jiiN<iiraii  .îl  mars  P.lll.  il)  une  (l"|ieiiKe  ti»- 
lale  <le  li'.i,:;!  I..*»!»!»  jiasires  se  répart issaiit  (■(nimie  suit  : 


(AXA IX 

(■(IN.SIKUC 
lln.V. 

KLAK(;iS 
SK.MK.NT 

roiAL 

lii';uili,iirnM!4     

t'iiilIlMii  .1  llreiiMll* 

Cli.-iliil.Iv 

l,ti,'Ui,li<NI 

tiH,0,-4 

t).t7,-'l.'i 

l.!M.-MJi-. 

:WJ,77iJ 

•.•,ri-«!i,,'i:t.'t 

l,-'IS,!it7 

4.iis.i,>s'J 

4.i.t-.';i,;i;>ii 

7.-'-'s,^;t,"i 

i:i4,l,-,7 

ls,U-J 

<Un..M7 

l-JI„-i;is 

4s;i.,Ml!) 

IP,.->Û,-|,U.HI 

7,ii:i:»,v.'( 
I,:i'jii,t;.-it> 

* 

4,ll!l.(i;t!l 

i>;t,7.sij 
.'i.'.'yi,  1 1-' 

l(),il.'!!l,'.'77 

7."i,!m7 

•-".w,  17ii 

i.ii:i.".,7.'.!t 

,i,4.M,»7l 

•Jl.iilii,  liiil 
!i,l(i4.:i.".7 

.s 

l,ii,'lii,liO<l 
4,lv.',()!i;( 

7111, mil 
7.il4,7l«7 

.■«••-•.77i> 

IJ.tiJS.SllI 

7."),!iii7 
•.".P,s,l7i> 
1  .•.'4s.li47 
4,iis,"i  SSII 
4,)i-.',),;t.'*l 
(i.-.--N..s;i,-, 
I,i7ii,-Jlii 
;t,4(iH,!M,l 
li4s,.")47 

iJi,.-.;w 

4S11  '>*fi 

Cc.rnwall 

('illliiit.' 

i.u.iiir,« ;;;; 

l-ae  Siiiiit   I-'i-iHi';"!!*      

I.1U-  Sailli.  Loiiis 

Miuray 

Kl.l.MI.          

Saull  Suinte-. Marie    

S.iIll.lliL't'^ 

.Saillit'- Amie 

l-'Iciivi' Saiiic  l,aiii\iit  i-t  (',iii.ui,\  Cil..., 

.Saint  Picn-f    .  .      .    

Sain!  Iliir^      .... 

■l'av    

'l'ii'lit 

!l,.Vi."i.!l,-,ll 

■Js,74:i,-.".i:t 
io,4v-Mii:; 

Wcl!,.,,!,!    

Williaii.sliiir^;      

TOTAL 

44,7e»,!Hi7 

,")(,. '.Mi, '.l^:l 

'.('.1,31  l.y.iM 

<  "es  aiiieliciratiniis  aux  voies  iiavij;alili's  oiii  en  sur  le 
iiiiniiieree  iiiie  repernissiuii  souvent  plus  (•(iiisiijéralile  qu'un 
ne  se  rima;:ine.  Non  seiilenient,  il  tant  tenir  eoniple  de 
recoinnriie  resiillant  dn  raeeiinreisseiiieni  des  disîanees  a 
li.nciiiirir,  mais  aussi  de  rntilisatinri  des  navires  de  pins 
fort  lunna;;!'  a.vaiil  de  nuillears  ni(i.\e,.s  de  prupiilsiuii.  le 
<|iii  a   pnnr  (•iinsi'iineiice  de  ilimiinier  le  euTii   di's   fiels.     Il 

l!  |)'j;rr.-  li..i  i~iiM\ii~  i  m;  iiir  1  i^iai.  M;.Mi  KMiiNti  ni  m.mkh 
l!il  I.   I..-  il,  |.,.n-.^   iinpiitjil.i.-s  au  .■apitiil  .si.nt  f'talilies  coninie  nuit  : 


iitij  i'.ii;t 



1',h;M!Mi 

KlISl'Itltilf    «irS    -Mtl.tllV 

Cnual  Well.ui.l 

l,t!s.'),i;7J 

'.*IMI,(«HI 

l.sss.Hii,-) 

L',IKN),ll(lO 

iOT.VL 

4.r,s;i,ii7-.' 

:t,sss,(;!i."i 

I.  -    -i<!|ii.ii.,.-    ini|.iital.l..s    au    m. ■nu    -iiit    iia--.rs    ,1,-   il_'4.i;iis   i-n    l!ll;i 
■1   lill.-' n    l'ili. 


tr. IV, nr>    pi    ,lir~   ,.i    ,.,,lui    ,|..   la 


il.|...r'    .lu 


<Iil   ,1, 


'<■     ilifiial  niariliin.-    l'.M  l."i.|iij 
it   :!.7.'ii;,77il  (■■iiir   !'iiiitilliij.'( 


lit-    1.1    tiiariiii-,    li> 


p..c.|ii.ll|.- 


st.^r(•  ili's 
it  ili'.jM'nsr'  lïour  W 


|>ia-tri..   -..it   S.:i."iS.:i:tJ   [mur   11- 


no 


*1h 


i.'kssou  iNnrsTuiKi.  irr  roMMKUciAi,  m   pki  l'i.i;  caxakikn 

Kt  le»  pi-iMluils  <|iii  ont  «unstilii)''  le  tmiiuip'  iiaiiH- 
Iicifli'  (luniiit  lii  iiH'iiH'  aiiin'c  Moiit  «IjiHSfH  riiiiinii>  suit  : 


CAXAIX 

vr.i:l 
TAI» 

MAI  X 

«AMKAl 
TC  HE» 

miits. 

TIKK.1 

MIMKKM 

roTAi. 

Saiilt  Ste  Marii'. 

Uill.,,,1 

>t-Liiiiicrit      .    , 

«1 ly 

S»ir;t   l'iiTri» 

Mlll  IH\                

Olt.iH» 

Kitifiiu  ,    

Tr.iit    

S.iiiit- Anilu-    .... 

4,rao,7n2 

l.'.'o.-i.iti'i 

l.ll»..V>7 

lit.TOti 

1S.4J: 

44-> 

.■>,'.':.s 

.•t,!MI.-| 

•->..Mt 

.'(7 

37-.* 

1(78 

9.;t7."> 

■2,'.HJti 

;i7 

3,1->l 

:tui 

97.-.,30.T 

464,»9I 

M.tMNI 

7,.'i>3 

KII..MI 

IM,Hl4 

.■|,4.-.9 

tid 

•'•»,1I4 

'-'•27,tW4 

.'"■7'<.7t>l 

4  •->«,. •Il.t 

ll.llil 

71  Mi 

•-••.•ti.lllNI 

•-•s,04l' 
<i7,  iv.i 

I4.i5:i 

.•ll.|i'S,il74 
71»-J.II7:; 

i,.iip."i..;n."i 

lfil.4.-.M 
.■I7.<i4_' 
ti7,.')7!l 

iii:>„vii 

.■|.:i'-'7 

SI, ■.".»!• 

.•t!t,tMi!»,8.->5 

'J,N.M,ll|,-> 

3.477, ISS 

<ils,4lfl 

74,S(I!» 

I71I.IPHI 

.•t!IJ.;i.-|() 
liiiM:t3 

".\:a) 
!i.".,.-,4n 

InlAI. 

l>,!Nl.i,fi70 

LM.IS.S 

■-,-l'S,P4S 

i,ii:i4,(!-."j 

.'t(1.7!'!i,^*ll 

I7,'is7,-'4r> 

N'niii  tic  Jiliis  le  ]Mill|-((Mllilp'  <hl   Vdllllnc  tlt'  Ct'S  rate- 

pirii's  lie  ]iiiMliiits  tliiraiit  les  (|iialiM'  dcriiitTcs  aiiiiiTS  : 


(  .\TK(;()KIK.>:  DK  l'KOUlIT.S 

l'.Kiy 

l'.llO 

Mlll 

l'.tl-.' 

l'i.'.lint..  a.'n,-.ii.'< 

rr<'iluil>  .inirriaux  .... 

l.tii 
.'iti 

4  !l 
75  II 

I.J 

.'»  '2 

3.11 

71».  .1 

14-' 

11'.' 
40 

7.'»  ■") 

14.  .'il 

04 

4.tis 

:t.4.T 

7  7.. '14 

l'ro.luii,   nianuf.iilur.-s .    

l'ni.liun  lits  tor.t»    

l*i>Mhjits  lie»  mines 

<'i's  statistiiiiics  sont  ('iliicativrs  t-t  iiionin'iit  ('01111111' 
If  <lit  -M.  Il-  profcssciii'  llaiijtt  <io  rriiivcrsitc  ilo  l'ciisvl- 
vanic.  <|iic  les  voies  iia\i<;altl('s  coiistitiiciit  la  inoilioilc  |,i 
iiii'illtiiif  cl  la  moins  «licrc  ]»om'  pi'omoiivoii'  h-  comiiicrrc. 
sans  iiiciiic  que  celiiici  soi!  liinilc  an  transit.  1  1 1 

I/iniiioi'taine  ci-oissanie  <lii  transport  des  rcfeajes 
inci'ite  (|nc  l'on  c.\aniine  les  lonilitions  dans  Icsipiclles  il 

s'elTeitlIe. 

Ail  Sailli  Sainte-Marie,  deux  «anaux  ont  l't»'- ci'ciisi's, 
rmi  du  «Ole  canadien  de  la  frontièi-c,  raiitfc  du  ('«■(ii-  anieij. 
lain  cl  les  deux  étant  lilties.  le  capitaine  pi'iit  porter  son 
choix  sur  celui  ipiMI  pri'-lèrc.  Te  n'est  (pi'eii  llMt'.t,  ipic  l'on  a 
coniiiieiice  a  l'tatdir  une  distinction  dans  les  relevés  staiis- 
tiipies.  eiiii'c  les  priMliiits  canadiens  et  anh'ricains. 

Voici  lu  statisticpie  du  bli-  caiiadiei,     ransporte  de 
puis  cette  date,  ainsi  ipie  le  poiircentaire  du  transport  |i,ii' 

les  dilTi'l-entcs  Voies  :  ((/(  hoixsiitii.it 


(1)      WATERW.^YS  .\SD  cOMMKlicK.  Avril  1013,  Our  Wntcriray  PoUry. 


I.K  THANSl'OItT    I.f    IIMÎ  rAN.M.IKV 


"       I-       X       o 


l  I   I 


I    5    5    î    ?    5    •-    « 

-     -     ■-     -•     S_    s     1-;     £ 


^S^I[Sr:^^ 


'>-''I'.vs  ..,.s  .Inirivs.  .,n  ru,.s,al..  un  yu.^yi^^  ,„.,,,„„•. 
"■stransp..,.,s,..rl..sv..i..s;,„.,:.,..ai„,.s.   K„  liM.!.,  T..  <         ' 

'"'  '    •;  '"  'Inniv  ,.st  ,n,nlM-.  -,  ,;s..;  j,  ,.  <■„  l!.l...  à  r.4  4  n   ,• 
'•"  1!»11  .'ta  4!»  1..  ,•.  ,.„  1!(12.  ' 

Il  y  a  ..,.,u.,.Ia„,  <I..s  raisons  fuv<.risant  la  voio  .ann. 

"  •   -M.  N  ..ph-ns.  an.-i..n  ,„vsi.l..n.  ,1.  la  .......nissi „ 

P:::^.'  Mo„tn.al.  .VHvait  „a,MM-..v  „„..  ,M.o,.,.„n.  ,,)  .lans 

^Mn:.i^ln^s^^^^'^^;  ^^''^  «""e  and  .ts  «elat.ov  to  ca- 

13;} 


m 


w 


l/i;sS<Mt   IM>I  .STUIIM.  I:T  I  uMMIMitlAI,  Kl     TK!  IM.K  lAN.MMKN 

liH|iiill.'  il  rii|i|M'lail  fii  ili-ltiilaiil  niic  ilitiiiilinii  des  tiaiiH- 
pi.ris  "la  ilcf  avfc  la<|iii'lli>  iiii  say;<-  liiniiiiii-  «l'Kiai  inivrc 
lis  |i<>i-l)'s  a  la  pi-i>s|MTitf  naiiiiiialf  ",  il  y  t-taldissail  iiii 
paiallflc  ciitrr  la  rmitc  d.'s  jinimls  lais  via  NcwVoik  cl 
«illf  via  .Miiiiiiral  tl  «Tapirs  lui.  vnii  i  l,s  avama;ri's  de  la 
roiiic  raiiailii'iiiii-  sur  la  iniiif  aiin  riiaiiic  : 

'  La  vi>ii'  ranailii'iiiii'  «lii  Saini  l.anr.nt  «si  plus 
(•(Miiii-  (le  llli  iiiilli's  ipit'  la  vuif  iiaviy:al>l.'  aiiii'iiraiiM-. 

-     l'a?-  la  v.ii.-  raiiailii' •  il  \   a  L'Ii'  niilii  s  ii ins 

•  II-  iiavii:alii>ii  liiiii'  i|iif  par  la  vuic  naviualilc  aiiici  iiaiiir. 

•'!  l'ai-  la  Miii-  raiiadii'iiiii-,  il  y  a  .*>  pii'ds  de  plus  di- 
tiiaiii  d'iaii  ipii-  pli-  la  xnic  aiiinirainr. 

I  lu  ii.ixiri'  uiilisaiit  la  xnii-  iiavi;:aldi>  laiiadii'iiu.' 
p"Ul  iiaii^piiih  I-  iiiu-  rai-;;aisi.ii  di-  Tl'.niMt  huisst-aux  m  plus 
ipTuM  navire  utilisant  la  voie  aiiu'ricaiiu-. 

•">  l.c  icirips  tiiccr-saiic  a  rliaipii'  Miyay:i'  i-sl  de  Kl 
lii-nn  s  tu  luniriv  par  la  \<iic  raiiadiiiiiif. 

''      '■'■    iiiiips   d'ciiiMiluri-    de    la    iiaxiualiiMi    fst    Ir 

llltlnr. 

f'iiiiiiMc-  ivsiilial  juali.pi.-  di'  cf  tpii  pr.Mcdc.  un  l.a 
li'îiu  pi-ut  iiaiispiuicr  |.ar  la  vidr  raiiadii-iiiu'  au  chuis 
d'un.'  saison.  :!,r.lUMM»  l.usli.ds  de  idiis  ipi'uri  han-aii  ani.- 
liraiu.  !.<•  »  liuix  dr  la  inuii-  suivie  resulif  iiiiit  nalundjc 
iiH'iii  du  luiiiitaiil  de  ritisfiiildc  des  frais  de  iraiispurl.  iu- 
Icrvi-iiaiit  pKiir  rcriaiiis  jtrtiduils  dans  uiu-  tics  lar;;c  iiic- 
siii-f  dans  le  prix  d.-  iwiciit.  i;u  l'ill.  4:!.S  p.  ,-.  d.-s  Idis 
•■auadiiiis  uni  cii'  cxpi^lit^s  à  Xcw-V..i-k.  via  l!ulTali>  ;  «u-  U- 
fivi  i  ..!i Wiiliaii]  .Mi(iitri'ul  est  i-xartcMicnl  la  niuiiii-  de 
(•«•lui  l'iMi  -  William  -  Ni'w-Vnrk.  (■«•Ile  dcrui.-r.-  r.rair  est 
d.inc  clinisic  fii  d.-pit  du  fret  plus  avanta;r«'nx  i-t  <lc  la  dis- 
tance plus  ciiurtc.  (pic  prcscutc  le  trajet  par  Moutn-al.  l'u 
cliarueineni  destine  à  I.ivcrpixd  se  diri;;era  natufelleineni 
vers  le  jMirt  oc.'-aulipie.  se  triMivaui  sur  la  mute  la  plus 
''"'"■''•  'I"  poi'ii  <l''  d<'i.ait  au  |>uiut  de  destinât!. m. 
l'iiis<|ii"il  en  est  autrement,  il  est  «■vident  «pu-  «Paiitrcs 
faiteiiis  intervienm'ut.  I»ans  un  r<-c<Mit  ra[ip«ut  le  ci.ntrù 
li'iir  des  statistiipies  estimait  «pie  la  rmite  du  Saint-I.auriiii 
ii'est  pas  suivie  <lavaiita;j:e  «'ii  raisun  «le  c,.  (,»«•  les  taux  d.' 
fivt  et  d'assurances  de  New-Yitrk  v<-i-s  les  purts  «■nrep.'ens 
SKiit  moins  «'levi-s. 

<'ela  i)araît  plansilde.  mais  il  «.nt  i-ti-  jdiis  int. ■ressaut 
d«'  n'cliercher  les  causes  «!«■  ci-t  «'•fat  «le  cli«ises.    I><iu!ipi<ii  I,. 
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I.  KssoK  iMirsri!ii:i,  i:r  coMMiMtciAi,  in'  rr.ii'i  <;  cANAmKX 

soient  tenues,  tout  iMininie  les  e<)iii])il;;nies  'le  elll'Iilins  de 
fei-,  (le  fournir  (les  rensei;;-nenienls  detiiiih's  r  iir  leur  tratic. 
Cela  jM'i-nH'tti'ait  d^-tuilier  celle  i|uesiion  iin|KU'tante  des 
taux  de  trans]i(irls.  d'(MaliIii'  des  coiriiiarai.ions  entfe  les 
transports  jiar  voies  ferr(''es  et  navijialdes,  cie. 

I.a  (|Uesli(in  est  complexe,  elle  «'sl  de  !'i  plus  haute 
iin]i(U'taiu-e  et  doit  retenir  l'attention  d<'  ••  !>  .  ol  !'-elier- 
client  les  nioveiis  d'ex|iansion  econoni 'j'ie  an  ' ',ui,i'  .  . 
<'enx-là  ne  de\raient  pas  perdre  de  vue  ;'■  les  \  oies  le 
navi;;ati(in  actuelles  senddent  ne  pas  r  i  o-..!re  i-iu'fa  e- 
nienl  auv  i^esoins,  (|u'elles  ne  ]ir(''Senienl  jias  oes  ;>>,i:?t:i<;es 
tels  (|ue  leiirclioix  s"ini]iose.  Il  est  uii  projet  (|u"ils  doivent 
l'i'clanier  avec  de  vives  instances,  avec  iuiportunit('-  iu("-nie 
pour  ne  pas  dire  plus,  c'esi  la  créai  ion  du  canal  de  la  baie 
<  ieiU'i;ienne.  (I)  l^es  intt'lvls  (''colloini(|Ues  de  l'est  <'t  de 
l'ouest  ri'-clanieiil  son  creusement  (pli  doit  rapi>rocLer  ces 
]iarlies  du  i»avs,  leur  donner  plus  de  c(di(''sion. 

< 'e  n'est  ](as  le  (oui  d'uNoir  une  voie  d'acc('s  facile 
\iM-s    l'océan,    d'avoir    un    port     inerveilleuseuieni     oulille 

coinnie  l'esl  celui  de  noire  melrop(de  colllllicrciale  ;  pour 
(jUe  l'essor  se  poursuive,  il  faut  r(Minir  les  jn-inls  ini('rieuis 
par  une  voie  d'eau,  (levelo|>|Mr  le  liini<  ilaiid  par  r(Malilis- 
seineiit  de  voies  navijiahles  <|ui  par  le  bon  mar(li(''  de^^ 
transjtorls  de  la  bal(dlerie,  assureront  un  fret  aux  transai- 
lantii|ues  fnMiiientant   le  Saiiii-Laureiit. 

I,es  v(des  de  communication  doixcut  ("'tre  t'tablies 
d'ajuvs  un  plan  d'ensemble,  former  un  r('seaii  dans  Ie(|Uel 
aucune  maille  ne  doit  ('•tre  défectueuse.  La  i>reTiii(''re  jiartie 
de  -e  plan  a  exi;,'!-  de  j^raiids  <■  forts  et  d'énormes  .sacrilices 
(|iii  ont  doiuK'  des  r(''su;tats.  puis(|Ue  le  Iralic  annuel  jiar 
canaux  atteint  plus  de  40  millions  de  tonnes. 

<'(•  ]dan  doit  ("tre  c(>ini)let('>  par  le  canal  de  la  baie 
(;eiuj;ieniie  (|ui  presenie  des  avanta;;cs  indiscutables. 
i:c(Milons  ce  (pi'en  dit  Sir  Wllfrid  Laurier  :  "  L.'  canal  de 
la  baie  (ieor;rieiine  est  la  nuitc  la  ]diis  courte,  la  meilleure 
et  la  moins  C(Ultellse  ;  elle  int(''resse  tiuis  cetlX  (pli  liabitelll 
les  rives  du   Saint-Laurent  ;  (die   iiiK^resse   tous  ceux   (pii 

ill  Au  ,ii(iiiic-iif  (ii1  (.,•  travail  rst  «i>iis  iir.>-.i'.  tiinH  vovon-  .Imh- 
I.F.  riiix  c DCHAM-  ,|ti  j:  .l„iti  it  .lu  4  .luillit.  l^^.  ninanims  tr^s  f..ii,lr. - 
ri'Iativis  aux  canaux  (aiia<ii('iis. 
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IkivitTc.s  et  lai's  utilisabli's  s.iiis  ira  vaux.  .;{»(> 
l>ans  la  (•(iiiii>t''titioii  rxisi,  u  ciiti-f  les  pm-is  <le 
Now-Viirk  t't  .Mdiitri'-al.  ce  dt-niicr  a  l'avaiita;;r  de  la  siiiia- 
ticiii  p'Mijrraj'hitpic.  tétant  plus  rap])!iKlit''  à  la  fois  îles  ]((>rts 
<'I1i-()|m'm'iis  et  il>'  l'ouest  canadien  et  niénie  anieiii-ain.  Cet 
avaniaj;  ne  peut  lui  être  enlevé,  mais  il  peut  êii-e  conire- 
balanri-  jiai-  (rauii-es  au  jn-olit  du  port  anierjiain  et  nous  en 
avons  sii^iiair-.  Nous  avons  eu  l'occasion  de  voii-  li  s  tra- 
vaux en  cours  du  •'  Xew-Vork  State  barjic  canal  ".  de  Troy 
à  lîntïalo.  Ces  travaux  ont  coi'itc'  .Sl-7.S(Ht.(M»(l  et  ils  sont 
absolument  lemanpiables;  si  l'on  n'y  preinl  uarde.  le  tralic 
lionrrait  êtii-  attiiM-  par  cette  voie.  <|ui  sera  mise  en  exploi- 
taii<in  en  l'.ur».  au  di-triineiit  de  la  voie  canadieiitie.  Nous 
avoiis  montre  les  raisons  du  di'cliti  des  transjMU'ts  |)ar  la 
route  du  Saint  Laurent  et  il  est  i)ermis  de  croire  ipi'il  s'ac 
ceiituera  procliaiiiemeiit  ipiand  le  transport  île  Uulïaîo  à 
Xe\v\'ru-k  s'elTectuera  dans  di-  meilleures  conditions.  I,a 
suppression  du  transbordement  <■!  du  traiisjiort  ]iar  chemin 

de  l'er  de   lîullalo  à   New -^■ol■k,  IM'duira  sensiblement  le  cipllt 

du  transport  i  1 1  et  fera  disparaître  en  |iartie  l'avantaiic  ipie 
.M-miral  possède  sur  ce  poim.  avantai;c  déjà  insuflisant 
nous  l'avons  vu,  ]ioMr  maintenir  sa  su]ir('matie.  d') 
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I.  KSSOI!   INI.rSTItlKI,  KT  COM  MKKCIAI,  I>r   PEITI.!-;  TAXAUIKN 


sOciu'  |.our  Ifs  iiriiiciiifiits  ;  dans  la  nicsiirc  du  jiosisiblc, 
(tMix-t  i  ('vitciit  (le  (11.  idic  les  jioits  se  trouvant  dans  ces 
conditions  pour  irtis  do  lirji,,.  ;  ,|,.  i^,  n  sult«-nt,  dt-pcndaiit 
succi-ssivfnii'iil  rmi  de  l'anlic.  i-ai-.-n-  «lu  lonna-t-,  liaussc 
'1rs  frets,  an-inicnlatioii  des  prix  <lf  ifvifiit,  diniinution  du 
tialic,  aiiét  du  «It-vcloppcnicnt  l'oniniciTial  cl  industriel, 
«"est  pouri|iini  les  sacrifices  consentis  pour  cette  partie  de 
roulilla;;e  i-coiionii(|Ue  sont  parfaitement  Justifies.  Nous 
avons  VII  plus  liant  les  dtipelises  atTecIees  pour  le  creilse- 
iiieiit  et  les  aiiK'liora t ions  aux  voies  navi<;aldes.  Klles  aji- 
pelletit  connue  coniplellient  les  <l('p<Mlses  pour  les  Jiorts. 
K'aiirès  les  estiiii.-s  pour  l!tI4,  les  dépenses  pour  raiiiie.' 
fiscale  en  cours,  seront  de  !M77.(MI(»  piastres,  contre  ô.tioô,- 
(MMI  polir  Tan  derniei-. 
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LE  TUAFIC   DES   l'OUTS  CANADIENS 

L<'  traHc  drs  i-rincipaiix  jn-rts  ,„„„•  l'anm'H'  flscak 
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I."KSS()Iî   IM.I  STIilKl,  KT  COMMlOItt  1  AI,  UV  l'IUl'LK  CANAI.I  KN 

les  il   ,U>u-s  (lu   iiuHiiiiisiiU'  I-  i.liis  iifi-f«rfi()iinc  <|ui  existe 
j"l  ce  jinir.  il) 

Diiniut  I.'sdix  (leniiiTcs  aiim-cs  les  pouvoirs  iiuhlics 
ont  fait  .•\.-cuiiM-,  |M>iii-  |.i-.'s  .1,.  Il)  millions  d..  piasti-es  4|<. 
travaux  au  jMU't  de  .Mouii-fal  ci  à  sa  voi,.  d'accès. 

Le  |iailciueiit  a  vot(''  i-cceninicul  C.OOO.OOO  de  |(iasii-cs 
pour  l"aiiicli..raii,,ii  des  iiistallalinus  niaritini.s.  cousistant 
en  la  civaiiuu  <lc  nouveaux  (piais  pouvant  icccvoii- :.'[  ua- 
vii'cs  o(caMi.|ues,  de  niuncaux  lian;:ars  avec  leur  .lUt  illa^e, 
de  deux  flrvatcnis  i|ui  pourroni  couicuii-  .•î.."»()t).()()()  hois- 
seaux.  pndou-cuicnis  de  jdnsicuis  •  i<.,.s  ..;vistanics  ainsi 
i|Ue  des  liaii;;afs  voisins,  extension  de  la  voie  l'enve  dans 

toutes    les  j-aflies  du    polt.   cieuseniellt    du   chenal   el    I M- 

ticaliiiU  de   la  Jrlee  de  IMoI  cet  ion. 

Les    travaux    <pli    sont    en    Vi.ie   d'execuli Il   e 

nient  feront  du  pert  de  .MiuiiiiMl  un  .les  |H.ris  le  mieux 
outilles.     Le    tralic   croissaiii    de    la    iiitMiop.de   canadienne 

.jlislilie  plc.ilieliniil    ,es  sa.li  îli  .-i.     I,;,    d.'monslialioli   en  est 

sinipie.  I.a  siiuaii.in  .uen-iaplilipie  du  «'anada  eu  fait  la 
voie  iiaiiiielle  du  tiaiisii  ,Ji  des  ..rhaii-es  entre  l-Kuroj.e 
«•erideiiiale    et    iiiie    partie    -les    Kl  a  t  s- 1  "  nis    el     rKxiiv 

Orieiil.      .M.iis     pulir    recueillir    |e     lieu. •lie-    rivsultaill     de    ce 

traiiM!.  il  faui  .pu'  rindiisii  ie  des  iransj.nris  m.-itenl  a  la 
«lispnsiii,,,!  .lu  trali.-  un  ..m  illap-  aussi  hieu  .■omliiioiin.' 
.pie  |iar  les  aiilri>  Mii.s. 

L  iM'ii  ,;,,||  du  peii.  iloiii  II. 'U. •Ii.il  rail  t. un  le  ]iavs, 
s. ■rail  jihis  rapiiie  ..ucdie  >i  les  iiidiisiri.  s  mariiinies  p.m- 
vaieiit  leiiaiiic  sui-  l..s  ii\es  .lu  Saint-l.aiir.'Mi.  .\u.iine  rai- 
s. m  plausilii.'  ui-  si.Milil.-  s'.ipp.is.'r  à  la  .•-.■aii.in  .1."  cliaii- 
ti.-i-  lie  .•..ii<nncii,,|,s  eavales.  si  iiii|.iiriantes  au  p.iini  .!.■ 
\ii.'  i|m  re>-.nr  ciiiuiiicicial  I  I  imlustriel.  i.'!)  ru,.  ,.;||,.  n,,,. 
'-""'■  '''•    l:l    .lillie||-.i.ili    .le   .-.■Ile  ,pii    vieil!    il'éir.'   iuslall.v  a 


(1) 


!|'.l      It,.       .1   .li-illii. 


ilMlrlU-       .lu       |„,|t        ,1,.        M,,|ll|.;|l         ,.ll 


l.n  •'nniiii  ssinii  lin  r,.rt.. 
CiUiniliaii  l'.i.iiii-  l;,iilw:i 
nraii.j  Tniiik  Itailwav    . 


'Il  M  Al. 


:i,.;(i.i..i.iii 

l.ii.'i.i.iiiiO 

I.IIKI..IIIII 


."),7.")0.i"iii 


\    .      l.lM- 


'■'"'■   I'-  •'•'■    I'-   i.vaiilii;:.-.   .ni   ,..iiirii,.r,-,.  ,|,|   transit. 


l.U.I.      I.  nilu^tif    il,  s   ■.."v/;,,, /,,,„v   ii.tr.il,.-.. 


'•'"•<ii:Ks  I.,- THAnc  ,„■  ,.nuT  i.i:  M..vriif:Ai. 
trrands  f,,,is  à  M..ntr.^al  ,1,,  ,,,.,u  pan.îrn.  suiM-Hlu,.  s.„s 

rM.,.t    /'V    ;    ",'  r"'""   '""""■"  ''"  '"■"-'•'•^  •'"  "•">!<•  -1"' 
TM.rt  .l..  MuMii-..,.!  .Innnit  h,  ,|..,„h.,- ,,„!,.  • 


AN.VKKS 

lilll-, 
I!t  (I 

:  Ml 

IIML' 


K.vrciiirAi-KiN.. 


<i-.4:"i,4:!i 
7::,7Mi.,-)4.s 

"7,.Mi|,.-,-iii 

74.::,';(i.i):;s 
74,:Mi.,s(i:) 


iMi'oiir^i  iii.vs 


<i4,li71,:.!)il 

■'>o.:ir.,4L"i 

Ii'7.7l"i,(I.-iii 
ll''.^ii^,l7l 

l:!M!il,s-,i 


l'IMIrs    IKIHMS 


■s.iiS4„ss:. 
lL'.:"i4,s.-,(i 

I!<,;!l'7.1!i'< 

i'.',!'"'i,Mr> 


,,.        '■."'"""^'■""■""Ii'nalh-.lur.-.nt  la  m."-,,,,.  ,mHu.1,.  ..s, 
l"|"<''n(.-  (MiiiiiM.  siiii  :  I  M   ..  I 


1:111-, 
liiii'.i 
ivio 

IKII 
liilL' 


.■M 

;iii4 

■  wl 
411 
401 


i,3:f!M'i4 
i.:!iô,»;.s,s 
i,4:ii',!ii;3 
i,(;-i,s,4i4 
i.'i'.'.^iiiH 


>.4S7 


■M\ 


;t:ii; 
:!i;i 


.s-..:';7 

11.11; 

it-',:!.^s 

iL'.'i.'i; 

m;  h7" 

I4,4':i 

4-V>ii; 

i-',4:i4 

74.4.-10 

lii,'i9l 

74,>Sii>, 

Ki.tiHt 

4L',ti:;ti 

ll,'i7i 

-'.s,4:;7 

IL'.Ô.-Mi 

1 

II 
4 

1 
i 
1 

L',/SS,,"),il 

:;.(i',fi,174 

'','iL'0,l'"i(l 

ii.^i.-i'.i.'im 

;i,14ii,4'.l4 
4,;il.'7,7»li 

4,;7r>,iii:' 

; 

4,ii41i,7il7      1, 

■iJSIiJS 


i.5ii|,ii21 

■■.i;i:;.L'7i 


\.i>:n 


I  1 


l;i;i 


1:^:1 


l/KSSOIl  IMMSTUIICI,  KT  COMMIMtClAt.  Dr  PKIIM.K  CAXAItlKN 

la  njivi;r!iiii>ii  «auM-f  par  les  rif,Mit>iirs  de  Pliivcr,  iw  venait 

pas  inii-iToinpi-t'  lt>  tralic  «luraiit  environ  «pialre  is  et 

demi.  (1) 

SI  les  jM.rls  iiifi'ri.Mirs  ont  le  di-savantaKc  do  voir  la 
navi^iilion  initTionijino  ]>ar  les  ^.'laccs,  ils  ont  d'antn-  part 
le  piutlt  d'uni-  nit'ilh'urc  situation.  Autrefois,  l'emplaie- 
inent  de  ports  ('-tait  délerniiiié  piir  la  topo^ri.;,|,i,i,.^  |,.^ 
dil'IicnJtfs  <rar(osta<,'e  des  voiliers  ne  permettant  pas  de 
prendre  irinijiorte  ipiel  endroit.  Aujourd'hui,  outre  ipie  la 
puissance  des  (Mltilla;;es  permet,  si  e'est  ni-ressaire.  «le 
moditier  la  tcipi.e;i.a|>||ie.  (2)  les  vaiH'urs  accostent  ais(-meni 
partiiut.  Le  (OUI  du  fri't  maritime  étant  de  lu-aucoup  inf.' 
rieur  au  coût  du  transport  par  voie  ferrt'e.  il  importe  de 
transporter  les  prixluits  sans  les  transborder,  le  ]dns  i»rfs 
]M.ssj|(!e  du  lieu  di'  consommation,  afin  (|u"ils  soient  <;feves 
du  moins  de  frais  |»ossilde.  Kouc.  ]dus  le  port  se  trouvera 
à  l'inti-rieur.  jdiis  son  liinterlaiid  aura  d'<'tendue.  et  mieux 
sa  folulion  ecou.imi(|Ue  sera  reiujdie.  surtiuit  si  le  lleuve 
traverse  une  re-iiou  peup|t-e  et  imiustrielle.  ("est  cette  situa- 

tliili       lin!       '1       >ik:h:iii>.l      I*. ...•>>..■ :.]..       .1..       If    ....1.       11 


tion   ipii   a   assuri-  l'essor 

ICol 


l|>ide   de    I  lambolir»;,    Londres, 


.-..  -,...  1.  .,.-.',,..  ii.^.-.!!!  i4i|iiii(-  in-  1 1  il iiiiiiMiri^.  Konuies, 
lîoiterdaiM,  An\ers,  .Montréal,  tamlis  (pie  l'on  constate  «pie 
.iverpool.  Le  Havre,  .Marseille.  Amsterdam.  New-Vork. 
naintieunent  difticilement   leur  situation. 

("est  pour  cette  raison  <pie  .MontiH-al  di'-pi.ssera  fa- 
talement X.  w-Vork.  Nous  avons  montr»'-  ailleurs  la  dilTe- 
reiue  des  situations  >;eo<;raplii(pies.  .Moiitrt-al  se  trouvant 
sur  la  roHie  la  pins  directe,  route  <pii  sera-t  raccourcie  eii- 
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ccu-e    |i;n'    II-    Cl-euseuiellt     (Il 

L'ouMMiui-e  du  cam 


u- 

anal   de   la   baie  (îeor^jieun 

de  l'anama  va  detourm-r  une  autre 


II)      Diirft-  iiioyeniio  de^   interrupticms  il.»  iiavi).'^ttioii  eau^fes  par  les 
l'Imi.  ,  .laii,  :.  ~  |i,,il-  .1.-  |iay-  lin  iiiinl  : 
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(2)  \.  r,\.iii|,lr  lit.'-  imiir  II'  iM.rt  ilr  1  Icii^'- Kiiii-.  ilaiH  iiDtr.'  duvr.i.j. 
/..i  /M.;,.,!,,  .t  I,  \l„,.l„  .iinih'/ii,:  |,.  111.  -Dri  avait  ili\ant  wii  la  iii.r  .1 
il.  rn.'.ri-  ^,.l  la  ini.iitav'ii.'  :  un  j.ta  la  !niiiita^!iii'  ilaii»  la  iii.T  ri  sur  iittf  Im- 
si.h.lr.  lin  luM-triii-it  .11.-  ,|uai>.  ilrs  duc-ks 


.l.'s  ,1,,,-ks 


I*  t 


Nf:«KssiTf;  i.K  \  KiM.Ku  Av  i.f:vK..„i.i-KMi:NT  LK  r/o.ni.r.A.:B 

part  .lu  fraii,.  ..j  il  ,..sr  pn^hnl,!.-  .,„•„„  v,.,ra  .lans  Tav-nir 
un  ,H,H  important  au  su.l  .l.-s  Kta.s-ruis.  1.m,u.-I  s.,  «.tu 
ili'Vfloi^pc  au  (li'liimcut  <lc  Ncw-Voi-k. 

Il  n.'  iKMit  .-•tiv  ((u.'stioii  ,1..  passer  i,i  ,„  n-vu.-  t..us 
l<-s  p..rfs  cai.a.li.-ns  .-t  d,-  nh.iitn-r  l.ur  -raml  .-ss.u-  vt  vi- 
<|"«'  !<■«  iM.iivoirs  i,ul)li,suut  fait  i.our  .|u.'  l.-ur  ..utilla-c  iv- 
p..n.l..  aux  n.Vrssiies  ,|u  iratir  national  K  infrnair.nal 
J'r..porti„nn..||,.nM-nt  à  Irur  situation,  tons  ils  ont  pris  nno 
piirt  .lans  r.-xt.-nsion  .|u.'  nous  av.Mis  si-nal.'-.-.    A.tn.-ll.-- 

nn-nt   plnsi..urs  sont    |-oh.i..t   .rinip..rtant.'s  ani.'. -ations. 

aussi  on  p.Mii  satt.n.hv  à  voir  r.'t  .'ssor  s.-  poiiisuiviv.  (  1  ) 

Bilan  de  routlllage  économique.  (",.  .pii  piv- 
'•<'«1<'  <'st  ,.n  .|n..|.|u.-  sort.-  !..  bilan  .1.-  notiv  outilla-,- 
'■'""">'n.|U.-.    Il  y  a  •■norni.-in.-nf   ,1.-  fait,  il   n-st.-  .'-nonm- 

in.-nt   a    fait-.-.    i;o,,inion   pul>li,,n,-  .-st   .Icvci att.-ntiv.- 

■•>   <•<■""'  'l'i.-stion  ;   .-11.-   atta.lM-   un    -rand    prix   au   .l.-v.- 
'"l'P<'iiH-nt    .1.-  routillap-,  .-II,,  s,,  n-n.l   ninij.t,-  ,1,-  la   vi- 
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I;^:^i^iolt  ixi.i  sriiuoi.  i:t  .  ommku.  i.vi.  i,i   n:i  l'i.i;  .anai-ikn 
t<.iiNtiii,..|u-ils  ;ii„rli,„vrii  I.Miis  n.nt.-s.  .•.■...■nt  .l.-s  ,  lirinin^ 

'I-  f.T.  n-..||s,.MI  ,|,.s  ,i,„;MlX.  l-TCrtiuMIMMll    1,.,I1S  p,.,  ts  inl,;. 

n'-nis  .  I  inaririiii..s,  Imi.i  ,|.-s  sa.iiti.Ts  p.Mii-  Inirs  niiiiiins 

«•I   |".nr  iviriii,-  ,l„./.  ,.„x   riri.lusiri,.  ,|.-s  .•..nstni.iini.s  „;,. 

'"''•^-  '■"  ""  f-  '1^  ^'- lit  a  |-.xir„si„ I.  n|-..UtillM".. 

"■;•"" '"M"--  l'-nv..  .,„-ils  savrni  ., -.st  |,.  fan-,,,- .ss.m,. 

>i''l  <l.'  I.iir  cxpansi,,,,  .■,■,, n,, mi,, u,..    Aussi,  il  .•,.ii\i..ni  ,,,„. 

l<-s  |M„nni,s  iMil.li.s ■;i„;„Ia  sarli,.,,!  jHMtinr  ,!■■  hms  l.s 

pr..-n.s  ,1,.  la  srini.-,..  i •  ,,„,.  i,.  ,,;|,.s  ail  a  sa  .li^|M.siiiu„ 

l';nlilla-.-    I,.    phis    p,.|IVrii,„MHs   <I.'va.ii    lui    ass,,,-,.,-    „,„. 

mis.-, .il  val. •m-  pn.-ivssiv.-  ,],-  s.-s  dons  iial  iiids. 

<"".'st    m    .-..II,.   riiaii.T..  ,, -..iiv.tii,.|-.   .••.•si    i.iV.. 

voir". 
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LES  INSTITUTIONS  ECONOMIQUES 

SOMMAI  i;|.;.  -^  i;.,.„.  ,1,.  i„,,v;,n i,- ,„„„i,r,.„..,  ,„-,„„lH,„- 
-'.\,l„.„  |,„Milrl,.  ,1,.-  ,„„n„M>  |,ul,li,....  ,1,.  r„„t,aliv,.  yn^;■r. 
Len  chambres  de  commerce.         |,,nr  ,1,  i...  pn,. 

fiiv-  .iu,  ;.  I,.,ir  inilMtnr.  ()r-.,riiM,i,.  ,rrlii,|,.  .t  ,|,-  ,l..,niMcM- 
Uiu.u.--.  Ixs  n,„.|,>  ,|-or::.,„i>.ti..n.  I.;,  IV,|.ra.i„M  .!.>  .h.Mil.r... 
"'",."""""■'■'■"• -■^'•"""  "'II'""—      I— iM.nKn-  ,!,... „„„u,T,. . 

L'office  national  dn  commerce  extérieur.         I  vim.- 

■-<■  (lu    f..llrtl,,tnhlri.nt    <]r    V„(\\rr    Inillrll..    —    Sr~    ,||..,.|^    -rIVJ,,. 

-  S.'M.nMir.tM,,:..   -  S,..  nsult.N.  -  |...  ,u,nt..,-  ,,,„■  l',,,; 

'"'■'•I"   '1  i"i''  l'il''   iriMitutiuii  ,1,1   (an;!. la. 

Le»  conseillers  du   commerce  extérieur.  ur-, 

n.^un.  ,„,M,.lrM,.Ml  ,1,.  r„f,l,.,  „„„„„|.  .^  cai.litinns  n  ,,,n','.. 
iH.nr  rtn.  ,„„,,„„-.  rn„..,ll,.r.  -  -  S.,-m,.,.>  ,,„.  ,v„.|  ,,•!  orv'aniM,,,. 
Le  conseil  supérieur  dn  commerce  et  de  l'indus- 
trie. —  hx,,.,s/.  ,|„  SOI,  r,.,i,ti,,nn(i,;,.t,t  ,lan-  ],.,  hn,„,|,„ix 
l'MV..  ^-  Son  „t,ii,,-,  _  ()|,|,or„i,nt,-.  .1..  la  .n.ation  ,r,„„.  fil.. 
"i-litiitioM  ,11  Canada. 

Le  service  consulaire.  --  Sa  ,„„-,o,,  ^  I„,,,o,-,aN,o  .r,,,, 
>-ni,..  i,,,.,,  or;:ani-...  au  |,o,nt  ,|,.  vu.  ,lii  ,l,-N,.|o|,|„.,rN.„t  r,  ono- 
l""'";;;  '■•^;"n-n  .1,.  la  .|,„M,o„  ,,m   |.o,nl  ,|,.  m,,.,:,,.,,!,,.,.  - 

In-nni.aiio,.  ,1-  ,v  ,|ni  ,.m,,,,  art,„.||,.„M.nt.  --  \,-.,.,.-ir,.  ,r„„,. 
';"'"'■"'"'■"""'  "•""",,■,, al,-  ,.„ni,t,nl,.  \■„.u^  ,|..,  ,.ha,nhr,.. 

""■:;;:""■'•'■',•.         l';-....--  nal,...         <,val,„„,r„n  ,|,^,,a,-,,.n,.nt 

-Iv^Airanv.  K,n,n^,.,v..-^.,-„,, |..u-ait  T.,,-,.  1,.  ,.,„■,.- ,.„n-„la.r,. 

'•'■'"■■"'"■"•.   -l-''-'n,„.„„„t,|,.-,..,„-„U.         !.,.„■  ,•;„■,■,.■,■,.  ,l,.wa,t 

'"  I';"";^"j^7  :"r  pi: --   f.,.  ,.„„„l-,nar,han,N.     --   Mo.nv- 

'"."'  -"■'"•''''  '■"■•'•"ii.n,t  l,.„r  .~M,,,„v-„„.         l.-,n-i...f,„„', „.,-„- 

'■'""'■■   —   '••'   '■'■'l.i'ti,.!,   ,1..-   rai M-  -n„-ul,iir,- 

Les  expositions.  -  c,.  ,p,-,.||,.,  ,■„,„„,  ,,,„,  ,,.         ,         ,.^, 
'in.'lK-  >..nt  an.|,,„,-,n,ui.    ^-    1.,-  p,„.n-  ,val,-,^-  A   |.,   -.n,.  ,!,.< 

',?'"'~"""'~-      -   l-^'   l'.-irihipali lu   (  „na.|,a  auv  ,A,.,.-n„„w    — 

"•'■l|-^^-^n,.^.-!;,^.„ltat.,,l.,..„„.    -  l■^oluI:o^  ,1,- ,.M,„Mt',.„- 

'■""^"""""■■--    -      l""l,h^,l,.   la  ,,val,„n   ,rn„   ,. .t/.  ,:M,a!;„  „ ',|.., 

.AI"Mt,o„.  à   IVtran^,.,-.   --  A>a„>a^,.-  ,1...   :,ar.„n,at.on-  ,„||,.,.. 

r......     ,],.  l,„-,.„„.anon  ,run,.  ,.xp„Mt„.n   nnn,.r.,.||,.  ,.,   i„„.rna- 

'"•'"'"  ""    *-'•■"'■■'•   -   ■   '•"■•  .'M-M,,,,,,   ,lu   ,„„p,.,n,..„a,n. 
Les  musées  commerciaux  et  industriels. 

'■n^ir,,..  .^  I....  avanta,:,-  ,.f  1,..  i,„„,n  .^„i,.„„ 
-  ■  Le.;  ,.\,'!npl,-  ,1,.  |Vtraii-,T. 
tri,l  ,!,■  Ar,,nltval. 


I.,.ur 
.'■ur  rni>-i,.n. 
I.,'  niu~,'v  ,-,,111 r,i,;l  ,.t  iii,lu-- 


inr 


I.  i;.«S(ii;  iM.i  sii;ii;i.  i:i  <  <>M\ri:iii  i  \i.  m    n;i  im.i;  canakikx 


L'offlce  de  docmuentatlon  éoonomlqne.        Niri-it<> 

«l'ilIM'     I Ilr     (l.i,  ulIlrlltMlliill.  Si. ri      tn\f.  I  11  l' i .  Il  1 1.'     (|.'     s.' 

|ir."  iiivr  un.'  -.'■ihii-  ■  .1.  ,  inii,'iil,ili'iii.  \.,  ~  cl...  iiim  m-  nl'l;(  ic-U. 

'■■I   'i H'ilJli.,11   ,1,111-   ! -iil;il^.  I,<-  ;rr:iihli-   liL.'ii.'> 

ili-   riil::.ilil-:lll..||    .l'illi    |,  I   iil'lid'.  Ill-tlllltinlw  lIlMIlu'iTr*   il\:int 

lin    l'Ilt   .ili.ll'iLMIr,  (  ,.  ijii,'  ,'       r.llt    l'irr   nu    c.riirr   ilr   ilnnllu.  Ilt.l- 

ti"'!.         (criinhiit   il   n  iii|ilir:iit  mi  iiii^-iciii. 

L'office  de  «tatistlqne.        ('.•  i|ir. -i  l,i  ^tiiti,ti.|ni'  il, m-  lu 

il"'  Miii,  Mt-iii,,ii,  \,.,  ,  ..:(,•,  ,r,n,,ir  li.-  -I,i|  i.tii|iM  -i  iiii.  ii\  fuit.'-. 

I.'ii  m  IV  .1.    rin-iiliil   iiitrfiMlK.iiiil  ilr  St;iti-ti(|iic.  -    Civati.ii 
'l"ii:i  "!'!'..    ,.iilr,il.        Itilitr'  A'uii  UMonl  iiilrni,iti..ii^il. 
L'éducation  économique.        l/iii-tnirri.ni  .■«t  l,i  ninii.  rr 

|"i  llili  ri      .{il     |.r,  LTr>.         -     I,,.    ,l,-\,.|n|i|.ill|rllt    rinIH  >lll  ll|lh'    i-t     llltl- 

'II'""  "'  II''  -i-'^  PPM.T.'.;  .),■  IV.lu,:iti,,ii  rr.,n,,iiii(|ii,.,         \.v<  Iniiihi- 

iiitr-    mil  i, ■1,11, -    ,.(    I,,    I iiiiiti'.-    tiiii,|,rîii<.  \,',-,w,it,.    ,1,, 

'""iniir    !■  -    j-iiii,'-    ,'ii,r-i,-    v,.r-    ],■>    :tu'\r-    im,.,1,tii,-.  I,,  j 

IAI_',1I,  ,■-    ijil     I  ,.111111,   lu-    et     il,'     rilhlll-tîi,-     lll,„lil  M,  -.  I.'iM-,:. 

L'ii,  Ml,  lit  |,-Iii;h|ii,'.  s,, Il  i,iit  ,  !  v,-v  n'-iilliit-.  -  Irit,T\i-nli.,ii 
ilii     L;,,in.  111,  iih  lit     iV'.l.-r.il.  l."rii-,ML.'n,iii,iit    i  i,iiiiiirr,i,il. 

^"11    '••It    'I     --    ri'-lllt;lt-,  l'\,llll,l,'    ,1,-     |,;iv<    ({lli    ,l,,i\,,|lt     I,  ur 

•-""■  n,iiMii|iii-  l'i  ,,■<  ,'11-,  ii:ii.ni,iil~.     -  ()ii,-li|iir,,  :i|,!,rc''ci;ili,,!!- 

-!;'■  1 '•'iiiiiil ,  .,n,.iiiii|u,',         (',.  i|iii  ,1  .•■i,',  r,iit  ,.,,  (■.|iiM,l,i, 

l.'iiiitiiitivc  lie  In  l'ni\iii,r  (!,■  (,»ii,l,.c.  -    \,', ,  — it,'  ,!,■  |i.,iir,-iii\  r- 

i'(rll\  rc  l'iilulll,!;,  ■'■,■. 

Commission  permanente  d'étude  des  moyens  d'ex- 
pansion. —  \i''(i'><iti''  il"i,litiiiir  lu  ccilusidii  (laii.j  l'iirtiini  il,, 
((,iit,'<  l,-  iii-titiitinii,  ,•■,■,, 11,, mi, |iu-^.  -  I..S  licii^  (|iii  !,.,  uni  .-,i  ■. 
—  \a-  liut  i|irill.-  ildivciit  iilt,'iii,|rc.  —  Itilit.'  d'iiti  i.IiiM  ,r,ii- 
st'iiilili'  tt  .riiii  (irL'.itii.-nir  iviitriil. 

l.<'  ((iiimifi-cc  est.  t't  il  toujours  «'tt-.  In  soin-cc  vive  de 
lirosiM-riit'-  ('roiioiiii(|Ui-  dt-s  ]M'iiplcs.  Si  l'on  consulte  l'Iii^- 
ti.in-  illl  IiioikI...  ou  ii.lisl.it.'  ce  fait  .liius  tous  les  tcilll.s  .1 
.iiiiis  Ions  lis  lii'iix.   Aiij.iiir.riiui.  iicuirln-  plus  (|u.'  «hius  !,• 

(.ilss.-.    lu    Viiiclll-  .■olIllii.T.  j.il,.   .riiii,.    iijili  (h'.pcnii   ,1,.    |-;|r 

tivit.-.  il,.  riiit.lli;,;.'ii.,..  ,!,.  !:i  luinlicssc.  .Il-  niiitiiitiv.'  il" 
riMix  i|ui  ont  ix.ni-  iiiissioii  |;i  coiitfptiou  .les  iitïaiics  .i.ii- 
lituaiit  le  coiiiuici-ii-  iui.iuatiouiil  .-t  an  ].i-.'alal)l<'.  la  mi-.' 
III  vali'iii-  .les  r.'ss,.iiic,.s  iiaturcll.'s,  objet  <!.■  ce  fi.iuiiicn '■. 
I.a  Intl.'  ;...ui-  l.'s  .I.'I.iiuiIk'S  et  l.'s  iivnlit(''s  .•ouiuu  f 
ritil.'s  .•laiii  plus  vivis  i|Ui-  jamais,  dans  tous  les  i.a.vs,  I.  s 
I..iuv.iirs  |.iilili(s  (.11  riuiliutivc  ].iiviM'  ont  cn'o  divers  or- 
•raui-iii.v  avant  nu  n.l,.  iinportiint  ?!  jouer,  dans  le  l.m  d.' 
ninliipliei-  les  «ilianiies  inliriiiitionanx,  d'activer  r,'sv,,r 
indusiri.'l  et  inimii.rcial.  I>es  institutions  «pii  doiv.'iit 
leur  e.xisli  lie.,  .i  i-eile  lin  sont  Ires  lioiul.reuses  et  ont  eu  .1'  > 

i:;,s 


X: 


■K: 


i.Ks  iNsriTi  Tiovs  f:r.i\oMi.ji  i:s  i 


'ANS  i.i:  Miivni; 


rt'xiiltiits  pins  <iii  niiii  m  l 


KIIICIIX.      KIICK    SMIlt     !<•    |,||| 


Il  «■..iis.-.|ii.-in-..  .rflTo-lH  «-..llrrlifs  ,.|   ,.| 


lllO.VfllS     IfS     pIllH     Vlllj.^s,     Il 


X  sullVcIlt 


IIS  •xtiTciit  jiiir  II 


|>Jllfiiis    se    ciiiifulKlii 


sii'is   (les   fi 


il<'|i|i>_v«'r  (oiirnrr 


"•■    iUtl.Mi     [lilliill,.!,.    ,,||i     s,.,„|,|,. 

iiifiis  I,.  tniti,.  , |i,,|  ^,.  ,„.,:^,,„,,. 

ïinisiilrs    |icllVi-llt 


"l-incs   M    mi||(i|,l,.s.   ,|„..   rrs   ni 


•  ■niMiciif   Ifiii-  actjx  il, 


'liiiriilir  ],.  ijniil.l..  ,.|n|,M,j.  i.Mirff 
plus  (r<'iiiriilc  mil Il ,-. 


illis   ijiir    r.,11    iiil 


"<"•  "Il  I ii;iil  M.iilniiiiT 


';•'  1''<iiii-.m|i,  livi-.i,.  M.  i!i,,n<iri ,  n.  r 


(•"•nvicMi.ii   1,11,.   1,.   ,|,.v,.  ,,,,,„., 
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I.  KSSOU   IMUSTUIKI,  KT  COMMKItClA  [,  IH'  l'IMPLE  «'ANADIKX 

I<es  chambres  de  commerce.  —  Piirini  les  insti- 
tutions, «'n'r-i's  il;iiis  le  but  (le  fiiVKriscr  Tt-ssitr  iiiilustricl  et 
riiiiinicirinl,  les  rliiinihrcs  (If  coinnicicc  i('vt'n(li()iu'nt  avec 
riiisHii  niic  i>iirt  iin|i(irtiiiilt'.  l'allés  jcnit'iit  un  rôU'  pri- 
mordial ilans  la  vie  <''coiioniii|iic.  l'n  certains  i>ays  leur 
oruanisatioii  est  ti-lic.  t|ircllcs  ins])irf;it  la  contiancc  la 
plus  pi-ofonilc  et  <iu'cllt's  sont  consultt't's  sur  toutes  les 
<|uestions  h'jiislalivcs  toucliaiit  au  (l(''velop|tenient  écono- 
nii(|Ue,  sur  lesipiellcs  elles  i-<'niettent  des  avis  dûment  nm- 
tives.  leur  opinion  avant  éH'  solliiili'e.  Indt-pendamment 
de  celle  mission  consultative,  elles  onl  une  sr-i'ieusi»  mission 
aciive.  Ainsi  les  cliamhres  de  commerce  alli-mandes  sui- 
Veillenl  le  foii;t  i,.nnement  des  bourses,  noUlUM'Ut  les  ex- 
IM-rls  ufliciels,  pro|iosent  les  candidaiures  des  jufjes  consu- 
laires, ori;anisenl  des  (Moles  île  commerce  moyennes  et  supé- 
rieures, renseimient  les  Iribunaux  sur  les  nsa;;es  com- 
merciaux, docuiueiiieiii  les  industriels  et  iu-i;()ciants  im- 
portateurs et   exportateurs,  etc. 

Dans  un  rt'cent  discours,  .M.  I.euriind,  pn'sident  <le 
la  cliamlu'e  de  commerce  de  l'aiis,  a  mis  en  relief  la  mis- 
sion ijui  incombe  aux  chambres  de  commerce  fram.aises. 
Il  I  Dès  le  principe.  c(dles-ci  n'ont  l'-ti'  (pie  des  corps  con- 
sultatifs et  ce  n'est  ipi'après  IS.'!:.',  cpiNdles  ont  cliailiié  de 
caractère  et  ont  pu  créer  et  administrer  des  institutions 
utiles  au  comuieice  eî   à   l'industrie. 

Au  Canada,  de  nombreuses  cliambres  de  commerce 
ont  lie  ur.iiaiiisi'es  dans  tous  les  centres  d'alTaires  et  plu- 
sieurs d'entre  elles  ont  ac<|Uis  une  n-elle  aulnrili-.  cJi  Cne 
part    de    l'essor  c'couomiiple   leur  est    due.     i;iles   sont    inl'i'- 

Venues    pour    consi  'M-'r    les    pouvoirs    publics    et    donner 
lies  a\  is  soinent  ei  outi's  et   uiénie.  elles  ont   parfois  re\en- 
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.."KSSOK   1M»I  STUIKI,  KT  COMMKUCIAI,  Kl'  l'ElI'I.K  CANADIK.V 

rcstriffions  iiiix  coinlitions  (riulinissioii,  dont  la  i)rineipal(? 
est  le  iiiiicinciil  d'im  niiiiiiniiiii  (h''t<Tiiiint''  pour  la  pat«'nt(» 
DU  tiixc  (raHiiiics.  Il  faut  donc  (''trc  industri«d  ou  coni- 
mcrçant  d'une  ccrtaint'  iniportanct'  pour  réunir  les  con- 
ditions voulues  d'admission.  l'arnii  les  pays  ayant  adopf«'« 
«e  lype  se  in.uvent  la  Franc*',  l'AUeniajjne,  l'Autriclie, 
l'Italie,  les  l'ays-Kas. 

Sans   aucun   doute   les   <leux    types   présentent   des 
avantajres  et  des  inconv«'Miients,  mais  toutes  choses  consi- 

'''''"''■■' pnuriait  se  demander  hM|UeI  convient  le  mieux  à 

noire  menlalit('  nationale?  Traiter  cett.'  iiuestion  serait 
sortir  du  cadre  de  notre  «''tude,  nous  nous  bornons  à  la  si- 
j::naler  à  l'ailentioti  des  intéresses. 

Te  fut  une  idée  heureuse  (|ue  celle  de  réunir  toutes 
les  chambres  de  la  province  de  (Québec  en  une  fé'dération, 
avec  la  i.etis(:e  de  voir  dans  l'avenir  une  ffilératitin  cana- 
dienne. Les  promoteurs,  se  souvenant  de  ce  que  l'union 
fait  la  lorre.  ont  voulu  donner  plus  de  poids  aux  n-veiidi- 
cations.  .\  l'ori-ine.  les  chandu-es  de  commerce  cana- 
diennes furent  cré-ees  ])our  d. -fendre  des  int.'réts  ]dutot  ré- 
uionanx.  mais  l'essor  commercial  et  imiusiriel  du  pays 
ayant  leculé  leurs  horizons,  ell.-s  doivent  avoir  aujoufd'hui 
de  idiis  -randes  vIs.'m's.  <dles  doivent  considt-rer  i-t  de- 
fi'miri'  I,  s  ini.'féts  ■:én,:raux  ipii  doivent  être  placé-s  au- 
dessus  des   inii'iéts  de  certaines  ré-i;ions,  ce  <pii   m'  vent 

Iiulli  llhlil    dire   ipie   ceux-ci    doivent    être    ué^liyés. 

[.es  .piestions  sonlev.-es  aux   r('Unions  de  cette   fedr- 

i-aiion   montrent   .pie  celle-ci   a   |.arfaitement  compris  son 

rnle.    ipii    est     d'élfe    eu    ipiehpie    sorte     le    liarleilient     des 

chambi-es  de  commerce,  portant  son  attention  sur  tout   n- 
•  pli  ''^i  d'intérêt  -ené'fal.  ill  11  serait  jM-nt-étre  à  soi-iiaiier 

(pie    les    relllijoiis    siiieni    plus    nombreuses,   alill   (pie    les    ré- 
sultats se  fassent  moins  attendre. 

I.;i  parlicipati(.n  à  des  con-rès  internatiomnix  >\r 
cliiimbres  de  commerce,  iiiternatioiialise  leur  caractère  et 
esl  de  nature  a  amener  l'adoption  pour  tous  les  pays,  d.' 
nie>iires  dont    l'iiniti.  ati(.n   constituerait    irimiuenses   ju-o 

-'■'•^  1 '■  ''■  "'"i'-  universel.      Il  n'en  f.iiit  ..'autres  pr..uv.s 

MUe  h-s  (piesii,.iis  mis.-s  à   l'étude  au  cin.pii.mi."  .■,.n,oié< 
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intornational  il.-s  cliiinihi-cs  «l».  coiiinicrce  tenu  à  Roston, 
fin  sept.'nibiv  1!)12.  (1)  (>s  con^r^s  cnt  de  plus  l'avan- 
tafî»'  (lo  mettre  «'n  contact  des  lioninies  <raffaires  de  diffé- 
rents pays,  car  coninie  le  faisait  justement  rem 
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intérêts  canadiens  devraient  être  défendus.  ] 
et  l'inilustrie  du  pays  ou  tirerai. -nt  un  lar;j..  pn.tit.  L. 
rôle  <les  chainl.ivs  de  commerr,'  à  ré-tran-er  est  .pielque 
IM-u  dilTéreut  ;  ce  sont  surtout  d.-s  oi-anisuies  de  docu- 
m.-ntation  mettant  en  relations  impoiiateurs  et  exjM.rta- 
rensei^inant  les  industriels,  les  cajutalistes.  etc.  (2) 
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Office  national  du  commerce  extérieur,     l'aiiiii 
l''s   institutions  (pii   sont   apiielévs  à    d.v..|opp,.|-  l,.s  rela- 
tions coininerciales.  et  .lont  on  i>ourrait  sonliaiier  la  ,iva- 
tion  au  Canada,  il  faut  citer  un  "  olli.e  national  .lu  c..in 
""•'•'•'•  ''Xl'-iietir."     La   l'ran.i'  a   institué  rii    IS'.is  nn   tel 
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III  111., an, .11   ,1..,   l,-iM.itii,iis   sur   !,•  ,.|i,\|i„.,    l.-s   ,..f,irni,-s   i„„nl,.s    i„i,.,„^ti  , 
ni|.^.  II.   M„tis,i,,,i,.  ,„,„„i,.n.i„l,.  ..,  ,.„„:„,„„.„,    ii„„i,',li,  ,:.•,,,  „; 

'1'    la  M.'  it   la  jiiihlicti.iii  arliitnilc  m  t,iiil,-,  lnati,^r.>. 

.1  lV,rH.f.lr  ',',1^'"'.'  """  'l""""""i""  'I"  ^'l'anilins  ,l'..  .,„ii,i„,,.,.   i,;,,,,.,.. 
..   litran;;,T  .|iii   sont  ki(>ii| s  .t   f.irmriit  iitii'  liiiiMi. 
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offui-,  (|iii  scinbl,.  ,.,1  ,-tiv  1..  prototype  ;  la  «.-Ifrù,,,,.  se 
proj.osc  (l'.Mi  instinicr  un.  sous  In  inôn,,.  (l(-.ii„iiiiiijiti(.ii  (  t 
iiKidcl»'  sur  ctliii  <|ui  fuiictioimc  ix  l'aiis. 

Kii  <-.\p(.siiiii  à  jrniiHls  traits  l'..r«:anisati(iii  .h-  r,,f. 
fie."  uaticiial  «lu  c.niMu.iv,.  .■xK-ricur  d«'  la  Fi-aui-.-,  nous 
iiK.niicions  appn).\iniaiivcni..nt  sur  .lurlh-s  bases  un  tel 
..i-anisuM-  p.Miiiait  ..tn.  ,i-,v.  au  Canada.  La  l.ù  orfraniipi,- 
<i-<'.-mr  i-ofli.-.-  pu.vMit  son  l.ul.  Il  a  j.our  mission  d.' 
fournir  aux  indnsiri.ds  vt  n<-,„.iants  franc.-ais.  les  r.-ns.-i- 
>rneni..nls  .onini.-r.iaux  <l,.  t,nur  nature  i.ouvant  eonc.urir 
:"'!  développement   du   eominer<-e  extérieur  ..t   à    l'enlrelien 

'':'  "'■''  ''•''• •'"•'*•     '-'   I"'  loi  il  <l<mn.-'  la  personnalité  ,1- 

vile,  avanla-e  pr.MÎeux  pour  les  institutions  de  ee  ^r,.,ii-e 
et   il  a  (Me  d(''elaic  d'utilile  puliliipu'. 

A   la   léte  de  roflice  friinvais  se  trouve  un  .(.nseil 

"''"'"'""^"■•"i""  '"'1 >^<'  ^l'un  eertain  m.mlue  de  person- 

•ml.ies.  d..Mt  les  représentants  d..s  prineipales  el,ambr,.s  de 
'"■'imerre  frinir.l ises  et  l-s  hauts  fonrt  ionnair..s  de  dille- 
'•'■n.sdep.r.emenismini.    .riels.    < 'e  e..nseil  est  présidé  par 

•"   lllini«^lr..dn   eoMimerce  et    de   n.iduslrie.     A    r.M.-.  <|u   ,..,„ 

"■''    '''"'"'inistration    se    trouve    un    r ité   lire.tiun 

/."■"""'*■  ''^"-   '-   l"-^i'l''>'>    <!.■   la   .luml.re  <le  .-on.meree  d,' 

I  .MIS    e,    eumpose   de    n,e,nl.r..s   rheisis    au    sein    du    rn„.,.il 

'l;"l'-nn,strati„n.     l/ofd.e  du   ron.metre  ..xiérieur  est   di- 
vise e„  ,|nM.,e  se,.ii„„s  ay.ut  rliarune  leurs  attribution.  • 

'''    l":"'"'''-    '^""1' I.s    pnblieations    d.-    |-ofli,.e    et    de. 

.■.■nse,.,M,„e.,ts     ,„•  h,   notoriété  et   n,onofabil ité  eonnner- 
-■'^'les  ,i,.s  n.aisotis  établies  a   |-etran;:er:  la   seeo, s'o,- 

•■"I-  ;l-     eMMU..t,.>     et     des     r,.nsei^nement  s     eommerei.ux 

'■''■'""'■      '■ ""■  •'""''  ''"  ''•  """'innniration  des  e.lun- 

':"""■•    '■'    "■'^'-'•' ^'    I'-   ;Mr;,ires   donanierc-s   et    les  s,,,is 

'"."""'■";" ■•-■i''l'--l'",s  ses  attributions  et  enfin  lann,.. 

""■ ■  ^'"'"l-  de  h .s,io„   si   importante  des  tr.n.- 

I""'--  '•""  [■•■HNoi,.sf,,,,  ,,.,,, „.  ,„;nitim,.s. 

diverses       pubiieatiotis       eonstitUent        le       prin.ip.I 
'""■-"     ''"     l'lnp,,..„de     etnpb.ve     p.,.    i-,.ni.,.     „„iom,|     ,U, 

'';"""",',"■  '■^"^'■''•"••-      '■:"-  -  -.npletent   et    fonnent    un 
'■""""''''■  ■' ^'   ""••  -i""^-  <l".umentation  éeomunioue 

l-M-    .eux    ,ni    s.vent    rtttiliser.       KUes    son,     le    Moniteur 

"""■"•'  '1"  •  "Mnneree,  la   l-euille  d-informatio.s,  b.  M 
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plac.-nu'nt  des  jaunes  fi-ani,-inH  à  l'ôtriinucr  et  !<>«  «mis.m- 
fîucincnts  sur  les  conditiDiis  «|,>  la  ,ii'. 

Dt's  rf'(('p(i..ns  sont  or^tanisôcs  ilans  le»  locaux  <!.' 
ritftU-c  national  du  toninuTic  cxtciitMir.  afin  de  nu-ttif  <ii 
pnWnct'  les  consuls  et  a-jonts  di|doniati(iu»'s  avec  les  per- 
sonnes (l.'sireuses  de  se  renseij;ner  verbalement  sur  les  i>os- 
sihilhés  c(.nunerciales  avec  les  pays  où  ces  a-enis  sont  ac- 
crt'-dit.'s.  Il  en  est  de  inênie,  pour  les  conseillers  du  coni- 
nieiie  exti'-rienr  de  la  France. 

l.e  lrn|si(''nie  Service  s"o. cupaiit  des  tarifs  douaniers 
et  des  conveiitions  .-oniinerciales.  <les  slatisti«pu-s  coninier- 
iiales  françaises  et  éiraiijivres  et  le  fiuatrièiue  des  trans- 
ports, procurent  des  avania.ues  .■videnls.  j.ar  les  avis  qu'ils 
peuvent  «'-ineltre.  les  conseils  .|n"ils  peuvent  donner  aux  iin- 
poriateurs  et  aux  exportateurs. 

.\jouions  i|ue  Ton  souhaite  voir  les  él.'-ves. consuls 
faire  un  sta-e  dans  les  liureaux  de  roflice,  afin  tle  leur 
<lonner  plus  de  connaissances  praticpu's  qui  leur  iierniet- 
iraieni  de  <loiiiier  au  couinn-rce  français  un  concours  plus 
efficace. 

Il  est  intr-ressant  de  consiafer  «pu»  le  budget  de 
l'office  est  seulement  d'environ  L'ÔK.ddt»  francs.  Le  minis- 
tère du  commerc.'  et  de  l'industrie  donne  une  subvention 
fixe  de  7(».<MI(I  francs  et  la  ch-  inbre  de  commerce  de  Paris 
uni-  subv.Milion  variable.  |Mo,enanf  d'une  recetH'  d'un  (pmri 
<le  centime  additionnel  à  la  contriliniiou  des  ]iafentes.  l'n 
.uranil  uondire  d'autres  diambves  de  commerce  versent  t'-i^a- 
lement  un  subside  annuel.  Le  reste  est  couvert  par  des  sous- 
criptions  d'associations  diverses   ou    individuelles.     Il    es| 

.juste  de  mettre  eu  relief  que  l'ensemble  des  services  rendus 

au  commerce  i-xt.-ri.-nr  de  l'ranc.'.  par  l'offic..  nalional  du 
comnierci-  extérieur  est  absolument  remarquable.  ,'Maut 
<loniu''  le  m(Mleste  budget  dont  il  dispose. 

lîieU    qm-    l'inslilutiou    soit     de    création    récente    les 

r<-snliats  n'ont  pas  tanlé  a  se  faire  sentir  et  le  dernier  rap- 
port (Il  donne  des  rensei;:neinenfs  statisficpies  <pii  en 
sont  la  preuve  manilVst.'.  Les  .lemandes  se  sont  mnlii- 
plic-es  an  point  .pi'il  a  fallu  .•réer  un  ••  lîepertoire  pmir  fa- 
voiiscr  le  d.-veloppemeni  de  l'exportation  française."  Cetie 
eiM-ation  a  été  porte<'  à  la  .onnaissance  des  a-ents  «iiplo 

M)        V.    ANNC.MIil-    IM:    I.'dKlICF.    NATIONAI.    |.l      KIMMUid:    IXTllini    I! 
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1   I 


i!    r 


H 


i;i:ss<.it  iM.rsruiKi,  kt  .(•MMKunAi,  \>v  i'hii-mc  canai.ikx 

s.^s  i.pW-H  ,..,  avoir  triiii  n,,.,.  j-our  s„  ,„o,.iv  (l.MUin,.ntation 

I).' n-it.- iiianit'r.' IV.ftùvrst  lui-iiu-iii,.  mis..i;;iu-.  et  .-'v.-ntn.-I- 
l<'m.'nf.  il  iM.iiiraif  r..i,.,n.Iiv  (lin-ctcmcnf  à  d.-s  <l..iiiaiHl.'rt 
qui  lui  sci-aiciit  adiH'ssts's. 

<'<.nsi.|rrant  av.r  raison  <|iic  la  luV-scnc.-  «I.'s  natio- 
naux a  IVtran-.T  confrihii,.  <'ni(a(<-nifnt  à  IV-xi.ansion 
connn.-rviah"  H  in<hist,i,.II.-,  un  .I.Mrrt  ultr-iienr  a  mis  tous 
I.'S  .•oiisril|..|-s  (lu  .oniuinc,.  ..xtrii.-ui-  <lans  Tohli^iatiou, 
sous  |.finf  (h-  se  voir  .■onsid.'rcr  loiniu.'  drniissionna'îrc,  de 

placer  au  moins  deux  l'raneais  dans  ui ntr.'|.rise  (l'uel- 

eolKM"'-    l/action  <-Xerr.N-  en  ee  sens  serait  excellente.    Les 

nationaux  à  r.-iran-er  sy  créent  «les  ivjalions.  v  api>ren- 

nent  la  lan«;u..  en  même  temps  (|ue  le  j;.Mire  d'atTaires  ;  les 

mieux  dom'-s  .r.utre  eux  deviennent  l.-s  chefs  d'entreprises 

parfaitement  au  courant,  connaissant  la  faijon  de  traiter 

les  transactions  commerciales  et,  soit  qu'ils  continuent  à 

résider  à  j-eiran-er.  soit  qu'ils  rentrent  au  i.ays,  doivent 

naturellenirnt   rendre  d'('-miiients  services  au  commerce  et 

■"•    l'imliistrie.     Miiis.   ,-..   n'est    pas   ,|i..se  si    aisée  <,ue  d.- 

placer  des   jeunes  -cns  à   l'é-tÊan-er  .-f   la  disposition  pn- 

voyant    la   radiation  en   cas  de  non  exécution  est   un  peu 

severe.  d'autant    plus.  ,,u.-  ce  serait    une  <'rreur  .le  clnir,. 

<|iie   les  candidats  avant    les  ai-titiides  vouliu-s  pour  être 

conseillers  du  comnierci-  exierieur.  autrement  (|ue  il,,  nom. 

al.omlrn!.    Kaiis  ci.ri:iiii,.s  ic-ions  même,  il  d.iit  être  très 

diflicile   ,];-u    trouver    ,1)    et    les    difticult.s    s'accentuent    si 

'■"'I   ;i'i,i.he  des   oldiuations  a   des    fonctions   absoj nt 

.li'silil.^le.sei.s    el     peur     les.|Uelles     il     fi,UI     faire    appel     aU 

'''■"""""■'"•     '■:"   'l"iaandant    trop eouri    le   ris.,ue  de 

'I''    lien    el.tenir.     I.es    r..sultais    l'ont    détuontiV.,    aussi    la 

niesute  ,.n  .|Ues|iou  atelle  été-  rai-portee.  1|  semble  jdus 
aise  de  reel.imer  des  i-onsei||ers  du  commerce  ext. ■rieur  r.'si- 
•'•'ll>     ■!     IViranuer.    des    leusei-nements    ,,ui     i.euvem     être 

'l'une  haute  utilit...  renseignements  d'un  caractère  -■•n.'fal 
"Il    sur  des  .,uesti.,ns   se   rapportant    à    leurs  occupations 

professionnelles,  il.n.s  les.pielles  ils  ..nt  natur..|h-nmut  i 

I.Ims  -rail.!.-  .■om|M.fni-.-.  ('.■s  r.-ns.-ij.ii,Mn.'nts  p.Miv.Mit  étn^ 

'■ "" I'"'-'  'I''  l"'"''  initiativ.-  .ai  à    la  deman.l..  .lu   mi- 

nist.-n-  du  .■,Mr.m..r<.-.  (^uant  à  la  <|uesii..n  tr.\s  im.-r.s- 
saim-  .lu  pl.i.-.-mint  .l.^s  nathmaux  à  l'éiranp'r.  il  existe 

'  Il      <■,•  n-.~t   .•M,|,.„i„i,.,it  (la-  I.-  .us  |i„ur  la  im-tr.iiM,!,.  v(\   h-  ,i,„„l,r. 

Ha 


I.K  fuNSKM,  SIl'ftilIKIlt  m    fOJr.MKUCi;  i:t 


l>K  I-'INKISTUIK 


un   ccrfain    noinhr»'  <l'iiistitiiti 


(■•'ttc  rtii  ..f  il  ,. 


oiiM   ci-tV'i'H   NimcialfiiM  Ht   à 
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tm.  |(:ir  les  rt''siillilts  qu'elles  ouf  ohf 


cnion- 


elles,  lii  sixieti'-irei 
<l"ex|n(ii;iti(Mi,  liont   nou 

<'t     les    résultais    (lails    u 

anilines.  (1  )     <'oiiiine  aiih 
•  lu    eitiuMlere 


enus.     Citons  parmi 
iMoui-a-eiiieiil  )HMI|-  le  .•..inilleree  lianvals 


s  avons  ...xpost-  I,.  follet i< 


Ile 


•nul 


•niieiiienr 


e    |Mll>liei.    il    y    a    (|lleli|l|es 
il  ces  institutions,  les  l'oliseillerH 


Kii  .1 


•  ■xtéiieiii-   poiiiiaient    a;rii-  iloiild 


■  llliaill   sill-  ileliiaiMie  <|< 


eiiieiil  :    1 


"laiis  lai|ue||e   il 


seils  a 


s   IM^sideiil   ;   1'      |;n  ,1, 


I'eliseij;rieillents  sur  la  n 


:ion 


iustitiitioiis. 


ux  nalioliaiix  i|iii   leur  soni 


•niiant  a|i))ui  ei   ton- 


leconiin, 


miles  I 


»ar  ces 


Ktailt    le   eoliipliMlieiil    de   l'ofllec   i] 


i-ieiir.  la  eieaiion  «1 


l'ei'oiiiiiiande  a 


le  eoiiseillers  du  eoiiiincn 


U   eoniniercc  exti 


■e   eXIei-iiMlP  s 


U    lilèille    lili-e    et 


pour    les    iiièii 


dnstrie 


Le  conseil  supérienr  du  commerce  et  dé 


•e 
raisons. 


l'in- 

-  Cet  oi-;:anisiiie,  eoiiiposé  d'un  eeriain  noilihn 


de  personnalitt's  Iiotoii-eiilelit 
«jlleslions  (''eolioniiqlles,   est    II 
son  avis  sur  res 
On  r 


eoliipiltciites  dans  toutes  les 

Il  eoi-ps  roiisiiltatif  donnant 

lllestioiis.  elia<|lle  f(ds  qu'il  en  esl   n 


ifs  d 


de  n 
sula 


il  eonsulu;  avee  avaiita-..  loi-s  .1,.  l'elahoi-ation  des  i 
louaniers,  de  la  .oiulusion  des  iiaites  d 


ivi;ralion.  des  iiiodiliealio 
il'e.  de  l'ext-eulion  de  i:i-ail 


e  eonimerc,.  (  t 


IIS  a  appoi-tei-  au  seiv 


lec   con 


ICu  l'raii 


Is  travaux  putdies,  ei( 


l'industrie.  (|ui  date  d.-  iss-j 


le  conseil  siipi-riciir  du  coini 


lerce   et    di- 


pn-siilé  |>ar  le  minisire  d 


■'l  compost-  di-  JS  iiM'iiil 


très  et 


tie  cil  deux   sections,   1 

trielles,  l'anir 


Il  commerce.    Il  ,.si  divise  par  ii 


une  s  inieress.ini  niix  alTain 


iiidii> 


■e  aux  coininerciali 


ivers  de|iariemenis  ministi 


des  d 

dans  les  deux  sections  et   1 

par  le  président  de  la 


I. 


■s  directeurs  "eiier 


•riels  sont  inemlires  de  di 


IIIIX 

•oit 


les  autres  lueiiiln 


•es  sont  iioimiK's 


!•  iiiKJustrie 


nistre  tlii  comnicfco  ,.t  d 

Kll  nel;::iqiie,  un  tel 
l'tl  lS!t(»,  a  exactement  les 
pose  ici  de  i;i;  inemlires.  dont    1 1 


repuldiqiie.  sur  proposition  du  mi- 


conseil  et 


■ee  ]iar  lin  arrêti-  rov.il 


mêmes  atlriltutions.    H 


se  con 


p'Mir  la  section  de  l'indns- 


(1)     \.  h\ 


'l'ni'lit   /ii.iir   Ir 


In 


triivai 


la 


:'!!    .•illi-    lu    n 
"m. ■,-,.•    h,l„ 


r/'. 


rll.. 


iTi'iitiiin   .ri    r.il;; 


<it,'  ,1,    h, 
rptirinti 


T'itiiftl     il'l 


.  I.  /,■  ,/■, 


il.'   I 


i\\w  il'iMi   (>r;;aiii<iin 


liMi;; 


in-titiitii>ii   -iiniliiiri'  .!.•    Vr: 


■  •taMi    -iir   ,|,<   |„ 


.'■tii.l.' 


!.. 


Il\    rt     Vini\ 


iiMTii  — i.iii    ,11    Ml,.    .iVtii.li.r    la    .[ih-ti 


'luirti.'iii.'iit    !■.  l'j 


ti'iiiliiit  iiiiv  nul 


oni-lnsi 


•  Il    rt    1.  s 


Ma 


4#    " 
i 


l/i:ssn|!   IM.I  SIIMIM.  ..I    'UM.XUMtriAr.  hl'  IMnPI.i;  CANAI.IKN 

ni.-  .t  -•  iM.iii-  .■,11 ,..„ .,.<•...    I,,.  ,.„i  ,.„  „,„„„„.  ,., 

•IJIIIS  l:i  l.r..|,.i,.,v  srrlinn  rt   «;  .hmf*  la  s.T,.| Lrs  niltivs 

M>r.f    .l,.si;;M.-.s    ,.;„•    Voi.-    ..Irrliv...     h-s    ..|..r.....,-s    ,.,„nt     .Irs 

'''■'*-"''^-  '•"*  • ""■'■-•"■''  '•'  in.liiMri.-s  .-niMi  ;:.•....,„.«  ri.  un 

''"'■'\""  "'""'" •I^'-''"'»  :  I'-  .l,.|..;;„.:s  .1,.  .h.ss.s  H.,n,  i,„ 

•"""•"•'•  <l"  1^0.  rha.iu.-  I.n.nr |„  , „,.,,,.  ,.,  ,,,.  i-j,,,,,,^. 

";'"'■"   "•^•""    ""    "'""'"•'•   l'I-M-'-Mi... -.i      n,H.,I;.nn. 

"""  'Ml'-  .hiniM..  P-.MI,...  ail   iiiir  ••.•i.i.srn.aiiun  iHaliv,.  au 
siin  ilii  «tiuscil. 

l>.-s  itistiiuii..iis  siniilaiivs,  .uMiuM-rzialiaili  ..ut  i-t,- 
•■^Ml.uh.nt  <ivr,s,.,i  .\ll..nia^'n,..  ..u  Auiiirl,,.  .m  ru  \h,u-rh- 
'■Uvsy,„i,  u|.|.inxinialin.m..M(  Irs  ni.-n..  s  al  iril.uii„us  "  ..u' 
tHuis.  ,.u  ...s  .|..|Mh.is  pa.vs.  ,.||,.s  iviuplissmi  .1.-  plus  1,.^ 
fnn.lh.us  ,1,.  r..,u.,lissi„u  prrina  ll-.it,.  ,1,.  slatisli,,u..  I.rs 
.•n.,srll|,.,s  suni  yi„up..s  s,-| .s  iu.luslli,.s  .,ui   snni   ,1,.  |.  ur 

siMvialii..  ,.|  sur  l.s,|urls  ils  sMui  inv  iirs  a  .•ni.iin.  ,|,.s  avis 
«inaïui  (■■(■si   iililc. 

l'.ul-.Mi-c  V  auraitii  lieu  .l'cxaiuincr  |-..pp(.i-iuiiitc 
<l-  la  ricalK.ii  .j-uiic  icllc  insiiiuiicu  caiiadiciiMc.  il  sciuhl,. 
•i'i  'H<s  ont  eu  (les  rcsullals  appiciahlcs.  h.  ,u,  ,.||,.s  .,ut 
•  •t.'.>roa,„s,.,.s,.|  aj,.ul(.iis.,u(.  le  liir,.  puiciucnt  l.(.n,.i-i(i,,uc 
•''•  iiMuil.ic  (h,  c.nscil  sup.-iicui-  (lu  (■(uniucrc..  csi   iW-s  ,,■ 

cIécIcIic. 

I.is  cliaiul.fcs  (le  (((niniclcc.  (prcll.  s  soient  (.flicicllcs 

'•"M"-ll-ss(,i(.„i  lil.icsn.n.n...  en  Canada.  n-..nt  pas  tout- 
il  similitude  .|u-ell(.s  senildent  avoir  a  premù-i-e  vue  av(  (■ 

lol-anisuie    <,ui    nous    ..cupe.      Leur    I.lincipaie    preocM,].  .• 

ti-n   (SI   de   veille,,  aiix    ini.Mvts   n-.^ionaux  et    ina];ric   les 
inaniai^es  de  la  fédération  .pic  nous  avons  montres    il  e^t 

P'-'lMs  (le  c,,,!,.,.  ,p„.  toutes  les  .pieslions  ne  seront   p-'.s  l,,„. 

.l-'iiis  eiud.(^-s  au  mieux  <|es  int.-ivts  -(••m.ranx.    Vu  .•..i,sei| 
>Mperie„r  (lu  connucrcc  .-t  ,1,-  Tindustrie  permet   ou  outre 

<!'■  fait-.-  un  eho.x  judicieux  des  pelsonm-s  ,,ni  sont  appelées 

'"■N  faire  partie,  car  il  ne  faut   pas  perdre  de  v, Viles 

'""■'""  •"•""li't  .1-  .■onseiller  les  i.ouvoirs  i.uldi.-s  (l(Va..,..„n 

<•"  •l""l<|Mc  sorte  la  responsalHlile  de  ceux-ci  ;  .lonc'^es  con- 
seillers do.vent    reunir   rexp.-.rielice  e,    1...   n,, ;,.-nce   leur 

;'""'""."' •""-•"-  indispensable  a    racc(m.plissemen,    de 
i<'ur  mission. 

Le  .ervice  consnlalre.  -  ,•„  oruanis,,,,.  aii.,„e|  les 
l"".'V"ns  publics  semblent  pivter  un.-  médiocre  attention  et 
'!•"  I"""-'-.-.'f  .-.tre  un  .les  fa.teurs  les  jdus  puissants  de  Tes- 
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Tii.nr:  i.'i  \  sKiivi.i.;  .(.NSI  i.Aitti;  .anaimia 


SOI-  .•..n.mrnial  .-t  in-lustriH  ,lu  iM-upl..  ,;uui n.  .-..m   |,. 

Ni'pvirc  riinsiiliiji'c. 

Dans  t.MH  \vs  |MVs,  «■.•iix  .,ui  ...H  .■fiMli.'-  l.-s  .|ii,.si  i.,i,s 
ivhitiv.-s  a  l'rxpaiisioii  .•.■..iioini,,,,.-.  s'a.  .Hr.l.nt  a  .lit-  .ni.- 
••..st  la  I.-HnMii,.M  l,.|.his  im|»,rtant  .lu  .nm,,,.,,- ..M,.,■i.•m• 
^a  ini>s..„.  ..ss..nti.-|l..  .l.-s  a-.Mits  .h,  s-rvin-  .nnsMlahv  .-m 
*'"  •'"'■"""■'""'•;  ..i-,  .|ii..i  ,1.-  plus  util,. .  „-uu-  .I.Munhntatiuu 
•••"imiiMl  .ra-.'ulss..  n.n.laul  r..,Mi.t.-  ,|..  riu.pu,  fan,  ■•  ,1,.  |,  „,. 

n.i>si.,n  ,.t  a.vaui  l,.s  ,apa,i.,.s  v,.ulu,  .  p„ur  h -u  r,„,plir 

'••"  '"  """"■■>•"•.  l--raMa,la  n'a  ii,.| ,  ,„.u  s",,,  laul 

Sou  ,„mm.T.-..,.x.,-.,i.,„.u  ;;.an.li  ,ruM,.  ta.;,.u  r,.mar,,uai,l,.' 
'•<"">"-  M,.us  |-av,...s  UM.M.r...,.,  ,,.1:,  ,nal^,v  ral,s,.n,-..  ,run,' 
••■•|.n.s,.uran,.n  ,-,.nim,.nial.-  s,M-i,-us,.ni.nr  ..i-anis.V  \iù^ 
'  '.^""  l"-"^"'-"  "■i'v.-uii-  ;  la  lut.,.  p„ur  la  rmuiuC-u-  .|,.s  niar- 
Hi.s  va  ,I,.v,.uir  .1,.  ph.s  ,.„  p|„s  viv,-  ,.,  Il  ,„„vi..„,  ,r.M,... 
"'""•  l-«.r  p,.uv,.ir  rallrout..,-.  Sans,|„„.,..  I..Caua.la  uavait 
FUS  .la„s  s,.s  a.tfihuti,ms  la  n.uniuatH.u  ,|,.  ,.,m.suIs  ,„Msi 
<l<T.'s  1,,,.,,  i-i  t.,rt  (•..luin.-  a-.wits  ,lipl,.uiall.|U,.s.  ,.t  il  a  faili 


•  iitctitcf  des  scrv 


jMivaiit  sur  ce  fait  <|u>-  |,.s  alTaii 
siMit  i>ui-,.iu,.|it  (r,u',lrf  (MiitHiirii, 
pu  av,,ir  .|,.s  ay:fnts  avant  i 


i,','S    ,Il'S    ,',ll|SI||s    luit 


iiirrii|U, 


<'s  cxti'i-n'Uf, 


s  ,'aini,l 


lOIISI- 

lu 
S-ap. 
•un, 'S 


MISS|.    •) 

un  ,',ii-ps  ,i)iiNul.-.ii, 


l'iilt'c  ,1,'  la  (■f,''afi,(n  <i 

nicillic  ave,.  fav,Mii-.   <^ui  iM.uiiait  ,liiv  1 

IM'UM'nt  (|u'aurait  atl.-int  au.i,.ui-,ri,ui  I,.  C 


I  I>i-u  II-  loiniU'i-i-,' 

If    |-,'ns,M;;M,T    ,1 

lanatli,'!!  a  l't,'  ac- 


,■  llt'i;!',-   ,], 


<lix  ou  <|uinzc  ans  sculfuicnf.  il 
tri, uni,-,  ,1,-s  aj;cnts  c.nsul 
iin»iiti-anf  là  ,(ù  ils  aui-a 


m-i's 


iivait  pu  p 

;i  liante  ui-  il,-  1,  ut-  n 


l|l'Vf|,>p- 

iiia,la.  si  ,|ipiiis 
<Ifi'  «laiis  I,' 


•t  I 


•  'S  fl'SS,IUf,','S 


It's  bc 


(lu  r 

s, lins  et  les  i-, 


lissiciii. 
(es. lins 

iiit  cniMiaittc  au  Canaila. 


•  ■ut  en  I,-uf  juiiili,ii,,n,  les  I 
ma, la  ,•(  fa 


aicfiMlii, 


ss,Miiv,.s  ,lu  milieu  ,,ù  ils  auiai.'iit  .^t. 


Iml<''p«ii,lanmi,'iit    ,| 


tilîXn,'.   les  cinsiils  hi-it 


«•s    ini,.ivis   ,1,.    1;,    (;i-;ni,|,,    |j 


fouti's  1,-s  ,-,iIi>i 


iiiiii<|U,vs  ,l,(ivt'nt   Vfill 


lai 


fl'S.     Il 


ii''s.    Si  p.Mif  cTtaitifs  pr,T,);.ativ, 


est   iHissil.l,.  ,],.   rciu-,:s,.nt,.r  ,li)T, 


•  •!■    à    ,'|'UX    ,|, 


«iinsii- 


poiir  remplir  la  parti, 


«■relit,' 


fit'Mtation   comnieniale.   il 


<'ss,.nti,'ll,.  ,1,.  |,Mir 


s    iiinirees. 


.<ufti 


sant.  (jue  ,",st  nul,  nu 


J 


<'st    in,',intesial»le  <| 
'  r'f'st  iiitMiie  nuisiM, 


mission,  la  repr,'-- 


11,'  ,•  est    in- 


<'ffi( 


oiir  i]n  un  consul  reini.liss,.  sa 


iii't'  il  est  in,lisp,'nsahl»'  ,|u"il 


iiiissi,,!!  ,rune  fa,'i,u 


vie  (H()n,.mi,iue  .1,-  son  pa.vs  et  cell,-  ,1 


1»  Il  cinnaisse  parfait, •m, -nt  la 


II  pays  où  il  est  acr, 


ir.l 


li  - 


i.-|:ssou  i\i.rsTi:ii;i.  i:  r  <  ..m  mi:i!.iai.  m    n;i  l'i.i:  .■AN.vr.ii;.\ 

<Uu:   Or  I,.  .•..iiiiM.-iv..  ,,,i-l,.i.  fjir  rl-i.i  ,.|ii..ri.liv  .|..h  (.hiin 
t. -s.    I>,.;nir.,n|.   .!.■   H.-s    i.|.i-.>..|,iiniis    ,„.   ri.imaisNnril    puM 

-urfi.;.Mll,l..Ilt   |-.\,i;:lrt.m.  T.,, „,  ..sM|,„„^i| ,,„.  ,,.^ 

•■"iiM.ls   l.ni;im,i.,Mrs    puis.,. m    n.|„.,.,..rii.T    |,.  rj„a.lii     h, 
l''"l.'^"'  'IVM(n.,.ux  i...  1-...V;,,,,   j;„Mai.  nu.  iuiM.nint  i.mi  .1.. 

':'  """•" ■-'•H.mi.,u,-  :  In..  i,.||,.  r,.|.n.s,.nii,ti„n  o^r  uni 

sil.l.-.  rai-  l.s  r.i,s,-i._r,„.„„.„u  .|,.i,„.-s  sur  I,.  pavn  srvmtt  f..,- 
-■•""•'"  in,  u,np|..,>.  >-i|s  ,„■  foni  .■„!  i,.,vr..,„i  .hl,-,,,,.  ,.,   |,i,.„ 

'■'"•  """  '•'•  ■  ''•  •■■'iin.la  a  p,.nl„.  ,.„  p.>p„lali..„  .■..inm.. 

«■Il  iiati.-.  faiii,.  .rii,„.  lin.  111,1, .niaiioii  Mifrisaiiiiih-iil  pi-.Tis-.. 
I..'s  .  ,.|.,ni,.s  ai.i:lais,.s  s.,iif  si  n,,nil.i-,.us..s.  ,.|i,.K  siiivni  ,I..s 
I'"liii.|ii-'sr,.ninHi,ial,.s  variant  s,|„„  |..|m>  iiii.Mvis  .;r.,i... 
MH.|ii.s.  ,.11. .s  ,.n,  ,|,.s  pr,.,h„-ti..ns  „annvll,.>  ,.,  .nannra.  tu- 
i--  l-s  plus  .ln..,s,.s.  aussi   il   ,.s,    n,atrri,.||..m..ui    iu,p.,s. 

7''.' ■'" ""■   ='-^"'"    l'"i-.-  s,.    ,, v,.r  ,h,„s   l,.s   r„u. 

'Iiii"ii>  iM,,ssair,s  a   un,.  r.pr,.s..iiiai  i,,M  s,.ri,-us,.. 

-M.lis    il    V   a    plus,    si    |,.s   r i,.s   avai.Mil    .|,.s   JM(rr.-|s 

"l"nn.|i'"S  -..  .„u,urr..nr..  ,.„,r..  ..„x  .,„  ;,v,.,.  r.-ux  .1..  h,  ,„,.. 

"■".I'"'--  «l'"H-  -mi.    la  ,  .MMlui...  .lu   runsMl  rhar...  .]..  1-, 

'l;l"n-.-  -I-  ...s  n.l.THs  ,.pp,.s,:s  ?  (.u  p..ut  .lir.-  .pi,-  l.vs  r,.!.,. 

iiKs  M-nM.ni  sa.rili....s.  „„„  s..ulru.-i,i  par  it;n..ran..,.  ,|,.  h-ur 

sinn........  mais  par,-..  ,,u-il..sr  ass...  na.u.vl  ,,„•„„  ,.,.nsul 

'""""""'""  •■'''    l'I"^  '•'•  >"Usu\rvMi r  I..S  in., ..-..s  ,1.. 

^a  iii..rr  pairi... 

"  ""  '■^""   1'^'^  l"'-'"'- vu..  .p„.  1 ^,.1,,, ,„,„, 

'■'"""•""|H-    .lu    pa.vs    ,.xi....    ,,|„s    .,u-uu..    r..pr..s..„,a.i..n 
''""''"•"■""••  "   ^•■"'   I''  ''-l"'-!..-.  Us  iv|a.i,.Ms,...u,m..r.ial..s 

' '""'-^   ■l-..i.n„l..u,    I,    pnuupiiiu.l...   la    pr,..isi .,    u. 

l-nv..,,,    sa.-.„,n„„H|,.r  .l.s   |,.u,..urs  .ruu   s.-rvi.v  ,1..  .!,„.„. 
"""'•""■"  s,,  faisani  par  un- v„i,.  iu.lir.......  l'u.- i..il..  si,u  ,. 

'-n.^vrair^,ul,.v..rl..splusviv..spr.„..siaM..us.lu  u,|.. 

'''-^illams.    I.^Ml,an,l.n.,|..,...,„UMr..,.,|..  .M..u.r.^.la...u,|i. 
,    '"'^"""'"  -""■"".;..•  a  iv.li;;,.  „u  ra r,  .l,.u.  ..„pi,.  a 

'•'•■ 'Mv.v'- ;iux  auin.s  ass,.,ia.i..ns  siu.ilair,.s,  a.in  .M.VII,., 

;■"•.'■'■'■"'   "'"-"•>!""  sur  1..S  , v,.irs  pul.li.-s  ..„  v, •,.1,- 

•■""■""  '■'"■l-s  .HMsulair,.  .ana-IL-n.    |>,.puis.  „„  pas  a  .-t  • 

'''"•'"^iisla.|u.-sii,,M..iau.  vi.al,.  iln..  faut  pas  .•„  n-sfr  1, 

'■'   ''■^';;---=i'inns,|,.vrai,.u.   ,„,„i„u,.rà   r.Mlaiu..r  jus.n.N 

'"'l"''l"S"'"i.  i.n.Mi  ,■ iMI,.s,|,;sir.-Mi. 

'•■■'  'l'"s'inn  .1,.  la  r.pr..s..n(aii„n  .•.uuin.-r.ial..  .-si  vi 

""'""•'^'""•-  ''""il  '"-'^'■'■'"  'l'i-  n.uis  u„us  arr.-.ti.M.s  un  Ins. 


153 


..K.ixMSAT.nN  ,.-,  V  s,:„vi.K  .uNsn.A.ru:  .  ■^^u.l^:N 
t.int.  <1)  V..i,.i  i,  ;jraii.|«  traits  h,  «it.i„ti..n  ..xistant,.  Il  v 
n  ..•,M..||..,n..n,  ,M.  ,M.st..s  .|.-  ,n,M,niss.i„.s  .|„  ,..„„„...,•.;. 
••<  Hx  .h,;,..„ts  .•...MMH.ni.ux  n.,n,.li...„t  „„  ,V.I..  ..,„„. 
1.;^'....  a  .•H,,.  .I..S  n.ttsHs.  l'lMs,|..,a,n..iti..|...-,..  vi,..M. 
-xa«..t.ts..n,I..,n-,,..st,.,la,.slVn,,.i,...,.,-tanni.,m.,s..it:;x 
""•':■ '"•'■""^ "-''.■••|M.-.is..„.liv..,.s    ,..int..,a' 

MXs..„t   .•..•..,v.|it,.s.|..,„sfA,„.,.i.,„..  ,|nSu,|- 

^^^•  .■„„„•..    |..sp;,vs.;„a,.;;,.,s   ont    anf..li,.    ,„    ,;,. 

'"■''■"•'  "-"•'"^  <"nsnlain.,s  ,,-,  ,„,., „.,„  ,„^ 

M..n...„,..s.,a..s,a,l„p.^ 

',*'  "'"•"""'■"•"'"•""'"•'•'"-"M.  l..s,.„nM.I.  nn^. 


«le  services  selielix. 


'••"'....>   l!M..Me,.H|emen>    a    V..,e„ne  loi  e,-,:;.n.    MU 
-H.|.He,nen,    .les    Airaires    ,.:,,-a„;;e,es.      l/ar,ieie   .    i,„li,,„' 
•!"'■  I.-S    s,.,.,    Iesal.,ilMUi„„s.h,    seere.ai,,.    .n:,a.      elnl-.le 
'■*'    '''■|''"-<''m<Mlt.       Il     i,     li,     el.al-,.    ,|e     lu, Mes     I 
••If'.ns   ..(iHlelles.   ,. ,111e   le  Canaiia   et    I , 


tiiiit   aiit 


'■>•   |iavs   felaliv. 


<"ailil(la  et   il  est  cl 


nient   aux   allai 


iaij;e  tie  litill 
l-aieiil    rife   at  t  filmées    |iar    le    . 

liveiiieiit  aux  allait 


ill\  eliieiiiciii 
l'es    extelieiiri-N 


■s  ailtfes  f'i.tictidiis  r|||j   |M,||r- 


IKinei"    .|||. 


<'S  extéiielllt 


eti    cnlÉs,.i|_    lela- 


«••■••(loti  (les  iiépiciatioiis  ititeniati 
•Ml    fatit 


•<  <Mi  a  la  ciimli 


llleel   :i   1;|  ,|i 


lie  t 


qu'il    appiirticiit 
•  |"<'«   l'ai-lide    J   <|,.   1;,    I 


«Miales  1)11    llilel 


Cllil,|,|;||,   s. 


111     .Ut'ineliieliiellI     i|i|     (' 


mail; 


«iiltes  I 


"1    <'ivaiiii|iie,    |\i,| 


•  s  <|liestluiis  <|iii  s,.  ia|ip(. lient 


I. 

Illilli.s||;i|  jdii 


iiireeti-aim,.,.  j,„  <"atia<la  e;-t 


:MI    se|\|re  criiisi 


all'aii 


■es  extefieiltH'S. 
Le    ,1 


tiailsfVf.'e  au  .lepartelllelit  il. 


i;i 


«•nii.-i-    i-app,.,f    ,|„    ,|,:,,;M-teiii..tii    ,|es    A 


raiiy:efesc..titieiit  iiii  act.-  appi 


IT: 


par   l.-<|ii.'l    I,.  c„„sei|    piivé  ,|ési-ii..    I 

""'""":  ^'■•■'■•^•"''■'' <'■'■:•="  I M-s  airain.;. .xl..ie,m 


.'UVe  je  [.feilli.-f  aviil   l!(|i\ 

pi-emi.T   iiiiiiisii-e 


a.  te  f( 

l>. 


cet 


l>iiii<ipal.-s  (lisp..siti,,iis  il,,  l'a, t..  ,|,.   i«mi;». 


l'iiis.  I.-  niiiiistfe  .lu  c..tn,i„.,ce  a  ..ht 
<l(.s  ap'iits  sp- 


in'iii<.|it  cana.Iiei 


1  iiiitiii 


"■iiK'iif  i.ai-li.'  ilii  i...rs..nii,.|  ,| 


ellll    .|lli'    le   M,,,!vef- 

•.iaux  faisai 


Vol.    I 


'  1  )      V.    nii-M    . 

I'.    lui   iM.liv  arti.l,    l'i 


■♦t.. 


<ini.<ti(in    liFvri. 


r-'l      V.  K, 


h-f/titiisotiiin  ilit  strr 


."fi 


lU.-S. 


'•S  (i.iisulals  hritaiiiii.H 


li',rt   ,,f    thr   S>rrit( 


imsiili 


U'iir  (vd.d  M„nh  .il.   l!i|.'.  ( 


lltiiwn. 


r.v  <-/  Stat,    f,,r  txttrwil 


iiin-  iiin'iilîin. 


a'Jairn  f,,r  //.. 


t;  t: 


J  ■»■; 


l/KSSt)K  IM.rSTItlKI.  irr  COMMKItCIAI.  m-  PKIPI.K  rA.VVI.IKN 

Si  .1.'  t,.|s  M-onts  ,-.tai..nt  atfa.h.-.s  i^  f,„is  !,.«  .•„„sulat.s  Im- 

•annn,,„..s  avant   I...:r  si,.;:*,  h,.,-  |,.s  ,,h s  intm-ssant   I. 

aiia.la.  <•..  s.Tair  <l.'-jà  nn,>  -raiid,.  aii»-'lii.i-ati..ii  <-t  «-.-la  f.-- 
.•ait  .nsparaîtr,.  1.  ;;n..f  sOvU-n^  <l„ut  il  .st  ...u-srio,.  plus 
1141 11 r.  (  j  I 

o„  s-a,„.,v.ii    nnicnnit   .pi..  r.„,  .s-a.l„.„,in,.  v,.,s 
n.^.n,satH.„  .|-„„  s..,vi....  ..o„s„lai,v  .ana.Ii..,.  ,.f  ,,„,.„,„.. 

jalons  s.,„r  ,l,.,a  ,,lani..s  sur,.,,  .h.-min. 

I>..s  à  pr..s..nt.  il  .onvi.n.lrait  ,IV.tu.li,.r  sur  .|u..||..s 
l.as..s  p„„n-ait  .-.t...  .^tahli,.  „„,.  l,..isla.ion  .-..nsulair..  ,ana. 
''"'"""  ''"'  l"""Taii  .-.ir,.  ni..,|,.|,.,.  sur  l.-s  l..^nslati..ns  ..(ran- 
j:.-.ys  ,.,  i,arti,.uli,-.r..nu.ut  sur  .•.■Ij.^  ,1,.  h,  <;ran.l,..I{r..ta.r,H. 
H  .I..S  |.:ta,s.l-nis.  r-,.s,  !..  priviK.p.  .l.-s  .l,.rni..rs  v..nnsr.l.. 
'•'•""'";<•••  <1<'  ■•.•xiK.ri..n..,.  .l,.s  au.n.s.  ,l,.  p,,.,„,,,.  „„„,,.,,.  ,,„. 

'■"'"'"^ '""''-'""""  '-•■•'iss..r  .•..  .,u..  I,.  „.mps  a  n,n- 

xa.ri.  mauvais. 

^•u..||..s  s,.nt  |,.s  |,as..s  sur  l,.s.|u.-II,.s  p.M.rrai.-nf  .-..r,. 

'■"" ^  ""  '"■'•VK-..  .unsulair..  ,ana.li,.n  d'i  ?  Ij  ,.st  .lab.u-,! 

'"'  l"-'"''l>«-  .l.'ui.ntair -il  faur  a.lm,.i(i..,  .-Vst  ,,„•„,„. 

I<;^nslat...ii  ,„  r.ii,.  uiati.'.r..  n,.  p..ut  .-.ir,.  unif..rnH.  ;  il  faut, 

""    '""    1"'"'   '''•■'■-    <l'i"<'Ili'  s,,it    t„ l-upportunii,'.  •   ..11,! 

"l-'il   varier  s,.|„n   l.-s  li,.ux.  ,-ar  I,.  n,„n,l,.  .-.st  tr..p  vast,.  .•( 
1-s    .•u„.i,ii.,„s    n...p    ,liv,.rs,.s.    ,„.       p,|..nn.nt    .,uanr    au 
'■'""^"    '■'    '""'""    ""    ••"•'■"    "l«-    l--x.sh.m-...    p„ur    .,„..    k-s 
ni,.iii,.s    r..-l,.s    r.-.j;iss,.„i    l-,.nii..r,.t..   ,Iu    servi,         Il    faut 
faiiv  .1,.    la   p..,;;raplii..  ,„nsulair,..   parta-,.r   runiv,.rs   ,.n 
•■'H'I   .„,    SIX   ,livisi..us   ,.,    ,.|„ss,.r  ,.n   .-l.a.'um.  ,r,.ll,.s    l,.s 
Jiiri,li,i,„„s.,ui  s,.rai.-ni  j:r.Mip,M.s  par  similiiml,..  La  r..par- 
'■•mu  .I..S  ,juri,li,-,i,.ns  m,.  ,|..i,  pr,.s..n...r  au.um.  .liflhuli..  • 
"S  ,„mlii,.uis  ,limal,.ri,|m.s  ,.,   |,.  ,.,„„  .1,.  r..xis...u,-..  s.,,,, 
!-•«  <l.nx  pMints  a  ..xamim-r  .,ni  pr..vau.lrai..nt  p.mr  1,.  ,las- 
-.„..ut  ,lans  „.||,.  .,„  ,Hl,.  ,.ai....,ri,..  ,.,  Ws  .imv.r..n.-s  ,!,■ 
^al-;:Mri,.    a    auiiv    s,-    i,„uv,.rai,.ul    .lans    |,.    trait,ni,.|,i. 

^''''^^:Z--:^Z^^^^^^^  -'--^ 

■i .'i.-:n;J;:'p.u'a.;-x;,':;^';;;„, ■'■■  '- '^■■' .—  ■•..- 

154 


M  r 


I-E    «ECIUTEMEXT    I>E«    CONSULS 


1 

un  bart'iiu'  tel    que  lu  iviiiuiH^ration  (h-  1 


'avanc.'riu.nt  .-t  Ich  .•(.n-c'.M.   Il  est  d,»  tout.'  «Hinité  dVt 


(«nfi»'  un  poste  dans  nn  pays  insaluhi-c  ou  d' 
"a  viV  «'st  chèn',  soit  suiH-rù-urc  :1  .elle  de  r 


confie  un  poste  da 


ns  un  ]»ays  où  les  condit 


nblir 


at^ent  au(|uel  on 

lins  un  i>a.vs  où 

ii^'i'Ut  an()uel  on 


mines  sont  plus  favorables  et  «•.■lies  de  I 


ions  cliniaté- 


onéivuses. 


existence,  moins 


<'eci  (H 


mt  ac«|nis,  le  pn-niier  jxdiit  à  exani 


celui  du  i-eciuteinent  du  personnel  consul 
loninie,  tant  vaut  l'entrep-ise,  dit-on.    ( 


iner  est 


1"1 


lire 


'ani  vai: 


vrai  e-alenient  en  la  matière  et  l'on  peut  .lire,  tant 

afr.'iits.  tant  valent  le  service  et  s 
laurait  .lonc  app.»rt.'r  trop  de  soins  à  1 


I. 


■t  ai>liorisnie  est 

lent 

On  ne 


■iiiltatï 


tenient. 


VA  d'aboiNl,  il 


.•onvient  .le  voir 


1.'  (•«•t  a<,'enf,  défenseur  d 


triels  à  r.'tranfjier.    Son  ri)l 
■ssentiell.'.  .pii  est  .1.'  loin  la  pi 


a  (|iiestion  du  n'cru- 


«f  ijue  l'on  aft.'nd 


us- 


.>s  int.''r.''ts  .•omnierciaiix  et  ind 


si  elle  n'existait  pas,  l'urj; 


st  comiilexe,  mais  la  partie 
ns  importante,  an  point  .|ue 


raison  .l'.'-tre,  .'est  la 


iiiiism.'  Iiii-m 


.•nie  II  aurait  anciim 


indi; 


'pensables  jt.nir  assurer  1.-  dt-vel 


ii-.'ation  .^t  la  recherche  .l.-  ih-boiicl 


les 


.'t  .les  industries  nat 


lonal 


•ppciiieilt  du  coiiimcn 


L.'s  consuls  sont  d.-s  a"cnt 


Arntz,  (•liar},'.''s  .lans  les  iil 


s  commerciaux,  .-crit  M. 


ni.'s,  <1(>  .l.'fendre  les  int.'ivts  d 


plilc.'S  pour  lcs(|Uel|, 


'S  ils  sont  nom- 


surv.'iller  l'.'x.'cution  .l.-s  trait.'-s  d 
tion,  .le  prot(';;fr  ."t  d'assister  I 


Il  comm.-rce  de  leur  pays.  d. 


I.'  conim.'r.-e  et  de  iiavi'M- 


tcurs  d.>  leur  nati 


i-»Vcni.Mits  r.'latifs 
tenir  l.'iir  fiouv.'rn.'iiient 
int.'r.'sser  le  .•oniinerce  d.-  I 


ion,  de  v.'iller  à  1 
au  .omnii'r.'e  et 


es  nt'^-ociaiiis  et  les  nav 


■.'Xi-clitioii   des    lois    et 
à  la  navigation  et  .le 


L 


an  courant   de  tout 
eiir  nation.  "  1 1 1 


<|lll    peut 


iiL^tsant  de  .ot.'  foutes  U 


»iui  s.int  variabl.' 


trait 


selon  les  l.-j-is|at 


'S  attributions 


l'coiidaii'es 


es,   nous   n'eiivisauvi 


Ions  .•onsiilitin 


•t  1. 


retr.>uv.'  «lans  toutes   les   |('>..isl 


p-rons   i|ue   la    principale,   .pie   i 


.•oinm.'rciale 


on 
lit  ions  :   la    représentai  ioi, 


I 


'our  .in'un  nm'ut,  .h'-sionons-le  s.uis  le  nom  d. 


d'atta.'h.'  c.»nHii 


«•rcial,   de  com 


."onsiil. 


niissairi 


sons  t.Mite  autr.'  .l.'-iiouiinati..u,  peu  import, 
ri'le  d'une  fa^.ui  .'fti.ac.-,  il  faut  .iii'il 


"lu   commerce 


ou 

e,  n-mplisse  son 


il)     Y.  Précis  MfTnontijrr.  hf» 


jii  il  soit  parfaitement  ai 

RflW.F'i  lONsri.AIHES. 


I.").' 


Il'    •■ 


.  :}      ;  * 


I.-KSS,.U   lM.ISTHn;i.  KT.„A,MKU,-,AL  l.f  I-KfPI.K  rAX.VIMKN 

-•'"•■•"H  .1..S  .,u.'s,i..ns  ,VM„o.ni,,„..s,  n-  ...m  „,.  p,,,t  acqu.^- 

"  ''""  l''"-  '""■  I'>'P^n;„i..„  siuVial...  ,1)  L,.  ,.„„,.„„,«  pour 

'''   >■'■'••"'"•'"-"'    "l.'vrai,    port..,,  s,,,.   I.-s   n.n.i.Mvs  .l.s   pn,- 


Mais.  ,.,.,„„„.  il  faut  aui,-,.  .-Ims,.  .,„..  ,l..s  .„nl,,s  p,,,,,. 
f.™- m.  ...M  ,vpn...„,a„,  ornH..l.  il  ....„vi..„^ 
'"'"l"l."sa,lm.sfass..„,  n„  staj,,-  .  2)  p..,„lan.   un  ..'n.ps  à 
'''■''■'"'""•'■ Mlrvrail  <--tivau  niuins „x 


iiis.  avec  un 


!'"•  •■'.■I'"  <l"l..v,..,-,.nsul  par  ..x,,npl.-.  Dura...  ,•,•  s.a-^.. 
.Is  s,.,.a„.„,   at.a.|,.s  an  .Lpart.-,,,..,,,  <!..  Ammvs  Kti^u- 

«.■••-•s.  al..f,,..,..l„n., m.,.x,m,..„-..„„MU..an„v  ins- 

'"."""";'"""""■ s  ,-.,„<li..,au.n,   I..sn„..li,iu„s.:..„no. 

-M".-ln  rana.la  .r„n..  ra.,.„  app,.of..„.,i.,  avan,  ,,Vn-,. 
•-•'■■■'-'"- ^M,.n.a„,.T.  !>.•  ,.l..s  ils  s,.,-ai..„,  misa,,.. o„,.a,u 
t:Z:V   "'"""'^"•""•■^   •••    "l.pn.,.....ai..„r   à   n„M.ai„v 

,'"""' ,^I"-'""|...-.I.  ,!un„n.M„a,io„.    (»„  p,.„,  .n.in. 

'"'.';■  ■^•^'^'•'".'"  '•■•''^"-•-•''i'   "1.  l...n  r..n-,„..,„..„t  H   ,„•....„- 

.    .-.,„s..,.v,....  ...... s,.lai,.....a,.a n  <■„  Ha,  .1..  f.„„.,;i,. ,,,. 

'"""'"^^'""V "*  '■"'•'^•■•i-K  '•  n-s  p,.,.,|„i,s  a..,i. 

.•  .       .H.S  pn„,„Hs  ,.M,,i..,s  H  pa,-fa,,n  .!,,  t,-avail  à  n..s 
|"'l',,iariniis  ialiiii-iciiscs. 

-^l;;-''»:  '''  .|u,.s,io„  .h,  ,,.,n,f,.m.-n,,  il  ,m.vi,.n.  .!,.  j,.,.p 

I...  n..  ,l.„t  s,n,n,.„.  ,,„,.  ,,..  ran-s  ...v..,.p,i,„.s  :  lava...-,.,,,, '.t 
"■  ^l'''   '"'■  >'''"••' I'"'i'*  I"'*  «••a.l,.s  inf.-.n.M.rs  j„s,,u-a„x 


IN  nu.s  ,.„  V  v,..nt  .t  il  s..„,hl..  .'-tonnant  .,„-iI  ait  pu  .-n  .•.„•. 
.  n..,.,.  ,a„,    ...a  pa,.aît  ...:„...n,ain..    L-ava„...:n...n,  s..,- 

au  .-s.  .•...•lan,.;av.M.  insn.n.-.  pa,-  t..„s  ,...„x  ,,„i  „„,  .:,„ 

""  '•"  ="'"■"-•"^"•"8  ,,„i  p,.„v..nt  ,-.t,v  app.,rt.-...s  a,.  ,-.... 

<;-..ns„,a,s.    IM"si.M,rs  pavs,  d..„t  I-AnJ)..,..,...,  ..,.,  :,.; 
i^^^M.,  .,„•,,,.. ,.,  ,|.^,.„..„,  „„-.„„.  1..S  ,.„ns,.ls  tr,-.n,-,,u,x  ,..„„■ 

-- '- ■';:'i;:r7î;;r  lr:::,,:;',,f  ^!;'';:;,;;^  ;;-■..,.,„„..,,„„.  „. 

::::^<  :,^:;;;:;;/;:  ;;;;rtV:,;  ^^^-—'f  Tu;::,  ^::.;.:r.,^  ::;:;;;•• 
'U  H,i..n,  „.,r,.i„„  '/iv  :  ,r':\'  :','''  '■"."""" ^'••^''•"^■.  m..-.,,  ,„„r,., 

-n.n.s,,,.  ,,„„,„„„„„  ;.,:'r    '!'■    i-'-n-    fra„,,a,.,.    .,    sur    1,. 
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I/AV.VMKMKXT  OKS  cONSri.8  I.^V.U.T  «K  TAUMC  SVU  n.,r^ 

remplir  les  f„nfti.,ns  «le  ininislms  i,l.-.„i„ot,.,..i..i,. 
.n.mt.ip'iix  (le  voir  les  ciiisiiis  i >;„lv>-..  i 

'■'"' ■■;::■;;":" "''-"ri:i,:::,r:n!;;,:i;:;: 


pn-naiif  les  jiii-i,|i,.ti„„> 
><itiiiiiioii  ('•(•iiiKd 


ii.Viiiit  un  c, 


ii-act 


iin|"''.  I.i  la 
î^i^îiH's  [..Mil-  i-.'iiii»lir  |,.ni-s  ( 
II.'  iiiiissciif  j.assci-<l, 


•i.UiH-,  clr.  et  (|ii('  1, 


<■!•<■  similain-  pai-  la 


IIIS   llllc  iiull) 


'•mil. .lis  (liiiis  niic  il 


><  ajiciits  (!(•.. 


l'S    Sl'ctlOllS 


"""""•''  l'iirf.  ])ai-iiii  1 


es  Vd'iix 


nafiHiial  pour  la  Wi-fcus,.  ,.(  I,.  ,|,:vcl 
l'xiri-i.Mir  nous   irouv< 
•  airicrc. 


adopt) 


par  I 


"»IM"'i"ii'iit  ilii 


iiMIsills   soiiMII    «Il 


"1^  :   "  *i\u-  i|(-s   I 


I'  <-i)njfr('H 

inllllii, .!•(•(. 


^:ion,  (luni  ils  seraient 


signes 


•'lir    eiDii'.e    (liilis    la 


IvailcelllelK 


ii'iins  (le  parler  la  I, 


l'"lir   tell.'  .,11    tell 


e  re 


.'IKIIS  (le  IIK'ille   I, 


se  lasse  sinon 


sur 


lll.i:"!-  <  I   <|lle  leur 


'll.iîlli'  Il   (le  m 


l'l:i<<'.  au  moins  il^ns  d 


es  re- 


«'llle  race 


.Mi 

1»" 


•''<t  "iiil'i-eiiiieri.asfaii  vers  V 


lis  P"'iir(|iioi  ne  pas  en  a.l 


ivanci'iueni  sur  phn 


■ail  se.|,-.pj,,iir  ,l;,ns  d 


"'■"■''    ''•    l'lillii|>e   (ilKniel 


(|iic  la  N^-rislai 


•  'S  cas  iiioii\  I 


iiii 


Illle 


«'Il  consiilnire  doii 


•••liaill  coniple  (le 
<'tre    lolile   (ro|.porlu- 


I"n    I{elui(|Ue.   il 


••"iiseil  acliiel,  al 


y  il  <|ii<'<iii 


•Airj 


lii'-s  ICiraii; 


ors   (:;;aleni( 


juc  (|Ues  aniK'.es.  1, 


pi-i'siilent  «Il 


'■'•   IIK'llle   princi[,e.    I  1) 


saul  erreur,  d 


II"     l-appolleiir   (lu    liuil; 


;i'l 


l'-ndait  vi:; 


iMircllsenient 
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stiiin',  n'ont  (lu'unc  «onnaissinic»-  in««»nijtlM»'  de  thacun  des 
l»ays  »»ù  ils  ont  n^sidé.  "  (  1) 

Aiijouwl'lmi.  nims  affirmons  la  iliosc  av<H'  plus  d'au- 
torité, <ar  r«'X|ii'Tifn(f  nous  montre  (ju'apr^s  un  séjour  de 
IircS»  de  six  ans  au  «'anada,  dans  les  meilleui-es  4-on<litions 
possibles,  c'est  iVdiie  en  contact  quotidien  avec  le  monde 
de  affaires,  connaissant  les  lanjiues  i»arl('H>s.  avant  eu  l'oi - 
casion  de  visiter  les  ju-inciitaux  centres  pnMlucteiirs,  «étu- 
diant coiitimiellement  la  vie  économii|Ue  <hi  jta.vs,  à  peine 
os<-rions.nous  affirmer  connaître  cette  vie  economiipie.  (^ue 
dire  alors,  d'un  a^'eiit  erivove  dans  un  pays  ou  il  <lemeure 
isole,  n,.  coiinaissinit  jtas  la  lan;;ue  parlée,  y  demeurant  de 
dixlinit  à  vin^it  mois,  passant  successivement  jiar  six  ou 
sejit  postes  en  dix  ans  '! 

On  objecte  ipril  n'y  a  «pie  les  vice-consuls  (pli  stmt 
sujets  à  de  fn'tpients  dt'placemenis.  constituant  |iour  etix 
uii  stajre  m-cessjiirea  leur  formation,  et  pour  les  autres,  <pi,. 
l'on  ne  peut  laisser  indetinim<-nt  le  même  a-j-eiit  <lans  les 
postes  ilisaluhres. 

I.a  luemièri.  di>  ces  ol>jectioiis  tombe  à  faux,  eu 
raison  mt-nie  de  ce  ipii  est  dit  plus  haut  ;  il  imiMuie.  en  i;i 
memiut  la  cliose  au  poitit  de  vue  uaticMial.  pour  <|u'un  cun 
sul  canadien  soit  à  la  hauteur  de  sa  mission,  .pi'il  coim;n>se 
parfai'emeut  les  besoins  et  les  ressources  du  Canada  et  du 
pays  où  il  est  accritliie.  < 'es  connaissances  ne  s'ac<|ui<-ieni 
<pie  par  un  si^juiir  prcdon;.-,'  et  nous  ajoutons  (pie  toute  smi 

ener-ie   sera    nécessaire  s'il    veut    bien    les   posstMler.    Alblli! 

plus  loin,  ajouioi  s  encore,  (pie  la  formation  (|ue  l'on  v. m 
douiiei-  p.ir  ce  sia-e  est  mauvaise,  car  il  maïKpie  au  jeune 
sia-iaire  la  maiuriie  voulue  jtour  appn-cier  sainement  les 
ehos,  s.  surloiii   aptes  un  séjour  dans   les  conditi,,ns   iii<li 

'P'ees    plu-    haut    ;    de    plus,    et     il    ilMl.orte    (l'ilisister    sur    ,,■ 

point,  .e  .prils  ..lit   pu  voir  dans  des  pays  .ni  ils  ne  ni • 

Mci-oill    pelllèli-e  jamais.   p,.ilt    cre,.r  sur  ,UX   une  ilMpiesM..|| 

fausse  :  ils  se  li-nrei-..iii  les  coiiiiailre  pour  y  avoir  pas-. 
'"■  ''"^   liaiisfurmaiioiis  ec mi,,u.s  sont    trop  rapides  .,, 

lucllellieiil.  |„,iir  ,|irilll  juuenienl    sur  celte  (pieslion  mIi    III,. 

'"•'"    -•■■""''■   ^'•■il'ilil":   -r.    ne    prenant    .pie    l',.x,.|iiplr   ,!m 

'  '   '        '■'•'"   IIV    M      |-1    M.,V     M  ,    AN,  Il  N..    Ti.    l.MM^    |,|      ,-,-,,,Il     ,..>■■ 
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l'oiir  .(•  (lui  .'st  iU'  lu  s.ToïKl,.  objirtioii.  il  ,.sJ  <l,. 
t..iilc  <-vi.lciin'  (|ii'il  II.,  pi-iit  t-tiv  (iiu'stioii  ,1,.  hiiss..!-  les 
a^^niis  (lu  servie,.  (.xK-Ticui-.  dans  les  j.ostt.s  „ù  les  .(.ndi- 
tioiis  .•liiiiiiten(|u..s  s(.ut  (l(-.fiiv(,ri.l.les,  sans  de  justes  ,„ni. 
perisalK.ns.  ("eei  est  pureuiein  une  (pi(.sii(.n  adiuinislialive 

X..US  avons  afliiuK.  (|u..  p •  s,.  ia|.p,(.el„.,.  de  Tideal    la 

i.-;;.slaii..n     .•..nsulain.     devrait     .-tr..     .^tal.li..     sel„n   'les 

<'«v..nsrauces.  il  faut   fair..  ici  applieali... prin.i,.e 

-.;s  .lundicicns  (-.fablies  dans   les  pa.vs  avant    un  climat 

''"''""'"""    """•V'iient    avcir    de    me ures    c„nd;ii„ns    de 

tn.ilenieni.    I>e  plus,  les  c,.nu,;s  devraient  (".ir..  pins  hm-s 

'".     plus     rapproches,     de     fa.;on     à     ce     ,,„,.     U-S     int.Tesses 

sonllreui  le  moins  possible  de  rinsalul.rii...  K,,  .reuer-,1 
'I  ^l<-vi-.Mt  V  avoir  un  consul  e,  un  vice-consul  attaches  aux 
l'os.es  ,h.  celte  naiure.  c,.  ,p,i  devrait  suflire  iM.ur  (Mal.lir 
un  roulement. 

I.cs  c(.n-.'-s  devraient  av.ur  une  lon-ueur  et  une  fn- 

<l"""«<-   .viiltives  à    la   saluhrit,;  des   postes;   les   .• nts  en 

.-.M.;;.,  devrah.nt  ,^tre  à  la  disposition  du  deparien.en,  des 

AHaires  Ktran-.-res  et  occup.-s  à  Tadministration  centrale  ■ 

.-.,  conse.,ueuc,..  ils  consacreraient  ce  tetnps  a  (étudier  les" 

ti-nnslormations  ..-onomi-iues  .|ui  se  r.'.alisent  si  rapidem.  ,„ 

'•=".s   t.otre  j.ays.     Leurs  etud..s  e,    leurs  (d.servalions   .,. 

P=n-(a^y,„ient  donc  entre  le  Canada  e,  le  pavs  ou  ils  s,.,,, 
accrédites. 

Ajoutons   (pi-aucuu    a-ent    n..   d-vrail    ,-.|r .si..,,- 

I'"""-  ""  I...s.e  sans  sou  assentiment,  sans  sa  s. .itailnn 

""■>-^";.  1 1  )  I-.'s  .•n..^n.,,i„s  de  pos(,.s  ,-.ta„t  (-.tal.lies  et  cot.nn.s 
iivec  le  tratlement,  les  conditions  d-avancenient  et  les  ,„„. 
,i:"s  de  chacun  d-eu.x.  .,ua.!d  un  poste  devient  vacant  le. 
•■l--ves.consuls.  apr.-s  expiration  du  sta^..  .ddi-al.dre  adre. 
-■n.ient  den.amies  de  nomination  et  le  d.-.part..ment  des 
Afra,r,.s  Kiran;;ères  d(:si;;nerait  celui  .,u-i|  ,,„i,   ,.,  ,„i,,„ 

'!"'■''","■•,    '- ""'■■■•■xs'^  <-nnait   les  ( ||,i„ns  d-e.xisten,,.  h 

<l"  salulM-.te  du  poste  .,n-il  s.dlicite.  il  sait  (pn.  ravanc 
""•!"  s-  r.n,  sur  place  et  jamais  m.  doit  avoir  sujet  de 
Phnnies  sur  ces  .p.cstions.    Il  seml.h-  infiniment  preferal.le 

fain'Mir   pi.,:',:.  '-•''"'"■"•    ^""■'  '"'•■"l-   T'"   lavan,.,.,,,,.,,,    ,l,.vra„    ... 
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A  lu  ri;r,H.,„.,  ,.,  ^.^,^.^  „,.  devrait  .-lu-oiv  (-tr..  <iir«'x. 
«•••l'ti..nn..|.  ou  adiin-ttrait  la  n.miinatiou  .laiiK  un  pavs  <rui, 
m.l.^^,.n,.  iMHivant,  ,.ai-  sa  situation,  .-.t.v  util,,  à  nos  V.,n.,,a. 

tnot.-s.    i:,,...,,,'  fau.liait-il  qu'il  ,,aHàt  du  moins,  un 

nos  ian^'iicN  nationales. 

l'our  pouvoir  appivri,.,-  ruiilitô  ,|.-s  .-onsuls  l.on... 
raiivs.  Il  faut  .livis,-,-  irs  pla,  .s  .•on.ni..iviaI..s  .-u  .Irux 
'•ai.-on.-s  :  l,.s  inipoi-tant.s  .t  r..ll..s  <rin.portan.v  sr.-on- 
''""■'■•  '•'"  l"i"'il'<'.  il  faut  a.l.u.-ttiv  .ju.-  .lans  tous  l.s 
•■.•iitivs  .oniiun-.iaux    iuiporiauts  ou   nirnu-  .Pun..   iuipo,- 

';""■'•  >"■""•'•  "  f"'"  '^'lun.  l,.s  .onsuisu.a.H.atHls.  r-. 

'''"'■"•^ ^'"'  •"■"•<•  l-"'^'*'''-'*  ^""s  la  jufi.ii.tion  .les  ronsuls 

U-  .am,..-,..  |.e  ,.„„sul  l.ouoraiio  n.-  se  sert  .1..  so„  titn-  .nie 
-lans  1  ,nte,è,  ,le  ses  airai.es  petsonu.-lles  et  souvent  il  ne 
I  aura  solh.ue  ,,„,.  p,„„.  ,,,.|a.  (i„,.  r„„  s'a.lress.-  à  lui  i.our 
avoir  .les  rensei-neu.enis  sur  ropiMTlnnii.-.  We  .r.er  une 

".,.""■  '''■"'-" "  I"""'  •1"'*  ■•'»sei-n.Mnents  n.uuner.iaux 

"  '"'"  '■""■• "■  '■•1'""^<'.  '•'■  -ini  ne  sera  pas  toujours,  sou- 
vent par  loi.oranee,  elle  est  tar.live,  .I.Moura-eaute,  à  rut,. 

''"   '•'  ^"""'  '■'   l""f<'i«  '"•■•'"<'.  p.-n.lant   .•.-  temps    s-a„ 

IMOa.H  sur  son  titre,  il  aeeapare  eette  alTaire  à  son  profit 
-  'I  la  .Mi.ue  eouveual.le.  lîieu  mieux.  .,u-uue  alTaire  oon.Mr' 
'•'■'""  "a.sse.  il  f..ra  tout  pour  IN^tonllVr.  nuira  à  son  .fe.!!, 
I';"-  '•■•■•la. nés  insinuatio.is  en  vue  ,1,.  t.n.t  mo.,opoliser 
es,  ,1..,,..  .|.„.„,.,  j,raiui„.m,.„t  à  un  pa.-tieulier  un  tit./. 
a-'Mi.H  son,  atta.l.es  <les  p.ivil.'.p.s.  tels  ,p,e  eertai.Ms 
r.-an.l..ses.      se,-v...e      ,1e      reuseio,,,,,,..,,,,,      .loeuu.enta ,  l„M 

''"'V':' "    ''''i-'"    ''•■    ---<    f-.netions.    sans    eo...pter    ;„, 

'•'•.■.ht.  um.  eonlianee  .lu'inspi.-e  sou  .aelu-t  oflieiel.  p.lM 
.•^"•s  <les,„.els  il  use  ,.....t,-e  to.,s  les  autres  ...••;,oeia  Ut  < 
:"".""■""  .lans  ,,u..||,.  situation  .l.--savantaj;eu.e  .., 
•"/a.Te  se  t.ouve  le  n..uo,.ian,  ,,ui,  avant  une  .liftie,.!..- 
....  sou.„e,t,v  sou  eas  au  eonsul,  son  eoneu.-ren,.  e,  lui 
.  xposer  les  se..,-e,s  .|e  ses  airai.es,  ses  sou.ves,  la  te.,..,„.  .|,. 
ses    ..ou,,.a,s.    ses   prix    ,,.,,,,,,,,.    ,,,       ,.(..„   ,„„.   ,^    ,,.^^„, 

a.,.,,  .les   ,ae,u,es,  e.,eo..e  „„    vi.n.eur  pour  ee..,ai..s    p.v. 
'S'  -'.•ja  un  ;;ia.i.l  i.i.-...inwii..ut.  ' 

l>a..s  I..S  .•,.„ii-..s  .-.uum.-.viaux  .1.-  p,.,.  .rimp.,rtan.  .■ 
;;  ';''  ''■  ■''•'''  '-•.■  .!.■  "..s  tmti.maux  ..st  i,.si.uitiant,  .,u-il  v 
au,  eo,,su  .„m.vl,an.l  faisant  .l..s  affaires.  eVst  s'.,.!,.,;. 
tal.l...    .Mais.  !..  j,.„r  ..,-.  les  int.-..vts  .le  ,-.>  eonsul  sero..,  ..,. 
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M..r  VKMKNT  roiU  LA  SfPPHESS.ON  I,E8  CONSILS-MAUCUANUS 

<»pp.,si,i.,„  av..c  l,.s  intm-.tH  o«nmli,.„s,  il  faudrait  ^tre  en 
n..-s,m.  de  s,>p,.ri,„er.  et  cela  sans  dc-lai,  un  ponte  devenu 

Mieux  vaut  nV-tn-  ,.as  r,']m-H,;it:"  ,,ue  ,1e  IVtr.-  mal  • 

<•"  '1"  .1  c.nv.ent  de  faire.  eVst  de  lalsj..  a,      n.nsu U  dJ 

.™v  a^n.t  .es  ee„tn.s  <ra.ai,.s  i„.,<.tan.s  .:;j'|:.'^ 

un.li,  t,o,  s.  ],.  son,  de  s,;:„aler  les  avani.p.s  ,,.ril  v  aurait 

•.•n.iiMs  .ana.lh.ns.   ,•.,„.„,<.  .-eux   .l.-s   n^^i..„s    vis...s    „,. 
>!ilait  la  iK'uie.  '■  '  11 

<'es  -raves  réserves  étant   faifs,  <■„,.  rest.-t-il  <Im 
s.-n-..-..en„s„lairMHM..rain.MVMtdeei;sL:    ip,     ,. 

•ff....s.t.  en  fa.,.  ..„,.. ,„s,a.era,„-ilssoutbl..n,...,i,. 
I.-s  avan,a^n.s  ,,„<•  |,.  „.,,i,,.  ,„„„„„(,,.  ,,.„„„,,;,;. 

-•".Ile    avo.r   pn.eu.vs   aux    pavs   ,,„i    ,.„,    „,,„.,.    a    ees 

fonn.ons    d..s     ,„a„,i,es    Wa-n-uts     s.>„t    prei,„e     nuls 

^  -    la  fa.llue  .les  ,...„su,a,s  ,.„„.,.,,....    Kt  eela  s.  J,,. 

«.".t,    l...rn.,s    .laus    ,,„..|.„n.s    .•.■n.n.s    .•,:„uuereianx     ,.ù 

;•<>•»•""  nous  lavnas  ,„„„,,..  u-.  e,.ns„Is  lH.nu,,.iH.s  f..,.,  pl„: 

.;Jo.;<,ue..e,H...Hvtro„v,.„tl..ureon,...aud..ri.l'u 
I    N     ,u.lsr,.pn.s,.„,..„,.  n,„.;,.,,  p,.,...,.,..,  f,,-,  „„„. 

**-;;nenM.nisà.l..n„..raMxn.ui.,„aux.|..v„vés.  sM  r.',,,  n.o   " 

;;:;;;;::;;; -•!.'-; -i-- s,.,. s..„p..,.,:,ai,  ......run..,...: 

■i'>"  <I<'^it.-r  tout..   .•.,nfusi„„.    ,-,.s,    ainsi   ,,„■,.,    I>an.-.. 
s  1  un!!  ,""  ';"'  ""•"-•■'"•"^  l-"-  la  suppr..ssi,., s  ,...,; 

"    ,     N     r  :  "'"^  "-"""^  ""  '"■'■-■"»   H"s  s-i„,i,„,,... 

'•'-.n.  l,.port.lel„nifnrni,|,M,ra.M.-.infr.lit   d. 

N  ..M-.  .•..UMM,.,.,  M.  \Var....,,„,..  j.,,,,,,!  in.|„s,,i,.|  Im-Lv 

l!!:":!::" '"  '■"""'"■"  '••"  '•"•l"-'-">"an,s.  f,.n,la,..„r  .rnn.. 
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1.  KsstiK  iM.i  sTitiKi.  i:i  <i)MMi;unAi.  itv  ri:rn,i;  <\vx.\i>ii;n 

Kn.l,.  sii|»cii.'urc  il'   (iiiiiinii-cf,  ririsiitiii  ,U-s  IiKliisti-iclK  ihi 
Iliiiiiiint,  s\x|<iiiiiiiii  ;iii  siijci   ili's  ic.iisuls mat    hiiiiils,  iiii 

(Mii^iDs  iiili  riiiiiioiiiil  .rc\|.aiisi(.ii  ce iiiiiiiin-  <!<•  Jlons,  t-n 

l'.HCi  :  ••  Les  liiis.iiis  iif  iiuiiii|iiiril  pas  |t.>iii-  «lii-,   ,,iit>  les  .  i>ii. 

SUlsii!  ■Irliail.ls  II.'  n  |...|i.li|it   plllsailV   .■\i-.||rvy   im..|.T||(- 

X.iiis  ric.iiinaiss..iis  vnldiitit'i-s  i|iii-  paiiiii  es  a^^ciiis.  il  y  ou 

a  «le  11-.--    /.i-l.-s.  rhc/  l.s.|ii,.|.s  I,.  s i  ilf  Ih,.|,   faii-,.  r,.|„. 

p-iilf  sur  II-  ,|,.sii-  .1.-  salisfaliv  iiiii>  aiiilMii.in  on  im  iiii,.|i-i 

p<-rs,.iiiiil  :   mais   ils  sont    nialliniiviisf m    ip,p  laivs  n 

l.'iii's  .■..||,-,i,.„.  |,.rs<|ii'ils  ne  si.iir   pas  aiiiiii<'-s  .liiii  ,s|Mii 

nniiaiiiil.'  .111  s<|iiiii  SI-  .•.xitinaiit  tMii.i..iiis  .hins  uiir  iii.'i 

li.'  iiiissj   -lav.-iiM'iit   pn.ju.li.ial.l.-  .|ii.-  «rail:    nvs  parlait. •- 
liH'Ilt   «■.■llipi-.'lifiisihlf.  ■■ 

^''""*  I iri'Mis  iiiiiliiplii':-  l.-s  ritatimis  <!<■  ,•.-  ;;,. „,.,._ 

iiisisiani  siiit..iii  ilaiis  I.-  .as  ou  U-  roiisiij  i|-,.st  pas  <\,.  la 
ii;iii..iialii.-<lii  pa.vs  .pi'il  i-.-|iniscnti-,  .|ii"i|  m- ronnail  pas  .t 
ii'ii  p'iit  .■•II-.,  jamais  vu.  «ai- -laiis  ,■,.  ,as.  il  m>  |m.|ii  mr-iii- 
.■m-  p.Miss,;  par  riiii,.r.-i  i.airioti.pK  T.. la  .•xpli.|ii,.  .,ii,. 
|i;iri..iii  ..Il  r.;.lam...  .-ii  iimmii..  t.'iiips  .|Ui-  r.'xi,.iisi.,ii  .h, 
«•orps  roiisiilair...  la  suppr.'ssioii  ilrs  .•ousiils-inar.liamls. 

Lii  ilÉamliri-  «le  romuicrrc  il..  Lon.li.s  a  (■!.•  tK-s  .al.- 
.L'ori.|ii.-;  i-ll.'a  r.-.laiiic,  son  pr.-sj.UMii  en  ti-i.  .la  suj.pr.'ssi.,ii 
iMinH-.liat.-  il.'  t., us  I..S  .■onsiils  lion.u-air.s.  m.-  r..miiiissi..n 
iioiniiHH-  il  V  a  .|n.-l.|ii.'  l.-mps  par  I,.  -ouv,.riirnH.|it  an-rlais. 
u  .'!.•  moins  ra.li.al."  .t  a  il.-maii.l.'  l.-ur  siippivssn.u  -la- 
diK'll"-.  .t  riiu,-iii.'nlati..ii<lu  iionilnv  .1. s  consuls  il, Mariirr.., 
Cl'  i|iii  a  t-im;u  un  ••oiiiiii.-iir.-nifnt  .ri-x.Miitioii,  il. -s  consnls 
I'tilaunii|U.-sa.vant  t-ti- <lrsiunrs  pour  toutrs  lis  plaivs  .on., 
nii-rcialcs  importantes.  (1) 

Au  i-oii-ifs  national  pour  la  «lofmsc  et  If  iir-\cl..pp,'. 
lui'. Il  ilii  lonim.'rii'  i-xt.-rii'iir  li-iiu  nT.'mnimt  à  l'aris.  J) 
II-  voii  suivant  a  ,-\0  .■mis  :  ••  (^i,.-  I,.  m.inbn-  il.-  nos  i-onsii- 
lats  soit  au-UMMiti-  ilans  la  plus  lai-.-  ini-suiv  possibl... 
alin  (!.■  riiiiplar.-r  l.-s  a-i-nis  ronsulain-s  .lont  rinllui-m-,- 
.■I  l'-s  s,Tvi.-,.s  s..nl  iMrfois  insiiftisanls  .-t  (|u.'  les  fon.  lions 
irajii-nt  i-onsulaiiv  soii-nt  moins  souv.-nt  contir-fs  à  .I.'s 
<'traiiy:i'rs.  " 
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Alix  Krjils-riiiK,  la  W'<r\s\. 
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iM'ii  «If  fjiiif  iU 


iiioii  ctiiisiilaii-c 


i<  r<iiiiiiciif 


JifTaii 
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'S    «XlStc    pdllr    IcM 


ifn-vaiit  iiii  irailciii.iii  sii|Hii. m-  a  8HHMI.  .| 


ii;i<iits  riinsiilaiii 


•■Il  fait 


OIK-    |MMir    Idtls 


(,.•1 


y.-i,(s  ,|„  s..ni,-..  .•..nsnlai,-,.  |.n,ru,vMt   |,.s  r,.,|. 

'."  '•■'"'■  '"^  ""•-"^'■Mi.nis  ..,1  niunuant  rmili,,;  ,|,.  i„  ,.,,;.,. 

""•"'""  "nir,.,|,..|.„.,. i,taiiuM..r,.nu.ni,|M.-. 

I''""'i  l<-s  insini.ii..„s  iiaMsmis,.saiix  ay.iiis  par  l.s 
p.iM...M..|.n.,„s.  ..„   .r..nv..  f,..;,,„..n,n,..n,    la  <l..,namll.  .I",,,. 

'""".^   """^"'"-Inni.n.  ,H.,Ml,.n.ma,-,,iiahl.. 

'  >'  i-i>I'|'"il  y.-n.Tal  avant  i-u-  uur  |..-..,„i,.r-,.  f„is  n- 

"-"■•,""  '"■'"'"'  ""  '^"'•^'  'l'n.ii,.  ■•.•.,,.:, i, Ion  .1.1  ,.n-M,i,.,-.  Ih..„ 

<  -s  rh..s,.s  ,„.  s..  r.HHJiilani  ,,„,.  I..,ii,.m,.nt  .,„  s.„„  , ,.  „|nsi 

''"•"  ";."""'•"•'-.  '■ .-  1.1   si,ua,i,.„   ...oj,,-a,. „.,   I,.  ,|i- 

'"'"•  ''"•;i'"">"'ii..M  |M,liij,,,„.  ,.,  a.li.iinlsiiativ..,  I,.  , y,- 

""•"'    •'"    '"    I'"IHlhlli..n.    Us   r.MI.Ivs    i,Hlus|,i,.|s   ,.,    rn„,„„.l- 

"aux  im,.n,.,a..ts.  .,.-.    Il  v.i.h.s..i.,„..  I..s.v..n..m.■n.>m.. 
a  .l.s  .,„,  sun,.Mn..nt  .lans  I..  .| ain..  ...  ..n.„i,i.p,..  s..nt 

'"'•■!'■'  •'''  '"11111111111,. i.i.Mis  iinnH.liafs  ,.i  s..,ii  ,!,.  ,,.,„.  f., 
'."'"  '■••I""'^  .1  l.'iM-  luiir  .la,,.  ,i„  ,,,,,,„,,,   „,;„,;,,,|     ,•„  ,.   ', 

'"."  """-;•'  ''i-'  fait  .-s,  ,„.  ..M,,.. ,,..  p.„.,,,,.,,i..  .,„;,;,. 

""'"'■  "■'  '''"'^  ""^  .•..,i.liii..„s  sa  ,-...la.n.M,  .-s,  |.,„.„.. ..,  p..,-,! 
l-s  avai,lap-s  .1,.  la.tuali..-  ,,.„„•  |,.s  ,-..„s..,;:n..,„..„,s  s.- 
"•"iivan.  .lans  la  pani.-  la  pins  inr-nssant...  ln.l.^p,.„.la,M- 
""••"  'In  ...n.ps  ass...  |.„,j;  n.-.-,-ssal,-,.  a  l,-,,,-  .■.•.la.-,i..„.  „•.., 
s..uv..nt  l..|„-  pnhii.an..,,  s.,  fai,  lai-liv..,,,.-,,..  pa,-f..is  phm 
'I  un  iin  api-.-s  l.-ni-  i.Mcpii.m.  (j)  ' 

«''•ir.'sii,as.,m-l..s,ai.p.„-isj:..n..,'anxs.,i,.nt  .l.MMM,,-- 

Mis  .1  ,n..Mvi  :  ..„  s-..xplH,„,  ,„,„l,i,.„  il  s,.,-ai,  „,ii,.  ,.,.„■•  !,• 

""•••'la  .!.•  iM,ss.-..|..,.  .1,.  fis  ,-appu,-,s  su,-  ...ns  l..s  pavs  n.ais 

"•  'I""  '•  •  ■■.^p.vlH-nslhl...  ..-..s,  I..,,,-  p,-,.i -i,.:  ,,.„,,■,,;,,,„,,. 

'••"■'•:  'I  -M-mlil..  ,,n..  W  nii..„x  s,.,-ait.  .p.-ils  s,.,..n,  f.'ni-nis 
Mil-  .l,.,nan.l,.  .1.-  ra,ln,inis„-aii„n  r,.nnal,.  .,„i  l..s  nMlanu- 
iait.|„an.l  .•II..  l,.sji,p.,'ait  n.-.-..ssaiivs. 


„n!lV„  '■"  '■■'■"'['■'""i-^""""  'I"  «-ni, „„s„h,ir,, 

,'nil.r,.|iH,.s  ain,s|„.rHti„!w  ,,„t  ."t,-.  ii|,|,„rl 


ini.  ri.iiiii  .lat,'  .!,■    l!i.lt; 

!•■    -<Tt>-    .|ll'i| 
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I/ESSOlt  IMH  STItli;i.  KT  COMMKUII.XI.  l'I     rKII'l.K  lANAIHKN" 

Il  l•^*t  iiii  iiiiti-f  iiit  iiiiviniciii  Ilicii  plus  fjr.ivt'.  <%mix 
i)iii  rlirrt'lM'iit  iiiif  <|iM'iiiiii-iitiitii<ii  )hiiis  t'i's  rapiMiriM  tic  |mmi- 
Vfiit  )|Ui-  <lirili'ili'Mi<-iit  i-i'iM'iiiiii'cr  II'  |Hiiiit  pn-ris  (|iii  lt>s  in 
ti-i'<'>isc  :  t..  '  iJM  iiu'iivi-i'  iiiD-  rliissiticiiiioii  Itit'u  i-talili)-,  loiis 
Ifs  ri'ii-i'i;;ni'iiii-iiiH,  sur  li-  nu  les  pilinis  iiiti-rt-ssauls,  s'nh- 
lii'unrni  siiiis  <|ni-  ili-  Ikm^ui-s  i-cilicrclifs  sniful  iii'cfs- 
siiii-i's.  (Il  Au  lieu  d'un  nippni't  iiiiiiui'l,  Ut' |it-i-s)-iitanl  ^l'Ut'- 
rali-iiK'iil  i|u'un  iuinMimtc  jnli'ivi  pour  li- luoruli- «les  alTalii's, 
la  i-i-ifpiinn  «II-  l'itinuiuniratiiius  cuurics.  fr('«|urnli's.  pii'- 
clsi's,  sut-  uni-  seuil-  i|iii'siiiin  à  la  fuis,  roiisiitiii'i-ait  uin-  iln- 
ruiui'iiialiiiu  utili',  riuisulli'c  siMivi'Ul,  tlotinaut  i|i-h  n'-sul- 
tais  ..I  i|ui  si'r'aii  l'U  snniuif  li>  ci.îiti'iiu  il'uu  rappiu'l  ;;•••  >!, 
avi'r  ci-tii-  ilin'i'n-nri".  ipii-  Irs  inatii'iTs  eu  si-i'aicn;  i,, 

nii|Ufis  sans  i-rtai-il  et  i|u'i'lli's  si  raiiuil   (raus|M)^     >  ;        I.' 
ilas«iitiiai ion    iloni    nous    ri-roiunianilnns    l'ailo'    ..i,.      ;  . -. 

lirhi'S  iliv  raient   e\  iileniniellt   être  en  ilouhle.  II,     .'     I;      ,:i   1 

pour  les  arrilives  ilii  l'oiisiilat,  Taiitre  pour  1"  h  .i.u.i.       i 
retitrale  i|iii    foi-niefait,  sur  tous  les   |>a.vs   '    i    , 
iloi'iinienial ion  •''i'ononiii|ue  prenant   rliai|ii  :i' 

^rraiiile  extension. 

I.es    ra|»)(ofts    lei'iis    i»ar    l'ailinitiistra.  i  ■  >    • 

sont    nu   moyen  «rappriM-ier  le  zèle,   l'activiti'  <■;    la i   • 

tellee  îles  aiienis.  t'ette  appreiiat  ion  iliiil  être  ei  :i  ■ 
par  une  sérieuse  inspection  îles  l'oiisnlats.  Trop  >. 
celle  ills|ierlioli  est  laissi'-e  aux  le;;alions  et  est  saiis  aUi-Ulli' 
el'liiaiiii'  ;  ro|iiiiion  p'iiérale  de  tons  eeiix  qui  ont  ipielipii- 
peu  \o\a^e  est.  ipie  l'on  serait  j^-raildeiuellt  surpfis  de  la 
façon  dont  les  choses  se  passent,  si  une  si'-rieuse  ins|>eit  ion 
des  c  iiiisulai»;  était  faite. 

La  lé^^islat ion  consulaire  aini'ricaine  itri'Voii  une  iiis 
jiecilnii  i|es  consulats.  <'ini|  inspecteurs  sont  notnnies.  dini 
sis  iiarnii  les  consuls  ;;êuérau.\  et  tous  les  consulats  doi 
Veni  elfe  iiis]iecte<  ail   luoilis  Utle  fids  tous  les  deux  ans. 

< 'e   n'esl    pas   ipie   IlollS   recomllia  lui  ions   |dl|s  iple   Iiiiil 

auiie   ce   système   d'iiispect  ion,   dont    nous    u'avoiis    ]>:\-    .1 
examiner  I.  s  détails  ici.   (  'e  »|iril  importe,  c'est  de  con>iaii  I- 

i|Ue  le  >.\sté|lie  consulaire   le   |dus   l'i-cetumellt    Illodilie   a   il'l 
mis    une    ill'^liection    souvent     reelaillée.      I, 'essentiel    est     l".!'! 

iiiissioii  du    luimipe  ;  aioiilons  ipie   |>our  ipie   rin>pe(  ii..ii 


■  d'.!- 


M)      V.  p.   IT'.i 

^■fnII(irjli<|Ui'. 


r.'  qui  .'^t  clit   .1.    i'iitilit.'-  .l'un  cifli.'i.  ilr  ,Iim  iiin.'iitati 


i,'i\sn:«TMi\  r)i:.s  «  o\sri..vTs 


miit  .(Ti-ciivc,  <'Mr  (Ifviiiii  .••tr..  fiiiti.  à  i 


llls|Mrtcurs  (li-viilifiil    |,ili^.|-  il    ,1'iiiit 


im|ir<>vis|(. ,.(  ,|iif  les 


f<uliii.  piiiir  se  n-iHlr 

XKIIt    liii'Ufrs. 


ifs  soiifci'H  iin'aii  <(»ii- 


■»•     IKTIipl.-     ,1,.     I;,      (il,-,,,,      ,|,,„|      j 


iitï 


IIII-CM 


unis  II.'  |Hiiivtiiis  r'vidi'iiiiii.Mil   siiii'n-r  ,i   fjij 


l'Ilosc  Ml,  l|||l> 


<l'iii.li 


rc  aiitn' 


IkiI 


IVcllH'Ill   1rs  ;:riltl(|is  li';llcs«ri| 


llliiM  roiisiihiil'i  .  si'iillihint  hl  liii'ill 


m- 


lies  mt.'i-.-is  iiatiofiaiix.  II. .si  l'i'iii'iiilaiii  un,.  (|iifst 

licllf.  .|iri|   ,.s|    mil..  ,|f   |..llr||.T.   r.ll,.  .lu    terni,-  .1 
limi  <lcs  a;;iMiIs.    <  "i-st  i 


i-iii-f  au  |iiiiiil  «II-  \  Ile 


IMII    (SSC'II 

■  '  iKiiiiiiia- 


iri  svstfiiic  ailiiiiiiisliMiif  .|r|.|ui:il,|,. 


que  (fini  ruiillll  smiis   li-   iimil  (!i>  "Svsicill,-  ili 


(■«•iisisiaiii 


ll.'I- 


'Il  (les  l'iiiK'tiniinaii I 


|K'lllli|ll,.  au  |.«.iuni|-      Il  .!'•.  ..illr  rIailVIII.lil  il.- 

Iiiiit,  «lu'il    laiii    (les  aiiiifcs  a 


ili'|iiiiiill(s  ", 
■lui  lin  |iai'li 

"iXpciSf  plus 

Naiit  iin'un  a;;i'iii  riinsulain- 
s..lt  cil  .-lat  .I.-  ri'ii.liT  .1,.  IV.. Is  servi. is.  i;n  .■,.iis...|n-ii.  .•. 
«••.■st  vi.iil..ir  mil-  iiiipi.ssihilJK-  al»si.ln.-  .|ii.-  .1.-  |irr-i..|i.l  .- 
«•riM-r  rnr-;aiiisatiiiri  «l'iin  st-r\ir.-  ii.nsnlair.-  sans  iinmina 
tiiMis  il  Ii.M^'  ti-rnii-,  .••|-st:i-.liiv  jns.|nVi  l'a-.-  .1,-  la  n-iraiii-. 
1-4'  i-i'iuplafi-iiii-nt  l'ii-<|ii.-iit  <si  r-viili-ininiiit  plus  pnjmii 
••ial>li'i|ii<.  l,.(l(-.,,Ian.iii,.nf  ff<-i|n.iil,  ili.iit  ii..ns  -vous  niMiitr.- 
ti.iis  li-s  im-onv.'-iiirnts.  I^-s  iii.ini:iaiii.iis  «i  Ls  pri.iiM.li..iis 
<l»'vriiiciit  .■'tri'  (ir-fcniiiurM-s  par  I.'  iii.rii.-  ,1  l'an. j. -mi. -i.-.  sir 

<i,-or-i'  Miin-ay  iilii.ulissait  iraili.-uis  aux    ni.-in.-s  , hi 

sii.iis  pour  Ji'  si-rvic'  puhlii-  iiitcri.-nr.  a  plus  fi.ri.-  raison 
fiiiif-il  j.-s  ailiiii'tiri"  pi.ur  If  s.-rvic..  i-xt.'ri.-nr  ilaiis  l.-i|u.l  il 
faut  un  temps  assez  Ion;:  pour  la  iiiisi-  au  courant.  1 1 1 

Lii  <|iicstioii  lies  reformes  aiiir-lioraiii    les  consMlais 
est  p<.s('i'  itai-loiil.   «'est  <|uc  partout  on  m-  len.l  .•onij.!.-  .1.- 

ce  que  le  ilt''\     loppeliient  t'-conomique  est    l'orl.'inelil    inllmn- 

<e  par  la   it-pn-senlation   coininerciale.     lOtaiii    a    la    piesi- 

ilellce  lies   Klats-Cllis.   .M.    |{oose\elt    iljsail    au    snjel    .les  al- 

lacln'-s  cominerciaiix  :  "fes  a;rents  aiiri.ni  p.nir  niissh.n 
irelmlier  les  '-oiiilil  ions  irexplojiati.in  iii.Instrielli-  a  l'.iiaii- 
.;,'er  et  de  fournir  des  rciisei^nemciits  qui  seront  d.-  nalm-.- 
a  iiiiMlitier  les  plans  actuels  du  commerce  d'exploiiali..n  .!.■ 
l'Amérique.  D'apn-s  moi.  cette  tendance  qui.  somme  toni.-. 
ne  nécessitera  qu'une  <Iépens<'  peu  importaiite.  i.eut  avoir 
d'Iieiireiises  cons.'H|uences  au  point  de  vue  des  relaii..iis 
■ommerciales  des  KtatsKiiis  avec  l'éiran<;er.  " 

(1)      V.    Rapport    sur    r„rganiiiali„n    du    Hcniiv    puhUr    du    (■<inada. 
Ottawa  1913. 

1<>T 


h  hî 


II 


I.'KSSUK   I.M.I  STIilKI.   .T  COM.MKltCIAr.  I.r  l'KII'I.i;  CANAl.IKN 

l'fiiii-  niiiclnrc  oii  peut  fi-nir,.  i|U(>  c.Iii  scniii  vijii 
•  ■i;.il.i„.Mii  i.oiii-  I..  riiiiii.la  rt  )..i,s  1rs  .■lloi-ts  .],.  ..«■iix  ,,ui 
nul  ;l  (•n-ll|-|-<-ss..|-  illdlislii..!  ,.(  ,■  .iMlih-lrial  (In  piMiplc  raiia- 

'•'''"  '•••viai.-nr  s-imii-  | p  ,,„•„,,  scrvi-.-c  .•..nsnlaiiv  cana- 

'li<n  snii  ..,-anis.'  à  l.ivf  .Irlai.  Tnc  (•..ininission  .r.ni.lfs 
:i  .l.-taill  .le  cous.. il  siiiMMi.-iii- du  f..iiiillrl.c  ,.(  il,-  l-hl.liisl  fi,..' 
iMiiil-i-ail  rli.,.  iioiiiiil....  |.,MII-  ('111. lier  la  .illrstioll  :  .-11.-  pivii- 
«liait  rnimii..  ..l.J,.,-iif.  ,|i,-i|  f;,,it  au  Canada  nn  r.,ri,s  .-..nsn- 
l;iii'-  «ntriiK.s.;  d'il. .mm. .s  .•..m|...r..nts,  places  aux  avani- 
IH.SI..S.    f..ni-iiissanl    un    s..i-vic..   <nnf.ii-maii..ns   <.xa.i..s   ..| 

i-.il'id.-s  sur  1..S  c..ndiii..us  .•c..m.mi s  .l..s  |M.npl..s  av.,- 

l-s.|u.ls  n..us,|.:sii-..ns  n..u..i- .l.'s  r..|ati..ns.  .••.•si-à-.liiv  i..us. 
sur  l.iii-s  l,..s,,ins.  L-uis  pr...luiis.  l..ur  ci-.-..li(.  l,.|irs  laiils 
'l"iiani,.is.  |,.urs  v,>i..s  ,|,.  .•.,mmuui.ali..n.  I..s  ..v.;M..m,.nis 
l'"liii-l'i''<  't  .-^nciaux.  ,.n  nn  m.>i.  sur  la  vi..  .•..•.,n.,mi.|M..  .lu 
iiiiiiiil... 

Si  n.Mis  av. .lis  il. .un.,  un..  .■xl..nsi,.„  pi,is  j-iaml..  à  la 
l"i"i''  i--'l.niv..  au  s..ivi,-..  .-..nsnlair-...  .-..st  .lU.-"....  s..i-vi,',. 
'M  .l.s  plus  imp..itaiits  par-  la  .'..nirihuti.>n  .,u-il  a|.p..i-i,.  a 
'•■'  'l"'>"rM'ntaii..n.  aii..n.lu  .(uMI  ..st  |-.,i-.^anism..  .1.-  .|.,..u 
•■'■•">'"i..n  par  ..x.-..||,.u.-...  l'a,-  lui.  s'il  .-st  Im-n  ..i-anis,. 
""  ■■'l>!'>'Midi-a  .•,.  ,p,-,.sf   I..  <-ana.la.  ..n   (..ns   l.-s   p„inis  .h, 

""" '•'   "  >■  ■•'    !""•'•""•'   '•  •"  'l'i-'Mi   I..  sa.l,,.  ;   par  lui.  „„ 

;'l>P>'-n.lra  au  ("ana.la  ...  .pii  s.-  pass..  a  T..!. an -.t.  .pian.l  il 
iiii|"'il<.  M'K'  ""IIS  I..  sacl.i..us.  (-..si  à  .ans..  .1..  hi  liaui,. 
Niilit.-  .run,.  Im.uii..  .I...um..niaii..n,  ipi.-  n..iis  av..ns  iii>isi, 

>iir  la  .•i-..ali.,n  .rim..  insiiinli..i i  aiiiaii  p.. m-  niissi,.n  .l- 

la  pi-.i.iir..i.. 

Le.  expcition».         |,ans  |-..sp,ii  d..  I,.ui-s  pr 

t'uis.  |,.s  pr,.,iii..,...s  ..xp..siii,,ns  iiii.i-nali..nal..s  ,.i   unix.i 
s.ll.s   .,ui   ..m    ..t.;  ..|.oanis....s  .|..vai..,.t   .-.ii-..   .l.-s  ,•.„„■,,„,> 
iMi.v.pi..|s  .l.vai..ni   parti.  Ip..,.  l.-s  pr...lu.t..urs  .!.•  t. .ni,  s  l... 
n.iti-.ns.     "l'a,.    |,.s    ,.xp,,siti..ns.    .lisait     .Mi.l,..|    Ch.v  ali... 
avant  I",- v,.,,sii  i„„  ,],.  |'a,is  ,|,.  is",,  s',,, -anis..  ..ntr,.  1,.^  ,,., 
lintis  m.  -■ns..i-n,.m..,it  mutu..|  .pii  pr.,ii!..  a  t.. ut. .s  l.s  par 
II. -s.    Itatis  .-.s  -rail. I. s  t-,.vu,s.  .lia.  un  m. .sur,-  l.s  f..rc..s  ,|,  ~ 
iiiitr.s  et  appivinl  a  s.,  l.-s  a|.|.r,.pii,f.  "    1»,.  s,,ii  .ùt..  M.  .1 
.M'-liii..  .lisait,  ,.\amiiiaiii    l"..pp..rt  iinii,-.  .r..|.;,rj,„is,.|    r..\p,, 
milieu  .1..  j'aris  .1..  f.MHl  :  •■  M  „-..si  p;,s  ,l..nl..nx  ,|u"..||.s  ,1,,,, 
mm   a    l'a.tivii..  pt-..,ln-iric.    ,l..s  nati.uis  ..f   smi.iiit   .|.'  h 

ii.ili..n.|iii  l.s.,r-aiiis..  p.,n,.  h,  m,.,  au  iii..ii,|.- .laiis  t.,,,!. 

l.;s 


[l.  ■> 


,31  il 


f;\"<>l,I  TIO\    I(i:s    KM'OSITKIN.'' 


a  fdi 


II',  mil'  I 


iiiitnlsii.il.  lin  dim.  uni'  fièvre  (riiiveiiiiun  <|ni 


IH-i.vi..|ii,-lît  il:lllslMHles  l.sl.iillnJli's.Iii  ll;iV;iil  li.lliolwil 


•  •mil 


hlliiMI  fi'follile  l't   ijeteriiiiiielll   pl-fsi|lle  lui 


une 
iJDiiis  lin  nuii- 


Veilll  |»iis  en  îlVillit  «iiillS  la  viiieilu  |il-i»«;iè 

Mais  ilepllis  les  exposilldiis  ont  iWiiIlH-,  elles  sdiiI 
loin  c|"élle  ee  <|i|e  furent  les  |.rellii.Tes,  llltles  |iai'itii|lles  île 
priiillliti'llls  et  il'ilivelilenis  ilevaill  ai  reir-rel-  le  pro^W-s.  et 
celle    i-vnliiliiin     lelil-    a    aillent'    lie    liDinlirelIX    ailvelsailes. 


«»n  a  pris.  <lii   M.   |',mi|   | 


eniv  Miaiilieii.  riialiitinle  <l 


taille.  Illllllilianti-.  il"e|iliillle|-  le  ilejiliiieliielit   i|,.  pniii 
illislliels   et    lies    illst  lllimnls    i|e    pM>i|||rt  litll,   ili 
leillllire  i|iil-i-e  iretalflisM-ilienls  r'i|lli\'iii|i 

i.jiiiiiait  :  ••  l'iie  expiisil  iim  m 


elcs- 

iiilts  iii- 


tiillte    une 


pill> 


il 


et    plH'lils  "  et 
livelsi'lle  sérieuse. 


niiD-ale.  elevi 


pr.ltH|lle  n'est    plus   possible  :   les  ('lln<litill||^ 


niiiniielles  et  les  riiiulit  iiins  nuirai 


m 


ne  s'v  prêtent  plus.    Il 


peut    plus  s'agir  (|ue  il'uile  fi.ire  j:i;;antesi|Ue.   lin    l'uiilll 
rirli   ne  se  peiil    ilasser  aver   nn't  huile,  irmi 


lie  Se  ileuaue 


ailiUlie   illl|ilessiiin    intelleilllelle.  ■•   (Il 


Il  y  a  sans  iluute  iiin-  i:ranile  part  île  viMiii'  ilans  inie 
ipiiiicin.  mais  elle  nniis  jiaiaii  trop  e\<lusive.    I.a  première 

une  eXpiisi- 
SKIlt    iif"!!- 


i|nisiiun  i|ui  frappe  l'esprit  îles  i.r^anisateiirs  il 
tiiiii   isi    la  i|iiesiinn   tinainiere.    Tell 


jU'ell 


nisees,    Irs    iliyeiises    sunt    ellnrilies    et 

finit    entrer  imlir  une   lar;;e  part,  ilaiis   les   Vi.ies  et 

le    priiilliit    lies   entrées,    résultat    lie    l'afllllenee   i| 

Mil-.    Or.  ;;   faut   li 


iilministraleiirs 


lUIlM'IlS, 


Il  uni 


len   le  reiimnaitre.   lette  aftiiiiii 


|. li- 
ée   n'est 


"' l'i  '"'^  attraitiiMis  i|iie.  jiisi,ira  un  leitain  |iiiint.  niiii> 

M.llliins    Meu    appeler   ••elalilisseniellls    ei|  II!  \  ui|Ues    el     pue 


ni  s 


i:ei 


liaf<|UiHlS   l|lie   rertailles    ;;raililes    expnsiliciiiv    ont 
iililellll    lies     luiiyelllles    irellllees    i|Ui.l  iiliilllies    île     pies    ,|r 


IIKI.IMIII 

liilTi 


pi  isulines   et    i|lle   l.s  jiMlls  i|i 


riailile   aflllli 


s'est  rap|iriiilie  ilii  iliiiii  iiiillion  !  fisi  |; 


I  un  aliîiii'iil 


pri'iieux  pour  le  l.inl-ei.  Se  plai.aiit  a  un  autre  iioint  i|.-  vu.  . 
ne  piui-i.ii  afliraiei-  i|iie  ilans  ,eiie  fniile.  un  -lainl  n.mil.i.- 
lie  pirsi.nnes  ipii  ne  seraient  pas  vi-niies  sans  |,.s  al  tiai  i  i..ii-. 

i|i-  iiiiniliii'ii\ 


>iil  triiuvi'  il  ans  le  iiuirs  irnne  visite,  mal  ière  a 


iMsiimieiuelIts?  Certaine: 


•i\  elmilt.   et    ailmis  ;") 


expiisitiiitis  mit  \  Il  ihiiler  sin 

llit 


tllllll 


Iles  rullilltlntis  ^pei  laies,    les   eli'Ve-. 


eiiiles  illl   pjiy 


■iiills   la   l'iilliluili 


MIS  mail  re 


1 1 1     |-. 


iNfiMi-irr    I'i;\M 


\r<       IV.,  ,.„il.r..     ISM".       /  ,  .■     ,;,„,i.;v     m 
■I    I"  ■■•  •'-■II:     ./'.,    .,  „,  „,  ,  r. 


i';:i 


I,'l , 


mi 


M 


f 


i.'rssni;  iM'i  sTi:ii:i.  r.r  c-ommi-kciai.  di-  immim,!:  canaihkx 

les  uiivri.  Ts  «rmi  uimihI  iioiiiliri'  il'ii^in.  -..  ■<c,iis  In  c'iiiii|uii<> 
i\i-  Iriir-  I  niiii-f-;ii:iiiics  !  lîiiMi  miiiL  s  ,1  itiisci-rirs.  <|iii- <lf 

li'.dtiv  il,.  (Il,, ses  prntitnilirs  :niX   mis  ciMllilr  ;niX  .1111  les. 

I>|'  nllls.  les  |(>siill;ils  <'<ci|Hi|IMi|lli'S  des  cxpiisil  imis 
s. .11!  IN  iiiiiiis.  Si  ilis  iittr.i,  iiuii>  ,-xi>i,.|il.  ..ii  j;.MiiTiii  un 
Iriijiii  s|„Mi;il  |,.iii-  l'st  :in<i(,-  ,.t  !•]]>'<  [M.inciit  ,-tn'  son- 
iiiis.s  a  iiih'  si'VriT  W'uJiiiiciil.iliiiii;  l,.s  aiiiri's  pariirs  |,-ti 
Vfiii  «"■II.'  rdlijfi  <l"iiii,.  (Jassiti,  Mii,,„  m,i||,,ili,|u,.  ,!  , •,.!•- 
niin.iiifiii  |,i,„iir,i.  ,|,.  |ii-,,c,,ii,|,.s  ••  iiiiiirrssii.iis  iiihll,.,'- 
iMilh<,  ••  Haiis  l.s  ;:al,.ii,s  -innalcs.  .jaiis  I.^s  pavilluiis 
«li'V.s  pai-  ,|ia,|ii..  iiaiidii,  <|iic  .!.•  I.m;iiiis  inViii'iis.'s  |hiim-  ].• 

'"■-"'  i'i'"  '■ iii'-  |MMir  ninliiMi-i.l.    A   Inii-  iiii,.|iii,,ii.  fcx- 

l.i'>iihiii  il,'  Sain-  I i-<  a  inaiium-.-  la  cf.Mii l'ini  Inn-caii 

,!,.  nii-..  i^nriiii.iitN  ipii  a  il,, mu-  il, s  !-,.siili;ii  s  i.ls,  ,{ii,.  i,,iilcs 
''  "  '■^{"'-iliniiv  ipii  ,,i:i  ,11  |i,.||  |i,,v|,:|-ii.iii-,in.Mii  mit  ,.ii  soin 

il.-    «-nu  l-r    ii-l     llvllfi'liv     IH-iTi^iliMiI. 

A  ini.-il,.  la  i-.,i,siaiaii,,ii  i\<<  i,r,,-i-,.<  Miai.Mi.'Is.  «in,. 
'  ■  l'-."iis  ,-al,  m, ■ni  ilaii-  l,.  ,|i,iiiaiiii'  iiii.'llrii  :i..l  ,.|  m,, rai. 
'  ■  ;i^inh  ii,,ii  |.iil,li,|ii,.  a  lar-,'iiii-ni  lM-iM.|i,-|,.  pai-  r,A|.iiM. 
■!'•>  iii.-llii.,|..v  ir,-i|ii,ali,,ii  ,■!  ,|,.s  i-isn|ial>  ,,l,hinis  ;  ..i, 
[Miiiiiaii  ..n  iliii.  aiil.iiii  ,|i.s  .i-ini'i'.  ..lialrs.  ijiii  ,,nt  iiniiv.- 
ilaii-  II-;  ,  .|i,,Mti,,iis  lin  ai.n,  n  in-aiiipn-  |.,iiir  m.  fai,-,.  niiniv 
runnaitiv  ,-t  ai.piv.i.r.  ,  ,•  ,|,ii  ,.,;,i,  „.M-,...v.,i|.,.  .,  j,.,,,.  pi,,^ 
^raml,'  ,\iin^i<iii. 

Siunalun-i  <-ni-.,r,-  ,|ii,.  1,'^  i\|in>li  1,,,,^  iini\f!  s.ll,.s  ,,iii 
'•!'■  l'iM-,  avi..n  .1,.  iiMiiil.iviix  ,.,n;^|.,..  >Mii,,naN\  .i  iniima  t  i... 
iiaiiv  c,  ,  ,-,,n.ir,-  .,ni  -mnini  .'i,.  |,-  p,,!,,,  ,|,.  ,|,.|,;i,.,  ,|,,  ,.,,. 
r-.iiiH's  ;inp:,rtani,'s  ,i  nni  ,.n  i,,ii>  ,-a.<  ...pvi  a  n  niinT  1,-. 
ni'''-.  S,,nini,.  i,iiit.-.  a  paii  ipi,.|,pi,  .  in.i.iiv.  iiirni.  ,p„.  p,,,, 
n'in.iivi- .laiis  i,,in,.s  |,.s  insiimi  i,.ns  ,.|  ,p,|  s,, m  la  ram.nn 
•lu  pi-"-T..s.  |,.s  ,\p,,-.iiii,ns  iiiiiMTs.,.||,.<  ,.,  inl.rnaiiiinalis 
'""  l'!';:'-Mn  III  .iiiiiiil.ii,.  au  .h'v,-!,-pp,.ni,.ni  .1,-  la  .ivili^a- 
'i"n  'I  iiii  l'i.-n  .■■II-,'  ,!,•  l'iiiiiiianilr. 

<'i'-    l.ivM-s    r.iiiar.pii.^    -'mial.w    -iti.iii    .  .,iii  p'.-i 'i- 
pai-  ipirlipirs  ,-,.n-.i,|.  lalii.ii-    ni  |„,,iil  il,,  vn,    nalii.n.il,  v.-  >>■ 

su  ma  m  i.|i  ,|,.|i\  p,.iii|.-:    |    (  ,  .,iMaî.i  i  i L- a\  aiiIa--- .p"    '■■ 

<*aii.i.|.i  a  i-,'iir,.s  ,|,.  .a  parti,  ipalimi  aii\  .■\p.,>in,,||v  .n  ,,i 

f-'''"' "     -      'lilii'-  '|"'il  :    iiiirail  irm-aiii-iT  au  CaiMiJ.!    hih- 
•  •-Xj  ii-ili..n  inlmia!in!iali.  ..I  iiih\  ,'iv,.||, 

l>'piiis  ,pi,.|,pi.-.  aMn.'i's   I,    Cana.la    a    n'-iilii-f.ii      iT 

pai-ii.'ip..  a   luMii.s  ||.^  i\p,,s|||,,ns  ,pii  ,,ni   ii,-  ,.i-ani-..-  a 


iAliliriI-Ai  l(t\    nr    CANAKA    AIN    DM- 


(snioNs  ftTi!A\(;i;i!i;s 


•.•■tran-.r.      \].r.-s    i'aiis   (i;».tO)    ,,.   f,„.,.„t    H„jTi,Iu   (l'MM) 


Saiiitl, 


lis  il!MM),   Li.'p-  (jiMIÔ).  .Milan  iliMM 


fi-aii(<i-lii-iiaiiiiii|ii('     i|.-     I.DiHircs     i  l!'o> 


1{ 


».     S.' 


iiix.'ll..s  ,  HtKii,  I,uii.|,-..<  i  'ivsta!  Palace  (  I!»l  I)  .-t  « 


'I.    I   t'Xposit  jllll 

util-     I  MMtTi, 


a  SCS  |iiirti 


iii  ce  immii'iit. 


■  aiHi  i|ui 


isi    avfc    I- 


<"ana(la  uni  (■n-  i-i-nianiiifs  ci 
y  afihic"  au  piiiiit 


iis'iii   <|||,.    les   ,.,nilli.iis    devins    par    I, 


<|n  ou  a  vu  le  pulilir  visiteur 


^|Ui'  I  >>n  a  liû   fri-ini 


UU    Sel  X  hc 


iciiiinti  par  Icar  a> 


pIcIUMIcnt    V    nV 


aiiiscr 


II'-.     iMiis  CCS  pavillons  ,|iii   attirai. 'Ut   V. 


]«■•  i  c\!,  rieur  aiiravaui. 


rcuiiis  (|c^  spc,  iiiieri^  clidisis  ih.  luii 


f  -lies  <lu  pa\s.  (las- 
l'arlaii.    l.eCanaila 


II- 
-c  trouvaient 

les    |.^   rcssiiurces   IialU- 


aiciii-  (le  lali'ni. 
-aspei  I   extérieur 


a\  ce    niel  IkmIc     ||i> 


•I  lait  la  rcpiiiatiiin  il" 


Misev   ;iver  un   "oilt 


Il    CialHTe  (rcXpe-ilidiis.      |;  | 

paviljuns  et   leur  airci 


i  leur  iiiii  tuiijiiurs  ijciiiit 


•Ile    ni  iir^aiii- 

c'e^I   jusl  11  e. 
lai^euieiit    inle- 


e    IIIM-    e|  i|,i, 


le  pleseiiiii;  ,,,,,  ,.,   ,,,,,.  exerllli. 


(.11.     ('iililli 


H-    (•o|lse(|Ueiii  e,    les    ] 


coliscienciellse  des  pre- 
|i:H-(aite  (lu  plan  cdli- 


>a^s  iiu   (|iN   ,\| 


lien  s  e:r..iccni  ifoiitcnir  la 
\  illiiii  rehaiiss-ini  rcclai  ei 


'osiiiipn>,  uni 


V  isiie  dans  ,  ,.  pavillnii  va 


laiiicipaiioii  (lu  (aiiaila.  le 
I  oiisiiniant  nue  a tiraci ieii,    I 


ne 


;:eie.;!apllle    ecdlhiniiull 


ut   un  idiiis  rirJMMiieni   illnsiie  ,ii 


[lie  -nr  niiire  pav  ■ 


\  ISItclll-  le   il 


et  il 


is  a\.-ii  I  a  ci:  v,,n  at  teiii 


li.ll   !■•■'•  1   nue 


l'ili  a\  Cl'  niii-  iuini'i 


pavs  <|iii  piHivai:  cxpuscr  ,|i 


r(vll, 


l'Uissaii 


<ii>ii  prefiinde.  se  di-ani  (pic 
•  iic-  rli.ivcx.  (|e\aii   a\ijir  ni 


Uo|Ull|,|c.       Il     ,1     V 


u    i  (  \iil»era  nie  :]< 


|U-0(luctl..||s  a;;ric.dev  et    de  ,,.|| 


lectii 


us  siipcrlics  de  Iriiiis  d 


■s  (pli  en  dcri\'eni 


jiar  la  d 


Mcrsite  cl    la   ricllcsse  d 


e  l'Miic  naiiirc  ;  il  a  cic  ti-;ip 


s  est   fendu  (  inii|ac  de  riiup.,ri.incc  d, 
uières  :   des  pavsa-es.  se   icriiiinan 


I'IimIiii  Is    l'cil-i  -i  ie!  -. 

nos  prodiii  I  jdii- 


ar  di  -   \iii 


lui'jUc-.   lin  ont   iiioiitrc  I, 


et    la    pe.jie  ;    le   ||,||t    dif 


rcss.iiirii  s  (priiilrciii   |, 


p.iiiiiia 


seiulde  In 


l'ose  avci    a  pi 


ii-v.    Kl 


UlellX,  .|Ue  le  \  isileiir 


opes     f'iu'iiiaui    nu  en 


l'oiir  (oiiipl 


lie  >c  las-ail  |M- 


a<lliii- 


ci.  !   >,,n   insti-iict 


.urapliies  ei  d( 


aspect  dn  pa\s.   s 


liciniiires  iiiiiralcs  hii  d 


Ion,  de  i;raiidi  s  plmi, 


onnaiciii   une  idée  d, 


I  I  on  ajciit 


<'aiia(la   poin  aient  (■in-  <di 


e  (|Ue  (les  feie 


ciunenii  ni-  sur 


nus   dans    les    11 


iii-ean\      Il  et 


|'li|-i.  !iri 

<!'■     imr     IHJ... 1,111     ,|r 


lin   ,1,1, 

ini|„.rtaiiti'   . -t    ,,||,,   ,1', 


,-il|.,I,,       !; 


1        |.I, 


la 


ii;.'Mi'  ,iii  |iin  s  ,,n  ,11,,  ,>,, 


în,,v,r   ,!;iii, 


II"    r,',-, ,111111 


■lyttdi- 


v|",-,t:,,Ii     ,1, 


l':nl.,„I      I., 


ni 


i 


B  W 


1.  i:ssui!  iNKisTitii:!,  i:t  commi:!!»  iai.  i>i   ri:i  ri.K  canakikn 

i|ii(>  ili-  lirnilmii's  illn~iln'('s.  |iiililir>cs  diins  les  |)riiH'i|iiil)-s 
I;iiil;iii-<.  l'iiiicMl  ilisii-ilmccs  n  |ii'i)riisiiiii  ft  se  voyaii'iit  dans 
iiiiiii-s  lis  iii.iiiis,  un  SI-  rciidi'a  ruinpic  des  iM'siiltals  ]»ra- 
I ii|iii's  i|ul  uni  c'ii'  uliii'ims. 

l.i'  liui  des  cxiHisiiiuns  a  l'ii-  de  faire  ninnaiti-f  le 
<  anada  .  i  |iai'  sniic  de  t'a\uiisii-  |,.  lunrant  d"ininii'^ralion. 
l'iusl.iirs  uni   it'lluilii  di'sant  iri  i-ialat;i-  Imialem-.  devant 

iille    duilllllellla  I  iull     |ial'larile,    leur    ilisailt    ijlli'    letle    lelle 

ilii   1  tuiiiiniuii.  uii  il  \   a   laiii  cje  plaee  |iuiir  les  e,.|i,.i-;|ii,,|,s 

de  ra\e||ir,  esl  llile  Ii'rre  craliolidailee  suc  laiplelle  il  doit 
elle   litili   de   \i\|e.     Aljssi.   un    |iell(    ariillller  i|l|e  le   liilt    a   l'ti'- 

al  leiiii.  le  (  'aiiada  esi  niuiM»  ii:iiuri',  re  i|iii  ne  \  eiii  pas  dire 

i|iril    ^uil    sllllisalnlllenl    iiillllll,    el     les    e\  |iiisil  iuns    sulll.    puiir 

une  l.uiiiie  pari,  la  ean-e  d,s  pi,,-r,.-  .].•  reini'^^i-a  liuii  eiiru- 
1"'  iiiie.    «'uniiiie   i-esiiliiii    pi-aii.pie.    I.  >   siai  isi  ii|iies   siuna- 

i'Ill  UN''  lirlildesiellee  d 'e||l  1  Lira  I  lu  M  -llivalll  i  lll  llled  ia  1  e- 
lllenl     le^    .nuirez    d'(    \piivit  iun.       I  I 

il  est  11, .s  ijiHirili'  de  Miuriirer  |.ar  d^  -  .  liiiTns  l.s  y,. 
siiiiai^  ulihiiiis  el  d'i'i.ildir  s'ils  eurrespundeiii  an\  saeri 
liées  eiiiiaiiii-s  par  la   pail  i(  ipaliun  d,-  nuiii-  pa>s  a  i  es  e\. 

pu^iliulis.  I,,.,  shil  js|  i.pll'S  aecll^elll  des  pru::les  eulllinil^ 
el  il  IM  >l  UMeli-  pu- »ih|i'  de  deleiiiiiinr  d'une  fai.uli  preei-e 
la    pali    de   ee   pru;;les    ,|||,.    ,|    |,|    p|||^    \i\allli'   des    pllldieile-   : 

l'e-.puviii,,!!.    (  hiii'u  iiiie  aiiuiiieaialiuii  appieeiaMe  de  la  \>i> 

pMÎ.lliuii  il  ,.»!  ,|,  s  l-esllllals  ijili  eeliappelil  a  rallellliull  et 
"1"'  '"■  "'"Il  rulljc'l  (raihllll  |e|e\e  s|  a  I  isl  i(  |  Ile.  ruilllllelll 
exalllel-  par  eXi'lllple.  Ii's  eapilail\  illlpul|i-s  ul  les  eullSe 
'(lleliees  .pi'iU  ulll    ,-l|es  siif   |,.  de\  e  |  uppellleli  |    des   re^sulirres 

ea  iiadieii  Mes '.'(  'uni  me  III  e\  allier  l'ai  li-uissenienl  du  euniiiierie 

e\ie|i|.||i-,   i:||.  Il    |;|U1    lellir  euliiple  de  ee  ip|e   I  e  \  pusi  I  iull   esl 

Mlle  puldii'iii-  inie|-nal  iunali'.  puiirrail  un  <i  re,  el  les  resiil 
I  Ils  p.  u\  eiii  Se  l'aii-1'  sentir  II \ee  d'autres  pavs  t{ne  eelui  un 

1  Ile  a   -.11   -ieiic    ('eeiesl    \  fa  i  e;;a  le|||e||  1    pullf  l'i  lu  lll  i;;;ra  I  iull. 

\|.:1-     l.s     e\puxjiiu|is     eaiiadieiiiies     duivent     e\u|ui'r 

a\ee     I,.     de\e|upp,.|||rnl      i  lld  II  st  il  e| .       .|||s,p|',|      pfesent,     .'est 

pulir  aill-i   dire   le  l:ui|\  e|-|le|nel||   e|    liiénie  les  euin  pa  j;II  ies  lll 

\ 


I. .  .hiir.-.  -  • 

■  i     ei      I    ^        I   s  I  I-  1  i.,.l   I      |.|     I  'i   Mli.l;  V  ,  |.,\    i:|  I  i;). 

7 'M', 

l.lHi; 

'"'    '■''"  .  .  !l|0 

I"  '''Il      .11,11..    -il,-.  ii,r    I  .  \|,..-,i,,,„  ,|,.   |;,i,\,|i,..,         I  -„;:( 


iii    r.v|...-iti i,     I, 


h*   » 


m 


Nf:<i;ssiTi';  n'i  x  co.MiTf;  i»es  kxi' 


osiTiuNs  A  i/i';tk.v.mjku 


(•lii'iniiis  <I».  fer  i|)ii  tiimviiifiit  int«'>ivt,  <|iii  ont  v<'ill<''  à  leur 
op;r;iiiisiitioii.    Si  Ion  conshlcrc  im-c  jittcntion  les  cxposi- 


»|iicc   v<-is   riînliisti-iiilisiilio 


imMliiiis  nninrt'Is  (|iif  seuls  on  voyait  dans  lo 
inanift'siaiions  de  notre  activitt 


on  constate  nne  tc-mlance  niar- 
n.  on   |tei-i-oit   les  ('tapes.    Aux 
'S  premières 


se  sont  joints  les  iiroduits 
es  alimentaires  furent  les  ]ire- 


manufattun-s.    Les  industri 

mieres  rep|-eseMl«-es,  les  J.rodnils  de  feleva^ie,  la  fahricat 

des  conserves,  la  minoterie.    I,es  industries  <lu  liois,  I; 


ion 


I.UIserie.     Tel 


(enisierie.    la    I) 


I  me 
)oissellerie.    sans  oulilier   d'im 


iMil.iiies  de  jtaiiier  fal»ri<|ne  avec  la  pul]»'.   Les  iudi 
les  minières,  roiistructioii.  métallurgie,  ont  expns.'-  un  ce: 


meiises 
II 


laiii  nomlue  d'idijeis  de  faluiiation  miiioiiah 
Sans  doute,  les  pas  franiliis  sont  tiiiiid< 


sexplli|Ue.   lar   on    ne    peut    ;;i|èr( 


intester  (ille    I. 


Iiiti'laire  des  pouvoirs  imldics  ne  doit 


mais  cela 
I  mission 


liser  la   piiltliciie  «les  entreprises  industriel 


s'il.lidle    jusnu'a   or 


es.    intérêts 


privi 


leur 


Nous  avons  vu  avec  i|Uelle  rjlpidili''  celles-ci  prennent 
essor.     Il   importe  <|U"elles  se  fassent    comiaiire.  si  ell.'S 


veulent    i|Ue    leur   de\  eloppr  nieu  t    >e   pi.UIsllivc    il    |, 


par   excellence   est    l:i 


nio\en 


lii>Ii  des   pouvoirs  piildics  et    celli-  i|e   1' 


|iaiiii  ipation   aux   exposii  imis.     I, 


illilialixe   pl|\  c-e.   de 


Vraient    s  ex.-rcer  |.arallelellleut  :    les   pieliii,  is  doiv.lil    .uiili 
llller   a    faire   c.tiU.iin-,.    j,.    |,;,vs    et    ses    ress.MlIces    .,||,.    m 

avons  montrées  ;  le  r.Me  i|iii  est  d.-vohi  a  la  s.iMnde.  c.-t  .l< 


f, 


lire  (  iiiinailie  au  moml 


e  ce  ijlle   les   llldusllii 


c;i  iiaclnuiie 


peineiii  a\aiitau«'U> 


■eliielit    liiiiriiir. 


Nulle    puissance    indus 


iriell,.  ,|,.viait  s-aftii-Mier  davaiitaue  :  c,ti,.  puMirit,..  ..|i  I; 


lu. -11:1111    eu    relief  acti\e|;|it    so||   deVel 


"PpellUIII.    I  I  I 


.\   cet 


le   lin.   il   convient    en    ti.llt    pleliliic   I 


MMI    .||.    Icler 


as,.s  ,1  nu  ••Cniuit.'  canadien  des  e\  p..sli  ii.ns  .i   |-,ii;in- 


Toii 


pa.\s  ont    iiist  il  lie  lie  tel 


;|iiU|ie 


eu     lllli 


l'ed 


ciillllles  i|l||   SI-  sont 


eialiiiii    iiitiiiiaiii.ii.il, 


pcllll.lllellls     ir<\plisitill|l> 


dans  di 


u.vaiii    I r   niissiiiii    .Tiiudii 


nlllelellces    1  llterna  t  iolia  II 


|HMI:il|I  a   I  uruanis.itii.n  des  e\p..sitii,||s,     <  'es  iiUesli 


i|Ues|  liilis    M-    |;||i. 


par  iveiiiple.    |;i    classii 


itis    sulit 


icatimi   a    adupter   dans    lis   ,.\p 


I .     i;i \vi   1, 


f,.rt 


MiCr.— mit.  ,  ,|,     M.    I,.  ,,,,,,,. 


'"l'M  r  1   w  M. Il  wi  .     \  ,,|    1 


I'  HH>  'i    II    f'r  I, 


•  ir   I.    M,,„t 


lltll.lll    .hlll 


!■  lli;ir.|ll.' 


I.KSSOU  IMH  STUIKI.  KT  <  OMMKItciAI.  IM'  PKII'I.K  CA.NADIKN 

lions  ;  la  W>t;l«'iiiciilalioii  <lc  la  vente,  îles  con^tivs  et  nmft'-- 
rentes  ;  1,.  transport  des  (dijets  e.xitosés  au  point  de  vue  de 
la  secuiiie,  de  riToiioniie,  de  la  tlonane  ;  les  mesures  à 
plendle  pour  éviter  les  abus  ,'t  proK'pT  les  récompenses 
deeernees  dans  les  expositions  ;  les  mo.veus  à  prendre  i>our 
faciliter  la  visite  aux  classes  populaires  ;  la  question  d'éia- 

''I''"  '" niente  internationale  pour  limiter  le  iiomlin-  des 

ex]Hisiiions.  Ainsi  à  la  récente  reunion  qui  eut  lieu  à  IWv- 
lin.  pour  éviter  la  multiplicité'  des  expositions,  se  nuisant 
mutuellement  j.ar  des  dates  trop  rapprodu'es,  il  a  été-  de- 
cid(-  de  .lemander  aux  ;:ouvernements  de  n'accorder  leur 
patronaj;e  que  II. us  les  ciii(|  ans  au  plus.  (  I) 

I  u  comiié-  national  des  l'xjtosiiions  à  l'é-fran^er  pris- 
sent.■  I..  irran.l  avania-e  d'assurer  .les  pariici|.alions  cl- 
leciives.  Les  frais  d.-  participation  à  um-  exposiij.m  sont 
^'«■ii.Malemenl  el.-v.-s;  par  les  c.dlecli\i|,-.s  on  peut  les  repar. 
tir  .■utie  i,.us  les  pariicipaiiis  et  obtenir  un.-  réMludion  sen- 
sibl..  .les  frais  y:eiiéTaux.  il  -rouj»'  l.-s  renseij;nemenis, 
siunale  les  expositions  di^'ues  d"inler<"-i  et  en  cas  <le  parti- 
cipai!.m.  veille  à  rinsialialioii  (riin  bureau  p-neral. 

II  jH-iii   .1..   plus  remplir  .les   foncii.ms  analo^r-ues  a 

ci'll.'S  i|..  la  ci'llllriissi<.||  cnnsilllali\e  .le 

luerii   insiiiu.-e  ,-n  l'iain.".  n') 

L  ailivil.'  (les  cnmil.^s  peiniaiienis  des  eX|losili..ns  est 

plu-  -raiiile  .•iic.ii-.-  «laiis  le  .as  m'i  ui xpnsiili.n  a  lieu  dans 

le  pa.v-  ou  ils  ..m  l..nr  si. •;:.•.  A.iuellemeiit.  |m-.s.|ii..  ions  les 
pavs  ..m  oi-anise  une  .m  |iiusieurs  .•\p..siti.ius  uuiversell,- 
ei  iui.iiiMiional.-s  et  parmi  .iix,  il  v  en  a  iilusieiirs  .|ui  iioiii 
pas  riuiporlaiic..  <lu  Canada  .'i  .luni  |,.s  |.r,,m-..s  sont  l.,iu 
d  .-II-.'  aussi  marqii.'s.  La  .|ii.sii..n  .l'un,-  .•x|M.siii..n  nnivei 
sell,.  a  .Moiilr.>al.  la  m.tn.p.,!.'  ,■ u.r.ial.'  ..|   iii.lusni.jl.- 

canadienne,  a  ele  soûl. •>.•,■  a  diir.Tenles  r.'piises.     1...   pr..i.M 

esi  [-.•-t..  sans  >uii.-.    N'.Mis  11,,  voilons  pas  r...||,.r,||..,.  |,.s  mi 

sous  r.-|-..l|;,l,|..s,|,.  ,.,.,,,,  i„;„.,i,i,,..  iM.iis  iMun.lIll   M  cnMs|:l 

1er  la  cli,,s,..  il  1;,  ,l,:|.|,„.,.r  ..i  a  iii..||iv  eu  evi.j.iic.'  la  ii-ii.. 
coUMd.Tai.l,.  .,ui   i-,sult..  p„„i-  le  |,av>  ..uiier,  .1,,   f;,ii   ,|uau 


•Xposili.dis  receill- 


I  I    V     1. - 
r"!ll.lMlit      .1.-.      I- 


■1''''Iu::c:j:^^^^^^^^  -  ■ ..■"• 

i;  I 


àxM 


rxi;  KXI'OSITION  l>\-  CIXtJtANTKNAlUK 

iiKUiiciit  iU'  son  ^iiiintl  (Ifvrioiipc nt,  <|f  sou  ri-iiiiin|iialilt 

«•ssiir  aniicolc,  ((iiiiiiK'iiiiil  cl   imliisiiicl, 
fi 


(•Il  iH''};lip'  <|i>  If 
liiH'  coiiiiiiîfri"  au  ïfstf  ilii  iiiitiiili'.  <■(■  n'est  pas  ici  la  |ila< 


pour  faire  ressortir  les  iiiiiliipleï<:ivaiii!i;;csi|Mi  lésnlteraient 


•le  rorfjaiiisalion  d'une  world's  f; 


m-  can.'iilieiinc,  liicn  (|u'il»' 


soient  loin  d'èife  tous  connus.  i;st-ce  ilonc  si  diflicile,  de 
nietlie  un  instant  à  l'aiiii'ie  plan  tontes  les  considi-iations 
secondaires  i-t  de  tie  Voir  <|ne  l'inti'-ivl  supérieur  <|u'est  l'in- 
Icret  du  iia.vs  ■/  i:st-ce  niie  inipossihilite  de  trouver  un  ter- 
rain d'enlelite  sur  le.|ne|  se  rencnllt  reraieni  toutes  les 
bonnes  volontrv  ■.'  |,,.  succès  est 


et    tons    les   éléments   se    troU\'ent    ici 


niie  i|Uesiinn  d'or^aiiisali 


on 


dit. 


< 'ana<liens  sont  passifs  m; 


les   paMllons  ;    ijs   or"ani 


nièiii.'  talent.  I. 

et    des    Ijal'^   I 


reunis.    Nous  l'avons 
dans  l'an  d'iu'i;aiiisei- 
;:.iniseiaient    uni'  exjtosition   a>ee   le 
I  participation  de  r.Vnul'terre.  di'  la  l'iaiice 


ii^i  I  nis  est   pour  ainsi  diie  i-ertaiiie.    Les  anin 


pa\s,,ni  iro|i  d'intérêt  a  nouer  .les  relat 

pour   Ile   pas  s'empresser  de  suivre.     1 

;rei'  Ile  l'ei'ait  ciMiaiin 
Tanada   s'est    (ail    i 


ioiis  avec  le  (  'anada 


e  cunioiirs  de  !  et  rail 


ment  pas  dilaiil  d'aiitaiil  plus  i|ii<'  j. 


emar<|ller   et    s  est    cl-i 


dans  toutes  les  i-\|iositions  l'iraiiuèn 
Souvent,    les    pavs   protiient    di 


-.vnipai  liii 


anniveisaire    d' 


éveil, •nient  im|iortaiit  dans  la  v 


une    exposition     Ulliversill 


le   liai  iciliale   piiur  iU-i;,illise 


1-anl   ainsi  eet   evi-nelllelll.     ||> 
participer  a  ces  n.iK  unis,  ijaiiv 


e    et     inic  iiiationale.    coiniin 


"inienl    toutes   les   nal 


es   piii:^i(. 


||U  )ls  mil   reali-cs  ,| 


loris  a 

'ipIcK  iK  niel  lent   en   ri-licf 


MIS    Icill^    jis   d< 


•n  protiient    p., m-  i  i 


miaine^      || 


it:''!'   nii    liiuinnihi 


r<'stant  après  ri\p,,-ii  i,,||. 


I'   ri.iiiiiMiiiorat  ir  i|iii. 


■m-  hi^lnir,-.  atli'^iaiil   d.-  I' 


le\  h'iii   (-..niMi.'  1111  Jaiun  p| 


Il   I  H  lli 


passée  el    inv  jln 


inti 


I   ;^i-iC'iai  mil 


Il   la  uiiii  ra  i  mmi  ni  i 


I, 


Iraililii.iis  aii\i|iielli 


Ml    linil      li'-- 


I    ciililiMliT.ilinl 


I  ciinailHiiiii 


a    i-le    i|. 


pollll    de   lii|iall.     l'ii  ,|el 

li-miif  lie  viiir  I 


lll-sierle  csl    11  11 
e    illelllill    parriilllll.      \, 


■'    ni  111 1-e  a    ,^l|i\  Il 
le»    I  ciillnlii  ii|i||.> 

■Il  I*-»;?.  (  ' 

M-.     Il 


I  -i    un 
•i;i   I  in-. 


un    airiii'd.    Il 


Ile    liniiiu    des    I 


lii'iiirail  Mil  I  Mii-r.-r 


iiiiiii' 


>p|i--il  iiiii  du 


\  iilnll  II  -.     c|l 


i'i<|i!aipieiiairi 


M\  lail  -i-rail   !••  nnu 


|iii    iliiiiiiii-.-i  ■  1 
UMiiiiiiii'iii   i|iii  lui  -iir 


luniiiii  ili!  I  iiii|iiaiii,.n;tii-i 


Les  musées  coiiinierciaiix  ci  industriel 


'|lll    llllvnl     les    piellliel-    ni':;; 
'   i:lU\     et     illllll-lriels    ,,|||     \ 


'1    II  iiii'itii'  .1   la  i|i 


<    el|\ 


•Ml     II    ,|,- 


I.'KSSOlt   IM.rsTIMKI,  I:T  •.•MM|;i;<  I.M.   |.|     n;i  l-I.K  «ANAI.IKX 

Iii-.HliirK'nrs  ,f  «les  (unsi>iiiiiijit<-ui-M  .les  ,'(lijmtill..iH  <!••  |.ri>- 
<liiits  l.-s  pliiN.liviTs.  ^'•i■tlùt  .liiiiip-r  IrHcxpositiuiiN  tniipo. 
riliifs  <Mi  «•\|MisitioiiM  iHTiiiaiiciKcs.  «-ii  U-s  riiiiicuiiiit  ;i  <l. 
plus  linxlrxli-s  pf.ip..|-ti..|is.  roliiin,.  tout  ..|-;:i|iiisiii,.,  il  p,.,.. 
srrit."  «lis  iivjmiji;rts  .-t  tics  iiici.iiv.Miit'nts.  l'iiimi  r«'iix  li, 
si-tiiiloiis  l.s  iliiMi-nsii.iiM  .1,.  iM'ini.niip  ,1,.  pf,Mhiits.  ciii-  nn 
p<Miii;iit  pivs.|ii,.  (lit-,.  ,,„•„„  ,,.]  „,„„,;,.  ,.^,  „„  ..  ,,f,j,.,.  ^1,.  ^1 
<'ll"l'nl;ili..ii  p.'ir  l.s  rli..s..s-\  ,r..ll  iKMcssil.-  <!.■  p,,ss.Ml..|-  .1,. 
Vilslrs    l..rj|llX   ;    nu    s.rnM.I    ill.n||V,.,iifIll,    plus    s.-li.MIX      IV- 

^"'"'  "''•  '='  •'''"'" !'•  iv.u.-illir  rt  .1..  .■..ns.Tvrr  l.-s 'pn.- 

''"""•• "  ""  <'"'•  i'^^iii-'-i-  I.-  IVU..UV.-||,.UM-UI  ^ufli<uiuui..iu 

fi-'.iu.t.i.  jH.ur  .|u..  l.s  .•..||,.,(i.,us  .■..us.-ix,.uf  .1,.  rii.iuulii..  • 
'l'>  .Mus,..s  .•...MUhr.hiux  U-..UI  piis  su  vaiinn-  .-.-t  iu...uv.^.' 
"".'"'■'  '•"'"■"""  .n  i.  ..t.;  ..ul.li.-  pur  I,.  puhli,.  ImlH.u-i, 
v.-ii-  .•i.rn.ii.m,..,!   I..s   .,„• s  .■.l.uut ill.,us.     i:„,i„    .j   |-„„ 

"■'"  ''""  '"  '""^'•'-  '■ •><i-'l  .-1  i.i.lustii..|  uit  .ruutn-s  r... 

N.iliuts  .,u-ni.  sMn-..s  pussun,.,.  ,1..  ,,„•i..sit.^  il  fuul  ,mm!  uit 

••"    .HMMX..     Ul,     I.UIVUU     .1,.    .•.•Ms..i;:u,.u,..nts    p.MIVUUI     tfuus. 

'"••".•.•uuxiMi..,.ss,..|.,.i„r..,ui.ti.,us.,uip..uv..ui  l..ur..in. 
""I,..  sur  l..>  pHx.  l.s  .•.MMli(i..ns  .1..  pui-'U,.  ul.  ,|..  i,-ausp,.ri 

l.'S  l-Ulliuliu^ifs.  ,.|c.  ' 

Il  va  sans  .Ii,v  ,|u-.u  i..o|..  m.;„.;,,,|.,  |„,  ,,.suliuls  .,1,. 

"•■'l.s  par  un  nnis..,.  ,.,.„un,.n  lui  ..,  in.lusi ,i..|  s..,-..ui  .-n  rai- 

', '"1^''""-' •j:-n,isaii..n.|,.,.,.s,.,vi,-,.,l .•nm.-uiaii.m 

"""  "";.'^' '"■'""■^"i'l""-f-Nt.-nu,p..,-,an.--.  iliSaus 

;';•"..■.   l...-;:anisu,i„n    n,..,n,.  .h,    ,uns...,   ,-..s,.a-,li,v   lu    ,„.. 

'""'";"' ".'^""'"'"l"''l-..r  la  r..nna,i..n.l..s.. ,,,;,.„. 

''■"•■  .lavsiiHahuM.  I.nf.-ns..,vaii..n.  l-nr  .■ii.,u..a.M.    l.-n," 

I'"— i-.-.ii..n    an    puMi.,    h,    ...la.  M,.n    .l.s   .ah n,-^     |... 

'""•;'■'"=""'"'■"■'•  I '•l-'-''i'-^'I'|..v.i.T.I..sin...,:s...:..n, 

"-"''■'";■""''■'■'" '••^""'•.  "iaisannanir..p.,i„,  ,1,.  vu.. 

..s   avania;„.s   s,.,,,    .vi,|,.u,s.     Ku    pr-nani n,- 

""'•''■  ""   =""^'"  -"Mini.r.ial  .-t    lM.lMst.i,.|  .|.,„,    r..,„.,,„ 

'"'"'■'•',"'  ^  ^'"■■•"•^"■^"•'•'■'■"■n.al-,.-l..sp,....lui,snann-..|s 
'■'    '"a,n,la,,nn.sin,liu..n..s.  ,j,   a   .■.„.•.  .1..  .,.,„.  p,...,|„,,  i,,,, 


-'ii't    .!.■    In    ,r.-ati..M   .l'un   „fi;,..    ,1,.  ,|,.,nin,  nliit  i.-n 

/"    '■',""■   -!^';^;l"-   ■■'    n,.,n,.a„    |,.   „,„„.,   ,„„,,,  ,.,| 

.„„,-    .1..-    ,,r„.|„.,,.;'  '"      "'"    ',;'"""-^'l-      "   '-t    ^   .-frvr  ,,,„.   .,,:,,.. 

.|..,„„, M-..      ,^  ,    ;„     '    '"ll.-;t,...,»    .uflUarnm.nt    ...rnplM,.    r 


•■I    iihhi-iî   .  I    , 
Mil    ii'iii'oiir. 


r  ,r,,,,. 


K« 


«il 


s  ï 


I.\  MISSION  m    MI  sr;i:  tOM.MKIH  l.\l.  kt  i.mh  stuiki. 


Kc  Irciiivf  la  priiiliirtiiiii  t'tiiiii;;iT»',  Ijint  «les  pioiliiiis  siiiii- 
liiircs,  <|iic  il),  cfiix  iliiiit  riiiiiiisiiif  est  i^iinin-c  au  «"anada. 
I»<'  plus,  il  l'aide  (II-  pliot<»y:iapliii-s,  de  carii-s.  d*-  <;iavuicH, 
•  rapparcilH  eu  ii-dmiidn,  cir.  <iii  iiMuilrc  les  Iji-u.v  et  les 
piMMi-di-s  di-  prodiKtioii  et  <li'  fahriratioii.  I.h  appan-ils 
pn-vcntifs  cniitif  lis  a.iidfiils  du  travail,  l.-s  nindis 
d"<-iiil)aila«.'fs  et  di-  tiaiispi.it,  |,s  plans  d<-s  inviMitioiiN 
iiniividlcs.  atiii  <|U)-  les  pii.duct.'urs  doiiiiciit  il  l.iir  ou- 
tillii;;!'  les  <lciiii.is  piiftctiomiciili-llts,  ftc.  Le  cliiMSi-iiifiil 
de  tdlltis  les  pi'odlK'tioMs  l'taiit  fiiit  pill(ill.-;:..|i.s,  il  est 
téressaill   de  disposer   les  liiilIJeleN    premières  iivei-  des  sp 


m- 


•  ■miens   liionlrillll    les  diverses  phiises  de   la    fal.lirilti..li   d< 
imiltiples  priidiiits  iiidiisiriels. 


On   lie  se  Imrile  piis  il   mettre  les  f..||e(t  ions  d'erl 


tillons  siills  les  Veux  et  il  diillller  des  illdirilt 


Itlll- 


iill    renseigne  sur  les  II. IMS  des  llillilies.  |,.s   I 


iiiiis  iet'|inii|i 


lleriliriilles.  Il 


Iruits  lie  di.iiillies.    les  riiliditiiins  de  paie nt,   les   frais  ili 


li'iinsjiiii-i,  |.|( 


Ni. il 


liil   II 


ne  diMiimeiitatiiin  viviinte.  piiiiii|iie.  |.ri.i|iir- 

tl\e.     I.e   pri.dllitelir  el    le  ii.lisi.ni  Illil  I  elir   V    tmilVinl    riiiile 

nient  leur  .i.mpie.    j...  premier  iippreiid  ;i  innniiiire  les  pn.- 

Veililllies  des   minières   premières,   les  i|llillites  des  priiil 


les  désirs  i|i 


luit> 


iiilisi.niniiil.iiis   iliiiii;;ers  et    e,.  1,11,.   1,.^    I 


dllrtelirs  de  Ii.iis  piivs  l'uni   piilll'  les  s;|l  isfaire.     I 


un- 


i|ld  1^1 


relisel^ilie  il    tmis 
resselir. 


|>iiints  de  vue,  sur  les  pri..|iiiis  iiiii   Tj 


nie 


«■|>iiime  ni. us  riivi.ns  tait  i.l.serv.r  iiiljcurs.  hi  mi- 


dii  musée  II. mnieiiiiil  .i  jndiisirii  I  est  ilmililt 


il  fiiire  ei.uniiitie  aux  m 

et    illlX  elriini;ers  de  piis 

et  niiinuliieiun 


elle  i-iilisisle 


:i>iiiiiiis  et  iiiix  industriels  du 


pii.v. 


I     les  pri.iliirtii.ns  niitunlli 


es  Ililtli. miles,  et   pillt  iilllierellli  lit   lelLs  i|iii 


•<i.lll   silSie]. tildes  de  tlullVer  des  ili  lii.uil 


les  sur  les  llliirrlies 


eli-iin;;ers  ;  :.'     les  priMlmi  i,,iis  mil  nielles  ,.t 


de    relnilliier    et     piirt  icnlieremellt     lell 

tildes  de  tri.iiver  un  iir-lii.iiilie  sur  le  niaiil 


iiiiiiiiiriii'tui 


es    i|lll    siint     siisiep 


llllpi.rliinie    des     ilViintilues     di 


le  lliitli.mil.   I 


I» 


s     musées     riiliimer- 


elilllX      est    telle,   i|ne   ti.lls    les    pilvs   se   si. lit    iittililies  ;|    p 


eiiier  il  leurs  mil  ii.miiix 


le  i.reiieiix  i.r;;iinisme  de  duiiinien 


liltli.n  rTi.m.iniiiUe.     |,e  premier  en   dilte  est    le   K.K.  ( 


»est. 


i!.i:i.  /,. 


■UAM  I    lANAIlA.        /i-, 


uni  ^11    li.ntnn 


il'l      cnlitt-      l'i 


■iiil  <t  iniliistri' I  ,1,     Ui.ntiiiil  ,t  i 


ntnri  •  I  nu  r,,i,f, 


Avril 
1  intiitlH  frn)niii.9. 


«  ■> 


■i  • 


i/i:ss..i!  i\i.i.siim:i.  i:t  .m.mmkuciai,  i.r  l'Ktri.i:  tanalikn 

rri,  lii^rl..-s   IhHl.l.Uliill^.lilil  .1,-    Virniif.   .I-.^.  ,.||    |s7;{      1,,.^ 

|.n.i.i|.;iux  sui.t  ..iix  ,1,.  I.ill,.  ,.|  .1,.  K n.  | r  h,  |-t:nir.. 

.I..|{|i.x,.||,.s,.|.IAmv.is. irlaH.I-i,|,„-;nM,|,..,inl  innii' 

tut,.  ,1..  l.on.Irvs.  p.,.ir  lu  litaii.l.-  Hiv(ji-i„.  ;  ||:x|„„t  .Mus- 
i.Ha-  ,1,-  Stun;.Mii.  |...,i.-  y.Wh-uiHiru,-  ;  I,.  K.  Ilnn.lrls,,,,,. 

s.iiMi  .1..  Mu.|j,|.,.st,  , ,.  la  ||„n;;n,.  ;  riiilrrnali..i,iil  r„ni- 

iii-iv.i.l    Ituivaii  ,1..   n.ila.l.-l|.l.i...   iHMir   Us   Ktal^  IhÎn    .•, 

I>lrll    .lailtivs   rtirni-,..   rar   nous    l„.   ,i|„„s    iri    .|u..  .rllx   .|ll.- 

M-'Ms  av..i,H  pu  visir.r.  r.s  iniis.-cs  .oinni.r.iaux  .-i  in.liis- 
iii.-U  ..m  .-i..  instiiii.s  sous  l.s  foruM-s  I.-n  plus  ^liv.-rs.s 
<i-iMTal.„M.ni.  ils  soui  .lus  aux  pouvoirs  pul.li.s  ou  r.ux  .i 
"'■'"■  a.ro,-.l..nt.  iM.irp,.n.laninn.nt  .1..  ;;.Mirivux  suhsi.l.-.  un 
appui   •i.-.-.vssaii-..  pour  la  iruniou  .Irs  ••olj.-.tions. 

' l'iiiia.lrlpliia  roi Trial  .Musiuin  "  rst  un.-  iiis- 

"""'""  'Ii'i.  l.i.'U  .|Uo  r-niai-.|Ui i    un.  .j.-s  ii,..i||,.ui-,.s 

<In  -rnr.-.  rsi  susr..piil,|,.  ,|,.  r.Tlain.'s  anioii,,i-atious.  Kll,. 
ivunii  sous  un..  nM-.nn..|ir.-.iion  -.n.ral..  un  (.ns.nil.l..  .r.,r- 
;;anisin.s  ...n.-ourani  a  un  um'um-  luit  .■!  .loin   n.uiK  v.ti-oiis 

l.'s  avai.ia--s  .lu  j;i„up.. m.    In.l..p,  „.lanini..ni  .|..s  .■..H,.,- 

li-.ns  .|--.haniill..iis.   |..   |'liila.l..|plii  ,   ,  ,,„ii.i..r.iai   .Mus.. 

■••  un  ISuivau  of  liif..riMali,,n  .1  faii  paraitn-  .liv.is..s  puMj. 
'■;iii..ns  a  sav,.i|.:  Tli..  f,.r,iun  .•on.ni..n  ial  uui.l,.  r..niin.r 
"■•I  .\in..n.a  .1  II,..  \V....k|.v  liull.iin.  I.a  lMl.lioili,.|u,.  .o„. 
"."'"  ""  '•'•"•'i"  """'l'i'-.!-.M.via;;.s.....,n..nii.,u..s  ainsi  ,p„. 
•liv.Ts.s    |-,il,li,.aiious    p,-,i,.,|i.|u..s.      |/instinMi..u    pousui. 

'■-■''""""•    ""   '""   <l"-'.lu.aiiou  ..|   a  .■..(!, .   tin.  .• lisp.,,,. 

''  "^ '••  '■■•"1--1..S.  p,-.-.,..  ;;raiuit.. m  s.-s  .li.h.w 

I"""-  l""M-n..ns  aux  ..,-.,|..s  ,.,  va  n,.ru..  .ins.|u-a  l..ur  r- 
iii.iiiv  .!,•>.  .oll,.,  II..11S  .■l..in..|iiaii-..s  .1..  pr,M|uiis. 

'■'■  ^''"* ■'>i>nn..|-.ial  .1   in.lust ri.'l  aiin..x..  a   ri:.„h. 

•''•;  llaniis  i:-,„l..s  ron,nM.r.ial,.s  .1,.  .M..uti-.al  ..st  !.•  p,-,.. 
"'"■'■  '-a.   ...n-MX  .r.xp,,Mii.,n    p..rnian..nt..   i,.,,..-  au   C- 

''^"'"-    ''"l'l"'Mian>n,..nl  .l.s  nsultals  .pii  p..uv..ni  ..ir 

•■''->  s..|,.„  ,.,.., M,,   nous  avons  in.li.pn.  plus  | ,.  i|  a   un 

,."  •■''"'■^""'I"M.   i-ii ,-.an.-..s,   !•.„.,  a,.pr...i.....    |,.s..,n- 

'"",""''•  '■""i^'i>i'-."M,nHr.ial..  niontnalais...  .M,i  .la„. 
'I'"I'|M-  auM Mp.roni    l.-s  >i, nations   s„p,:,.i.,„-..s  .h, 

;:';:'•'''•■•''••''• '-nnlMMnV.  ,1,.  la  ,inan.....s..nt..n,... M, a.-,., no 

":''--l--.I..P-s..xp„s..s.  app,-..nn,.n>   a   l,.s  ..„nnain-... 

'•"   '^-••v'""l.n.sl..nrs.:,u.I..spour,lilT..r..n.s...,urs    „.u 

'•'"■   '■■'   ';:' '"-'•■•   '■'■•""I"  'I-   l.ro.lnits  .■onnn,.,val,l..'s    la 

;:<-uiaplM..    .•..inni.T.iah.    ..,     in.lusMi.-ll,..    l..s    nio^ns  '  ,|.. 


f    i 


oriicK  m;  iMHi  MKNTATitt.N  r:r)).\oMiijri': 


IransiMtrls,  etc.  ;  ccm  ohji-ts  smit  (iiins|Mirif^<  (imis  !<•  nniiKl 

aill|>llillM''illlf  (pli   CKr   CiUlti;;!!  nu   IIIUscc  ci    l;|   i,'i  cliMlir  IcH 

niiitiiTcH  |(i<iiii<rt's,  leurs  (piiilili-M,  Iin  sortes  tiiiiiiui'r(i;ilis, 
les  |»l-t>vellilll«es.  les  )»|i>re<les  <li'  rahrieiil  iiill,  les  falsitlca- 
lions,  les  alir-ialions  nalui-flles.  les  moiles  «l'enihalla^e, 
«If.  ;  oïl  les  analyse,  ou  les  examine  iiu  niiiroseo|(e  et  ou  les 
uiouti-e  en  projections. 

•Il    a    souhaiter  «pie    l'exemple   (le    li.    province  lie 


II 


►ec    .soit    SUIVI    et 


OU    en"e  ( 


(illel 

cellllcs  (l'alTiiires   lin    p;|\s.   lies    mil 

(1( 


lans   II 


l'I 


IIS  "raiiih 


secs   ipli    siilil    en    re 


lliti 


■X positions  iiiieriialioiialcs  perniaiieiiies. 
Se  raitacliaiil  au  même  onhe  il'iilêes.  il  serait 


liaiter  ijlle  les  ajrellls  col 


Il    Sllll- 


iiiiien  iaiix  ilii  Caiiaila  à  reirau.'ir. 


liossi^leiil     ijiins    leurs    lillleailX    ipielipies    ecliiint  liions    des 
|.|o.lliits  essentiels  propres  ;|  liioutrer  la   valeur  (•■coiiomi, pie 

(liM'jiiiada  a;rricole  et  minier,  voii-e  même  inilnsiriel. 

Office  de  documentation  économique.       (in  peut 


a  ni  ri 


lier  iprnne  chose  essentielle  polir  l'homme  iTairaii 

c'esl    lie  possiMler  lllle  liolilie  (loclimentat  ion.     l'.ire   liieli  ilo- 
clllli.  nie.  c'est  avoir  en  tem|is  utile,  lies  reliseijiiieiiiellts  oiii 


liss.iit   plisselllir  les  tlllil  lia  I  ii.lls  il 


es  coins,  c  est   iiiiiliail  l'e 


les  MMirces,  c  est  savoir  oll  et 


les    pliicilllellls    lie    liiarchailil 


comment,  a  un  niomein  ilmi 


Ile 


s'elTeitller  ihllis 
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li  ne  (Icvraii  ]>as  lU'ccssiiin'inciit  i-trc  isul»-  ;  au  cdutrairt', 
nous  If  nniulrt'mns,  il  existe  des  liens  «'tmits  eiitn-  toutes 
lis  institut  ions  concouiaiit  à  un  luéine  but  :  l'exiiansion  na- 
tionale, et  un  tel  oftice  devfait  avoir  des  i-elatious  suivies 
avec  tous  les  autres,  ne  fut-ce  (|Ue  |m)UI'  les  faire  coniiaîtie 
aux  inieressc's  et  mettre  en  relief  les  avaiitafjes  qui  justi- 

tient   leur  existence. 

Il  est  intéressant  île  reinari|uer  (pie  la  jiliipart  il"S 
institutions  ciimm's  en  vue  île  il('velo|i]ier  le  tialic  interna- 
tional, atteignent  leur  but  par  îles  publications  auxipielles 
elles  s'etTolcenl  île  «lonner  la  jrrailile  ilitîusion.  <""est  certes 
un  puissant  nniven  île  priipa;;anile  et  île  vulfjarisation  ; 
inallieureiisenieiii.  ces  publications  sont  éparses  et  l'cliap- 
peiil  trop  souvent  à  l'attention  îles  interesst-s,  lualiiri' 
les  elTorts  ipii  sont  laits  ]iour  porter  les  renseijiiienieiits 
ecoiioiniipies  à  leur  connaissance.  Si  iii  or>;aiiisine  spécial 
avait  jiour  mission  <le  concentrer  tous  ces  renseijiiu'menis 
ei  ilocunieiils,  iTeiablir  une  classification  j;r'iir'rale.  île  <lon- 
mr  les  communicaiions  ipii  lui  seraient  iletnamir-es.  il  est 
certain  ipn-  ceux  ipii  seraient  désireux  de  |(osseder  une 
bonne  documentation  s\\- adresseraient,  l'oint  n'est  besoin 
iriiiinr  dans  de  loui^s  exposes  jiour  di'montrer  la  li.iuie  va- 
leur d'une  telle  iiistitulion  et  les  services  qu'elle  remirait  à 
l'ini.'ièi  uiMiiM-al. 

11  y  a  lieu  d'observer  «pi'nn  tel  oftice  ne  devrait  pas 
se  borner  à  recueillir  les  seuls  renseijini'iueiits  avant  un  cu- 
ra deie  ofticiel.  rapports  consulaires,  communications  des 

conseillers    du     commerce    exii'-rieur    et     autres    doiumetlts 

a.\ani  uti  caractère  administratif.  Ce  sont  sans  doute  la 
d'excellents  l'ienieiits  d'informations,  mais  il  faut  faire  aji- 

pel    aux    elforls   de    l'ilMliatiVe    Jirivee   et    il    convient    de    les 

ioi:ip|é-ter  ]iar  d'autres,  extraits  de  iiublications  commer- 
ciales et  industrielles  pi'liodiiples.  voife  même  ]iar  une  bi- 
Idiot  lièipie  d'oUVrai;es  l'colloniiiples. 

Les  rapports   transmis  par  les  consuls  à   leurs  i^.ni 
ve  iiemeiits   sont    loin    d'être   suflisants   j.our  de   multiples 
raisons.    Les  consuls  ne  sont   piis  tcnijours  en  situation  de 

donner  des   renseii;iiemeiils  bien   exacts  ;   les  sources  ,.11    ils 

pui>cnl  leurs  rensei^iiemeiits  sont  incertaines,  l'oiir  s'en 
convaincre,  il  suffit  d'ailleurs  de  consulter  les  rap]iorts  ion 
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ccriiiiiit  le  <"imiiil;i.  A  l;i  suite  dt-  l'cnsci^ni'iiifiils  <'Xlriiils 
iiil(''j;i-:ilciii('iit  (les  (lociimt'iils  ofticii-ls  caniHlifiis.  nu  y 
Iriinvi'  (Hicl(|ucs  a|iiii('<iiiiiinis  <|ni  in'-clicnt  coiiii-f  l'cxacti- 
tiiilc  et  iiiiiis  ]Miii)'i'iiiris  cil  (Iniiiicr  <!('  nimibrciix  fxciiiiili's  ; 
CCS  ci-i'ciii-s  se  inixliiisi'iil  siii'tniil  (|iiiiii<l  li-s  consuls  sont 
rnhjcl  lie  I'|-C(|UCMIS  i|('|ilaccluclll S,  car  il  csl  lie  tiMlIc  t'-vi- 
(lcU(  I'  i|Uc  ce  n'est   |»as  UUe  n'siticuce  i|e  (|Ucl(|UeS  lUiiis  «laiis 

nu  pavs,  <|ui  ]icrniei  'le  donnci-  des  aiipi-r-ciatinus  judiiicuscs 
suf  la  sii  uai  inn  eciiniiini(|Uc  de  ce  pavs.  i  1 1  II  y  a  mieux,  si 
l'un  cnusnlii'  des  rappiu'îs  cunsniaii-es  de  dilTeicnts  ]tays. 
on  ciiMsiaie  de  llaurautcN  coutiadiiiinns  1  i;iles  sent  le 
i-i'-snitat  de  la  siiuaiiciu  siunali'c  )dus  haut  ;  nu  cnin.nit  mu' 
les  inl'ni-uiatinns  recueillies  à  la  liàte,  sans  cnuiii-niatinn 
pal-  des  investiualiniis  pei-snnuelles  et  SUlMnUI  saus  iiulica- 
tiiin  de  SnUl'ies,  n'nllt  «jU'uMe  lUI'diiicI'e  valeur  dncuinelltairi'. 

Il  faut  ajouter  (|Ue  trnp  snuvent.  nii  dirait  i|ue  la  rédaction 
des  rappni-ts  est  faite  en  vue  de  fnurnir  un  certain  uiunhi-e 

de  |ia:;es  et   c'est   eu   vaiu  «|Ue  l'on  y  clierclie  des   ri'tisei;.;ne- 

lueuls  ayant  un  caractère  pratifiue.  ou  s'il  y  en  a,  ils  sont 
enfouis  dans  nu  fatras  de  rensei;:neinents  sans  imiiortaïu-e, 
(le  descriptions  fastidieuses,  reiulaut  la  cniisultatiiMi  si  tua- 

lais(-e  (|Ue  les   iutc'-resst'S  ne  |ieuven|   tpl'exce)itionnidleiUiMlt 

les  ii-ouver  et  y  renoncent  dans  la  plupart  des  cas.  I',u  sup- 
I»osant  (|Ue  ce  soit  UUe  ]iossil>ilil(''.  la  lucMlilicatioti  de  cet 
<''tat  de  choses  pli-sente  de  iifatldes  difticultes  et  deuiaude- 
rail  en  totii  cas  un  lonu  laps  de  temps,  car  c'est  nue  (|ues- 
lioii  d'i'ilucatiou  et  de  foi-matiou  du  iiersotinel   consulaire. 

l'tltiu.  la  documentation  procurée  ]>;\v  les  rensei;;neiueuls 
ofllcicls  n'est  pas  exemiite  du  re|il-oche  ;:<'-nr'ralement  fait 
à  tout  ce  i|ui  a  le  caractère  officiel  :  la  lenti-ur  adminis- 
trati\'e.  I.;i  jM-riodicili''  des  ](uldications  (d)lii;i'  l'atliiite; 
si  idiisieurs  rapports  sont  reiMis  ei  forment  um-  matière 
ti-o|(  considi-ralde  pour  un  fascicule,  le  surplus  doit  at- 
tendre son  tour  d'insertion.  <  "est  ainsi  (pu-  l'on  a  \u  des 
l'onimunic'M  ions  |iaraiti'e  un  an  et  plus,  après  la  date  de 
leur  rt'tlacliou.  l'.n  notre  siècle,  la  rapidité'  des  transactions 
ne  s'acconiinod(  ••iièie  avec  ces  lenteurs.  l'n  efaiid  nombre 
d'infonnatioiis,  telles  que  celles  ipli  sont  relatives  au  couis 
des  marclu's,  iuix  adjudications,  etc.,  m-  ]>euvent  pas  sonf- 

ill     Voir  Cl'  i|in'  niuis  ilisoiiM  plus  h:nit  sur  oitti-  qiir^tion.  pp    fiti  et 
suiv. 
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fiif  (le  ictjinl  ;  il  fiiiit  (lu't'llcs  soient  j)r('ciscs,  cxjictcs,  l'a- 
piilcs,  si  l'on  veut  (prcUcs  (loimcnt  les  n'"siiitiits  pour  Ics- 
«lllcllcs  elles  sont  <IoilIM'es. 

Tels  sont  les  |)l'iiiri|tilll\  1-ejiniclies,  très  foiKh'S.  <nn 
sont  P'iu''niiellieiit  ;liIl-ess(''S  ailX  (Inciiiiieilts  dus  iUIX  ser- 
vices luiisulaires  et  <|lle  l'on  ronstilte.  si  l'un  J>iisse  ees  do- 
cuillents  eu  revue. 

Aux  ICtats-l'uis,  le  l)i  jniiliiii  lit  <if  f.iiliiir  ami  Coninn  nr 
l>ulilie  les  Mniitlilii  < 'itiixiihirs  l'ifunlx  dont  les  ]i«pinls  essen- 
tiels sont  i>nbli('s  avee  assez  de  rapidili'.  Iiehdcnuadaire- 
ineiii  et  même  ]dus  rn''<|Uemmeiit. 

I^n  Aniileterre.  les  lHiiliiiiKiliiy  iniil  ('uiixiilnr  l'ii»tvtx 
pulilii's  ](ar  le  Hiiitnl  nf  Tnnlr  ]>araisseiit  moins  rajiidement 
et  un  Index  annuel,  très  liieii  comiM-is,  facilite  les  re- 
cherches. 

Pour  l'empire  allemand,  les  rapp(n,>  liiriihh  ilus 
Aiishniil  sont  ])ul>Ii('s  dans  le  Ih  iilsrlux  llitiiihJx  Airhir  et  les 
reclierches  sont  l'pah'uient  Caciliti'-es  par  un  imlex  bien 
conçu. 

I"n  l'rance,  hx  l'uii/iurlx  iiiiiniiircinii.r  ihx  ikji-iiIx  iliiilu- 
iiiiiliiiiirx  ,1  i-i,iixiil,iii;x  sont  ])uldit's  comme  annexes  au  Muni- 
triir  t,/fiil,l  ,li,  Ciiiniirni  ;  cluKpu-  année  une  table  des  ma- 
tières est   publiée. 

l'Ai  Hel^iicpie,  le  Minlxlin  ilix  Affainx  y.h-aiiijrnx  pu- 
blie en  fascicules  le  i'iiiiiil  cDiisiildirr  et  de  même  les  l'avs- 
I?as  font  paraiti-e.  comme  supplément  aux  llniiihJxhrh-htni, 
y/'ioiiuiiiix,  h,  \,  ixlih/i  II  nui  Xiildliimlxilir  iliiilniiintirh  <  n  ruii- 
xiilmn    iitiiliti  min  II. 

-\u  <"ana<la,  le  Itijinitim ni  nf  Tnnlr  niul  ('niinmir,.  |iii- 
hlie  le  Wnkhi  l'iiiort,  (pii  n'est  pas  exempt  des  reproches 
si;rnalé's,  inil(']»'ndamiuent  de  ce  (pie,  jiar  suite  du  nombre 
restreint  d'aj:enls,  on  ne  trouve  de  raiijtorts  (pie  sur  (piel- 

•  pies  ](avs.     l'eut-être  ]iourrail-on  ('■mettre  le  V(eu  de  voir  ces 

documeiiis  en  fian(;ais. 

.Maigri-  le  souci  évident  d'('chapiier  aux  reiiroclies 
adressf's  à  la  documentation  consulaire  et  les  eirorts  faits 
à  cette  lin.  les  jiouverneiiients  lie  parviennent  pas  à  faire 
tirer  au  coinnierce  et  à  l'industrie,  tous  les  profits  (pi'ils 
poiirriiieiit  (dtteiiir  d'insiiiutions  aussi  utiles  (pie  les  ser- 
vices consulaires  et  iioiir  les(pl(ds  ils  s'impo.sent  de  ;;Taiids 
sacrillces. 
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Kii  offet,  dans  tous  les  i>a.vs,  les  raiiiMH-ls  (iiic  imhim 
venons  <1('  si^rnaltT  f(nnicnt  anniicllcnicnt  nn  «m  iiliisicurs 
^'l'cis  voliniK"^,  et  nonobstant  rinfit-niosiii-  <l('s  index  tt  dts 
tables  de  niatièies,  les  icclierclies  sont  un  véritable  labeur, 
souvent  infnu'tueux  pour  les  raisons  exposées.  (^>ue  de  fois 
n"a-t(in  pas  dt-plon-  l'indilTérence  des  n<';i<Miants  et  indus- 
triels et  le  nombre  rc'duit  de  leetenrs  prenant  <-onnaissance 
du  eouteu)!  des  rapports  eoiisulaires  !  Ils  ne  s'en  sont  d('- 
touriK's  (|u"ai»r«'s  avoir  constate-  l'inutilité  de  leurs  elTor's  et 
relie  ri'putation  d'inutiliti-  s'est  luallieureusenient  i)ientot 
cri'ec  et  ;:cnéralis('e,  de  sorte  que  les  rapjxirts  contenant 
des  renseij;iienient;-i  intéressants  ('cliaplient  éj;alenient  à 
l'attention.  .Mais  sans  «lucun  doute,  si  les  négociants  et  in- 
4lnstriels  avaient  la  certitude  (b-  trouver  une  documentation 
de  vali'iir,  rai)ide  et  se  bornant  à  contenir  d"unt>  façon  pn'-- 
cise  des  renseiiiiiements  ])rali(iues  et  utiles,  ils  s'y  adresse- 
raient avec  ferveur. 

Des  instructions  ont  tHv  donn('"s  iiux  ajjents  pour 
«pie  leurs  rapjiorts  ne  conlienilelil  ipie  des  :-eliseii;iiemeiits 
l>rati(pies,  nous  avons  vu  les  raisons  ])oiir  lesipielies  il  ne 
l>eiit  en  être  ainsi.  Des  iiiesin-es  mit  >'■{('■  ]>rises  (''ualeiiient 
l)our  mettre  le  jniblic  j.liis  ra]>idenient  an  courant  iiar  la 
publication  <rextraits  en  des  revu-'s  sjHTiales.  ipii  sont  ]p1us 
répandues  indépendamment  de  ce  (pi'elles  sont  i)lus  fn-- 
queniment  publiées.  <"e  sont  les  Wdl./ii  et  même  les  Ihiihi 
riinsiilar  trimrts  aux  Ktats-l'iiis  ;  le  Honni  uf  Tntih  .luiinial 
i'U  An.uleterre  ;  le  Mtiiiilnir  n/firirl  ,hi  runiiin  m  en  l'ram-e  ; 
le  liii'lrtiii  i-oiiniiirtiill  eu  I{elj;iiiiie  ;  1,.  I/iiihIi  Ishiriilih  il  en 
Ilollamb-  ;  etc.  .^^éule  par  «es  <pruanes  spéciaux,  le  but  -l'est 
l>as  toujours  atteint,  eu  raison  de  la  même  iiidi)T.'-ieiice. 

«"est  ainsi  i|iie  bien  (b's  ann-liorations  ont  «'■ii'  ajijior- 
tées.  sans  cependant  <pie  l'on  parvienne  à  suriiinnter  l.'< 
diflicultés  s'oppnsani  A  une  meilleure  utilisation  de  nuite 
ci'Ite  dociiniintation. 

l'n  "  oflice  de  <locumenlat ion  é'cunoiiiique  "  bien  ur- 
pinisé'  (d)vierait  aux  iiicoiiv(Miieiits.  doni  les  piiiici]iaiix 
seiilemenl  ont  l'ti'  sij:nal('s.  Tn  tel  ufticc  aiiiait  i.oiir  mis- 
sion d'anaiyser  les  rajiports  ilès  leur  ré-ceinion,  d'en  cxMaire 
les  rensei^.,eiiients  intéiessaiits.  de  ]irendi-e  des  cuinidi'- 
nients  d'informations,  <le  s'assurer  des  sources,  de  les  clas- 
ser, <le  les  conserver  à  la  dis|iosition  des  inti'ressi^s.   Ce  tra- 
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v;iil  clli  I  iiii'.  il  sri'iiit  donc  rii  iiii-snrc  di-  itiiicI trc  à  bref 
(Ichii.  (li-s  rrlisrimiclllcllls  pri'cis  iiilX  iliH'rcssc'S,  <|lli,  s;l- 
cliiiiii  i|iii'  l'nf'tin-  Iriir  pi-i>('iii-i'  iiiii'  si-ricusi-  (loniiiiciilalion. 
Ile  iii:ni(|iii'riiiit  ]»iis  «le  s'v  iidrcsscr,  La  rliissitiriilioii  di- 
rnf'lii-c  t'timl  hicii  ('laldii'.  un  i>riMliii-l<'iir  iiciii  par  cxciiiidc, 
SI'  iTiidfc  ciiiiipl»'  de  la  situai  il III,  a  divers  piil,its  di-  vin-,  d'un 
roiiniicri'c  iiii  d'iiiif  industrie  dans  un  pavs  detriiiiiiit',  (''tn' 
rciisciiiiii'-  sur  1rs  <|iiaiitili's  de  |if(idiiiis  cunsiiiiiiiM-s,  iin- 
purli's  iiu  i'Xp('Mii"s.  les  lieux  de  pliivenailee  et  de  destilia- 
tidli.  les  pridtabiliti'S  des  i-ecidtes.  les  ilivelltiiins  liiiiiveiles, 
les  cours  des  inai'i  Ik'S,  les  niercllliales,  1rs  adjlldiralinlis,  les 

ciiiii-s  ilii  fi'et.  les  sinistres  iiiariliiiies.  en  un  niot  les  reiisei- 
i:iieiiieiits  iiiiilii|des  doiii  riiMiiiiiie  d'alTaires  avis('-  sait  lirer 
parti,  sans  <le\(iir  cKiisiiltef  de  nnnihreiix  vidiinies.  roiisul- 
talidii  dont  nous  avons  vu  les  ineuriM-nients. 

Olltfe  les  fenseii::iielllelils  t'oill-llis  par  le  di'pollille- 
iiient  des  i'ap|)ot'ts  di-s  a;;eiits  «d'ticiels,  (piels  «pi'iis  soient, 
l'ortiee  de  dorlinielltat  ioli  e<'onouii<|lle  devrait  recueillir 
tous  les  reiisei}iiieiiieiUs  ('•conomiipn-s  (|iii  lui  rii  paraissent 
diiiiies  et  i>articiilièrenieiit  ceux  ('•iiiaiiant  des  aj;i'iits  ot'li- 
ciels  des  autres  liavs.  en  vue  de  les  corrcdtorer  et  de  voir 
s'ils  4oncordeiit. 

Il  SIM-ail  siipeillii  d'iadiiiiier  ici  avec  di-tails  les  hases 

Slll-     lesipielles     un     ot'lice     i|r     docinielltat  Ion     écoilollliiple 

pourrait  être  iiisiitur'.  l'ii  certain  iiotnhre  de  divisions  dis- 
tinites,  à  iiiiiltiplier  suivant  les  ni'cessitr's.  pniirraieiit 
être  etaldies  selon  les  cati-iiories  d'iiiferniations  et  idles  sié- 
raient à  leur  ti  lir  siihilivisr-es  selon  les  exij;encrs  de  la 
ilassitication.  ("elleci  |iourrait  l'Ire  analott'ue  à  celle  .-idop- 
ti'e  par  rinstiiul  Inii  rnational  de  Hihlio.urapliie.  dont  les 
iiii'l  Imdes  iliiciinieniaii'i  s  sont  l'-taldies  de  façon  à  iin-sentir 
lieaucollp  de  clarir-,  ce  ipii  est  illdispelisalde,  |>our  1)111'  le 
Imieaii  de  renseijfiieiiieiifs  puisse  etTi'ctiier  son  travail  avec 
d'-liMili''  et  exactitude.  An  fond,  le  travail  d'iiii  office  di'  do- 
ciunentation  éconiiiiiii|ue  aurait  une  j;rande  analo;;le  avec 
celui  iraiiences  de  ilécon])ui'es  de  journaux  l'iahlies  dans  les 
I>riiicipaiix  pavs.  Au  premier  almrd.  il  seinlile  inie  le  diaos 
doit  ré;;iier  dans  un  tel  recueil.  De  nombreux  exemples  llioil- 
tfent  coinnient  devrait  se  faii-e  le  classement  des  documents, 
i|iii  Ile  doivent  naturellement  subir  aucune  transformai  ion 
avant  irêtre  classi-s  dans  un  ou  idusieiirs  rt-pertoires.    Il  est 
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<lf  loiilf  ('•vidciicc  ('^iali-im-iif  (pril  faut  exclure  tdiites  ](••* 
j.n'Mi(''riilil('s.  Ions  les  rensei;;iienientH  ('IiMiieiitiiires  un  ]i<»iiit 
<l'èlre  snflisaimiieiit  <<iiiiiiis  ;  dans  ces  cDiiilitions.  il  est 
iiiêiiic  (les  lapiMUts  consulaires  dans  lesciuels  il  n'y  aurait 
rien  un  liieii  peu  à  re-ju-endre.  Kii  certains  cas,  si  les  reiisei- 
;:neiuenls  ddimi-s  i'i.ni|>iir(enf  ]dnsieurs  ]ia;;es  et  ont  une 
telle  ('tendue  (|u"ils  ne  |ienvent  ("'li'e  dimiK's  en  coiuinnaica- 
tidll  sur  un  seul  ddcnnieill,  on  _v  icuvoie  les  iuti'|-ess('S.  Ce 
sera  jiar  exeni(de  jiKur  sijiiialer  la  imlilicaiinn  d'une  nnino- 
;:ra(diie  sur  une   indnsirie.   n'snltai    d"en(|M(-ies   idliciidles, 

<raulaill  |dus  (|ne  les  travaux  de  l'espèce  Cdlltiennent  t'ii'- 
<|neinirient   (riiiK-ressantes  illiisi  rat  ions. 

l'oni-  (■•ti-e  coin;d('le.  la  doininenlalion  ecoiioini(|ue  ne 
d(H(  pas  contenir  exciusiveinent  les  reiisei;;iieinenfs  ayant 
des  rapports  iniin('-diats  avec  le  conimerce  et  avec  l'indus- 
Irie.  i:ile  doit  recueillir  IiiUl  ce  (|ni  exerce  UIH-  inllueiice 
directe  ou  indirecte  sur  la  vie  econonii(ine.  Il  faut  renon- 
cer à  donner  la  noinenclalnre  des  rensejiiiienients  ]M)iivant 
trouver  jdace  dans  les  r(''pertoires,  car  si  on  y  r('-!l(''cliit.  on 
conslate  (pi'il  est  bien  Immi  de  clioses  (|ui  se  soustraient  à 
raciivit(''  ('■(•onoini(|Ue.  Sans  doute,  lou'es  n'ont  ]ias  la 
UM'-nie  iHU-t('e  prati(|Ue,  toutes  ne  sont   |»as  utiles  an  nn'-nie 

deUI-e.  niais  toutes  doivent  (•tl-e  iM-pertofii-es,  un   illl('r('l   sp(''- 

cial  piuivant  exister  s(don  le  point  de  vue  aui|Uel  elles  jifu- 
venl  ("'t  re  envisau('es. 

Il  y  a  lieu  d'oliser\cr  (|Ue  (|iiel(|nes  institutions  se 
rapproclient  par  leur  but  d'un  oflice  de  documentation, 
(•(•mine  les  hureaux  de  renseiiiiieiuents  annexes  aux  must'cs 
(•(Uiinierciaux  et  industriels,  cri-es  sons  (iivers  ikuiis.  .Mais 
t(Miies  ces  institutions  n'tMeiident  lias  leur  action  aussi  loin 
et  d'une  fa(:on  aussi  coni|d('te  <|ue  nous  voudrions  le  voir. 
Tous  les  pays  ont  iustitui'  des  linreanx  d'infovmations  ipii, 
bien  ([n'ayant  beaucoup  d'analoL;ie  dans  leur  or,i;anisation. 
ont  eu  des  r(''sultats  plus  ou  moins  heureux.  I,a  valeur  de 
ces  or^ranisnies  ib^peiid  tout  natnridlement  de  l'aciivit"  et 
(le  la  coniiK'Ieuce  de  ceux  (pii  les  diriiicnt  ;  ceux-ci  doivent 
non  seulement  mettre  les  bureaux  de  l'office  eu  ('tat  de  rell- 
sei;;uer  d'une  fa(;on  pri'cise  el  ra]ii(le,  mais  aussi  et  mu  tmit, 
savoir  provo(|uer  la  curiosiK'  des  iiiK'res.si's.  leur  remet  lie 
lies  renseifïneinents  dont  ils  ne  se  doutent  pas  de  l'exis- 
tonce,  de  fa(;ou  à  ce  (pie  cette  documentation  trouve  la  nieil- 
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I.  KSSOlt  I.NDI  STItlKI.  KT  COMMIMMIAI.  I>f  l'Kfl'LK  CANADIEN 

liMirc  Utilisation.  Tour  nit'iuoirc.  vdici  les  i»iiiuipalt»s  de  ces 
institutiims  :  l'Oftict'  nutiunal  <lu  (•(nniiicicc  t-xlfricur  vu 
France  ;  thf  ("oninuTtial  Intrlli^fcnn-  Kranili  ctf  tlit>  ItoanI 
of  Tnulc  en  AnjîU-tcrn'  ;  le  Must'-c  (iininii'rrial  de  Hni  lies, 
aujouitriiui  Hii'-cau  «le  rcnsci-incnicnts,  en  l{i-Ij;i(|ii('  ;  tlu' 
International  comniereial  Rnreau  de  IMiiladelithie.  jMinr  h  h 
ICtats-Fiiis  ;  el  Centro  de  Inforniaiion  conuiieriial  <ie  Ma- 
drid, en  Kspa;;ne  ;  h-  K.K.  Oesterreicliisclies  Ilandelsniii- 
seiini  de  Vienne,  en  Antrielie  ;  le  K.  Handelsninseuni  de 
Budapest,  l'ii  IFonjirie. 

l'es  bureaux  de  renseiirnenients  dus  à  l'initiative 
privée  existent  enraiement  ;  bien  qu'ils  poursuivent  un  but 
de  luire,  ils  jieuvent  être  d'une  jurande  utilité.  Certains 
«"flitent  d'inti'-ressantes  jmblieations  ])é'riodique.s  et  des  an- 
nuaires, l'arnii  leux-ci.  un  inodMe  du  }j;enre  est  le  "  (îerni.iu 
Export  «îuide"  inibliéeu  quatre  ou  einq  lan^rues  et  réi)andu 
i"l  jirofusion  par  l'IIanseatiselier  l-xport-Verlajr.  Il  contient, 
indépendaininent  de  quantité  d'indications  utiles,  de  nom- 
breuses inonojxrapliies  sur  les  industries  allemandes,  clas- 
sées par  catéjiories.  j"^  la  suite  desquelles  se  trouvent  les  an- 
nonces et  la  liste  des  producteurs. 

L'office  de  documentation  aurait  ilonc  pour  mission  : 

1  de  faire  une  vaste  (Miquête  économique,  perma- 
nente, tmiverselle  puisant  ses  rt>nsei<ïnements  aux  sources 
les  plus  diverses,  et  de  peu-ter  le  fruit  de  ces  enquêtes  à  la 
connaissance  <1n  j)ublic  <|ui  en  tirerait  parti. 

2  de  dé'pouiller  toutes  les  c(uumuiiications,  en  ex- 
traire les  renseininenients  utiles,  les  classer  d'une  fa«:on 
n)!''tliodi<|ue  et  les  conserver. 

•'5  de  donner  à  ces  rensei^'nenients  la  pins  f;rande 
diffusion  en  transmettant.  i>ar  tous  les  mo.vens.  les  infor- 
mations à  ceux  qui  sont  désireux  de  se  documenter. 

l'n  ]»oint  intéressant  à  examiner  est  celui  de  la  mise 
en  contact  du  publie  avec  l'Office  de  documentation  le  ren- 
sei^rnant.  La  chose  n'est  pas  aisée  en  raison  de  ce  que  trop 
so  vent,  le  i)ublic  ne  sait  jias  d'une  façon  suffisamment 
pré'cise  ce  (|iril  dé-sire.  Dans  les  communications  verbales, 
l'offici-  emj)loiera  des  fouet ionn.-iires  exp('-rimentés.  (pii  s'a- 
dressant  aux  clierclieurs.  iom]»r(-iidroiu  ee  (pi'ils  désirent. 
l(-ur  donneront  même  davantaire,  c.-ii-  il  existe  bien  des  reii- 
seijrnements  utiles  dont   l'existence  est   insounçonnée  ;  en 
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bien  <los  cas,  (fs  fonctionnaires  auront  il  montrer  aux  intt'"- 
rt'sst's  la  fa(.-i»ii  de  proccSlcr  et  ils  iiicttront  en  niênii'  temps 
en  relii'f  les  avaiitajies  jiratifiues  de  l'institution. 

Outre  les  informations  verbales,  d'autres  jx-uvent 
être  remis»'s  par  eorrespondance.  I^es  i-f^sultats  sont  plus 
difticilemeiil  atteints  ]>ar  ce  proct'dé,  aussi  dans  la  mesure 
du  jtossible.  faut-il  encoura'ier  les  iiitt'ressi's  à  venir  prendre 
eux  mêmes  les  rensei;;nements  cpi'ils  désirent  <lans  les  bu- 
reaux de  l'oflice. 

I^nlin,  certains  clierclieurs  désireux  d'être  informt's 
d'une  façon  jtrêcise,  rapide,  contiiiui'  peuvent  s'entendre 
avec  l'office,  pour  recevoir  la  documentation  ipii  les  inti'-- 
resse  dès  <|u'elle  se  liri-selite  et  s'adressent  ensuite  à  l'oflice 
s'ils  le  Jujjent  bon. 

Actuellement,  les  hommes  d'alTaires  canadiens  (pii 
dé'sirent  se  documenter,  peuvent  obtenir  des  renseij;iu'- 
meiits  nii'iis  en  ;;t''nt''ral,  ils  ,ne  savent  où  s'adresser  et  ce 
iju'il.-.  re»;oivent  est  très  ilic(im|»let.  Ce  n'est  pas  (|u'un  S(''- 
rieux  etïort  ne  soit  fait,  mais  l'olTre  et  la  demande  ne 
se  rencontrent  pas,  île  sorte  qu'une  ]>artie  de  cet  efl'ort  est 
stérile  .\insi  le  ministère  du  commerce  i)ublie  une  liste  des 
produciiiirs  et  exportateurs  canadiens.  (It  Cette  liste,  en 
premier  liiu  peu  connue,  est  sèche,  sans  indication  de  l'im- 
portance lies  firmes  sijiualées  et  néfjlifje  totalement  une 
l)artie  ai>i)réciable  du  commerce  extérieur,  l'iuiportation. 
I$ien  d'autres  publications  existent  encore,  et  nous  en  avons 
si;;nali''  plusieurs  dans  le  cours  de  ce  travail,  mais  elli  s 
n'ont  ]>as  la  ditTiision  qu'elles  devraient  avoir,  uialjiré  les 
elïorts  consciencieux  des  fonctionnaires  qui  en  ont  la 
char^je.  Les  raisons  ne  sont  autres  que  les  difficulti's  que 
nous  avons  montrées  et  qui  ne  jtourraient  être  vaincues  que 
l>ar  la  création  d'un  orj;;anisme  de  documentation,  centra- 
lisant tous  les  rensei}j;nements  ayant  quelque  valeur  l'-cono- 
mique. 

L'essor  commercial  et  imlustriel  ilu  ix'Uide  canadien 
a  fourni  bien  des  exemjdes  que  nous  avons  sijjualés,  des  ri'- 
sultats  que  l'on  peut  attendre  4le  l'action  des  pouvoirs  jiu- 
blics  combiné*'  avec  celle  de  l'initiative  privi'e.  \'oici  un 
terrain  nouveau  sur  lequel  ces  actions  ]iourraient  s'exercer 


(11    TlIC    Kxi'ciitT   IliurrroUY  "K  Cavmvx.  l'untiiiniiiL;  a    li"!  ni  f'nna- 
dian   muniifmtunrs.  prnilnom  and  fj-pnrttr^.  I>tt:i\\a.   l'.'W. 
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'•"'•^•'* M'I  STI!li:i.  |;t  roMMKltriAI,  |.|    l'Kri'I.i:  .a.vai.ikn 

<t  ilVi.ir.l.s  c.iis.^iii.lir.s  (loin   le, nuit  .xpus.-  <||ii   pr.v,.(|.- 
IMiilltIc  iKliti-  rillllinltailrc. 

Office  de  statUtlqne.  -  Pi,,,,.!  Ws  .|..niMirnts  i„l- 
nilll|sliillifs.|iiir..ii|,il.lI.MililillilllcllI.Tl..si-..|.,.|t..ilvs,|'i,„ 
..(ii,-..  ,1,.  .I.M„„„.u,;,,l..Ii.  il  Cilllt  si^^Il;,!,.,-  1rs  «lillisli.llh.s. 
Kri   p.-ii.-i-iil.    |,.s    l-.liS(.i;;iMIIIrtlls   sliiî  isr  i.|iics   .•lit    un    ,ii|;u- 

"■'■ ■'''•'"•'•  '•"  '"i^o'i  <!'•  <■<■  M'"'  I"''*  |M.IIV..ils  pilhlirs  .lisp,.- 

"■'"    ''*•"   'll".vrris   .lillV..slij;;,ti.,„   Irs   pilll  ir.lliiMS   ir.„ll 

[.ils  :  1rs  r..ss,,i,,r..s  |MM-mii;iilrs  rt  rillituiitr.  .M;,];.,-,;  l,.|ir 
<i";i.  l.-iv  Mlii,  i.l.  il  finit  h,':uu„n\,  ,U-  .■ir.nnsp...tlnii  ..|  m- 

piis  a.TMnl,.,-  III.  in.p  j.,,,,,,1  ,r,.,lii  ;,  h •,iMH.„l;iti..i,  Ius.m- 

sur  r,..l;.i,u.s  sli,!isli,,,|,.s.  Tn.p  sui.vrni  I..S  f..|..v..s  ne  SMi.t 
•l";"'"l--<ltHs.  I;,  Sl,|isli,|„..  „XV;.,„  .|,M,„  i„„,,-.,  „,,.„. 
;li"IV,l.M,s   |-n!,s.-IVi,li.,n   H    r..,.   r..Mr,.it    ,,„,..!,.   ,H.„||,n.||s,.s 

"".•XarnilHlrs  .|.,iv..,.t  s,,  .liss.,-.  Si.t.s  r..,,  v  ;.lta.l.,.  i,„. 

'"'"•   ""l"'Ha.......    ("..SI    p,.,.s,,,„.  t..i,j„in.s   I..V;,s   puiir  |..s 

slillls,i,|i„.s  (•M.niM..|viiil,.s  .,iii  suiKTirnl  ,],•  ,;■  <|i|-,.|l,.s  s,,i,f 
fiiiK's  pai-  l.'s  ;nlmiiilsii:iti..iis  iloiiiiiiii-ivs.  ilnin  h,  missi.m 
piimipal..  ,.st   ilr  s-.HcupiT  .les   ilil..ivts  ,|||    lis,-.     Li-s   IC..1..S 

•l'ii  pn-.si.|rnt  aux  ivlcvs  h  par  suit,.  ;m.x-  pnl.llraliuns 
van.M.t  srJMii  la  P'.liii.|ii,.  r..inin,.nia!r  .Irs  WilTci-cnts  Ktats 
<!'•  ""'M.'  «l'i'il  n'.v  a  aiinm.-  Iiannoiii...  il  n'y  ;,  iMim,,,.  imitr 

''■  'I'"  ■■'•'"'  '" ^-^'''I''  1m  «•..iiipaiais.Mi  ciitiv  1..S  irsnllats  ,.t 

i'_"i<-nr  la  cMiistatatiun  inmi..iiil,i-al,|,.s  ,.f,-.Mii-s.  Sans  .|..iii,. 

:""■'*'  ''' "■'"'""  '"K-niaiional..  ,t  .|ii.-sii,.„  siifiisainm..iii' 

niipoitaiit.'  i.„nr  ivt.Miii-  ratfnti..n  ,l,.s  Ktafs  .•(  .Irpnis  pin- 
si.-ms  aim.M.s,  rinstiini  int..niali..iial  .1.-  Slaiisti.,!,,.  pour- 
suit U.K.  vipHiiviis..  .aiiipa-u..,  alln  .rmiif..riiMs..r  l.'s  sia- 

tisii.,ii,.s  ino,Hlial,.s.  snun-,.  pr.Mi.-us I.M-iinM.t.ia.iun. 

An  ,in,|iiirnic.  cMi^rW-s  int.Tiiati..iial  ,l.s  .liainhivs  ,1,. 
'"'"""•'■'■'■  '"•""  '•'■'•''iMm..i.l   a   IJostuii.  un  x„-n  a  .m,;  .Mais 
I-riaiit    1..   j;niiv,.rii.Mn..nt    Im-|o,.   ,ri„vifr   sans    r,-ianl    l.s 
vin-f-(I,.nx  Ktals  <,ni  ..iit  <'iivuv.--  .l..s  (l('-l.-.jr,„;s  à  Unix. '11. .s 
<•"  lîtio.  à  ,„n.liMv  à  iMvf  .Irlai  un..  r..nvnti..n.  r.-tt..  .•,.„. 
f"r..nr,.  avait  <i.Vi<l.-.  ,|..  n.iiv  .-n  smh,.  ,^^u■  l.-s  Ktals  rtaLlis- 
s  -nt.  .-n  .L-liurs  .1,.  l,.„r  statisti.pi..  n.ni.m-r.iai...  un,-  ,M.ni..n- 
'•'•'•">•''  nonvll,.  pnn.pant  l.-s  n.ar.l,anilis..s  inip.nt.Ts  ,., 
.■xpc.rl.M-s  sous  la  <l.,nl.l,.  in.Ii.ation  .hi  poi-ls  .-t  ,1,.  h.  va 
l<--i<-.    M.,  pins.  1,.  v<i-n  .-lai.  .Miiis  ,!.•  voir  .-r.Vr  un  hnivai.  in- 
'•■'•"•'"""Ml  '!<■  la  statisti.p,.-  ,!„  .mnnu.rc...  .-har^r.-.  ,i,.  ,,.„. 
Iraliscr  t-ufs  l,.s  .onimnni.atinns  utiles  jM.ur  donner  au 
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I  TU, ni':  i.'im;  .ommissiu.n  .  kntkai.i:  m:  sTATisTi.iii: 
n.miii.-iv.'  nioiMlial  nu  iiiM-i-..ii  niii I  .rahonl.  |„„ir  .l.v.nir 

s.'ni.-slli..|    rt    Ml.-. in.iisii,.|    rrisiiit...   ,|i,    ||„,liv.im.„t    rulii- 

IH-lrii.l   .l,.s  .linV.|-,.Ills  l.il.VS  ,|||   ;:I.,Im..   ,V.,li;.,.  .•...,t„,ni-Ml.|,l 

an  ;rr.M.|M-nM-nl  .l.-s  i.,inrl.aiHli.s..s  a.l..|.i..  par  h.  rc.nlVnn.r. 
Tin|,  fr...|n.-nini.-Mi    ruii  r.M,siat..  .1,.  lla-iaiii,s  .-..n- 
•'•"I1.1...MS  .lans    Irs    piihliraiiuns   s,alisii,|„,.s   ,r„„    ,,;,vs 
Mlrs  pruvirninMit  .!.■  .•,•  .p,.-  I..s  ,liv,.,s  .l.-paifnnnis  faisant 
'l«'s  n-U-yrs.  I..  r..„,  ,|an.  .I.s  1h,i>  ,liiï..,,.nis  n   n,.  >■.„■.„. 

'"■"'  •'" '  '""  l'"iMsnivi  par  ..nx.  niais  la  .ans.,  piin.ipal.. 

''^'   ' ';:'i'"i'ii<- la  i...l,ni.|n..  siaiis.i.p,,..  ,j-,,„  il  ,vsnli,. 

<|in.  I|.  rravail  niaiM| !..  ni..iii...|... 

.\.ln..||..|n..ni.   I..S  siaiisii.in.s  .■ana.li,.nnrs  „,.  s..„t 

•'^'^  '"""-^  ''"'^  ' '••'■•^  '1''  «•larl.^    1...S  .liv.rs  s,ni.-,.s  .,nt 

";'"  '■'•'■"■'*  ""  '■'"■  '••  ''  ""•-'"• -  iM.snins.  sans  ni.i ,„.i. 

'"'■""■•  '■'  '  ""  l"""'.'i'  ni..nii-,.i.  pai s  ...vn s  i ri s 

«l"<'ll'-s  s.n.i  tr,.s  p..,r...nl,|..s.  On  .L.viaii  p,...v,,i,.  la  ,r..a- 
""'"  '!•""  -ffi.-  .-niral  .1,.  slatis.i.p,,.  .M,.n.lani  s.s  ranii- 
"••"in.ns  .lans  l..s  .liv..,s  .l..pait..nH.nis  nnnJM,..  i..|s  alla 
<M'il  y  ait  .!..  l-nnir,.,iiiii..  .lans  |-..x,.,.„ii,.n  .In  travail  ...n- 
«■'■"liant   I..S  n.ns..jj:n..|n..nts  r..,n..illis.  |,.s  ..xp..sant  svs,,. 

".'•""'"'• "'  "  '"''''i"  'l-  nH.|h...l..s  appi„p,.i....s  anx  st'.nis- 

''<|i"'sa  I.Mf...-.,ni,aiti-...  ,l|(>„p..uiiait  i...nt-.-.i|...  s.niliait..- 
'"  '••■•■"."""  "'■">"•  .■<.".inissi.,n  ...ntial statisii.p,,.  ,vanr 

"."•■  ""•"'*"'"  """1"^".-  ii  .•..Il...pii  f..n,ii..nm.  .lans  |,.s  pH,,. 
fipaux  jiavs.  ' 

I.a  .•i..-.ati..n  .rnn..  .•..nin.,s,i..„  ,.,.„,,.al,.  ,1,.  Maiisti.,,,.. 
s.'fair  int.-n.ssant('.  non  s..nl..ni..ni  an  p..ini  .1,.  v,„.  .1,.  i-, 

"""•"■"«■ntaln.n  .V..n..nii.|n...  mais  ..„  fais.,»  .!,.  la  pla, „. 

la  staiistn,,,..  ......np,.  .lans  la  s..i,.n....  p.nv....n..ni..nt.l..     Kn 

J^.-n..ral    ,„,..  t..])..  ....nin.issi..,.  .-s,   ,...„.p.,.,,.  ,r„„  .,,,,ain 

"<'-l»v<l..iM.,.s..„na]it.;s,M..npant  nn  n.n^r.iis.i..^,,,;,,,,,,  ,,, 
•x.;-..»....   ,1')  anx.,n,.ll..s  s.,n.  a,I.i.,in,s  .],.s  f..n.ti..nnai,...s  .l..s 

.  .v..,.s  .l,.pa,.„.„.,.nts   n.inistmHs.   avant    la   pa.-ti..  statis- 
tKjn..  .lans  I,.|,,s  aftiihnti.ins. 

La  ,i,issi.,n  .1.. ..,.,  ..,.;;anis,n..  sVxpli.,n..  ;  il  .^tal.li,  nn 

l;l:n._^,.n,.fal  .l,.s  s,at.sti.,n..s  ,I„  pa.vs,  ,1..„„,.  ,vis  s,,,-  l..s 

f.  on  .loul.l,.    l,i„.  „„nr.n,.„.    »     ..."""."'"'  ,'"'"'■"''■  ''  «p,>h,iu,;:     C,. 


M..    Lut.  appr,  n.lr..   i    ,lr,.ssrr    I,.s    stat 


l'ti.pi..^    rt    Kppn.ncln-   A 


(2)      I^'s  in,.ml.r..s  dr  la  coin 
r.nrihution  que  des  jetons  lio  prC: 


"li'.rtum.  hormis  I,. 
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proctHlcs  i\r  rch'-vriiii'iit,  tic  (lc|M»iiillfiu('nt  «'t  <l'»'xp(i»ili<ni 
»tatiwti(|nf  ii  «'iiiplti_v<T  variant  Kt-lon  li-x  chimtck,  (1)  vi-illf 
ù  i-c  <|Uf  tiiiit  doiildi'  i'iiiploi  Moit  <'vift'>  taiit  dans  Icm  n-- 
clii-nlKs  (|iic  ihiiiH  It'H  publicatiims,  s'occupe  <lc  publications 
et  en  jd-t'iKi  Mièiiie  la  <lirection  elTcciive.  I>'nne  fai,on  p-ne- 
rale  cett<-  coiiiniiHsion  prenil  toute  les  initiatives  i|ui  sont 
«le  nature  il  intiiKlnii'e  l'uiiit<'-et  à  améliorer  les  Htatistii|ues. 

Il  nous  (larail  «prune  telle  commission  ilevrail  reievei- 
lin  piuverneineiit  rr-ilt-ral,  mais  nous  ajoutons  «pie  tous  les 
ptuv<'riiemenis  iirovlncianx  «U-vraieiil  «'ii  avoirunesimilaii'e, 
avant  une  importance  aussi  ^raiule.  car  si  certaines  «|ues- 
lions  l'cliappent  à  leur  coiiipt-ieiice,  il  en  est  d'autres  par 
«•outre.  i)ili  sont  de  son  ressort  et  destpielles  le  };ouverile 
ment  fédéral  n'a  ]tas  à  s'intéresser. 

Mais  ce  ipril  faudrait,  jtar  exemple,  c'est  «pie  ecs 
«'ommissions  soient  intimement  li<'es,  «pr«'lles  aient  un 
]i1an  d'eiisemide,  «pielles  ne  travaillent  ]>as  isidt'-nu'nt  en 
s'Ijrnoiaiii.  Il  y  aurait  là  un  «u;:anisme  inti'-ressanl  à  «Ma 
Idir  ;  on  peut  pr«-ssentir  ipi'il  en  resnlierait  de  s«^rieux  pin 
^rivs,  iHiii  seulement  par  une  dociimeiilalion  <pii  ^uideiaii 
«lu  fait  «pi'elle  montrerait  où  et  comment  on  niarclie,  m;ii> 
Jtar  iin«-  ('mulation  ai^uillnnni'e  |i:ir  une  documentation  in 
teriuoviiiciale  coiiipaïaiive. 

l'iie  commission  a  eti-  nommé)-  r«'ceniment  i-t  a  pi" 
jiosé  de  nombreuses  aiiii-lioralions  dans  un  inti^i-essanl  lap 
(lort.  i2i  Sans  demander  la  création  «l'une  commission  nu 
traie,  elle  ii'-clame  un  oflic«'  central.  L'un  iniidi«pie  l'.-'iiin- 
et  il  va  sans  di.e  «prune  commission  aurait  pour  premiii- 
soin  de  demander  la  constitution  «l'un  bureau  <li'  stati> 
lic|ue.  oi;;aiiisme  iiiilc|ienilant  «pii  trouverait  dans  la  «inn 
mission  un  conseil  l'cliiin'-,  du  fait  même  «le  sa  composii  imi. 
I.a  «iimmissioii  ceiiirale  assurerait  \c  bon  foiictiiiiineiiieiii 
du  bureau  «iiiiral  en  lui  Irat.-ant  les  voies. 

La  |irnposition  de  cr«''er  une  conft-rence  interproviii 
ciale  est  excellente.  X«(US  allons  uii  pas  plus  loin,  en  sllu:- 
j^i'iant    la    cn'-ation    d'une    commission    centrab'    jnès    i\>' 


Il 


Ml    «'.tti'  piirlii'  ili'  la   ti'cliniiiMf  stiiti^^t'huic  ciinsUfnnt  en   l'i'vpd^il  i^ii 
r-t    iiii|">rtiiiiti',  (iir  (■'.•-t    In   rni~f  l'ii  rimtai-t  hmv   \r  iiiiMic.      V ,  (■:•  ipn-   ii'n: 
111   ■li-iiii~  ilan"   la   lÎKvrE   Kiomimiqvk  I'av.mhi-vnk.    \  iil.    Il,   p.   -2^'.'.  ^1  iii^ 

Iintr»-    artirif    /,'>  .r/ioVf/r'.M     tiniplllij'l'     lh*i    KtOtlfiti'jUr^, 

12)   l!i  iMiiir  (IV  m  l'Aiii  Ml  \i  M,  commission'  or  tue  ofikim,  stvm~ 
Tli  ■-  m    (    \s  \i,A.     Ottawa.   l'Ji:!. 
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tliiU|ii«'  nituvcnu'infiit  pniviiirinl  ,.t  nniis  jij..iit..ns  .,ii.-  d.s 
iiH-mlm-H  puiirraifiit  «"-tr.- <Ic1.'-hu,.m  à  |,i  ('uiiiuiiKHii.n  «•.•nintl.' 
ft'xl.Tiil.M-t  «•..iiHlitii.'r  ainsi  !..  lien  iiiiliHp<Misi'lilr  à  l'.nt.iitr. 
L<'  ««Miv«iii..ni.Mit  lie  In  pi-ovin,,.  <!<■  (iiu-tH-i-  .L'-sin-iix  .lavoir 
à  sa  «lispiiHiiioti  tons  l.-s  r("iisci;r,„.tii..nfs  i>ro.uivs  par  le 
r.-I».v.'ni<-iit  .1..S  faits,  a  <l.''<i.l.'-  la  cr.'ation  .l-ti„  biuvau  dr 
•»«'itisfi(|in's  |»roviii(ial<'s. 

L<'s  autr.-s  siiy;^r.'sfioi,K  (Il  r.-lalivcs  aux  rOfoniu-s  à 
apporter  aux  .linv.rrnf<-H  stalisii.|ii.'s  sont  toulfs  tivs  r.- 
.•oniinanilahl.s  ,.|  „..iin  s(Milij;n..iis  l-a;.M-an.liss..nHnl  .!.-  l'an- 

"""'■■ '  <'"'""ia  <t  1,.  ,l,.,ix  Jn.li.i.-Mx  .Iv,.  fonnionnain-s 

appelés  a  dresser  les  sfatistif|ues.  (J) 

Ct's  améliorations  prop..s,-.es  pour  les  piil.iieiitions 
stalisti(|ues  Wu  roninier.e  iiiiernatioliiil  feront,  le  jour  (.11 
ell.-s  seront  realis.-es.  une  doiuinenialion.  auxiliaiie  pre- 
fi«Mix  Kui.lant  l'industrie  ,.|  I,.  .onmierre.  j,insi  .pie  la  l.-..is- 
iati.tn  .pli  v  .'st  r.'Iative. 

L'édncation  économique.        M,.  ,„„s  Ns  fa.  turs 

«!'•  i.-xpansi.,„  .V..n..nii.|m-.  I..  plus  inip..riani,  .•..j,,!  .(.ns 

I.-<1N..|  l,.s  antres  n.-  p..nv.Mil  .'xister  on  ne  p.nv.-nl  .pn-  lan- 

>;nir.  e.-st   rinstni..ti.,n.    I/instrn.iion  est  la  inaiier-  pr.- 

•""■'■'■  «lu  l"-..;:r..s.    <-..st  ,.||..  .p,i  p,,,,„,,  ri„„.|ie.tnalii,. 

"•'"■•";'1<-.    Si  ...tt..  ini.'ll,..inalii.-  ..st    l;nl,|...   tons  |,.s  far- 

t.-nrs   .l-expansi..n    s..nini    fatal. •m. ■nt   .mi    .lesso„s   d.-   I.Mir 

fa.di.-.    T.Mis  I,.s  or-anisn,..s  .|,.nt  n.nis  av..ns  n,..ntiv  som- 

'"""■'■""■•"    '"  f"".ii„nn..|n..nt    rt    d-anires  en.-r.-    n-  -mmi 

v.'Ut   i.r.Nluire  I..S  n-snltais  .p„.   |-,„i  .-n  att.-n.l    sans'.!..s 

honini..s  avant  la  .•.m.p.-.t.'n.-e  v.miIu..  p.Mir  l.-nr.lonn-r  rini- 

pnls..,n.pnl..ur.'..nvi..nr.   Apr.-s  avoir  niontr.- 1. mis  les  fruits 

l.r...Iuiis  pnr  |-.-.lu.ati..n  M.  C.   nio„.|.l  .onstat.-  .p„.  "les 

iTsulials  ,pn.  l-AIL-uia-n.-  a  .d,t..nus.  .d!,.  l,.s  ,|„it  ...1  ;:ian.|.. 

!""■'"■  "  '•'•'*  ""■' ''•'*  ^-'i'Militi.pies.  .p,i   |-,„„   ;„n..nrM.  peu 

"  ' '■'  "• x|'I"ilali..n  ralionii.  II..  ,|,.  ses  ,li.-niiiis  .le  IVr 

a  1  ai.pli.'ation  .l.-s  tarifs  mi.-„x  .^u.li.^s.  à  un.-  ..tu. h-  att..n- 
l've  ,|..s  .-..urants  .•..n,ni..iriaux.  a  .111  ann.nap.nMnt  ..x..  I- 
"•'"f  "I.-  ses  ,.o;irs  .l'eau  .-t  ,1..  s..s  .auaux.  "  i;!i  l.;,  .pnstio,, 


11)    V.   !,■ 


rapport  ,it.-  pp. 


;-'l      Kkv.k    K,-..No«,QrK    (AVAin-NN,-.    V.    ,„.tr,.   aiti,!,.    V..1     I     n 

iri.  ^  u' r}:,:z::";:^r-  ■  ■'  '"^'^"  "•■-  ■•■•  -•■•■-  -.kmax,..  ,.!,„p. 

191 


U¥ 


«1 


I.  KSSOlt   I.MM  STIJIKI,  r.T  ro.MMKItriAI,   I>l     l'Kri'l.i:  (  AXAI  >1  KN 

<l(>  l'ciisfif^in'iiiciit  JDUc  <l()iu    iiii  i-ûlc  j)lus  iiii|)(>iliint   (luc 
tiiiiif  auirc  (iiicstiii;!. 

I.:l  vif  ('•(■((ii(iliii<|lic  (le  riCtilI  lu-  JK-Ilt  rire  li(H-lii:il<', 
<|iit'  si  idus  les  (ir;iiiiics  riiiisi  il  ni  ifs  siiiii  sains,  Iticii  (l(-v<-|(i|>- 
pi-s.  ,i|>pr<i|irii's  M  Icms  foiniidiis.  Ces  ui-i;iiiics  SMiil  eux- 
iiii>incs  cimii.osi's  ilc  j;i-<miiciii«'iils  iriiHlividiis.  ciiiniuc  jimii- 
IM'iiinit  ayaiil  sa  niissiuii.  CliaiiiH'  individu  csi  mit'  valcni-, 
iinr  l'iPid'  à  j'i'tat  latciil,  ijui  ne  di-viftidra  ctlcciivi'  (|ni- 
]i;ir  l'iiliicai  iiin.  car-  sa  pinduniviic  sera  iii  l'aisioi  de  snn 
<ir-vrl.i|>|M'nicnl  inii'llcitind.  de  son  iialiilclf  pii.fcssii.nnidli'. 
I>'anirr  pari,  la  iiali'in  n'ctani  <|n"uni'  cidlfctiviir  d'indi- 
vidus, sa  valiMii-  sci-a  rtdaiivc  a  la  valeur  des  individus  <Mni- 

|>.(>;!lil    ((.Ile  riilliM-tivit(''. 

I.f  pinldcnii'  de  rinsd'uctimi  est  donc  le  iiruMcuic  le 
jdus  liiavi'  i|ui  jinissc  s'inijuisfr  à  l'atlcntion. 

Au  Canada,  un  mieux  dans  la  jn-ovinre  de  (^>uel»ec  à 
la<|Uelle  nous  liollleiinis  liiis  (diserva  t  il  ;is,  le  svstèiue  d'i'du- 
ealinn   a    les  défauts  que   niMIS  rejU-iK  liiilis  à   l'elisi  aiMe  des 

insiiiutiiins  t'eiiniiniiiiues  :  il  n".v  a  pas  de  plan  <renseinlde, 
aucune  cnurdinaliiui  n'existe  entre  les  dilTei-entes  hrandies 
de  I  enseii;nenient.  Les  l'cules  ont  tit'  criV'es  et  imt  ('té  ni<i. 
diti  'es  au   fur  et  à  inesiife  des  IK'cessiti'-s,  <pian<l     'Il   l'a    J!l".' 

Imn.  au  liasai'd  des  cii-cunsiances,  sans  souci  dans  la  furnia- 

tiun  di's  piu-ii-; les,  de  ce  <|ui  existait  et  de  ce  (pli  aufait 

dii  exister  pour  r('|i(uidre  aux  besoins. 

l,'<euvre  de  l'éducation  devrait  fornier  un  *out  coiii- 
paraldea  un  arbre.  I,e  tronc  repri'seiite  renseijiiieinent  itii 
maire,  uniforme;  les  l>ran(dies  iiuM-es  s_vmb(disent  l'eiiseiene- 
meiit  secondaire,  a.vaiit  en  ditti-rents  pidnts  des  bifurca- 
tions ;  eiitin,  les  bifurcations  de  ces  liranclies  fe]in'sentent 
reiisi'iMnenieiii  siii«Mieur,  avec  ib's  ramiticatioiis  aussi  nom- 
breuses (pie  les  sp('cialisatioiis  universitaires.  ActiKdIemeni 
certaines  de  ces  raiiiilicat ioiis  existent  sans  avoir  les  al- 
lai lies  vmiliies  au  tronc  <|iii  doit  leur  ajiiiorter  la  si've,  aussi 

(dies  vendent. 

Il  nous  plaît  de  constater  de  r('cents  pro^jK-s.  Ils  sont 
continus  et  maripiés.  Des  institutions  anK'lion'es  it-ceni- 
ment,  des  institutions  nonvidles.  ont  mis  en  liiinii-re  cer 
tailles  lacUTles  et  de  louables  efforts  sont  faits  ]M>ur  les  com- 
bler. Il  reste  sans  doute  iM-aiicoiip  à  fairt»,  comme  dans  tous 
les  pa.vs  d'ailleurs,  mais  ro-iivre  de  l'instniction  est  (i-uvre 

13? 
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exi^'cant  du  temps.  IJ..i)n.nant  notre  coinparaisou,  Tarbiv 
n'atteint  pas  sa  pleine  croissante  en  <iu.'Iques  anmVs,  il 
faut  (lu'on  le  veille,  quN.n  le  s-.ijrne,  qu'on  l'améliore  et  aji.n- 
tons  (ine  si  par  malheur  des  branelies  sont  devenues  tor- 
tueuses, il  sera  souvent  i.lus  diftieile  de  les  rcnlresser,  qu.' 
de  faii-e  une  -reffe  nouvelle.  Le  Hv,-,.  p„hlié  par  1.'  rej^retté 
E.  Houchette,  contient  dans  son  ensemble  diverses  api)r<'.- 
ciations  et  su<.'}jrestions  relatives  à  rinstruction  dans  le  ('a- 
nada  français.  La  plupart  des  idées  émises  nKM'itent  de  re- 
tenir l'attention.  (1) 

Certes,  ce  n'est  ici  la  place  d'indiquer,  ne  fut-ce  qu'à 
jrrands  traits,  ce  que  devrait  être  un  svstènie  d'édiuation. 
Ce  n'est  même  <iue  dans  ses  -ran"  s  li-nes  que  nous  exami- 
nerons l'éducation  économitiue  (|ui  nous  inK-resse  au  i)re- 
mier  chef,  étant  donné  son  intluence  sur  l'essor  industritd 
et  commercial,  ("est  j.our  cette  raison  .|u'il  importe  de  la 
mettre  au  pi-emier  plan.  Tous  ceux  (|ui  ont  étudié  la  vie 
économirpu-  d'un  pays  et  qui  ont  re,  lierclié-  les  moy.'ns  de 
donm'r  plus  d'intensité  à  cett.-  vie.  mit  r.-commandé'c,.mme 
première  mesure  à  adopt.'r:  "développement  de  r..ns.Mj.ne- 
ment  lU'ofessionnel,  industriel  et  commercial",  ii') 

<"est  à  l'cNlucation  l'-conomique  <iu"il  faut  apiillipier 
ce  (lu'a  dit  .Iules  Sinn.n  :  "  Le  peuple  (jui  a  les  meilleures 
écoles  est  le  premier  des  peuj.les  ;  s'il  ne  l'.-st  pas  encore, 
il  ne  tardera  pas  à  le  devenir."  Aveiiy;!!.  celui  qui  contes- 
terait la  vérité  de  ces  paroles  :  L'instruction  qui  nous  «x- 
cui>e  est  celle  (jui  fournit  les  forces  vives  de  la  nation. 
Or,  le  "primum  vivere,  deimli.  philosophari  ",  n'a  jamais 
été  plus  d'actualité  <|Ue  de  nos  jours.  Ce  sont  le  c.mimerce 
et  l'industrie,  sous  dillerentes  fc.rmes.  l'a-riculture  n'étant 


tions.    Celles  i 


qu'une  industrie,  qui  <lonnent  la  vie  éconoitiique  aux  na- 
lui  ne  })rojj;ressent  pas  resteront  à  l'arrière- 
idan  ou  nuMui",  comme  le  montre  l'histoire,  disparaîtront  <le 
la  cart.'  pcditique  du  m(.nde.  ("est  donc  l'existence  ,1e  la 
nation  (pii  est  en  jeu.  Pour  assui 
ju-ocurer  aux  jeunes  énerj^ies  l'iMlucat 


'er  cette  existeiici 


faut 


ion  t'conomi  |Ue.  don- 


priiici- 


(Il    I.'lMiri'KMlAM  F    f (  (INOMryt  K    HC    TAWpv     FnWTMS 

palomcnt  les  oimp.  V  ot  suivants. 

(21  V.  .'iitri'  niitri's  l.-i  ant.nr-  .itr.-  ,liin<  „„tn>  intro,!ii,-ti,in.  Id.m 
1.-9  vn  ,1T  (-miM  A  I,.  nmiil.n.uv  ,..,.,>;ri>,<:  ..vpaiisi.m  ..,o„omi.|u,.,  .oinim.nv  ..x- 
tiTiiMir.  chamljrps  do  commcroo.  etc. 
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L  ESSOR  IMXSTUIEI.  ET  COMMEUCIAL  \>V  l'ElTLE  CANADIEN 

niint  uni'  format  iou  Jl  ceux  «le  (jui  la  natiou  doit  vivri'.  C't'st 
l(>}îi(|ut'  i)uis<ni"il  faut  vivrt'  d'aboiil.  (1) 

LYnlucalioii  ♦'(•(tnoniiijuo  est  ri'uwigncnu'ut  tcfb- 
ni<iu('  fiivisajtf*  sur  t(iut«'s  ses  faci's.  Il  <l<'butt'  fdrct'uicTit 
par  rt'iiwijfucmfut  sccondalr»',  rcMiH('l};n»>m('ut  primaire  <1('- 
vaut  être  coiiiniun  à  tous. 

Il  (•(iiiiprcud  rcnscii^ucmcnt  professioiiucl  et  iudus- 
trifl  douiK-  dans  tontes  les  écoles  ai>])el(''es  tediuiiiues  et 
étant  la  i)rt'']iaration  à  l'exercice  <run  métier. 

Il  i'onipreiid  encore  renseignement  scientiti(|ne  et 
comiuercial  |(ri'']iarant  ceux  <|ui  doivent  occnper  des  em- 
plois dans  le  coinnierce  et  rindnstrie.  avant  de  plus  des  sec- 
tions jMHir  ceux  <|ni  se  i)ro]iosent  d'aborder  <les  études  uni- 
versitaires C2)  d'ordre  tecliniqne,  )|nelles  ([u'elles  soient. 

iMitin,  il  comprend  reiisej;.;nement  snjiéi'ieur,  re]iré- 
sentt'  ]»ar  les  ICcoles  ])(dyteclini(ines,  les  l'^cides  <les  Hantes 
Ktlldes  commerciales,  les  ('cotes  ajj;ricoles,  forestières,  (le 
marine,  de  brasserie,  des  textiles,  <rarcliiteclui'e.  des  arts 
ap]di(|m''s  et  antres. 

L'i-dncation  économicpie  tient  d(»nc  une  larj^e  |>lace 
dans  les  systèmes  d'instruction  moderne.  Les  jtays  <|ui  l'on; 
compris  et  se  sont  occnix-s  de  la  «inestiou  sccdaire  en  la  mo- 
ilernisant  ont  troiivi-  les  n-snltats  attendus.  "  I,es  Alle- 
mamls  n'ont  ]ias  à  i-ei:retter  la  jteine  (pi'ils  se  sont  donnée, 
dit  M.  (r.  IJIondel  dans  un  inté-ressant  i)etit  ouvraj;c  sur  l.i 
(piestion  qui  nous  occupe,  si  à  leurs  victoires  militaires,  ils 
ont  ajotité  de  brillantes  victoires  industrielles,  ces  succès 
sont,  dans  nue  larjre  mesure,  la  couséM|uenc«'  de  l'orj;ani 
satiou  remar(|uable  île  leur  eiisei-iiiement  et  des  directions 
fé'condes  (|u'ils  ont  imi>riméH's  à  la  jeunesse".  (;',) 

Les  Allemands  ont   fait   (''((de  ;  les  raisnns  de  leurs 

succès  ont  «'II'  reclielcllè'es  et   les  ](a\s  (|ui   tielilieul    les   |ile- 

miers   ranj;s  et   dont    les  progrès  axaient    l'-ti'   un   instant 


ill    V,    I.i     MoiviMiM-    fc  (ivoMrgi'i-   ilr    juiivicr    I!'i:!.    cont,  ii;uit    un 
art.  <!'■  M.  <;.  Miititi-:um  :    X.rrwiVi    ft'unr  tfhirnt\"n  t'r,,n<nnviu*\ 

(2)  I  il,~,.|v.iM>  iTi  |iii«~aiit  i|u'il  II.-  iiiiiK  piir.iît  pli-  i|iii'  1.-  -p.'i  iiili-M 
tii.n»  ilniv.iit  -.■  fiiiic  tnip  tût.  Il  M  iiililr  pr.iV.raM.'  il.-  p.iiivuir  iiiL-uillir  I. 
[■lii-^  tanl  pii--ilil.'.  .Iiiiis  iiiir  (lir.-fti..fi  .l.-ii  rrniii.'i  ,  iilin  ']»•■  ili-  i-luiri;:i'iii.  iil- 
pui>~irit  iniiiii'  -.■  fiiirr  ■^aiis  ri'luiir  m  iiniiTi-,  Tm'irii-  apn''-  avoir  roiiiin.  ru  ■■ 
].■-  .tu. Il--  iiiiiv.r-itaiii-i.  Il  .-t  cli.  tiait.'  .'■vi.l.ii.-.'  .pi.'  .Ic-i  iiiD.lili.'at i.ili-  ti.- 
-.ml  p,.— il,).  -  ipi.-.-  lin.'  aiiii!-.'  iriiiiiv.r-ili'.  ipii-  ipiaii.l  il  >'i\];\X  .r.lml.-.  ayant 
un.'  cTtaint'  atia!..;.'ii'. 

(3)  I.ïlil  CAIIII.N    f(  llNOMlyl  K    I>f    l'Kll'l.K    AI.I.FMAMl.        p.    2. 
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nu.ins  rapides,  c.nt  voulu  combattis  avec-  h-s  mêuics  armes. 
Partout,  aujounriiui,  on  détourne  la  .jeun.-ss<.  studieuse  des 
professions  dit.'s  libérales  ;  à  Teneonlre  .le  ee  (jui  se  faisait 
autn-fois,  les  jeunes  -ens  les  mieux  d.Mi.'s  sont  orientés 
vers  les  ,arrièr..s  des  ailaires.  plus  intéressant.-s, plus  lucra- 
tives, i.-s  résuKafs  étant  proportionnés  à  IVirort,  j\  l'esprit 
d  initiative,  aux  capacité-s. 

C'est  ce  <|ui  a  anieiK-  la  (piestion  vivement  controver- 
sé.- d.-s  étu.I.-s  mo.!,.iiH  s.  Sans  m.M'onnaitr..  la  valeur  de  la 
c-nltnr.'  .lit.-  .iassi.iu...  .,n  ;nli.M.t  ^i.^a.'ralem.-nt  qu'.-tant 
donne  le  caract.-r.'  .le  l'.-.v,,lnii..n  .■oiii.-mi...rain.-,  il  faudrait 
i-<Mlnire  le  n.m.l.r..  .1,.  ...nx  <,ui  la  r-viv.-nt.  '•  Les  ..n.pi.'t.-s 
•H'<-  J  iti  enuvi.,is..s,  ,li(  .M.  (i.  I?l.,n.lel.  me  p.'rmettent  .l'af- 
Jirmer  .,n-|ine  parti..  notaM.-  .l.-s  ,U.--v..s  .1,.  nos  lycn-s  et  n..s 
•■olI.-..s.  la  moitié  au  m..ins,  v  a  p.r.lu  un  l.'mi)s  jmVi.Mix  à 
fair.-  .lu  fii-ec  ..t  .lu  latin,  à  s'...-.iip.-i-  .1,.  travaux  ex.'lusiv.- 
m.'iit  !itt.'-rair.-s,  sans  être  initi.'-  a  au.im  .l.-ré  <|,.  la  vie 
imlustriel!.-  et  .•..mm.-rcia!.-  .•..nt.-miH.i-aiii.-.  X.ui  s.-ul.-ment 
Il  ont  p.-i-.lu  I.Mir  t.-mps,  mais  ,e  .|ui  .-st  j-liis  j.,;,v...  ils  ,.nt 
été  .■ntraîn.^s  .lans  un.-  <lir.Hti..n  fausse  ,|ui  a  paraivsé  cer- 
tain.-s  .|Ui,lit.;s  natur.'ll..s  .rinitiativ.-  ..u  .r.Mi.-riii,- ".  d) 
Kt  il  aj.iut.-  i.liis  loin,  apr.'-s  avoir  monlr.'.  .pie  les  All.'man.ls 
s..nt  .•..nvain.us  ,1,.  rimi.orian..-  .1.'  lem-  oi-anisaii..n  pour 
la  j.r..sp,-.iit,;  d.-  la  patri.-,  -.h-s  h..mni.-s  .1,.  hiuit,.  val.'iir, 

avant  re.;n  .•nx-m.-'ui.'s  un  1 m-  cultur.-  liit.-raire.  nront 

av<.ué.iu'ilss.-.l.'man.lai.Mit  maintenant  si  r.-tii.le  .lu  latin, 
du -rive,  .1,.  la  liil.'ratiiiean.i.-riii.-.-tait  vi:ii.-im-iit  salutain- 
p.'iir  la  fori.iali..i.  .1.-  l'.-sp.it.  si  e||,-  .-..ntiil.uait  à  tivm]M-r 
I.'s  .ara.tér.-s  autant  .|u-<.n  l'a  jiis.pi'i.-j  ju-.-t.-mlu.  " 

Tm-  appiv.iati.m  plus  s.v.-i-.-  ,-st   .■.-II,-  d,-  M.  .j„i,.s 

l.emaiif...    ••  lu  ba.lieli.-r  .'-s  l.-tir.-s v.-n.  at-il  .vrit.  .'.-st 

lin  brav.-J.-um-  lionim.-  .pii  ii<-  sait  ni  latin  ni  -ic.  mais  .,ui 
.■Il  r.-van.h.-,  m-  sait  j.as  mi.-ux  I.-s  lan-ii-s  vivant. -s.  ni  la 
^^.''..;iiaplii.-,  ni  l.-s  s.i..n..,-s  iiatuivlies.  X,,ns  avons  ,|Vs  lia- 
.•li.-li.-rs  <|ui  s.uif  des  piu.lii;.-s  de  ni-ant.  " 

"  Kn  All.-nia-m-  |.-s  ivf.iiniat.-nis  s,,  suin  t.Mit 
d'abonl  i)ivo,-,n,H;s,  .lit  M.  I!I..im1.-I.  .1,-  .l,-.t,.urm-f  un.-  partie 
.l.'s  j.'un.-s  }r.-ns  <l,-s  .•iml.-s  i.r.ppr.-m.-nt  litt.'rair.-s  imiir  le* 
.u-i.'tiier  .lu  .'.•.t.'-  du  fommer.-,.  ,.|  ,],.  ritidustri.-.  On  .i-.^a  des 

(1)     i.Ym-rATios  ÉcoNnMiQiE  m-  ri;ii-i.E  amemanp.  V.  ];,  pivfaco. 
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/'(•(tics  ayant  des  i)r()^:!-a!uin(>s  (r('nsoi},ni(>imMit  inodcrni'  et 
les  (■tablisscmcnts  (rciisci-fiicinciit  classiiiiu'  funnit  onlraî- 
iH's  dans  le  nHiiivcnicnt  et  dmciit  accorder  une  jdus  <;randc 
pliiccdans  les  pnifiraniiiics  à  riiisloirc,  ji  la  t,'(''()},Taphic,  aux 
lanjiucs  vivantes  et  aux  sciences.  " 

Au  début  la  n'-fonue  a  rcinontiV'  de  vives  r('>si.staiices; 
l>etit  à  i>etir  elles  se  sont  inclliK'cs  devant  les  ivsultats  <"t 
de  plus  en  plus  IV'cole  alleuiaiide  s'inspire  des  lu'cessih-s 
niodeiiies.  \'oici  une  statisti(|ue  montrant  la  situation  ac- 
tuelle :  (1) 

l'oiTLATiox  scolaiim:  i:x  alli:.ma«jxe 


Ktats 

T0TAI.K 

AVH-    I.ATIS 

[f  îtflHD'tM  .  ) 

Sans  Latin 
1  h'mlschvlf,  eti:  , 

Triisse 

Baviire 

Sh.tp 

7,21  .•î,ir,.'? 

1,1.56,221 
777,.")4'J 
500,419 

3:'.:!.0MS 

3«i0,.')87 

120,142 

22,512 

6,597 

0,020 
.5,102 
5,487 

13.î,2;»8 
17,521 
1.1,921 
10,022 
0,025 
I2,7'JO 

Alsace- Lorraine 

lia.lo 

Totaux 

10,410,027 

104,720 

203,1  2:î 

"  (Jiiel  est,  écrit  .M.  le  piofesseiir  Lebrun  coniiuentanî 
celte  sialistiiiue.  rensei|:neinent  (jui  est  le  plus  de  iiatur,- 
à  iniluencer  la  nientalii('  ••(MK'rale  diin  peuple  dans  son 
inouveiuelit  scient Hi(|ue  ?  Serait-ce  renseijiiienient  jiTeco- 
latin  donn.'-  à  KIt.TJO  personnes  annuellement  ?  N,.  serait- 
ce  ])as  idul(>t  celui  (|ui  atteint  la  totaIit(''  de  la  po|)ulation 
scolaire,  c'est-à-dire  ](»,41(l.!il'7  personnes  annuellement  ?  ■' 
l'A  jiliis  loin  il  ajoute  :  ■•  Les  liumanisies  allemands  sont 
beancouji  i)lus  avis('s  (|ue  les  nôtres.  Ils  ont  conscience  (ju.- 
s'ils  ne  suivent  jtas  cette  culture  nouveile.  s'ils  n'essaiciii 
]>as  di-  la  comprendre,  s'ils  ne  mettent  pas  leurs  (''b'-ves  en 
sifualiou  de  se  l'assimiler  jdus  lard  et  de  la  pi'iu'trer  dans 
la  vie  ](nldi(|ue,  ils  devront  renoncer  dt'-linili veinent  à  vou- 
loir la  diri;^!'!'.  " 

<"est  ce  (pi'a  tivs  bien  r(''alis(''  le  I{.  p.  J.  Verest.  (pii 
<  •  auiorii(''  en  la  mati('re,  (luand  il  a  ri'dijii''  jiour  le 

con^rW's   d'expansion   ('•con(>mi(iue   mondiale  de   Mous,    un 
rapi>ort  sur  "  la  n(''cessit(''  de  n'-orpiniser  le  itroirramnie  des 

Mi    riiipriinti'.'  il  la  Oniclmri'  Latins  oc  fîKiiMAiNs.  dr  M    1,.  profrs- 
M>ir  IL  1.1  lirnii.  ilr  riiiiivcrsitM  il.'  Haiiil 
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lniiiijinit('>s  anciennes,  <lanH  le  but  d 
fîens  à  l'exi 


e  pivpai-ei-  les  jeunes 
iinsion  éei>n(inii(]ue.  " 
Dans  le  même  eon-rès,  M.  o.  Kurth,  Témlnent  i.r..- 
fess.Mir  bel-e,  sYcriait  :  "Je  suis  un  ilassi«|ue.   Je  suis  fils 
<lu  classi^-isme,  mais  rexpéiience  <Ie  la  vi.-  m'a  eonveiti    Le 
m.Hlen.isme  entiv  <.n  triomi.liat.Mir  «lans  l(>s  é.(.Ies.     Les 
humanités  anciennes  ahoutissenl-elies   à   I,.,ii-  but  •'  \.,u 
mille  f.,is  non  !  Je  voudrais  ,|ue  le  léj-islaleui-  fournit  aux 
vues  nouvelles   l'o-^asion   .le  se  i.nxluire.  ,1,.  l.-s  faiiv  con- 
tiolei-,.a,- voie  (rexj,énence  libre,  eu.' IVm  i-ùf  i.insi  mont r.-r 
la  val.Mir  .-.lucative  <lu  syst.'-m.'  .pu-  nous  i.roiMis.)ns  ;  .|n'un 
coll,--p.  du    s.vst.-.m..   imV.)nis.;.   .l.amp   .r..x|,éri..n.'..   pour 
lav.Mi.r  pût  r-tre  .r.V-  vt  ,|„..  s.-s  .'-l.-.v.'s  fuss,.nt  mis  sur  1.- 
m.Mu.-  pi.>,l  (|u.'  eux  <|ui  suivent  I<-  syst.-'in..  l.'"-al.    Le  .rit.- 
rium  .1..  h,  sujK'ri.M-ité  sera  T.-xp.Ti.-n.-.-.  "    Kt    il  .^niit   un 
v.i'u  .lans  .(•  sens. 

A  vrai  dir.',  r.'xp.'-ri.'in-.'  existe  ailleurs  et  il  est  loi- 
sibl.'  .l'en  ('conter  les  le.j.ms. 

L-enseij;neiuent  m.Ml.'rn.',  par  IVtude  des  ].roi;i-.-'s 
scH'ntiti.iu.'s  m'cnts.  .-st  Ju.i;.'  pn.pr.'  à  la  f..rmail..n  ;  M. 
Seijr,l..b.)s  estime  .|u.'  "  r<;voluti..n  .l.'s  so.i.'t.-s  civilis.^es 
sVsi  a.-.-.;|,.r.v  à  un  t.'l  ix.int  .l.'puis  c.Mit  ans.  ,|u.'  i.our 
I  inf.'lli.iii'u.-e  ,1,.  |,.„r  l'orme  a.'tuell.'.  riiist..ire  de  ..'s  .■.■nt 
ans,  importe  jtlus  .pie  .-ell.'  .l.'s  .IJx  si.\-l,.s  ant.-ri.'urs.  "  1 1' 

De  s..n  (•«•(t.-.  .M..nsei;iiieur  le  Hect.'ur  de  l'InsiJtui 
cat.h.di.|ue  .le  Paris  s'est  .'xprim.-  ainsi  :  ••  H  ,.st  in.-ontes- 
tabh-  «|u.'  le  d.'vel..pp.'ineiit  des  sci.'uces,  .le  l'in.lustri.'  .■! 
du  c.imnierce.  s.uis  t.uites  l.'urs  f..rm.'s  exiji.'  (pie  la  mass.' 
d.'  nos  contemporains  re<;olv..  un  s.di.le  i'ns,i-ii,.iii..nr  m..- 
derne  prati.pi.'.  Je  .l.'iiian.l.'  d.uic  «pie  cet  .'nsei,!,nu'm.nt 
(pii  a  justem.'nt  pour  but  .1.'  jir.'-par.'r  aux  carri.>es  auri- 
c.d.'s.  imlustriell.'s  et  .•..mm. 'niai. -s.  s..ii  lib.'.ialemeiit  r.-- 
I»an<lu  dans  1.'  p.-uple  friiii.;als.  " 

Sur  c.'ite  .piesti..ii  AL  l'oiii.ar.'  parla;;.'  le  m.'-me 
avis  :  "  Xos  .leiix  ensei;rn,.|ii.-nts  classi.pi.s,  a-l-il  .lit.  .uien- 
tent  au,j..ur.riiui  nos  .M.di.'rs  vers  .-e  (pi'un  ,.si  convenu 
<l'app.'ler  l.-s  pr.)fessi..iis  lib.^ral.'s.  1,-s  .arri.^r.'s  a.lminis- 
tratives,  Ju.liciaires,  militaires  ;  ,,r,  p.iur.pi.il  n'y  aurait-il 
I»as  dans  un  p'an.l  n.unbre  .le  lyc.'es  .'t  coll.'ui's,  aussi  bi.>n 

(1)   iNTnoiiicTinv  Acx   fr.iis  iMsTonnjcF-i. 
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que  dans  les  tH-olcs  iiriinaircs  siijM''n(Mirt>s,  un  cnw'ifjiu'iiH'nt 
profcs.simiiu'l  ayrricolc.  iiulustrit'l.  coniiiicrcial,  un  t'ns«'i;;n('- 
nu'nt  <|ui  fnt  ai)t('  il  (l»H<'lopiM'r  <lavanta}ï«'  Icm  facult»'-»  ac- 
tives et  qui  pn'-pai-At  les  jeunes  p-ns  ])lus  ininuNliatenicnt  à 
la  vie  niddcrnc  ?  " 

>^<'  plaçant  sur  un  terrain  ]»lus  pratique  un  ancien 
]>n'>si(lent  de  la  clianibi-e  de  coninierce  de  Paris,  «>stime  (|ue 
"les  jtntfessioiis  de  médecin,  d'avocat,  de  notaire,  d'avoué, 
n'otïrent  jias  toujours  à  ceux  qui  s'y  adonnent  des  res- 
s<.urces  suffisantes  pour  vivre.  I>e  li\  la  nivessité  d'(u-ienter 
les  esi)rits  de  nos  jeunes  jrens  vers  de  nouvelles  carrières. 
Tour  les  y  ]»rt''paier,  il  est  ahs<duiMeiit  né-cessaire  de  niixli- 
tier  les  proyrainines  actuels.  " 

Kn  l!M»(i.  le  frouverneinent  helj;-e  a  noiiimé  une  coni- 
niission  pour  l'étude  des  aim-liorations  qu'il  conviendrait 
•l'introduire  dans  l'or-janisation  de  l'ensei-jnenient  moyen 
du  <le;;Té  sui>i'-rieur.  Cette  commission  est  compostée  <le  per- 
sonnaliti's  du  montle  de  rensei}:nenient  moyen  et  univer- 
sitaire, ainsi  que  de  fomtionnaires  du  ministère  <les  Scien- 
ces et  des  .\rts.  a.vant  l'instruction  puhli«iue  dans  ses  attri- 
butions. I>aiis  la  séance  idt'iiière  du  2»  février  l!)i;{,  le  I{. 
V.  .Macaire,  d<'  l'Instittit  des  Frères  des  Kccdes  cliri'tieniies, 
a  i»ronoii(('-  un  discours  dans  le<|U(l  il  a  mis  cette  «piestio,! 
sur  son  vt-ritahle  terrain  4't  il  disait  entre  autres  choses  : 
"  l/enseij;neinent  moderne  est  U!i  ens<'i'ine!nent  (pii  s'im- 
I>ose  et  s'imposera  de  jihis  en  i)lus,  mal-^ré  qu'on  en  ait. 
parce  (iii'ij  répond  à  une  mM-essiti'-  des  tem]>s.  Il  suffît  pour 
s'en  convaincre  de  voir  ce  qui  se  ]>asse  dans  le  monde  eiil  irr. 
(iue  ce  soit  .sympathie  ou  r.'-si;;naliou.  il  faut  bien  lui  fairi' 
bon  yisa;;e.  De  plus  en  pins,  j'en  ai  la  conviction,  c'e.st  cet 
enseijrnement  (|iii  formera  aux  «arrières  pratiques  :  indus- 
trie, rommerre.  colonies,  etc.  Il  faiii  s'emparer  du  courant 
et  le  dirip-r  au  lieu  de  le  contreearrer,  il  faut  le  ren<lre  bon 
,  'uv  r,-îiipé.lii-r  lie  nuire,  ("est  pour  n'avoir  pas  com|)ris 
<ela  pariunt.  (pie  nous  sommes  à  ret  ('■^ar<I  en  situation  d'iii- 
ft'riorité  vis-à-vis  d'autres  i)ays  (|ui  ont  franclieine.it  encon- 
raui-  et  or;ranis('-  le  nouvel  enseij;-nement.  Je  suis  inliine- 
Ilieiit  Iiersuadi-  «ill'nne  des  meilleures  beso^jnes,  i\  rôt.'- 
d'iintres  d'ailleurs.  <pie  nous  avons  à  ré'aliser  au  sein  d,- 
cette  commission,  si  nous  voulons  vraiement  être  utiles  an 
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pays,  c'oHt  (l'organiser  fortt'iuent  les  humanités  mcMlcrnes 
(1).  " 

r^'ttp  question  de  rensei;;nenient  ayant  »''té  vivement 
<'ontri>vers<'H«  durant  ces  dernières  aunt^'s,  il  serait  possible 
de  nuiltiplier  les  citations  du  même  fienn'.  I>e  nombreux 
exemples  ont  d«''moiitr<''  que  la  formation  iiitelleetuelle  jw'Ut 
parfaitement  s'obtenir  par  l'i'tude  de  la  langue  materiK'Ile 
et  des  sciences.  A  part  «luebpies  intransi;;eants.  on  est  d'ac- 
cord sur  ce  point. 

Ici  au  Canada,  la  pose  de  la  jiremièi'e  i)ierre  1" 
l'i'cide  tecliui<)Ue  <le  Montréal  a  été  l'occasion  de  diffé- 
rentes déclarations  dont  on  se  souvient  et  (pi'll  convient  d;> 
retenir.  L'éMlucation  ('conomicpie  du  ]»ays  ré'clame  un  vi;;ou- 
reux  coui)  de  barre  vers  les  ('tudes  intMleines  ;  elle  demamle 
impérieusement  de  ombreuses  énerjries.  Les  j)rofessions 
libérales  ont  eu  jusqu'ici  trop  d'attraits  ]>our  noti-e  jeu- 
nesse, ou  disons  mieux,  pour  ceux  qui  avaient  cliarf^e  de 
dirijj;er  cette»  jeunesse.  Il  s'ajiit  de  clianp'r  l'ai-iuillajre  et 
de  donner  un4'  direction  jdus  conforme  aux  besoins  du  ])ays, 
«l'orienter  la  jeunesse  intelli>fente  et  studieuse  vei-s  les  car- 
rières (|Ui  sont  les  sources  île  sa  vie. 

D'où  vient  ((ue  l'on  <Iiri};e  vers  l(>s  t'tudes  classi()\u's 
tant  de  jeunes  j^ens  «(ui  ne  devraient  pas  y  être.  I/ins])ec- 
teur  «réiK'ral  de  rensei«inenient  teclnii<pie  estime  que  "  trop 
souvent  on  ]dace  «les  enfants  dans  des  lyci'cs  ou  des  collèi><'s. 
non  par  suite  d'un  choix  jixlicieux  et  réfléchi,  mais  pai* 
vanité  on  amour-pnqire  ;  on  tient  avant  tout,  à  ce  qu'ils 
fassent  leurs  t'tudes  classicples.  I''t  «-e  qu'on  voit  troj» 
souvent  au  bout  de  l'expiMMence.  c'est  (pie  la  vanité-  du  jtère 
a  sacrifié'  l'enfant  et  qu'inca|)able  de  devenir  un  iiéiiociant 
distinj;ué.  faute  des  ('tmles  m'-cessaires  à  celte  ])rofession 
le  rlié'toricien  l'é-fiiit  tout  autant  de  devenir  un  bon  avocat 
ou  un  bon  professeur,  jiour  n'avoir  fait  iprimitarfaitenient 
celles  (pii  ]touvaient  le  conduire  à  cette  destinée." 

(V'tte  ]>r<''f('rence  s'exjdiipie  par  une  mesure  malheu- 
reuseuH'iit  ai>]»Iiqu('e  en  certains  pays,  et  ici  l'on  remarque 
]»lus  ou  moins  la  même  tendance.  Cette  mesure  dé-crète, 
que  finis  les  jeunes  «jens  n'ayant  i)as  h's  aptitudes  voulues 

1 1  *  V.  AwAiTs  T)F  r  A  rnvMissiov  nr  nf  forme  i>k  i.'fnsfihnfmfnt 
MovFN  m  iiFi.iif  siT'iiiiFIH.  !..■  (lisronrs  .lii  K.  F.  Miiiair.'  a  Hfi  piihlii''  rn 
extrait  ilam  une  liriHlmri':   l.in  hiimiiniti'i  mudernr'). 
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pour  les  liuinnnit.'-«  amicimcs,  doivont  t'-trc  aiii;r.:H  vers  h-s 
liuiiiiinit.'s  m.Hlcnu's.  <",.st  taxer  (•.•llcs-ti  (riiif.'-rioritô,  Inir 
jt't.T  !.•  (lism^.lit  et  faire  tourner  les  rej^ards  des  i.arents. 
s..uvei.t  fi.rt  mauvais  jii;;,.s<niaii<l  il  sa^rjt  ,1,.  leui-»  ..nfauts,' 
vers  l.'s  humanités  ancienms.  puisque  si  l'.m  en  croit  retti' 
mesuiv.  on  y  réunit  tout  ,•,.  qui  est  quelque  |,eu  «loué.   I/er- 
ivur  a  é'ié  reconnue,  mais  la  mauvais.-  inipressii>ii  laiss- 
encore  .l.-s  traces.  nialj;r.''  r.-xeniple  ,|cs  parents  les  mieux 
>ivisés  diri-eant  résolument  leurs  enfants  vers  les  études 
mo.lernes.  les  lu-éparant  et   les  armant  i.onr  les  carrières 
nouvelN-s.    <',.fi,.  mesure  rejn-eitahle  a  eu   un  ell'et  <lésa<- 
treux  ;  Us  élèves  les  mieux  doui'-s  suivant  les  classiques  ont 
donn.'-  des  r.-.sultats  .|ue  l'on  n'a  jkis  pu  obtenir  de  ceux  sui- 
vant les  iniMlernes.  «raulaiit  j.lus  .pie.  comme  le  remanpie 
avec  raison  l.>  1{.  V.  Macaire,  les  meilleurs  j.rofesseurs  sont 
employés  à  rens<.it:nement  classi.|ue.  (1)  Kt  r„n  en  a  lin- 
cette  fausse  conclusion,  (pn-  l.-s  humanités  auciennes  sont 
supérieures  et  donnent  une  meilleure  formaticm  que  les  mo- 
«Ii-rnes.   Il  faut  observer  <pi,.  c'est  là  un  elTet  qui  doit  disi.a- 
railre  avec  la  cause  le  i)roduisant. 

Tour  conclure  sur  ce  ix.int.  il  est  h.u-s  de  doute  qu'un 
•'ssai  loyal  montrerait  «pie  les  humanités  mo.l.'rnes  donne- 
rau-nt  une  f(uinati(.n  -énérale  e.piivalent.-  et  on  i.ourrnit 
m..me  dire  meilleure,  si  h-ur  or-anisaiion  était  réellement 
pniti(pie.    11  famlrait  j.our  cela  (pie  les  sections  modernes 
ou  s.'ientitiqn.s  reçoivent  des  élèves  aussi   bien  doué-s  ,.t 
aussi  bien  j.iéj.arés  <pie  ,.,'ux  qui  sont  .lestin.-s  aux  é.nides 
<I:issi.pi,.s;  <p„.  les  iu-o<.'rammes  des  modernes  soient  'nétho- 
011   scient  ili,pi,.s   r..çoivent    des   ..lèves   aussi   him   dom-'S  ,.( 
c<.nsacre  à  h-ur  étude  1.-  même  nombiv  .l'annévs;  enfin,  que 
les  professeuj-s  ..nseifinani  .lans  les  sections  modernes  ai.ni 
autant  .rériidition  <pie  ceux  ensei-nani  dans  l.^s  classi.pn's. 
Comm,.    consé-quence.    il    découle    naturellem.'ut    la 
mise  sur  I,.  même  juihI  drs  humanités  anciennes  et   mo- 
d.'i-m-s  pour  l'admission  aux  universités  et  aux  é.-oles  supé- 
rieures. 

Il  n'est  pas  aI)soluinent  nécessiiire  de  faire  pas- 
ser tous  les  jeuncH  gens  dans  le  m.*me  im.uie.  Ce  qu'il 
importe,  c'est     .pie    ceux    qui    abordent    les    .:'tudes    su- 
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IM-rifiirts  iiii-nt  une  fdriiuitioii  ;,'.-iM'M-iil..  i.-llt',  (iirils  piiissont 
tirer  le  plus  larjfc  jn-olii  dt-  i-^'s  étinh-s.  Sur  ce  jMiint.  il  y  a 
accord  absolu.  Du  moiiicul  <.ù  la  formation  ;:»'iit''ralf  (-«f 
siiflisaiiic.  il  doit  V  avoir  faculi.^  d'ahonlcr  les  études  uni- 
versitaires, i|uel  (|Ue  soit  le  moyen  suivi  pour  acquérir  cette 
formation. 

Il  est  A  souhaiter  que  le  jeune  liomiue  (|ui  a  coin- 
meticé-  ses  lMimanit('-s.  modernes  ou  ancietines.  sans  iroji 
savoir  à  quoi  il  se  destinait,  puisse  prendre  une  di'-cision  au 
moment  iPentrer  à  l"université-.  «'et le  dé-cision  est  >;ra\e 
puis(|Ue  tout  sou  avenir  en  dépend,  aussi  il  semble  peu  saj;.' 
(le  la  prendre  trop  tôt.  avant  que  le  uo|-|t  et  les  aptitudes 
ne  se  s..ient  ré-elleineiit  dessiné-s.    Les  |iarents  donn.-rai.Mit 

pil'iue  ap|)rol>ation  à  un;.  iV-forme  du  -cure.    (^ le  fois 

n'en  avons-nous  entendu  dire:  ••  J,.  d.'-siie  (|Ue  mon  tils  tasse 
telles  études,  mais  je  voudrais  qu'il  i>uisse  choisir  la 
carrière  qui  lui  conviendra  (|uand  h-  moment  sera  venu.  " 

J,e  système  Comtionne  dans  ]dusieurs  ])ays,  dotit 
r.\llema;;ile  et  le  rivsultat  obtenu  est  cotnluailt.  Les  .  las- 
si.|ues  sont  nn.ins  mais  mieux  suivis.  ||  y  a  une  meilleure 
adai.talion  des  aciivit.-s  aux  n.-.cssit.îs  contemporaines. 
Depuis  qm.l<|ues  années  seulement  les  humanit..s  modernes 
<Ionnent  ac.-ès  à  toutes  les  faculté-s  et  ce  n-..st  (,ue  r.MM.m- 
nient  que  la  thé-olo-ie  leur  a  ouvert  les  portes.  La  propor- 
tion des  étudiants  qui  y  sont  arrivés  par  les  .-tude^ 
modernes  ,.st  de  II  p.  ,-.  Le  |{.  l\  .Macaire  estim.-  cette  p,,,. 
portion  é-iiort ^tant  donné- que  les  (.tudes  moilernes  ont  eu 

A    Sor-anis,T.    il)     l'eut-ètiv    la     mesure    esl-elh-    excessive, 

mais  en  tous  cas,  si  la  majeure  i.artie  de  ceux  qui  se 
destinent  aux  facullé-s  continm'iii  a  suivre  les  cours  clas- 
•'^''l'"-'^-  i'  "'«'st  pas  é(|intable  d'interdire  l'accès  ,],.  ces  facul- 
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t<'-s  il  (•t'iix  .|iii  ..Ht  uiK-  foi-iiiiiJiou  suflisant,.,  iÉnniis^.  pur  la 

"'"■  ''"'^  '" ''■""•'^-    '■>"•  »>«'""•'  «••ilniiv  -.•iM-nil.-.  pn-pani. 

toirr  a   I  .■ns,.i-i„.i.h„t  Mi|M.ii,.nr.  p.-iil   .•.•r-tain..iiir.,t   s\,U. 

l'im-  |.ai-  rnn.l..  s.-.i,.,is,.  ,1,.  h.  Ian;;u.'  iiiat..i-.i.' t  ,l,.s 

>n.iir,.s.  I,,.,s  ,.in.l..s  .lassi.i.H-H  sont  nu  antiv  nn.v.Mi.  aluni- 
tissiiiK  a  la  in.-ni..  (in.  .,n..i  .,n.-  iniissml  on  jN-ns-'V  (•..(ains 
lnin,an,s(,.s.  (-..st  pmir  rnx.  .,"Vxp.-imant  sa  sni-pris,.. 
.M..ns,..jrn.nr  .1..  Harl..,  .lisai.  :  ••  Po„r  l.-s  ,.aitisans  ,!..  vi-ux 
|'r..-ianini,s.  il  urxisu-  .prnn,.  nn-iiiM.K-  p.nir  ai.pr.MHliv  ],. 
fianrais.  ,  •,sl   ]-..in.l..  iln  -ivc  vt  ,jn  latin."  I...  |;    F    Ma- 

'■•"'■'■ ""'•  """•  «il^Hion  n  pnVisr  à  ...-t  .-.;r;,ni     -Sans 

"■•   """"•^   '••'*  l'>i«"«h.-s  ,ln  pn.-raninn-  app.n-.,.nl   Imip 

''"";'   '• ili'i'fion  .1,.  la   p.Ts..nn.-  inlclli-,.nl,.  .-t   nmrah- 

mais  1  in,hati..n  sapiV-nn-.  rollr  ,|,.  Ia.,u..||,.  t.nit.-s  Irs  aniivs 

•'"'"■' "'•  '•■'•^'  l"'"'<l"isiiM'n  .!.'  la  lan-n-  niat.-nn.ll...    lu-, 

"••"""'"-•is  ,!..  pnn.,r,  ,1,.  nohh.ss...  <|,.  ta.t.  .IVI.-va.ion 
"  -"'i.'.  av....  |,.s.|nrll,.s  la  lan.un.-  inatonH-lI,.  anra  ,-i..  .-ns,-!- 

f^"'""- ,• "'"^  P.vs.pn-  ivv,.|r..  à  ra,l..l,.sr.-nt.  .l.-.p.-n.Ira  iu 

îrnnHi..  par.i..  I,.  nivan  .1..  s,.n  iniHIi;„.n.r  h  .!.•  s,.n  srns 
iiiHial.  <-,.sf  la  lan-n.-niat.imll,.  ,pii  <|„nn.- à  la  pan.].,  fu- 

tniv  I  rnipivintr  <I..|initiv. la  i-aisnn  rt  .In  n.Mir.  "  ,  1  ) 

IVapivs   I,.  "  INNla-..-is,l„.s  Anliiv  ",   r..nii.iiv  allr- 

inan.l  anrair  .onipt.-.  ,.»  1!H1.  rcM  -vninas,.s  ..f  .m  pm-mn- 

T.as..s:    ->:{    r,.al-vninas..s    ,.t    (sr,    ivalpn.-vninas,.s  T'u;? 

|M-..l.s  snp,.n..nivs  w  J»!  .•muI,.s  miL-s.    ICn  navi.-.v  .-t  ,.n 

niss...  ...nnn,.-  1,.  nn.nir,.  la  stalisti.pu-  .■i..l,.ssns.  la  p-pn- 

lati..n  s.MJaiiv  .-si  pins  ;;ran.l..  .lans  l.-s  -vn.nas.-s  ;  i,.ni... 
f-is  r..M.-  sitnation  n.-  p.-ni  .-■tn-  atti-ihn.-,.  à  nn.-  pmlil..,-ti..n 
iM.ni-  I  .•ns,.,yn.-nicn(  .lassiqn.-.  KIj,.  rôsnlt.-  .1,.  ,■,.  ,pi,.  |,.s 
••finl.-s  .lassi.in.-s  ont   .-n  .jns,,n-..n   .-.-s  <l..i-ni.-i-s  fnips    ),. 

"'"""> "'""^   '•'•'^    '■:""-■    •'"    nn.vonn.-   ,In    „„n.l.,v  ',U: 

«•l.-v.-s  ..SI  <!..  i-si  ,hms  I..S  -vnMias,.s  .-l  ;!(ii'  dans  les  ,v,,],.s 
Tfalcs. 

On  II,.  p,.ni  ni.Monnaiir.-  la  liant.-  imn.v  .-..In.ativf 
<i'-s  •■in.l.-s  .lassi.incs  ,.|  |,.s  ..l.s,.nati..ns  .pii  p,-,V.M|.-nt  n.- 
]<vn\i'Ut  aii.nnfiii..nt  l.'ur  p.nt.-r  att.-ini.-.  On  a  ]..Mii-.'tiv 
<'t.'-  l..in  ..n  All.-niafrn.'  .-t  n.nis  pai-ia-....ns  Pavis  ,ln  s...rr- 
lair..  p.TiMMn..|  .1,.  r.\.-a,|.-.nii..  .l.-s  S.j.-n.-.-s  m. .rai. -s  .-t  pull- 
ti.|U.'s   .pian.l    il   .lit  :   -  .1,.   suis   partisan  .l.-s  étn.l.-s   .las- 

(  1 1   l)is((iurs  cité. 
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m  T  i.i:  i,'f;<()i,K  iuiiikssio.vxki.i.i; 
sii|ii.'s.  |.iiHiriili,-.nnn.|it  du  hitin,  non  pas  ••iinli..  |,i,r  n.iit 

Ir  llionili-  :.j.-I-(.;;|-,.||,.r.s..ril.l.s.  |...nr  .«•MX  .|n-un  .lisri-,,,.. 

nirnt  i.r..f..Hsi..nn.-l  pniii,,.!,.  piviMiviJiit  iMi,.nx  ii  ...,|iii  .|..ii 
•■•II-.'  l.-iii-  lii.lM-  (luns  lit  vif."  |,,.s  •inn\.-ll,.s  n.-.-.ssit.s  ,...i- 
n(.mi(|ii,-s  r.'(lîini.iii  rf<liMjiti..n  «'•<•.. iiunii.pM'.    On  iloit  faiic 

.l.'s..ir..rts]MTsrv.-.anIs.  p..ui-.|n..  1;,  ninss. |,,  p.nrriii iun 

«le  (IfMiiiin  i-i'(;.»ivc  cctlc  i-ilnnit ion. 

'"'  '"""'  I '■  '''^  <I.'Im.ii,  l„.s  ,.\i-..  un  .Misri-n,.,,,,.,!! 

t.rl,ni(|ii.'  .I..v,.|upp.-  ,.(  il  ni.Mliii,''  Irs  ...millions  .lu  tniviiil 
<liins  j-in.lnsiii..  .•..nt.inp..iiiiii...  |,,.  naviiii  .|..ii  niiiint.-nant 
av..ii'  une  <.r-anis:iii..n  s.'i.TitilJ.in.-.  Ih-jà  les  i..Tf..,ti..nii..- 
in.Mils  app..il.-s  anx  nia.liin.'s  i,ni  p.-nnis  sa  .livisi..n  ;  j.ar 
rinstni.ti..n.  j.ai-  i.-  .I.''v.-I,.pp,.nM-ni  .!.■  la  ina.iiin.'  Iinmain.-, 
si  r..n  pcnl  .lin-,  ..n  p..nMa  r.Hlniiv  '•.•llnii  ini.-||.-,iii..l  ..ii' 
iiins.-nlaii-.-.  afin  .j-avoii-  nn  pins  ;;i-an.l  H.n.l...n..nl  av,-.'  !.. 
ni.'-ni.'  cfloi-f.  Iians  un.-  ..'ilain..  ni.-sniv,  !.■  s.vst.-ni.-  Tav!..r 
)..TiM.-i  .•.'II.- ..i-i;anlsall..n  s.l.  niiti.|u.-.    (-..si  a  I'.m-oI..  pr,,. 

fi'ssionn.-l!.-  ..Il  in.lnsin..||,.  .|n-appaitl..nl  .-.•ii nviv  .nIu- 

'■<"li-l..-  :  .•-.■s,  là  i,u.-  I..S  J.nn.s  liavaill.Mii-s  | iront  a.-.|ii.;- 

rii-  nial.il. -t.;  .■!  la  .apa.ii.;  .|iii  .loit  s.-  tia.liiir..  par  un.'  jn;;r. 
ni.-n(ai;on  .1.-  .-.■  ivn.|..ni,.,it.  ,ai-  .-.•  .,n.-  pi...l|.il  un  ontilla;.^- 
varie  av.M-  l.-s  apiiin.l.'s  .1.-  .-.•nx  .|ul  l'cini.' 

(".■II..  .',-.. I,.  fail  aj.p.'l  aux  J.miii.s  ;;  .l.-sir..nx  .].• 
s-|inlis,.r  I.-  pins  rapi,l,.n..-r.i  jM-ssil,!,..  a  .-.nx  .pii  vnl.-ni 
"l'pi-'Mi.Iiv  lin  in.'ii..r.  Appiviuliv  ..,  .-onnaiiiv  s.,,,  ni.-li.r 
v..ila...<|iiifaii  l.-plns,|.;ranl  !  ('..inl,i,.n  ils  sont  nnvs  ...nx 
•  ini  .•.,nnaiss..nt  I.M.r  n..;ti..|-.  La  .ris,.  .1,.  l-app,.,.ntissa....  i 
j.ro.lnii  i.ai-i..m  .1..  .I.'.ploral.l.s  ..iT.is  ,  D  ;  ,.i|,.  ,.st  sniv..,,,!.. 

'""" «  i"iis..ns  iniiltipl..s  ,.t  ..-..SI   IVm- in.lnstri..||.-  .ini 

<loit  la  (li'.|i.in(.r.  d'i 

r,t  .•ns..i-ni.iii.'nt  .loit  .'.ir..  à  la  fois  prati.pi..  ,.t  tli.'-o- 
'•i<l"«-.  Il  .Iniin..  n.al.il.i..  i.r..r..ssi.,i.n,ll,.  ,.,i  ,i„-.in..  i,.inpr-. 
qn-nn  .•ns..inl.l..  .1,>  .-..nnaissan.-.-s  u-'ii.Mal.s.  Il  a  .l..n,.  p..nr 
n-snitat  la  f..riiiati..ii  <r..nvri.rs  .r..lii,..  ,,„i  p„,„.,.,,„i  ,],.,■,.. 
nii-  .II-  l..ins  .•..nir..iiiaiir.s,  v..ir..  ni..n,.-  .r..x.  ..ll,.nis  j.a- 
troi.^.    Il  ,.si   tr.-.s   varial.l...  .^tani    ivlalir  anx   h..soins  ,|,.s 
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rt'^'ions  l'ux  iiiriiics  «li-lcniiim-s  par  In  iialiirc  ih-s*  iinliiHlriiK 
qui  y  ont  Inir  sio^c. 

<"tttc  lianti-  iililili'  n'a  jias  i-tliapiM-  au  y;iMiv»'rin'UM'n( 
caiiailiru.  Il  a  iinuiuif  uin-  tiiiiiuiiNsiiin  i'liar;;ci>  ir<>\aniin<T 
t'i'  i|Ui'  II-  piivs  pi)>s<'ilc  at'iuflli-uii-iit  <')>nMiif  (''tal>liHM<'uii'utrt 
•  l'iNJucation  tiM'Iinlipi)',  cnniMic  infsi  «lt>  voir  U-h  un-llioiIcH, 
li-s  svsicincs,  cl  Ifs  résultats  oliicnus  dans  les  principaux 
j>avs.  An  inonicnt  où  nous  l'crivons  ces  ii;incs  la  coniuiis- 
sioii  a  termine  son  travail,  et  liicn  qu'elle  n'ait  pul>li<*  t|u'uu 
rapport  pii-liniiiiaire  «le  la  pfeinicre  partie  (a<hancc  <op\-  of 
part   II  ll)il<',iil  on  peut  se  renill-e  compte  «les  i-t'-sultats  con- 

sidt'fahles  ipli    ])ouri-ont    «'ll hicnus.     Nous   t|e|iloI-ons   ce- 

peiMiaut    «leiix    clioNi-s    dont    nous    nous    rendons    compte 
«l'aprcs  la  lahie  «li-s  matières.    La  premi<'r«'  c'est  «pi'il  n'.v 
so't  pas  (|Uestion  «rens«i]L;iiement  commer«-ial.    ('«dui-ci  es' 
ce]ienilant,  à  ses  divers  ile^ires.  un  ensei;;liell'ent  IH'Iti'Uient 
teclinii|U*-.    Il  a  sini|d«'ment   une  teclinicaiiti-  dilït'Tenle  il"- 
ctdie  de  rensei;iiu'ment  lu-ofessiduind.   l/ensei;;iiemi'nt  corn- 
m«'rcial   et    rensei;;iiement    prol'essionml   forment    un   («Mit 
constituant  l'ensfijinenient  ieclinii|Ui'.  (  'e  sont  di-ux  «u-jjanes 
vitaux  intimement  lies,  et  nous  je  nnuitreroiis  |i|uh  l(dn,  d'i 
l'un  Ile  iM'ut  bien  vivre  sans  l'autre.    La  elMise  est  lelli'iuent 
vraie.  (|U'en  ceriaiiis  pa\  -,  les  ('coles  teclini«|m-s  et  polyti-cli- 
nii|Ui'S.  les  t'coles  de  conimel'ci'  et  les  «'coles  des  liantes  KtU- 
des  «  iimmerciales  relèvent  du  minislt'i-f  «le  l'inilusirie  et  non 
«lu  miiiistèri-  «le  l'instruction,    l'eiitêiri'  idijectera-t-on  qm- 
la  commission  n'avait   pas  dans  ses  attributions  l'examen 
de  ciMIe  parlii'  di"   l'enseiiiliemeUt   leclini<|Ue  s«'  rapi>«M'tant 
au  commerce.  i:{)  '>ans  ce  cas,  le  travail  iiniiortant   fourni 
par  la   commissio,.  aiipidle   un   travail   correspondant    sur 
l'ensei^lnnielll  coiumercial  et  il  est  à  souliaiter  «lU'um-  ciuu- 
missidu  examine,  sans  r«'lard.  ]Miur  c<-l  enseignement  ce  qui 
a  «'il'  examim'"  pour  rensei«;ni'ment   industri«d. 

Nous  constatons  de  jdus  (|Ue  dans  le  rajiport  de  1  i 
commission  il  n'est  nullemi'Ut  trace  de  ses  investijialions  en 
I$eli;iqui'.  ("est  là  une  lacune  re;:ret table,  car  on  m-  peu' 
oublier  <|Ue  la  l?ely:i(|ue  itos.s»^^.  un  ensemble  d'institutions 

il)    l;i'Y\t       <nMMI«l(lN     liv      TMiC-IUIM,     TliMMM'.       \M>      IKIIIMIM 

riit<  MiiiN.      l'.i  |Mirt  "f  tlii'  rdiTiiiii  — iiiiHi».  ottinvH.   I!M:I. 

!  Jl    \'.  i>.  J117.  .\  iiTt.iins  r-;;nnl<  li-  niinniircr  l'^t  im'm.'  ]<\\i-  \m\H>Tini\t. 
Ill    1..^  ,■,1.1,-  .raLTiniltur.'.  il.'  imvi^'aliini.  i|.'  iM\-li.'iir-  ont  o|M'n.iiiut 
rtti-iin  >oii  ;itti-nt  iud. 

•.'01 
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(les  pli'M  r<-inaiH|Uiilil)'s,  4|ir<'IU>  a  «'■h*  iIi-h  pi-«-iiiit>n-M  ù  or;;ii- 
iiiscr  r<MiHci;riiciiiiMil  tc<'liiiii|ii)-  *'t  a  a|>|Mirt<''  bt-aiiriinp  4li> 
K<»ins  ù  MtMi  p<-rr<'4'tii>iiiu-iiH'i;  ,  «•»•  (|iii  mc  coriroit,  «•tiiiit  (Ikiiih* 
(1)  le  lV>li'  lie  rriIlK-ation  «'Honolliiqnc  <■!  rilltlllciicc  i|il'<'ll«> 
••xcrri'  Kiir  !<•  (It'vt-liippciiifiit. 

La  siatisli«|iH'  «nlvaiitc,  iiiDiitraiit  1»«  priiy:W'(*  df 
r<'iisci<;nciii<Mit  tc('liiru|ii('  <ii  ntl<ri)|ii)>  (Imaril  les  i|iiatr)' 
(Ifi-iiit-iTM  pi'i'idilcs  iltTi'tiii.ili-s,  iic  <|<iit  jias  ("•ti'c  l'iiiiiiiH-iiti'-c  : 


ANNfKS 

NttMllUK 

MlBVKNTKiXS  lit  1  11  IK[  1  KH 

n    Klill  KM 

K'Éi.kvr.» 

1M!H) 
ItNM) 
I!IIU 

'.l'.l 

7(iH 

ll.ISl 
'.'•-'.  7-11 
:H»,.".:i'j 
5  7, '.'mi 

.'>'.(l,(MKJ 

2.4;ii,:;oi    ri) 

(N'itc  staiistii|\ic  miiiitr»'  une  aii^fiiifiitation  cxHiiiir- 
•  liiiaii'i-  (lu  iKiiiihrt'  <lfs  <'*lt'V<'s.  Kii  fait,  ]iart<>iit  (Hi  a  foiii- 
pris  '"S  sci-vifcs  i-i'ikIms  par  «et  ciiscijiiicmciil. 

'.a  (h'itut  il  n'en  fut  pas  (le  mr-iiH'.  c't'sf  ^MniniiKn 
<l<>s  1  >:),  la  l'i'iisst'  |iusa  le  i|iii'siii)ii  ili-  rolili^fation  scii- 
lairc.  (:{)  l.'idt'c  iTa  pas  l'it'  atlniisc  sans  opposltiuii,  mais 
petit  à  iM'Iit  1111  («iiiraiit  s'est  foriin''  et  au.joui'd'liiii.  dit  -M.  (î. 
liioiidi'l,  •■  clic  est  ae4-cpt(''e  par  li's  Allciiiaiids  avec  d'aiitaiil 
jdus  de  facilite  (|ii'ils  smit  cniivaiiiciis  ipic  c'est  ^ivàcc  an 
«lt''Vcl(>]vpcnient  de  renscij;neliicnt  leclinique  siilis  tontes  scH 
forillcs,  (pie  le  nouvel  empire  est  devenu  Une  puissance  de 
Itfemicr  ordre.  "  (  J) 

Alix  IClats-rnis,  on  a  suivi  avec  attention  les  i>ro;tW's 
ivalir.(''s  par  rAllema;^ne  sur  le  teiraiii  de  rensei^rnement 


'ircUNUjrr  r\  lîri.i.it^n:.  piiMi--  \y.\y  ]  Ailiniiii^triitinii  i!.-  I'.  ii^.'iunfnifîit  iii- 
dii-tri.l  ,t  jinifi --iniiii.'l  lin  Mini-t^ii'  •!.■  l'Inlu-trii'  .t  .l'i  Traviiil.  f).'iix 
fini'»  viiliiniii.  r.nix.'lli  «,  IIHJ,  Nmi-  y  nliMni^.  i|ii'inili'ii.iii|iiimihiit  il'iin 
iiTtitin  iii'iiiliri'  li'.'inl.'-i  i)ui  'ntit  i-iit  ii*^riintiit  A  lu  i-h:iri:i'  '!•'  ri't:it  un  A 
clinr^'t'  ili*  pitrtiriiliiT^.  il  i'\i*t;(it  fii  IMl'*.  70;t  iti-titntioiis  rrrfvniit  li"*  ^iih- 
^illl•^^  ilf  l"I'".tat.  V,  jiii-^i  plii-iriii~  Tiiiinircw  ,1.'  In  Kr\  i  i  \iy  i  V\-i  li.M'iKN  r 
Tf;(  iiMi/i  i:  t-niitriiitiit  lin  !irt.  'ii'  M.  1*.  An;*!»^^  :  l.'l\ti^t  iifii' i'"  iit  Ifhni'iiir 
(»  Hilijhitic. 

\->)    I.is  il.|..Ti-is  t<,!iil,.s  ont  l'ti'  ili-  "i,7:;7.!HI.'i  l'riini-;. 

1  ;M         II      ^-'ilL'i-^ait      ilr     rc»Mi;.'atioil     pnlir     tous      It-S      jcllllr-     iiUVrirr-i     lli' 

siiivri'  ili'n  iiMir-  ilu  ~i>ir  ilv  13  ;^   IS  nn-». 

(I)    I/f;ini.MioN   f  lONdMigrF  ut    pfi  n  E  ai.i.fmaM).     Hnv.  liti'-. 

'ior. 
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t«'(liiiii|u<'.  Lii  aussi,  iivcc  Tcsinit  pratitiiic  (pli  caraitcrisc 
l'AiiKTicaiiu  <»ii  a  coiuitiis  que  plus  lt>  travuillfur  sera  ins- 
truit. i>liis  la  ]n-ii(lufll\  ili'  sera  j^fi-audi'.  et  (•«►usciiucinnit'nt, 
(|Uf  plus  il  V  aura  <rt'ri)lt's.  plus  gi-aïuic  scni  la  iiuissaiicc 
iuiliisirii'lli'  lin  ](avs.  Ou  s'csi  pai-faitt'UifUl  i-cmlu  cunipt.' 
(le  la  ]>art  pi-isc  ](ai"  r<"<h!(atioii  dans  l'cssur  industriel  et 
coniuifi-cial,  aussi  1rs  cITiu-ts  des  lllats.  des  villi's,  des  parli- 
(iilicis  tcudcnt  à  la  riinscrviT.  ;i  rauii'liui-i'i-,  à  la  rciwlfc 
tiMijiPUis  iiiii'iix  ai>i>rnpri(v  aux  iici  rssiii  s.  Les  puldical  ions 
du  l)U»iau  d'i'duiat iiin  (■coiinniiiiur,  «■"(•si-ii-dift'  iudusiiii'lli', 
cninnifriialc.  aiii-iculc.  foirsiicrc.  ctr.  sont  l'idijct  de  la  plus 
siHLiiicusc  aiii'iiliuu.    ICii  (■!•  niiiuimt    inrnic,  uni'  vasti'  cn- 

(|UrI('  est  faite  et  les  ft'sultals  sont  imites  à  la  rnliuaissaiice 
des  iiiir'resS('S  par  Vide  de  rirrulaires.  (Il  Les  ciilisuls  siilil 
(liar^i'S    de    siiilialer    toutes    les    mesures    (|ui     sont     plises 

à    reiianu'ei-  en   uialière  «reduiaiinn  iMiiunuiiiiue  ;  de.  en- 

iplèles  siiill    l'allés  et    rerenilueul    le  lîureiiu  nf  l'.clucal  ii'll  ]MI- 

Idiaii  rinleressiiiile  élude  déjà  signale.- d,'  M.  lîeikwil  II.  iL'l 
Ncius   MViills   Uiontre  rnnilllelll    le   Canada   dexiellt    il! 

diisiriel.    i;ii  l'allaii-il  i>lus  pniir  ipie  Vou  y  almnle  la  ipies- 

linli  de  reliseii^Iienienl  1  e(llllii|Ue  ?  I.a  pliAillce  di'  (^lleluc 
prit  |MisilioIl,  en  ili-anl  les  leni;in|Ualdes  écoles  lerllIliilUe  < 
de  Monlri-al  el  de  «Jui'lie.-.  i;iles  solU  Ull  suerès  ](ar  le 
noliild-i'  d"eleves  el  par  les  resullals  olUenns.  Tue  visite 
il.  s  ateliers  en  action  el  re\|Posil  ion  des  travaux  des  l'-leves 
Sliriiselil    puni'  colivaillile. 

Les  autres  pro\iiicev   ne  inauciiieronl    pas  de  sui\ie 

TeXiMIIple  de  «Jueliec  el   d'ill-tlt  m  r  elle/  elles  des  eciiles  (lotit 

les  avaiita-cs  sont  évidents.    La  |e;:islai lire  de  la  province 
il'(tniatio  a   vole  a  la  session  de  1 '.M  1 .  •'  The  indiisirial  edii 
calioii   Ait"   u'.i.    La   ■•  coiiiiiiissioii   on   iiidiisirial    Iraiiiiiiii 


1^   ;' 

^1} 


Il     I.M 'riil''!    stjtr-     llnicMll    iil     IMll'Mtioll    iml'li'-    lui.'    -'li.'    il'-    ''Mil. 
tiii-   illii-li.~   Ui-    ni|.  !■■ --iiiii-,   U-\~  ■pi.    Iii'lii-.lii'il    i:,hi<;ili'.ii     in     r,.lin,:l'<f<. 

/•,-.v.,|i    s,  I h.    th.     I.,\,  1,1,10   ,,l    II,.../.  'Il    /.lll.lllil.;.  V    III    thr   I   ilih:!  St'll'  ^■.     1  .)!  ' 

.■•,lhn,:l   ii,v/.  ,/-  /1..11    ,11    Ih'lh    .^■. /..... /v.   Sl,iii,hliih  illlil   T,'.li   I..I-   .iiKeiiriii./   ('"■ 
,Mi.,,,i,.,   ,,i    >.;,.„,/.   ,,r    >.,>7....s    ,,l    s,'/ /v,     I     rt,l,h     .s'.;,..../    (,.}■   linh.    I!,l.l-, 

./..//./,■/ ..'  iii./i(W,  ,.i;.  r...  .i/i.,/i.i;  .111./  y..!./.  /■■./».  ud'..».  i  ...m/.iii-iv.'ii  ..'"  /...'.'i-' 

,,/,..  .Il;    .1    m    (,.,1,1.1/1/   ,111, 1    III    Ih,    I  inl,,l  Sl,}l,i  .1     iiillr.'..    ;iy;nil    .1.-   titr.'.^ 
11.. Il    n|..ill-    -H._.;_...~lll-. 

(2)  i.iiiMW  iM.i-iia\i  iiniviicis  ami  i  r<  1.1  s-n\<  im:  ni;- 
I'm  :  I  n  ■■  I  \  1 1  ~.     W  :i-lMii'jt..ii.   t'.il:'.. 

.:;i  \",  Imm>iuim.  (  W.m.v  .l'uviil  l!ii;i.  l'iiit.  hi'hixlihil  l'.,l:,,;\ti-n 
III  11,1  lui,,.,  le.-.'  1.  -.,11-  tilr,-  "  s,l,,„,|,  iin.l  .la—.-  f.ir  imlu-triiil.  tr.liiii.  al  ml 
\it  ...In.  ;iii,.ii  iii..  iiinv  ....tal.li-lii'.l  'ir  t..  iii;;  .■.^tiil.li.tlii..|  iii  iiiipiirtmit  .-.■mr... 
II!   t!i..  l'ru\  ni.-.." 
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and  tfcliiiiciil  «Hluciitioii  "  a  faif  (rcxccllciiti's  su^ip'stioiis 
que  les  [troviiK'cs  atct'ittcntiit  (('rtainciiiciir  avec  t'inpicssc- 
iiK-iit.  (  1 1  L'Kta)  (le  (^m'hcc  ne  s'anvicra  vraiscnihlaldciiiciit 
pas  là  l't  il  s'atiaclicra  ili-  plus  à  fiicoiira^icr,  jiar  voie  de 
siilisidcs.  les  ('colcs  tccliiilciiK's  (|iic  rinitialivc  pi-ivfc  ]Knir- 
niil  orî;aiiist'i-  i-t  i|ui  se  \vi>  ■crinit  diiiis  les  ('((ndiiions  vim- 
lucs.  I.c  Sliawiiiiuaii  Ti'cliiiit  al  liisijnitc  ji  duvci-t  i-s  pmtcs 
n'ccimriciii  a\('c  un  piuM|-inimic  des  iiiiciix  conriis.  ("isl  un 
(■Xfiiii»li'  à  suivre.  Il  faudrait  <|Ui'  des  ('(-(des  sT-lèvciil  sur 
tous  li's  ]iuiiils  di-  la  pi'((\  iiii-i',  t'orniant  les  jciiiirs  oiivi-ii-i-s, 
li'iir  diiniiaiit  un  aiipiciilissaui'  scluii  les  ncrcssiii's  des  rt'- 
};iiins  ti  f.mi'iiissatil  une  maiii-d'ii'iivrc  lialiili'. 

li'i'iisi-iiiiicniciit  iiidiisii-icl  ci  l'ciiscJMiiiMiiciit  ii.m- 
iiirrcial  ne  iiciivcni  èirc  m  imri's.  Il  v  ;i  nin'  sulidarilt'  cuni- 
lilMc  l'iitrc  rindiisiric  et  le  ciniiini-nr.  ilM  II  iic  suflii  jias  de 
liniiliiiii-,  il  faut  xciidrc.  il  est  iik-imc  inccssaiii',  avant  de 
piiidiiiiT.  d'avnjr  la  ci-rtitiidc  di-  vciidri'  et  ceux  (|ni  jcttciil 
li'S  bases  d'illdlistlies  liuiMelles  (ilil  ruliiine  premier  siillei, 
la  reelierelie  des  diddiiielies.  Les  liieilleiires  Industries  djs- 
]Misaiit  de  la  nieilleuri-  des  iiiaiiis-d'(i'iivi-e,  snuf  (■iindaimuvs 
à  dispMi-aiire  le  ji. 111- lin  les  marelles  smit  fi^rim^s  à  leurs  |)n>- 
diiiis.  Alt  euniiairi-.  (|Ue  la  seicm-e  ihi  cipiiiineri-ani  )irii- 
rure  lies  di'lKiuelies  iinii\caux,  le  ti'avail  imlusiriel  irmue 
un   reLiain   d"aeii\iie.     lin   examinant    la   «inestiun   di'   jihis 

prés,  iiii  eiinslate  ijih'  Jiar  suite  îles  eulieentratidlis.   Piudus- 

trii-  se  eiiminercialise  de  plus  en  pins,  même  rindnsirie  a^ri- 
celle  n"esi  pas  exemitle  de  cette  comini'rciallsat iiin.  Axant 
même  1  pie  l'indu  strie  iirodnise,  la  science  du  cinnmercani  dnit 
ii'tei\  eiiir  |)iiiir  radiai  du  matiM-iel  de  faliricatieii  et  ili>^  ma- 
tières premières,  deux  clidscs  de  la  plus  haute  impuriaiice, 
si  l'en  \eui  (pie  le  prudnii  ma  iiiifaci  iiii'  suit  de  lioniii'  ipia- 
litè-  et  suit   rèmiim'aatelir.    (Jue  re;i   ne  Jieide  ]ias  de  vue  i|Ue 

rindnsirie  manufactnrière  ne  peut  exister  sans  une  sè-rieiise 
nr^anisatioii  iinnmerciale.  (in  n'eseraii  insisicr  sur  ilcs 
eliKses  iriiii»'  tell(>  ('x  ideiice.  si  rmi  lie  conslalail  ipi.'  Irep 
sinni'iit  1)11  oiildie.  dans  li's  disiussiuns  ecuniiuiii|ues.  ijue  le 
commerce  a  plus  iriin|pipiiaiice  ipie  rindusirie,  ipie  riiisii- 

(}\    Witmi]"'^'  a  it.'iS   pri-^  l'initiât  ivr  ,1c  or'Vr  uni'  fco]i'  torliiii'iiii'  a'i 

rnnt  iti>  iSTnn.nnn. 

(2)  l'lii~i>iir-<  i"'!!,!.  -1  -iii"'iii'iiri's  ili'  l'uninu'ni'  d  piii.cm   li'  firmli'  iI'i'h';"'- 
nirur  l'intrnrrrinl. 


?or 


!  Il 


H  1' 


llfiu 
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jincmciit  ('(iiniiKTcial  iii(>v<'ii  et  siiiM'i-icur  (Iciiiiinilc  plus 
^l'iittciitioii  <nu'  l't'ust'ijjncincuî  iiuhistriiM  mo.v«'u  et  Kui)é- 
riciir.  (1) 

M.  l'inil  Dcloiiibrc,  anricii  iiiiiiistr)'  du  (■«•iiuiU'I'im'  de 
l'''riiiu-t',  ]>n''sidfiit  de  rrniou  des  Associatiiiiis  des  Anciens 
ICIrvcs  des  ICcidcs  sii]M''ri('iin's  ilc  ciiiiiiiicn-c.  l'a  iicttciiit'iit 
fait  ressortir  (|iiaiid  il  a  dil  au  coii^irès  du  coniiiicrce  cxK'- 
rii'ur  :  "  Saus  la  ]>r<>s]><''rit('  du  couiuicrct'  <|Uc  «Icvifudraicnt 
les  tinauccs  iiuhli(|u«'s  ?  Sans  rt-xpausiou  dt-s  atTain>s  fran- 
raiscs  et  la  ciMKiuéti'  pafili<|n»'  de  dt'liKuclH's  nouveaux 
(|u'advieudrait-il  de  la  j)rodn<tion  nationale  elle-UH"'iue  ?  " 

"  I.'inj;('nieur  atira  lieau  dt'plover  tout  son  talent, 
ajoute  M.  <"lie_vss(ui,  pour  auK'lioi-er  l'outillante,  la  qualit»', 
le  reiidenient  et  pour  diminuer  le  prix  de  revient  ;  se« 
elïoris  resteront  impuissants  si  à  côt»'  de  lui  on  ai-lieie  mal 
les  uiaiières  premières  et  si  Ton  vend  mal  les  ]>r(Hluits  tinis, 
si  on  lui  d  iiie  à  f'al)rii|uer  des  objets  d<''savantaji'eux,  si  Ton 
ne  sait  pas  conserver  les  aneiens  di-houclu-s  et  en  fouipit'rir 
de  nouxcaux,  en  un  mot  si  la  direction  commerciale  vient 
jiai-alvseï-  la  direcliou  leclini(|ue.  " 

"  L"industriel.  dit  .M.  K.  \\'axweiler.  a  besoin  de  cet 
lioiiime  nouveau,  rouage  esscniicd  di-s  atl'aires  miHlernes, 
rin^i-nieur  commercial.  Cl)  "  Nous  irons  ]dus  loin,  en  disant 
<|u"en  bien  lies  cas.  rin;i;i'nieur  commercial  est  devenu  Tiu- 
dusiiiel  en  raison  de  la  pn-euiinence  de  son  rôle.  Ceux  <|ui 
oui  coni;u  les  Jurandes  euti-eprises  ont  rarement  <'t('  des  iu- 
peiiieiirs.  mais  souvent,  ils  ont  larucnienl  utilist'  la  science 

de  ces  dernieis. 

l-a  superioiiie  du  rôle  du  commerce  est  netleniMii 
misi-  cTi  ••v  idence  par  riiisioire  (''conomi<|Ue  des  ICtats-Tnis 
ei  par  celle  ilu  Canada.  Nous  avons  montre  commeiii  le 
i'aiiada  est  siiili.mi'iit  en  \oi(.  de  s'industrialiser,  ce  ipii  n'a 
jias  eiiipècln'  s(in  conimei-ce  di.  pi-o^resser  d'une  t'ai;on  re- 
niar(|uable.  C'est  en  raison  de  ce  <|ue.  dans  tiii  pavs  riche, 
il  iM  lit  SI'  faire  un  commerce  actif  de  produits  naturels.  |,a 
puissance  ecoiiomiipu'.  et  partanl  la  ]iuissancc  politii|ue 
diililiant  la  prospérité  (|ui  eimcildre  les  Ans,  les  Lettres,  les 

Il  \'.  |ilu<  li^nt  CM  i|in  r^t  'lit  au  ^nji-t  ilr  la  Hnval  iiunnii^^i.iTi  mii 
nnlii-liial   ami   ti  cliiiical  •■■liicatiDn, 

|J(    iiivi  1.    Il  DMiMiyn:   iMi:ii\.\ii(iNAl.i  ,   mni    VMU.  ilnn-i   l'ait,    lu 
ruiHurn  III,   ,11111  II,, un,   ,(  },    r,'iU-  il,    l'imji'iii,  iir  i;,mmi'rfinl. 
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Scicnti'W,  a  (•(iniint'  soiircf  les  priMliiits  «lu  sol  et  vi'wx  du 
sous-sol  qui  inMivcut  (h'jii  être  Tobjct  d'un  trafic.  (1)  Li'  tra- 
vail pcrfcrlioniK'  jtar  rtMis('i;;ii(>nii'nt  technique  transforint' 
CCS  jiroduils  naturels  en  jn-oduils  nianufacturt's  et  leur 
donne  une  importante  i)lus  value,  pourvu  (|Ue  les  boinmes 
<l"attaires  trouvent  un  ]ilacenient  ]>our  ces  ]»r(Kluits. 

]ia  vie  ('H'ononii(|ne  rt'cianie,  comme  chose  indispen- 
sable, une  lUN'itaration  spéciale  pour  l'iionime  «l'alTaires. 
Et  il  est  ])articulièrenient  remarquable  (|ne  ceci  soit  uni- 
versel. N'oici  queb|ues  opinions  ijue  nous  avons  raïqieb'-es 
d('jà  (L'I  et  dont  on  devinait  se  souvenir.  .M.  (î.  Ilano- 
laux.  (|iif  a  jnis  nn  intt'rêi  iiarticulier  à  tontes  les  (euvres 
iTcxpaiision  française  a](rès  son  passade  au  ministère  <les 
att'aires  f''lran;;ères.  a  ('crit  :  "Ce  n'est  nn  secret  jxnir  per- 
sonne: les  carri»"'res  liltt-ralcs  sont  eiicombri'es;  c'est  ce  (pli 
niotive  la  ponss<'e  en  (|nel(pie  sorte  instinctive,  (pii  porte  les 
enfants  «l'anjourd'lini,  lioniiiies  de  demain,  vers  les  carrières 
I  ommerciales.  I,e  iiiouvemeni  universel  est  là  ;  c'est  nn 
vent  puissant  qui  ()asse  sur  eux.  .Mais,  voilà  !  il  importe  de 
s'v  pn'parer  de  honin-  lieure  pa'*  des  ('tudes  spéciales  et  sur- 
tout («ratiques.  Le  temps  près  -,  le  commerce  exi;ie  maiii- 
tenaiii  un  a]iprentissap'  intellectuel,  ccuiime  il  v  avait  jadis 
raiqii-entissa.i;i-  manuel.  " 

-M.  .1.  Sieiifried,  qui  s'est  (b'vc  durant  sa  \  le  ,iti  dt'-- 
velop]ieirieni  de  l'enseiiLineiiient  comi'iiicial  fi-ançais,  a  fait 
observer  que  "  les  pavs  qui  ont  eli'  les  précurseurs  dans 
reuseitiiiemeut  commercial,  en  ont  t'te  n-com penses  ]iar  l'a- 
vani:-  qu'ils  oui  prise  sur  leurs  concurrents  dans  le  di've- 
lo])])ement   de  leur  commerce  mondial,  mais  on   pi'iit   dire 

qu'aujourd'liui    la    m'-cessilt-   de    rensei;;nemeut    commercial 

à  tous  les  de^ri's  est  Unanimement  reconnue.    I,es  nations 

<pli.    autrefois,    croyaient    ol-i;nei||iM|selllent    cire    Ilnp    SUJK'- 

rieures  pour  en  a\oir  besoin,  font  en  ce  momeiii  les  plus 
mands  elToris  pour  ratlraiiei-  le  tem]is  (pi'elles  l'cconnais- 
sent  avoil-  lierdu  ;  celles  qui  sont  cons'-'enles  de  la  puis- 
sauce  commerciale  qu'elles  y  ont   |iuisèe,  en  |ioursui\ent  b' 

licifcctionneuient    et    l'aclièvellt.  " 


(1)  v.    le   <liaf.'rniiinii'   p.   en  nmiifriiiit    I;i    pirt    iiii]iarti\ntr   pri-ii'   par 
li's   pr'MJiiit--   i)ittiir<-]-i   tiaii>   tk*-^  *'\p)trtatioîis. 

(2)  V.  Iv'ivii  f  (  (iMiMivi  r  c  \\  \r)ir\M-.  Vdl.  I.  p.  1,  irnlri'  arti.I.' 
"  l.\  nsriifni  nirtjt  fini  lin  rrinl  nu  fntiiiilit.'*  \'.  au<-i  la  iiotitf  -tir  rcti-ifi^iir- 
iiii'iit  lii'  |Vi(ili.  iji.^  llaiitrs  Kiiiih's  CiiinmiTciali-i  ili'  MiMitn'ii  .  I.» 
>;ramnii  -  ilis  .mirs  Miiit  aiialuL'iii'*  A  rnix  îles  KaiMilti's  i]r  CoiniiiiTii 
a\itri's  pays,  avii'  ailaptation  an  iiiiliiii. 
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ICii  Aii^rlt'tffff,  i'iMKiiK'tc  fiiitc  il  y  il  qiH'hpH's  iiniu't'H 
sur  la  sittiatiiui  ccoïKiiniquc  (  I  )  ]>('ut  s(>  n'-siiincr  jinr  ce  pas- 
Ha},'c  extrait  «rnii  livre  bleu:  "  ICii  iiialière  il'instnictinn, 
iiiitis  siniiines  faibles  vis-à-vis  île  nos  (•(•lU'UTTents.  iicin  seii- 
lenieiit  ptiiir  riiistriictioii  professionnelle  et  lefiinicpie,  mais 
aussi  jMinr  rinsii'uetion  i-oninierciale.  [lonr  les  lan;rnes 
«'•ii-an;:èi-es.  pour  la  i^eoiri-aiiliie.  Si  uoii-e  coninierce  a  ^^ran- 
ili,  (-"est  malien''  notre  ignorance  et  non  jtas  à  cause  de  notre 
icinnaissance  des  besoins  et  des  ressources  du  inonde.  ■'  K\ 
.M.  Asi|niili  de  dii'e  :  "  l.e  jilns  "i-and  dan;;('r  ipii  nous  ine- 
naci'.  i-r-side  surtout  dans  ce  fait  «pie  nous  nous  laissons  dis- 
tancei-  en  matière  d'instruction." 

V.w  .\llemau?ie.  nous  avons  signait'  à  dilIV'i-entes  re- 
]H'ises  c(unbien  on  api>r('cie  reilucation  i''coiiomi(|ue.  com- 
bien on  a  le  souci  <le  faire  des  lionimes  rom|ius  aux  af1"aii-es. 
A  rinan;riii'alioii  de  l'i-cole  des  Hautes  lOludes  ("ommei-- 
ciales  de  lîi'ilin.  (2)  le  ministre  du  comiaen-e  s'est  i'Xi>rim''' 
ainsi  :  ••  IVmr  excellov  dans  la  science  <oinnierciale.  il  faut 

des  .■otinaissances  sidides  et    un  enseiiiuemiMil   -cial.    Il 

faut  non  jias  un  enseii;nenient  sec  et  aride,  mais  un  ensei- 
uiK  ment  liai-mouieux  et  IV-cond,  emprnnti'  aux  bri. elles  les 

]p|lis  diveises  et  aui|Uei  l'etuile  de  rt-ciiiiomie  sociale  donne 
un  colllciniienielll   de  idliloscijdlie.  " 

I.e  direclelli-  de  Tl-cole  des  Hautes  Etudes  de  I,eip/,ii; 
estime  (|ile  '■  toute  notre  activiti'  ('conomiiiue  exiiie,  i|ue  les 
jeunes  i^ens  desiini's  aux  carrières  commerciales  et  indus- 
trielles soiriii  mis  en  |>ossessiun  d'une  insti'UctiiMi  leclini(|Ue. 
non  senieuienf  limiti'e  aux  choses  de  leur  l'-tat,  mais  d'une 
insi i-iict ion  approfondie:  la  civilisation  moderne  exii^e 
ipi'ils  soient  munis  il'un  baiiaire  scieniitiipn'  aussi  jierfec- 
tioniii'  i|Ue  po?;sible  ]Miur  la  vie  pnbli<|Ue  et  ]>onr  leur  ]U'o- 
fession.  "  ••(•il  se  convainc.  ])artont  de  plus  en  plus,  ajoute 
son  collègue  de  ('(doi;iie.  ipie  celui  (pli  se  destine  ail  liraild 
icimillel-ie  ou  ipii  est  destine'  à  devenir  le  clief  responsable 
d'uni'  enli-epi-jse  illlpoi-taute,  a  besoin  de  celte  liabileli'  (pie 

l'on  .'((piieii  par  une  |>iMti(pie  sans  cesse  reiionveli'c,  mai-; 


m 
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'  1  1  V.  h'  livri'  T.A  roiiTiQîT  imîotfctionmstf:  fv  .wr.i  rrFTiRF,  ilaiis 
1' 'pifl  \!.  <;.  lîloriili!  ilontn-  <|ii  ?''ti-*)-iirn"'nM'nt'»  sur  (M-tt)-  <'niiii»*'tf  et  la  cmiii- 
IiM'jM''  iinpi''ri;i!i-tf  il"'  (  luiml'tTlatn. 

'  _' I       t  -It.'  ."t-nl.-  M  rW'  rr.'-i'i'  pjir  lii  rli;uiiliri'  i\i'  rcinint<M-ci' «I('  rftt.-  vill.' 
;  !i  d-'pi'n-i''  riiviroi»  un  million  th'  piastrrs  pour  son  organisation  l't  n^i-^urrii' 
la  cliar-jt*  di-  -un  rîitn-tii'n. 
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r/KXSKI(!.\K.Mi:NT  «OMMKIlCIAr.   SUPftRIEIIt   r>ANH   LE   MOXIH: 

«lu'il  lui  faut  bien  plus  encore  cette  coiupréLension  exacte 
(les  iihénouiènes  varh's  de  récoinunie  niondiale  que  l'on,  ne 
peut  a((|Ut''i-ii'  (|u'i\  l'école  supi'rieure.  " 

Ici  encore,  il  faut  se  tourner  vers  l'exeniide  allemand. 
L'enHei<,'nenieni  commercial  est  venu  après  renseijrncnient 
industriel,  mais  on  s'est  remlu  compte  de  toute  l'impor- 
tance (,;:'il  y  a  à  donner  une  bonne  formation  aii.v  emplo- 
.ves.  et  à  donner  un  enseignement  universitaire  à  ceux  (pii 
doivent  être  les  chefs  d'entre|)rises  et  i>orter  la  rcsponsahi- 
lit«'  de  la  vie  <''connmi<|uedu  jiays.  Aussi,  actuelleiin-nt  il  y 
a  des  centaiii.  -  d'(Toles  de  comiiM'rce  (liandeisscimlen).  six 
éc.des  d..s  Hautes  Htudes  (  liaudelsliocliscliulen)  ,.t  dix 
écoles  de  perfectionnement  (  fortbildiin;ri<sciiulen).  toutes 
très  fr('-.|uenti''es.  tant  par  les  jeunes  -eus  (lUe  l.;ir  les  jeunes 
tilles. 

■  ►ans    les   autres   pays.    I'eiisei;«iiement    commercial 

aux  divers  deurcs  est    l'objet   de  ja   plus  vive  sollilitude  (1). 

Voici  ce  (pie  nous  ('.(rivions,  il  y  a  (|U(d(|Ue  temps,  à  ce  sujet: 
"Tous  les  pays  (|ui  sont  à  l.i  tiMe  des  Uiitions  ont  or^anisi'. 
des  Kcoles  des  Hautes  i:tU(les  Commerciales,  ils  se  sont  im- 
pos.-s  des  sacrilices.  cr  convaincus  de  l'imi.ortaiice  des  in- 
sultais pour  l'aveiur.  ils  s'atiiiclicnt  :i  les  d.;v(dop]ier  encore 

et   à  orienter  la  jeunesse  vers  les  carrières  l)lus  fructtl. Mises 

du  commerce  et  de  l'industrie.  Nous  voyons  rAnuliterr<> 
<|iii  :ivait  boud.'-  reiiseienemeiit  te(dmi<|ue.  s'(dam'er  dans 
(•(•tie  voie.  d.:sireuse  de  rattraper  le  temps  i.erdu;  la 
l'rance.  faire  de  s^-rieiix  elTorts  jiour  maiiiteinr  diez  elle  un 

nombre  (-lève'-  <ri:((des  des  ll.iutes  Ktmles  Commerciales  ; 
la  Iîel,ui(|Ue.  ce  petit  pays  (pii  est  de  loin  le  JM-emier  du 
mol!d(>  l)oui-   le  cliilTie   rel.ltif  de  s •(Uniliefce.   être  «'l-ale- 

meut  le  premier  iioiir  le  nombre  relatif  de  ses  ('coles  com- 
merciales sup.'ii.  lires  :   rAllema.-tie.  attribuer  son  remar- 

«lliable  essor  ecoIlomi(|  Ile  à  S(UI  ellSei.UIlenielIt  (eclllli(|lle  et 
]U-ciianf  toutes  les  mesures  en  vue  de  l'elever  encore  :  les 
Ktais-rnis.  attadier  à  re(liicati(Mi  tecliiii«|iie  une  imp(U'- 
tance  telle  ipie  cet  enseiunelileilt  semble  prendre  la  idus 
jii-aiide  part  dans  rediicalion  j;('ii(M-ale;  et  ai.miilloiiiK's  |iar 
le  stimulant  de  l'exemide.  des  jiays  c(uume  l'.Vutriclie.  la 

lit     V.    r,  risollllll,.    ,|,.^     lil-IIKTIN-    I>K    I'aSSO.  lATinV    IMTIlWTIONXrF 
ri.IR    I,K    DfvKI.OI'PKMKNT    |.K    I.'l- \SKI<;  VCMKNT    COM  M  l:mi.\I .Ilt.'n.l.lt    llllo 

ffTw  ,l,-tii,|,.s  «„r  IVlat  actu.'l  .le  lVns..if;mnu'iit  .  omm.Tiial  .lun-  Irs  i.riii.i- 
paiix  pay».  ■ 
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noii;;iic,  ritiilit'.  li's  pjivs  Scimdiiiiivcs,  la  (Jnii',  la  Suisse, 
la  Kussif,  et  (Pantit's  l'iicort',  «h'-sirciix  (raiiiciicr  le  bicu-èiit' 
clu'Z  eux,  4rr-trt'  niiciix  arin<''K]Kiur  la  liilItMH'oïKniiiiiiic.  n'ont 
]>as  iK'siti- 1.  faire  eiitrrT  jMinr  nne  laip'  jtart  rensciy;nenient 
(les  s(ien<-es  ((ininierciales.  dans  rr-ducaliim  ^ji-nt-rale. '"  (1) 
Ajoiihins  (|iie  la  Koinnanie  vient  de  suivie  rexenijde  et 
i|u"uii  projet  de  loi.  jin-voyant  la  ert'ation  d'une  ICcole  des 
Hautes  Ktn>les  coninierciales  a  t-t»'  pri-seuh"  i-t'-ceninient  au 
]iarlenieut.  (-) 

Aux  ICtats-Tnis,  nous  avons  inontn''  tonte  l'iiniKu-- 
tance  (pie  l'on  attache  aux  «i-uvres  éduratlounelles.  M.  <). 
Itn.vse,  cliarjri'  jiar  le  f^ouverneineiit  liel'ie  de  faire  une  eu- 
(plêle  sur  r<'nsei;;nenient  teclini<ple  en  Alleniaj:iie  et  aux 
l'-tafs-I'iiis,  a  ]iubli(''  des  onvfa;;es  d'un  liant  inti'fêt.  (;{) 

T.e  ra]ipoi-t  annuel  jiuldii'  jtaf  le  jionvei-nenient 
montre  ipie  l'instniction  est  en  liante  estime  aux  ICtats- 
l'nis.  Les  ra]»poftenfs  -i-  sont  attacln-s  à  exposer  ce  tpii  est 
réalisi'  dans  les  principaux  pavs  en  matière  d't'ilucation,  ce 
(pli  ]ieriiiet  irinsti'iiclives  conipai-aisons.  (1) 

i;n  I>eljii(iue,  (.">)  .M.  ('.  Cranx,  (pii  fut  ministre 
d'Ktat.  disait  en  ](arlant  de  l'enseiji-neiiient  commercial 
snjH-rieur  (pie  "la  formation  à  tous  les  dejii-t's  d'iiomnies 
instruits  des  dioses  du  commerce  et  de  l'industrie  ajiparaît 
coiiinie  une  uaranlie  de  notre  prospr'rit(''  (''coiiomi(pie.  " 


il  4  -( 
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I  I  i   V.  lîi  r  I  !  IIS  :i|-  I  A  (  ii.\Miii;r  i>r  (ummiim  r  M'  Mi>\rnr.M.  ilr  ili'- 

ctlllhrt'     PIOS,    uotlf    ;irt.    t'r'Jis    f/<  s    fl'tltt'^i    Etuitt^   t'oninif  r>inh-s. 

i->  \'.  I.i:  Mol  \  i;\tK\  |-  I  c  (iMiMii;!  i;  .In  l>r  iiiiir-;  lui:!  (■(■iiti'iiant  !>■ 
tixtr  .lu   |ir,.i(t  ili'   loi  .t   r.-x|Mi-,'  il.>  iiiolii^. 

i  11  I    \ll    riliilH  ■;     .WiriilIMMS     ll'r  m  r.MiON      l.l'M'liMr    11      IMllNK^ll. 

I.ivii-    \  I.      I  lin|iiln'    II.      Iniii',itriiir<    ili     l'i  iliK  ati'iii    ri,iiiiiii  rt  ,iiU     fuir    VnnU 
fiti.r  lUat-i-Inis. 

I  11    l!i  l'cJiiT  m-  TiiK  ((iMMissKiM  H  (ir  rmcATiiiN  mv.  tiik  ytaI!  i:mi- 

FU    .MM       l!irj.       W  il-liill'_'l(>ll.     l'.U.'f.        \.r     viil.     1     iiillliint     pl\l^il•ll^.>     llllipitl  r-i 

>t'  raiipiirtatit  i\  riii-iij.''i''iiii'iit  (uintiiin  ial  it   iinlustricl. 

(."i)    T.i'  iiiiiiisti^rc  cil'  l'iihlii-trii'  it  ilii  travail  i\r  licljriijiU'  sulivciitiniiiie 
st'i/c  i'iai'li--i'ni''nt'  ilii  «li'L'r*-  ^iipiTitiir  i-t  'piatif  iinis.''('s: 
:>  , .  i.l.  -.  il'ait^  it  iialiiTs; 
:i  .'r..|,.-  il.-  I,ia^~i-ri.>  ,■!   ili-  ilistill.ri.'; 
t>  rfîtiili'^  Mipr-rifurf-i  ilc  (■.nMiranr  ; 
I  .'icili-  <iiiiiTii'iiri'  ili'  inariiif  ; 

I    r.-(.Ii>   -.llI"'TitUrc   ilfs   IllilH'4   ; 

I   .■cul..  ~ii|ir-riciiri-  ili"<  ti'\tili-<  ; 

1   in-titiitiiin  ili'  iniirs  iwirinaiiv  iriTisi'ij.'iii>nii'nt  ti'(Iinii|Mo  ; 

)   Miu^i-f-  ci*.-n^fi;:îi.'in<-!it    itiilii--trii-l  «t   jirof<^^iniim-l. 

I..-  (•■.1.1.-  lin  ,|,.;.T.'  --np.'iii'iir  n''iiiii"iiit  1  lim  l'If'V.s  .t  i-M  prnf.'^^i'iir-*. 
Kii  IMIii,  |r^  .irp.iKis  total..;  ont  f-U-  il.'  T'.tO.-Jilii  fniiii-s  il<iiit  ."r.'*î.><  lil  coiiviTts 
par  ilrs  Milivintioiis  de  l'Etat. 
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L  KNSKKiXKMJ'.NT    (((.M.MKUCIAL    DANS    I.A    TltOX  .    KK    glf;iU:(; 

M.  It'  cliiiiioiiic  \'<>ii  ('afii('y;i'in,  aiificii  iliiM'cItMir  «le 
riCcolc  suiM'i-ù'iii-c  <lf  comiiu'rct'  lie  Jldiis,  il  )(uhli<'  en  vi>- 
liiiiii'  (1)  une  si'-ric  (le  (liscDUi-s  (|iii  siml  à  rt-lirc  <lc  triiij>.s 
(Ml  t('in]is.  l)(''tii(liinis  <|ii('l<nit's  titres  sujrjicstifs  de  ces  dis- 
tours,  ([iK'  nous  imurrions  ii])i)clt'r  à  raii|iiii  de  iii»s  ohscrva- 
tiiiiis  :  I^cs  ('oiiiin(>r(;aiits  de  l'avenir;  rcxiiauslnii  t'cniiu- 
iiii(|ii('  iiiiiiidiaii'  an  u'-ltut  de  XXi-  sit'clc  ;  <|n<'llc  dnii  ('in' 
r<irirntiiliun  des  ('indcs  dn  monde  iniHlci-nt'  des  alTaires  ; 
<|nelle  formai  ion  l'ant-ii  exijj-er  <les  jennes  <iens  (pii  abor- 
dent ces  études  nouvelles  ;  du  r«>le  des  di|dom<'-s  eu  sciences 
commerciales  et  consulaires  ;  IN-tutle  du  Droit,  de  la  Sta- 
listi(|Ue  et  de  la  Science  linaucière  dans  le  liant  enseiiiin-- 
nieiit  coinmeiiial;  l't'dncalion  nn>rale  de  riiomme  d'alTaires 
nioderne. 

I,e  conjures  intei'uational  d'expansion  mondiale  de 
llHir»  a  fourni  à  M.  T.  Van  «)verherj;li  l'occasion  de  r('dij;er 
un  ti-avail  duipiel  plus  d'une  leçon  se  dt'^aue.  (LM  I,cs  tph-s- 
lions  d'i-ducat ion,  foruiali'ice  des  individus,  sont  envi- 
s;ij;ees  sur  toutes  les  faces.  Le  stuniuaire  du  cliapitl'e  de 
l'enseijiiienient  commercial  supérieur  contient,  <  ritre  autres 
choses  :  Importance  extrême  au  i)oini  de  vue  exiiansion- 
niste,  li's  luonramnies  auront  une  hase  scieutirn|ue  et  se- 
ront conçus  de  façon  à  produire  des  hommes  (''clain's  pos- 
s('<dant  une  forte  culture. 

-Vu  Canada,  rensei;inenient  comm<'rcial  se  trans- 
forme ;  jdusieurs  académies  commerciales  ont  ('tt'-  cri'i'i's 
ri'cemment,  car  il  convient  de  porter  l'attention  ('';ialement 
sur    renseiuiiemenl    commercial    nioven.      L'enseignement 

commercial  suiM'rieUr  est   l-epresellte  ](ai-  l'Idole  des  Manies 

J^tudes  commerciales  de  .Montri'al.  (.'{)  l'.t  ici  aussi,  en  prt'- 
seiice  de  l'initiative  ](iise  par  le  jicmverneinent  de  la  l>ro- 
xince  de  (^)iieliec,  les  autres  ])ro\iuces  lU'  resteront  ]ias  in- 
actives. \'((ici  déjà  (|Ue  l'exemide  est  suivi,  Toronto  (Haut 
en  voie  d'organiser  à  son  tour  une  semblable  institution. 

L'imiicu'lance  de  l'enseiyiu'ment  teclniii|ne,  et  mnis 
entendons  |)ai'  là  l'enseiiiiienient  coninn'rcial  et   l'enseiiine- 


(1)     I.i  <  1  nM\M  p;r.\N  r<  nr   Wr   ■^ii'-ciK.     Xaimir.   1!'!I. 
I-)   t. A  1:11  ocMi    i>i:  i.'i  \~i  ii.M  \iî\  r.  J  furt-^  vii|uîni'<.  par  M.  i '.  \  Mx 
OvitIhml'Ii,  ■liicitriir  :.n'iH'iiil  di'  riii-i'i;.'iii'iiH'iit  •^iipiTii  n.-  ih'^  Si  inur-  <t    .li"* 
l.t'tlrr^  MM    Miiii-tT'n'  cil'  riiiliii.nr  ■■!   lif  l'Iii-trui  i  '   m   piil.lii|iir. 

■  :' ■    Ci  M  !      ■  ■  ■■■•■■^t:';    ■     •   w  \i'ii.NN:  ,    \''-\.     !.    ;-,     i.      N"!;:-    arliiic 
I.'t  »<«  ii/ni  „ii  rt  mmintri  idl  mt  Cnnniln. 
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nniil  pidlcssiomifl  i>ii  industriel.  dcniiiiHlf  imiM-riciisiiiifiit 
une  ie;;isliiii(in  iiiterventiuunisie.  Certes,  l'initiative  jn-iviv 
peut  et  (luit  filil-e  (|Uel(|Ue  clKise,  et  elle  le  fait,  mais  te  seia 
tonjduis  iiisiiftisaiit  et  de  plus,  elle  ne  inati(|uei'a  pas  de 
i-eclainer  l'appui  des  piiinniis  puldiis.  Ceuxci  doivent  le 
lui  ai-ciuder  sans  reserves,  car  il  n'v  a  aucune  laison  idau- 
silde,  piiuf  (|Ue  l'on  ne  lasse  pas  jtiMii-  la  fdfinatiun  des 
jeunes  jicns  du  Canada,  ce  (pie  l'un  lait  jxiur  celle  des  jeunes 
j:ens  des  autres  pavs. 

Par  la  création  de  idusieurs  institutions,  la  ju-ovince 
de  fjiuliec  a  donne  un  clan  considt'ralde  à  l'essor  de  l'edu- 
1  al  ion  econoini)|Ui'  et  le  };ouverneiuent  fi'deral  l'a  suivi  dans 
celle  voie,  en  noiuuiani   la  coniinissioii  d'i-tudes  de  l'ensei- 

Jillenienl  leciinique.  Celle-ci  a  lait  des  snj,'j;cst  iolls  (|Ui,  si 
elles  ri  çoiveiit  iiiie  sei'ieiise  luise  en  ai>plicat ion,  iiaraisseiit 
devoir  porter  l'enseij^neiiieiit  teclini(|ue  canadien  au  niveau 

de  cillli  i|ui  existe  dans  les  pavs  où  il  est  le  plus  eu  hon- 
neur. Oliservoiis  à  nouveau  (pi'il  est  indispensable  de  con- 
sidérer l'enseimieinenl  coinniercial,  cette  liranclie  de  l'en- 
seijilM'inenr  techlli(pie,  et  de  prendre  les  luêlUes  mesures  à 
son  ('•"ard. 

<iuant  aux  n'uvres  rrei-es  dans  la  ]irovince  de  (^ui'- 
l)ec,  le  moUKIlt  n'esl  pas  venu  de  les  jllj;er.  KUes  sont  à 
Jieine  nées.  1  »ejà  cependant  on  elItreVfdt  combien  elles  se- 
l'onl  fructueuses  pour  le  i»ays.  surtout  si  l'on  s'inspire  des 
le.Milials  obtenus  ailleurs.  .Mais  il  faut  les  voir  avec  plus  <le 
recul.  Si  dans  l'avenir  un  historien  s'impose  la  tache  d'»-- 
crire  l'histoire  (''coiioniii|Ue  de  la  i»rovince  de  (^in'lie:',  il  aura 
à  les  a]>iirr-cier  à  leur  juste  lut-rite,  à  montrer  la  iiari 
([u'elles  auront  juise  dans  le  d(-velo]ipement  ('■coiiomique  (!u 
pavs.  i;n  sus  de  leur  propre  valeur  t'dncative,  elles  auront 
nionlir-  d'une  façon  l'vidente  les  lacunes  de  notre  svstèiue 
d'eclucalion  et  en  contribuant  à  faire  disparailie  ces  la- 
cuni-s.  rele\-(-  le  ni^eau  jifut-ral  de  l'instruclion,  tout  en  lui 
donnant  une  iiu])ulsion  plus  conforme  aux  inti'rêts  du  pavs. 

l/r-diication  t'-conomii|ne  tient  tiiU'  ](lace  imjtortante 
dans  ce  travail.  <»ii  en  comiu-endra  les  raisons,  t^'"'  h'  I"'"- 
blème  du  develi>]>|M'iuent  <-con()nii<|U<'  soit  eiivisaj'  de  n'iin- 
jiorte  (|uelle  façon,  sa  solution  sera  uni<|Uement  ci  toujours: 
rinsiruciion. 
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Ihiiis  son  livre  "  l/t'inpirt'  dt-s  afTaircs  "  rariic;;!»' 
(loiiiic  un  consi'il  :  ■•  Soif^nonn  la  fahrlraliim  de  riiitclli- 
P'Hcr  ".  Kicii  n'est  plus  juste.  (V  n'est  (pie  par  j'atlivite 
intellectuelle  que  l'on  ]>eut  attendre  des  n»sultals  fecunds. 
.Mais  pdur  snifinei-  celle  fahiicalidu.  il  fau'  des  ec(dts.  beau- 
coup dT'coles,  et  il  faul  lieaucouj»  de  nion<le  dans  ces  écoles. 

CommiBBion  permanente  d'étnde  des  moyens 
d'expansion.  -  Nous  n'avons  certes  pas  la  ]ir(''teiiiioii  de 
jKisser  en  i-evue  tous  les  or;;anisiues  i|ni  ]Miuri'ai<Mit  con- 
courir à  l'expansion  •'■cononii<|Ue  nalionale  ;  les  exi'niples 
<|ui  nous  viennent  de  rt-lraii;;»'!'  sont  multiples,  au  point 
(pli-  telle  (l'UVre  serait  elM-\(dop<mi(|Ue.  Nous  u'aMUls  même 
l>as  dit  tout  ce  <|u'on  aurait  pu  ilire.  sur  ceux  d'etitre  eux 
«pie  nous  avons  Ju;;c  l»on  devoir  signaler. 

l'Iiisieurs  de  ces  orj;anismes  n'existent  pas  au  <'a- 
nada  ou  n'y  existent  ipi'à  r»'tat  emlirvonnaire  ;  ils  doivent 
iM'teiiir  l'alteiitii.ii  't  les  it'sultats  tpi'ils  donnent  ailleurs 
doivent  inciter  à  les  imiter,  en  les  adaptant  a  notre  milieu. 

J>'autres  existent,  mais  ne  rendent  i»eut-être  pas  tous 
les  services  (pn-  l'on  pourrait  en  attendre.  lls<inl  eii-  cri^'s 
successivement,  au  furet  à  mesure  <pi'on  en  a  senti  l'utilitt' 
et  de  lit  ils  niancpn'nt  <le  c(di(''sion.  Ifum-  l'aijon  fïi-m'rale,  on 
fait  la  même  constatation,  si  on  étudie  le  fouet ioimement 
lies  institutions  tpn-  jioss(><lent  les  dilTê-rents  jfays,  en  \iie 
(rassniHT  leur  ex])ansion  conimerciaie  e!  industrielle.  1,'eii- 
semldedes  institutions  «'-conotuitpies  devrait  former  un  tout 
lioino<i«'ne  ;  chacune  «l'elles  devrait  être  comme  le  roiiaj;»' 
«l'un  mi'-canisnie  auquel  une  mission  «li'termiiiêc  est  assi- 
am'-i'  ;  ou  devrait  trouver  la  uni-  aiqdicaMou  nouvelle  de  la 
tlivision  du  travail,  (''vitant  les  déperditions  de  forces,  les 
doubles  emi)liMs  ii'op  nombreux  dans  l'état  de  cboses  ac- 
tuel. Leurs  elTorts  devraient  être  co<irdonm''s  de  façon  à  ce 
(pie  leur  activité  s'exerce  avec  accord,  en  suivant  un  jilan 
d'ensemble,  flans  l'exiiosé  du  fond  ionnenietit  de  (plebples- 
unes  de  ces  institutions,  nous  avons  vu  «pi'en  dernière  ana- 
lyse (dles  ont  un  même  ii,  •  et  à  plusieurs  reprises  il  a  im 
sembler,  avec  raison,  (pie  l'action  ipi'elles  exer(.'aient  di-vaif 
ê'Ire  comiirrente.  I.e  double  emploi  aurait  paru  |dus  évi- 
dent eiiciM'e,  si  nous  avions  expos('  le  but  ]ioursnivi  et 
l'u'uvre  rêalistH'  y.iv  un  ])lus  j^iand   immbie  de   crc-a lions. 
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("est  l:i  «■iilis('i|ll('li(f.  Ilirllic  |«>lir  les  ilist  il  lit  iollH  ofticicllcx, 
(If  ce  (|ii'cllfs  ont   fil'  or^iiinisn's  iiii   liiisiirti   ilfs  firnins- 

lilIKfS    fl     (IfH    iM'SoillH.     à     llfS    ('piMlUfS    il  1  ITf  l'f  III  f  S,     |>iir    llfS 

|ifi'S(iiiiif>i  fiivisiijifiiiit  Ifs  rliKSfs  ilitTiM-finiiif  lit  fl  pur  siiilf, 
ftTfitiiiiiil  Ifiiis  li-iiviiiix  fil  s'i;iiii>iiml. 

i;t  if|ifiHliiiit  il  fiiui  rfioimailif  ipi'fllfs  fniii  île 
jrriiiiils  flïnris  jiiiur  (Imiiifr  siiilsfailiiin.  Il  y  a  i|iiflt|iii' 
tfiiips.  If  '•  l>i'|tarliiif  m  i>f  Tiailf  ami  ('kiiiiih  iif  "  a  fiivovi- 
la  riniilairf  siiivaiilf,  iimiiiranl  ipi'il  fst  aniiin''  ilfs  iiifil- 
Ifiiri'S  iiilfiilions  : 

■•  I  liavf  tlif  limioiir  fn  inforiu  ymi  llial,  willi  a  vifw 
In  tlif  l'iirilifr  fXifiisinii  iif  4'anailian  iraili-  alimail,  lin- 
l>f partiiif m  nf  Trailf  and  ('iniiiiifrrf  ilfsircs  ti»  sffk  llif  m- 
ii|)fi'atiiiii  ami  assistaïu'f  i>f  Caiiailiaii  i-xpoi-tiTs  ami  iiiaini- 
fartiii-fis.  'l'Iif  miilfr.-<i;;iifil.  llifrf fm-f.  iiivitfs  iliosi-  iiiif- 
n-slfil  lu  ^ivf  llif  Hfparliiifiil  lin-  lifiiftit  nf  llifir  viiws, 
wiili  llif  liiipf  llial  sii;;;j:csiiiins  inay  hf  t>tïfr:'il  wliii-li  will 
nul  Kiilv  aiM  1(1  ilif  iisfl'uliifss  of  ilic  Ih'itai-tiiif ni,  hiil  will 
tend  li>  ]ir(iiii(itf  Caiiadian  tradf. 

Tlif  McpailMifiit  tlifi-ffdi'f  rciini'st  tliat  sny:^fsti(>ns 
inay  lie  rccfivi'd  to  llif  followinji  ipifstioiis.  aflcr  liaviii^ 
Itfcn  i;iv('ii  (lue  (•(insidcralioii  ; 

(a)  \Vliat  woiild  yoii  advisc  slimilil  hc  donc  t(»  in- 
crcasc  ilif  cxport  trade  nf  Canada  ? 

il»)  W'iial  inipriivciiifiit  or  rlian<ic  do  yoii  lliink  dcsi- 
lahlf  in  tlif  ((iiMpilalion  of  tlic  tradc  sialisiics  ]>nlilisli(;l 
Ity  iliis  l>fpartinfiit  ? 

(cl  <'an  yoii  siijzpcst  any  iniprovcincnt  in  llic  rollcc- 
lioii  and  ]inl>!ii-ati(>n  of  (•(iniincri'ial  inforinalioii  i'fC(MV('(l 
froin  llif  Tradf  ('(nnniissioncrs  ? 

As  far  as  possildc  tlic  sn^jjfstions  slionld  Itc  acconi- 
jianifd  liy  statcincnts  sliowinu'  fin'  rcasons  tlicrcfor.  Slioiild 
llifi'f  Itc  any  iLicncral  inforinalion  wliicli  it  inay  hc  ilidiiiilil 
(lcsiral>lf  to  coininiinicatf  to  tlif  I>f])aitinfnt  and  wliidi  is 
not  covci-fd  liy  thf  ahoVf  (|in'slions,  tin-  infoi-inatioii  will 

l)f  Wt-ildlllf.  " 

Nous  ignorons  si  le  di'-partfinfnt  a  rf(;ii  des  snj::!4('s- 
tions  pratiiiUfs.  Nous  doutons  (|n'fllfs  aient  |)ii  ftre  afcoin- 
pa<jfn('fs  de  l'onsidi'-rat ions  hicn  fondi-cs.    Cf  n'est  pas  (pril 

n'y  ait  rien  à  dire,  ('«st  i>lntôt  pane  qu'il  y  a  trop  à  dire 
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Ij««s  intt''rt'sst''«  »«>  renflent  riuilciiicnt  romitti'  de  (•<•  qui  leur 
irijiii<|ir>  cl  tr(i|>  jm'ii  nmiptc  de  ce  qu'il  fiiiitlrait  fain-  jMtur 
leur  itriMurcr  ce  (|iii  liur  iiiaïuiuc  I.c  ctiiiiiiicici.  dis  |ini- 
duils  iiatmi'ls  s'accroii  et  liiidiistiic  iiait  ;  ptnir  hs  d<iix 
les  dfli<iil(ln'-s  sdlit  ilulispcii.saldiM  et  tiMlIcs  les  Illisuiis  qui 
IMUirraiciit  Irs  leur  inoiiirci-  di\ raient  ('■trc  adiqtti'-cs.  Tes 
nu'siiit's  ((iiiiiin'iiiifiit  iiti  ciisciiildc  (r(ir;;anisiiics  (iiic  If 
«■Kiiinit'rcc  ('.\t(''rit'ui'  n'clainc. 

Kn  fait,  tinitcs  les  instifiitioiis  t-n'HTs  eu  vue  dt  di'- 
vcloppiT  le  ti-atic  iiitcriialiiiiial  dcvraiciif  (•trc  iiiiiiiiciiiciit 
lifcs.  car  elles  se  toiudient  en  plusieurs  points  ;  nnc  t'triiite 
cuiqxTatiiin  devrait  être  elahlie  entre  tontes  et  il  est  de  la 
pins  liante  inipoi-tancc  que  rmi  fasse  le  iii-cessairc  pour  que 
celle  ciMipt'-ration  existe. 

Ainsi  les  "  IJnreanx  de  Keiisei^inenn-nls  "  sont  le  jdns 
souvent  des  annexes  des  ".Musées  couinieiciaux  et  indus- 
triels". Ceux-ci  di'vraient  ëli u  relations  suivies  avec  les 

"  Oftices  nationaux  du  Coniinerce  exti-iieiii'  ",  qui  sont  aidt'-s 
dans  leur  mission  par  les  "  (  "onseillers  du  coniinerce  exté- 
rieur" et  par  les  'Tlianilires  de  rouiiui'rce  ".    Nous  avons 

vu  les  attaches  de  celli'S-ci  avec  les  "  (  'ouseils  sn|iiMicUrs  du 

coninierce  et  de  l'industrie."  avec  les  ••  .Ministèi-es  du  Coni- 
nierce  ".  Les  ayvnts  du  "Service  consulaire"  di-vraient 
avoir  <les  rapp(M-ts  suivis  ]iour  l'i-clianiic  de  renseiuin'Uients 
avec  plusieurs  des  institutions  ciii'-es.  Coninie  nous  l'aNons 
niontiM'.  r  "  i;nsei;,'nenieMt  c(unniei-cial  et  teclinique  "  ù  tous 
les  de^'n-s,  et  niêine  rensei;inenient  ,i;(''ui''ral.  devraient  avoir 
des  i»rojrraninies  établis  de  façon  à  donner  une  formation 
conforme  aux  exigences  mo<lcrnes.  1/  "  Office  de  l>ocunien- 
tation  économioue  "  concentrerai!  les  pnldicalions  éiTianant 
de  pres(|ue  toutes  les  autres  insi  il  ut  ions  et,  comme  r  "Oftice 
de  Statisti<|ui'  ",  aurait  p(Uir  mission  di'  renseigner  et  de  se 
documenter  A  la  fois.  D'autres,  très  muuhrenses.  existent 
eiu'ore,  tantôt  officielles.  lanlôl  juivées.  et  il  serait  aisi'  de 
démontrer  riitilité  qu'il  v  aurait  à  les  voir  unies,  collalio- 
rant  à  une  mr-me  n'uvre. 

I/«'Ssor  industriel  et  commercial  du  iioujde  canadien 
dépemlra  des  mesures  ()ni  s<'ront  prises  pour  accroître  la 
production  af,'ri<-(de  et  industri<dle  et  des  mesures  qui  se- 
ront prises  pour  assurer  des  débouchés  iudis]teusables  à 
oette  pi'tnluclion  toujours  croissante. 
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Lf»  iiiMlitutions  (>«onniiiiiiU('s  ont  «ftU'  ili»ubl»>  tAcli»'. 
l'oiir  (piV-lli-s  lu  ri'iiii»liMM(>iit  avec  avautap*,  il  iiniMirt»'  t\\\v 
leur  t>r;;ai  salioii  noit  aunsi  parfait»'  qui-  |MmMil»l«'.  I»i>ur  r»'- 
s<»ii(lr«'  «et  ('  qiii'stiiiti  iiii|Mirlantr  nous  v<»ii<lrioiiH  voir  rn'N-r 
mil'  ••  iMinii  -sittn  inMinamMilc  il'i'liiilc  <lf»<  moyens  d'ex- 
pMiision".  <  .  Itt'  (itiMinission  aurait  i>oup  <lt'voir  dN-tinlicr 
lt'«  bases  sur  Jcsqucllt-K  tes  iustitutiotiH  <lt'vrai<'nt  ètn-  »''ta- 
lilics.  (le  (li-lfriiiiin-r  les  attributions  «le  cliaeuiK'  ircib-H,  les 
relations  qu'elles  devraient  avoir  entre  ««lies  et  av«'«-  ut- 
tailles  autres  (lues  à  l'initiative  privtH-,  ("est  en  instituant 
un  bureau  (entrai  de  direction,  <  'il  serait  possible  d'ob- 
ti'iiir  uiie  couceiition  d'eiiseinbli  ;ine  vaste  or^ianisatioii 
établie  sur  un  plan  iiK-tlnKlique.  permettant  de  tirer  le 
meilleur  parti  des  o-iivres  crt'i'M's  et  à  cn'er,  en  vue  du  d»'- 
veloi»iM'ment  éconoiiiifpie  du  pays.  ('4'tte  coniniission  jiour- 
rait  se  eoinposer  d  un  nombre  assez  élevé  de  iM-rsonnalites 
noioireiiH'nt  compétentes  et  se  sulMliviser  en  sections  s'inté-- 
ii'ssaiit  spéiialeiiieiit  à  telle  ou  telle  institution,  «M  ayant 
des  di'li''y:ué's  à  une  section  centrale. 

Si  l'on  tient  compte  de  ce  qu'il  suftit  d'ainélioi-er  «bs 
institutions  existantes,  de  leur  donner  plus  de  coln''sioii, 
de  bi'iiéiic'  de  l'exiiérience  fies  aii'res  pour  les  orjîanisnies 
nouveaux,  on  admettra  (pie  c'est  d'une  rt'alisation  iteii  difli- 
cile. 

<"est  ur.e  sa^e  politi(|ue  (]ue  celle  (|ui  consiste  à  veil- 
ler il  ce  (|Ue  l'on  posS(>(le  (  t  :>  V  'i  '■lior<'r  ;  (•".  st  pourquoi  il 
est  à  souhaiter  (]Ue  les  (illebiues  l»af;es  (b'  ce  travail  (|Ui 
sont  relatives  aux  insiitutions  économi<|Ues  am("'iient  des 
siijrjrcstioiis  (|iii  poiiri"!  icii  I  ('■!  l'c  f  riict  uciiscs  ct  contribuera 
l'essor  iinlustriel  et  commercial  du  jx'Uide  canadien. 
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SOMM.MItK.  —  Kx]i<is(''  lies  résultatH  de  lu  première  déniilc  ilii  XXe 
dirdf.  —  Ia'M  jHTspt'ctivi's  (J'uvi'iiir. 

I,fs  (»hs«TV!iti«>ns  (|iii  i»rt'*L'<'tl"iit  dfiiiuudciil  de  bW-vcs 
conilUKiiiiiM.  Ce  i|iU'  l'on  u  a|»|ii'lt''  r«'l<MHU'iiic  «h's  cliilT'i's 
iHMis  il  hirp-iniMil  s<'ni.  Kn  se  iM'iH-traiil  hicn  «h'  «ctli'  «'lu 
qutMU'c,  (-11  faisant  nuMiic  la  paît  de  l'cxap-i'atioii,  on  doit 
convenir  (|U<'  It*  Ciinada  i-st  hicn  plux  avance  anjounTliui 
que  les  ICtats-I'nÎH  ne  l't'-laie.it  il  y  a  nii  siitle.  I/e.\i>os»' 
dt's  statistiipies  est  nn  rej^ard  jeli-  ;  mi-  le  jiasst'-  faisant  res- 
sortir les  projiW's  ri'alist's  dans  tous  les  doniiiines.  Bien 
peu  de  jiays  ont  en  nn  essor  commercial  et  imhistriel  aussi 
riijtide  et  ont  t'tt'  l'obji't  de  transformations  ('•cononiiqnes 
anssi  profon<les.  Mais  ce  serait  nue  fjrave  errenr  de  croire 
<|iie  l'etTort  peut  si'  ralentir  et  <pi"il  ne  reste  pins  rien  à 
faire.  S'il  est  vrai  cpie  l'on  s'est  trouvi'  en  face  de  difîicnl- 
t<'s  inlu-reiiles  i\  tons  les  dehnts,  il  est  vrai  anssi  «pie  le 
maintien  de  lu  situation  acquise  et  les  «It'-veioiqK'meiits  de 
l'avenir  n'-idaineront  une  activiti-  jtlus  jurande.  I.e  t'amnla 
u  pris  nn  essor  remarquable,  mais  les  pioj;rès  futurs  seront 
I»lus  diftîciles  i^  n^'aliser  «pie  ne  le  furent  les  |iro}îrès  pass«''s; 
toutefoii-'  ils  seront  aidf's  par  l'exiK'riencc  «l'un  siècle,  si  f»'-- 
coinl  cu  .lecouvertcb  scicutitiques  devenues  le  patriiin)ine 
de  l'huniiinitt^. 

L'examen  des  imnn'nses  ressources  nationales  et  des 
pro;rr«'»s  relativement  faibles,  obtenus  jusipi'à  ju-esent  a 
fait  pi-ononcer  à  Sir  Wilfrid  Laurier,  les  paroles  que  nous 
avons  prises  jMiur  «''ii>i;rrai>lie.  l'eut  être  ont-elles  amené  le 
sourire  sur  certaines  Ic'vres.  mais  la  r<''tlexion  et  les  faits  ont 
montré  qu'elles  sont  fondées.  Notre  but  était  de  nmntrer 
que  le  fait  de  voir  le  XXe  sitVIe  le  sitVIo  du  Canada  i-st  une 
possibilité.  I/(>  parallèle  établi,  il  un  sifile  <le  distance, 
entre  les  Ktats-l'nis  et  le  ('aniula,  a  permis  de  constater 
que  celui-ci  il  pris  une  sérieuse  avance.  Nous  l'avons  mon- 
tré dans  le  cours  «le  «•«>  traviiil,  (jui  comme  il  est  dit  diins 
ritilniitucf ion,   n'ii  «Tintéivl   «|ii«'  piir  la   réunion  «le  siaii-»- 
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ti(|ii<'s  diverses  ilissi'miiii'i's  et  (pii  ont  intérêt  à  être  raj»- 
])r(n-li('es.  IClles  cMnstiluent  iiii  faisceau  de  faits,  ddiiiU'S 
sniis  nue  forme  nnineriijue.  avant  l"avantaj;e  de  mieux  lixer 
les  id»-es  et  avant  une  |)i'id>atiilit«''  assez  j:ian<le  jiour  servir 
<le  hase  à  des  conimeniaii'es  et  à  des  )>fevisions  d'avenir. 
<'eux-i:i  ont  montiM-  d'une  faron  ('videiite  <|Ue  la  lu-emière 
<it'eade  du  XXe  siècle  a  donné  au  (  "anada  un  dr'Ve|o|»))ement 
('■conomi<|Ue  ]dus  consid(''rable  <|ue  la  pi'eniière  (li'cade  du 
XIX.  aux  l'.lats  l'iiis.  l,es  jut'visions  d'avenii-  ont  elles- 
mêmes  les  plus  ii'andes  |irol)aliilit<'-s  de  ri'alisalion.  en  rai- 
son des  exemples  (|Ue  fournit  l'iiistoife  uni versidle. 

I.a  courhe  des  ]«roj;rès  coni  inuei-al-elle  sa  mafclie 
ascendante  ?< 'e  n'est  pas  douteux.  Uien  ne  fait  jirevoif 
l'arrêt  de  l'essor  si;;uale.  Tout  fail  JU-essentif  les  plus 
l>elles  pers]iectives  d'a\<llil'.  Xous  avons  montré  (|Ue  le 
("anada  itosse<le  une  po]iulati(Mi  ci-oissant  jdus  i-apidenuMit 
i|u"en  n'importe  (pielle  ]iai'tie  du  monde,  les  ressources 
aLTlicoles  les  jdus  diverses,  les  l'icliesses  minières  les  plus 
reclierclié-es,  un  outillaiie  ('■cononii(|Ue  d<'"jà  liieii  d(''ve|opp('' 
et  retenant  toute  la  s<diicitudi',  un  coniniei'ce  ])roj;ri'ssif, 
des  industries  di'  ]ilus  en  jdus  nombreuses,  des  forces  liy- 
di-auliipU's  lU'  demandant  (|u";i  êii-e  nlilisi'es.    I-;t   tout  cela 

n'est   i|U'à   l'etat   d'eltauclie  ;  c'est  à   Jieine  th'iîrossi  et   ne  re- 

pi-(''senie  liu'une  partie  intime  <le  ce  (|Ue  le  Canada  t'cono- 
miijUe  Jteut   devenir,    ("est   le  dé'liut  de  ré'volution. 

l'our  «iiM-  l'essor  constat!'  se  ])oui'suive  il  est  indis- 
]iensalde  di'  foniiiii-  au  i>ays  tout  l'arsenal  des  armes  ntili- 

sé'cs  dans  les   luttes  (''collomi(|nes.    ("es   iiltles  appelé'es  |iar- 

fois  ]iacitii|U<'s  sont,  Indas  !  souvint  jilus  n.eurtrières  (pn- 
les  luttes  sur  les  cliaiups  di-  batailli's  !  .Malheur  à  cimix  (pii 
sei-.-ii.iit  insuftisaminent  ai-nié's  !  Nous  avons  nnintiM-,  dans 
le  chapiti'e  des  institutions  «'•conomiipies.  comment  un  en- 
semble d'or;^anisnies  jieut  ]U'ocnrer  au  ((untuiTce  et  à  l'in- 
dustrie, ces  armes  ipii  doivent  aidi'r  à  vaincre  dans  la  lutte 
jiour  les  déhouclit's  né'cess.iii-es  à  leur  expansion. 

F.e  inonvi-meiit  expansiotiniste  nail  du  ih''veIo]ipe- 
nieiit  éconiuniipU'  des  nations  et  croit  liu'si|ne  leui-  activité- 
inté-rieui'e  est  trop  intense,  l^lles  doivent  ahu'S  jeter  les 
yeux  au-delà  des  frontières,  atin  d'y  (h'']ienser  l'excès  de 
leurs  fcu'ces.   I,e  Canada  est  arrivé-  à  ce  point.   Voici  (pn-  son 
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coiiiimTci»  cxU'Hi'ur  th'passc  le  millianl.  A  la  [)aisil)li-  a^ri- 
«iiluiro  est  vcmic  s'adjoindre  une  industi-it'  tiii-bulcntc 
I.i's  fonst'NiiK'nccs  ont  élé  la  sni|Hodn(tion,  la  n<''(fssité 
«rt'xpoHcr,  nnc  activité  ciininicrcialc  ft-hrilt-,  une  aii;,Mni'nta- 
tion  de  la  fortnnc  publiiiUf  ayant  fait  naître  des  bes<(ins  de 
lux,-  "t  de  i'onfort  et  anssi  râ]>re  Intt". 

f.     W'e  sièrle  promet  jdus  <le  bouleversements  «nie 

"M  i.n'-dfi'  .  >^(  .      (|iii   tiendra  (•e])eiMlant   une  place  impor- 

'■'  '■  d:in-<   !"i)    •  oire  écoiioniiiiue  du  monde.    <"es  boulever- 

.>i  ii.ciit>    >,T()i.     universels,   tant    sur   le   terrain    i)c)liti(|Ue 

(lu'économi(|;;.'  et  l'Amérique  «lu  Nord  en  aura  sa  part. 

Le  "  I>ei>nrtment  of  the  Interior"  des  Ktats-Tnis  a 
publié  nue  carte  (1)  nnmtranl  jiour  clia<|ue  di'-cade.  depuis 
ITiMi.  le  (h'placenient  du  centre  manufacturier  et  celui  du 
centre  de  i(o]>ulalion.  Combien  il  serait  iiiti'-ressant  de  ilres- 
ser  un  tel  cartouramme  en  prenant  toute  r.\m<'M-i(|Me  <lu 
Nord  comme  champ  d'observations  1  ("e  centre  de  jiravité 
économii|in'  (pii  s'est  d('>plact''  régulièrement,  s'.'loiuriani  «le 
plus  en  jdus  <le  la  cAte  de  l'At laut itiue.  se  sérail  sensible- 
ment rapproclii-  du  l.'.e.  Il  se  pourrait  même  <|ue  la  mise  en 
valeur  du  Dominion  le  fasse  se  li.vi'r  au  nord  de  ce  nn^ri- 
dieii.  (Quelle  sera  sa  diri'ciion  dans  l'avenir'/  Les  (''vé-iie- 
inents  ixditiques  et  (''conomi(]u<'s  jM'uvent  nmditier  la  face 
des  choses  d'une  façon  bien  inattendue.  Laissant  ceux-là  de 
côté,  il  faut  si-rnaler  i»ariui  ceux-ci  le  percement  <le  l'isthme 
de  Panama.  Toutes  les  consfViuences  de  r<euvre  de  de  Les- 
seps  ne  jMMivent  être  i)révues.  (^ui  sait  si  l'activili''  t|ui  en 
résultera  vers  l'-Vuiérique  ceiitrale  n'aura  pas  ])our  elVet  de 
déplacer  ce  ceiilre  vers  les  Etats  du  Sud,  le  tratic  devant 
s'y  i>.u-ter  an  détriment  des  Ktats  du  Nord.  i:t  dans  cette 
éventualit('',  en  considi-rant  tout  le  contim'ut.  la  ])uissamo 
écon<)mi(|ue  du  <'amida,  deviendrait  le  contrepoids  niain- 
tenaiii  ce  centre  dans  la  i)artie  nord  <le  l'Amt-riciue. 

Nos  contemporains  qni  verront  le  milieu  du  XXe 
sièide,  auront  l'avanta-^e  de  vivre  le  chapitre  (|ui  sera  i>eut- 
être  le  plus  imi»ortant  de  l'histoire  du  Canada.  laquelle  en 
est  i"i  ses  commencements.    C'est  1,.  passade  de  l'enfance  à 
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]'.""),    (  ,  »  cvnti-.s  s.,  tronvint   poiir  la   impiilali.ii,  ,laiis  llii.liaiia  ft   iMiiir   [, - 
iti.liHtiiis  ilaiii  l'dliiii. 


221 


I/ESSOU  IXDISÏIMKL  ET  COMMEKCIAL  I>U  PEVTLE  CANADIEN 

riulolt'sceuct'.  Ils  verront  ce  pays  prendre  rang  pamii  les 
f^randes  puissances.  Ils  seront  les  artisans  et  les  témoins 
d'un  développement  «'((mcmiique  qui  s'annonce,  que  la  pre- 
mière décaile  du  siècle  montre  évident.  Us  remlront  hom- 
majre  il  ceux  (\n\,  i>revo\ant  (jue  ce  sitVle  serait  son  siècle, 
ont  ( onceniré  toute  leur  éiier^'ie  pour  que  par  l'instruction 
et  le  travail,  le  piiys  trouve  le  progiès  et  la  prospérité. 


